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L'action de l'In s titu t consiste d 'abord à analyser les problèm es qui se posent 
au bâtim ent. Ceux-ci peuvent être liés à la dégradation, à la désaffectation 
du bâtim ent mais aussi à des d ifficu ltés de nature adm inistrative, ju rid iq u e  ou 
financière. Ensuite, dans bon nom bre de cas, l'In s titu t réalise pour le propriétaire 
une étude sanitaire e t,surtou t, une étude de fa isabilité  perm ettan t d 'iden tifie r les 
pistes éventuelles d 'affectations, les budgets nécessaires pour la restauration et 
les sources de financem ent. Grâce à ce type  d'études, l'In s titu t peut alors entam er 
son travail de prospection auprès des investisseurs potentie ls et des pouvoirs 
publics subsidiants.
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Les missions immobilières 
de l'Institut du Patrimoine

Outre la valorisation de certaines propriétés régionales pou r la p lupart classée^ l'Ins titu t est chargé par la 
Région d'une mission d'assistance aux propriétaires de m onum ents classés,déterminés par le Gouvernem ent 
w allon com m e é tant en danger. La liste de l'Ins titu t est diversifiée e t les h i o n u m e rit s s o  n ta  u s s i bien des 
châteaux, des chapelles et églises que des biens désaffectés du patrim o ine  industrie l, d'anciennes fermes ou 
des hôtels particuliers.Tout proprié ta ire  de m onum ent classé peut soum ettre une dem ande à l'In s titu t si son 
bien est menacé.
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EN GUISE D 'IN TR O D U C TIO N

Rappelons que depuis 1993, les Ministres en charge du patrimoine en Région wallonne ont 
choisi successivement, pour fil conducteur des journées du patrimoine, les jardins historiques, le patri­
moine industriel et social, le patrimoine civil public, la « fête du patrimoine, Faites du patrimoine », l’ar­

chitecture de la période 1850-1950, puis des itinéraires au fil de l’eau, des idées et du labeur ; ensuite, 
plus près de nous, ce fu t en 2003, châteaux et demeures privées ; en 2004, patrimoine et réaffecta­
tion ; en 2005, le Moyen Âge. L’année dernière, c ’est la citoyenneté qui était à l’honneur...

Une fois de plus, ce fut une réussite I De tous côtés, on nous rapporte avoir constaté chez 
nos visiteurs une qualité d’observation et d’écoute toujours plus attentive et plus passionnée.

Cette année, notre regard portera spécialement sur le patrimoine militaire au sens large...Non 
seulement les forts, les fortifications et les casernes, mais aussi les remparts, les donjons, les cita­
delles, les enceintes, les bâtiments d’ intendance ou les monuments commémoratifs. Tous ces bâti­

ments et tous ces sites sont intimement liés aux grands événements de notre passé. Ils marquent enco­
re de manière indélébile les paysages de nos campagnes et ils contribuent aussi à la configuration 
même de nombre de nos cités. Mais, il faut bien l’avouer, ce n’est pas un thème facile, car il couvre de 

nombreuses périodes depuis l’ère romaine jusqu’aux guerres du vingtième siècle. Pour parvenir à un 
succès comparable à celui des années précédentes, il fallait parier sur la sagacité, sur la réflexion et sur 
l’ imagination de tous nos organisateurs. La journée-test du 19 avril dernier, réservée à la jeunesse, nous 
a rassurés sur ce point : l’année 2007 sera digne de ses devancières.

J’estime que l’essentiel de ma mission de président de ces fameuses journées du patrimoine 
êst celle d’en rappeler l’esprit. C’est donc sur ce point que je  voudrais une fois de plus insister.

C’est dès 1963, que l’Assemblée parlementaire du Conseil de l’Europe a pris l’ initiative de 
promouvoir une coopération européenne en vue de la sauvegarde et de la mise en valeur du patrimoi­
ne culturel immobilier. J’aime d’ailleurs rappeler que dans un remarquable discours prononcé en 1969 

à la Conférence européenne des Ministres responsables du patrimoine culturel immobilier, le Prince 
Albert de Belgique, devenu depuis lors sa Majesté le Roi Albert II, décrivait parfaitement le phénomène:

“ On commence à réaliser” , disait-il, “ que la préservation et la mise en valeur des ensembles 
anciens doit s’intégrer dans l’aménagement de l’espace et être comprise et admise par le grand public 
comme une notion moderne et non comme un combat d’arrière-garde de quelques nostalgiques” . 
Ensuite, s’ interrogeant sur les causes profondes qui suscitaient la destruction du patrimoine et l’enlai­
dissement du cadre de vie, il ajoutait: “ C’est que des intérêts immenses sont en cause et que le com­
bat est souvent inégal entre l’humanisme et l’esprit de lucre.”

Il était d ifficile d’être plus direct et plus vrai. Cette réflexion donne d’ailleurs toute sa dimen­
sion à l’entreprise de sauvegarder le patrimoine et de l’ insérer dans le courant de l’avenir. Chacun de 

nous peut être le fer de lance de ce vaste mouvement d'information et de sensibilisation des citoyens 
à travers toute la Wallonie, dans l'esprit même des recommandations du Conseil de l'Europe, dont on 
ne soulignera jamais assez le rôle de conscience universelle qu'il a joué depuis quarante ans.

Autrement dit, la défense du patrimoine s'apparente dorénavant à la préservation active d'un 
cadre de vie dont la qualité est synonyme de diversité et de spécificité : un cadre de vie dont on appré­
cie à sa juste valeur toutes les richesses accumulées de générations en générations, un cadre de vie 
dont on entend perpétuer l'esprit.

Ainsi, devant les menaces d’une mondialisation aveugle, la prise de conscience de la néces­
sité d’une sensibilisation généralisée au patrimoine bâti constitue le point fort, qui justifie  pleinement 
l’organisation et le rayonnement populaire des journées wallonnes du patrimoine.. Je les souhaite riches 
en enseignements, dynamiques et sources de confiance dans une Wallonie qui gagne....

Prof. Jean Barthélémy
Membre de l ’Académie royale de Belgique
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PRÉFACE

Délaissée pendant plus de cinquante ans, tant paraissait s’imposer l’histoire immédiate des deux 
guerres mondiales et des bouleversements qu’elles engendrèrent, la réflexion globale et pluridisciplinaire 
sur l’histoire des conflits armés - au-delà de l’historiographie militaire - s’ouvre à nouveau à l’investigation 
des historiens et politologues, des sociologues et anthropologues, des architectes et archéologues, et elle 
se met à nourrir le débat politique fondamental sur la citoyenneté.

La démarche historique a bel et bien débuté par la relation de faits d’armes : qu’il s’agisse de 
porter aux nues des hommes qui entraînèrent des troupes à la conquête ou luttèrent, en uniforme ou en 
civil, contre l’invasion de leur patrie.

Cette histoire-là, elle continue de témoigner, dans un fourmillement d’architectures et de sites 

tangibles, lointains ou récents, à travers l’ensemble du continent européen, creuset de culture, certes, mais 
aussi - ô combien - accumulation immémoriale de lieux de bataille. Affrontements et sièges, places fortes 
et routes stratégiques, destructions et reconstructions... La topographie de la guerre a marqué les terri­
toires, affectant encore le tissu même de nos villes et, souvent, le dessin de nos campagnes.

Au coeur de cette Europe des conflits, la Wallonie peut allonger sa longue liste, de l’Empire
romain à la Deuxième Guerre mondiale. Mais, à l’ image de son environnement, elle ne veut pas en rester 
là et elle revendique de participer pleinement à la réflexion contemporaine sur l’histoire militaire. C’est en 
ce sens qu’elle ne craint nullement de hisser au rang d’un Patrimoine ses multiples témoins de conflits. 
Conflits locaux, mais aussi européens et mondiaux : Waterloo ou Bastogne I

Ces témoins, il importe de les conserver comme un « Patrimoine vivant pour tous ». À nous de
savoir donner un visage à notre avenir, nous dit le grand historien Pierre Nora, le maître d’œuvre des «Lieux 
de mémoire». Eh bien, ce visage il aura, chez nous et chez nos voisins, la volonté de faire signe pour l’ave­

nir européen, au moment où, pour ne jamais oublier, l’Europe unie balise les routes transnationales des 
anciennes fortifications, où elle construit un réseau international de conservation et de valorisation des 
hauts lieux de la Grande Guerre, où elle interroge l’urbanisme militaire de Vauban, mort il y a juste trois 
cents ans, celui qui a aussi remodelé Ath, Charleroi, Mons ou Namur.

Les monuments et les sites militaires, chacun le comprendra, constituent donc l’un des enjeux 
majeurs de notre évolution culturelle et politique, en route vers une démocratie citoyenne.

«Patrimoine militaire et citoyenneté» ? Oui, sans aucun doute. Également. Car le thème retenu 
cette année pour les «Journées du Patrimoine en Wallonie» ouvre aussi le débat inévitable et salutaire sur 
le devenir de certains ensembles et bâtiments à caractère militaire, ayant perdu de longue date ou en passe 
de perdre leur fonction première. Quel rôle et quelle fonction peuvent-ils encore remplir ? Quelle réutilisa­
tion et quelle reconversion doit-on leur assigner, par rapport aux nécessités de notre société ?

On voit l’ampleur des questions de fond que suscite ainsi cette remise en perspective de l’his­
toire militaire de nos régions, Ainsi entendue, la mise en valeur de notre Patrimoine militaire se confond 
avec cette citoyenneté active qu’il importe de partager et de généraliser.

Je sais gré à toutes celles et tous ceux qui ont collaboré avec notre secrétariat dans la mise sur 
pied de ce week-end patrimonial, et particulièrement au Ministère de la Défense et à ses services, ainsi 
qu’au Ministère de l’Action sociale de la Région wallonne, pour les visites accessibles aux personnes à mobi­
lité réduite, malvoyantes ou malentendantes.

Mes remerciements vont aussi au Groupe TEC et à PRO VELO. Grâce à leurs circuits, le grand 

public pourra délibérément choisir un mode de circulation aisé dans le cadre de nos circuits de décou­
vertes.

Enfin, il convenait de souligner combien ETHIAS et BASE, sans oublier la Loterie Nationale ont 
soutenu l’édition 2007 des «Journées du Patrimoine en Wallonie».

Soyez nombreux à sillonner nos routes et à estimer ainsi toutes les richesses, monumentales, 
mais aussi tellement humaines, de «votre» patrimoine militaire.

Michel DAERDEN
Ministre du Patrimoine 

13 juin 2007

«La nation guerrière, chrétienne et paysanne, impériale et messianique, est derrière nous. 
Celle qui se dessine est encore sans visage. À nous de savoir le lui donner.»

Pierre Nora, de l’Académie française
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E x p é r i e n c e  P h o t o g r a p h i q u e  I n t e r n a t i o n a l e  
des M o n u m e n t s  ( EP IM )

Pour la onzième année consécutive, la Wallonie participe à ce concours, 

initié par la Catalogne, permettant de sensibiliser les jeunes à la fois à 

leur patrimoine mais aussi à la dimension artistique par le biais de la pho­

tographie.

En 2007, ce sont 44 pays ou régions (pour 37 en 2006) et près de 40.000 

jeunes qui ont fixé à travers leur objectif l’un des innombrables monu­

ments ou sites qui font la fierté de tous. L’EPIM est donc aussi pour la jeu­

nesse une occasion privilégiée de prise de conscience que nous parta­

geons un patrimoine commun.

En Wallonie, le thème de ce concours est le même que celui des Journées 

du Patrimoine. Les quatre photos primées par le jury, réuni à Namur le 

27 avril dernier, mettent toutes en avant des monuments commémoratifs 

et un site fortifié.

L’ensemble ou un choix sign ificatif des photos primées dans les 

44 pays ou régions sera présenté dans chaque pays ou région aux diffé­

rentes dates d’organisation des Journées européennes du Patrimoine. En 

Wallonie, l’exposition aura pour cadre la Maison de la Presse, rue Haute 

Sauvenière, 19 à Liège. L’exposition sera accessible du 7 au 21 sep­

tembre 2007.

É d u q u o n s  n o t r e  r e g a r d  

P h o t o g r a p h io n s  un  m o n u m e n t

Et vous en 2008 ? Si vous participiez à l’Expérience Photographique 

Internationale des Monuments, individuellement ou au sein de votre éta­

blissement scolaire...

Pour tout renseignement : Secrétariat des Journées du Patrimoine, Christelle 

Lheureux, rue Paix-Dieu 1B à 4540 AMAY - Tél. 085.27.88.82 - 

c.lheureux@journeesdupatrimoine.be

1. PLOMBIÈRES/Hom bourg.
C im etière Am éricain d’Henri-Chapelle.
Photographe : Laurent Davids (17 ans).

2. THIMISTER-CLERMONT /Th im is te r.
Cavalier Fonck.
Photographé : Charline Joris (15 ans).

3. LA ROCHE-EN-ARDENNE /L a  Roche^n-Ardenne. 
Château fort.
Photographe : Justine Magnus (19 ans).

4. ANTOING/Péronnes-lez-Antoing. 
M onum ent aux M orts 1914-1918.
Photographe : Céline Manouvrier (11 ans).

mailto:c.lheureux@journeesdupatrimoine.be
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COORDINATION

GÉNÉRALE

LES JOURNÉES DU PATRIM OINE  
SONT ORGANISÉES SOUS LES AUSPICES  

DU CO NSEIL  DE L’ EUROPE

À l’ in itia tive  du M in is tre  w allon en charge du P atrim oine, 

du G ouvernem ent w allon  et de ses services, 

des M aisons du Tourism e,

de la Société Régionale w allonne du T ransport (Groupe TEC), 

de la C om m unauté  germ anophone, 

de la Fondation Prom éthéa,

de ETHIAS, partena ire  des Journées du Patrim oine, 

de BASE

M onsieur Jean Barthé lém y, Président des Journées du P atrim oine, 

M onsieu r Gaétan De Laever, Chef de C ab ine t-ad jo in t du M in is tre  w allon 

en charge du P atrim oine,

Monsieur Freddy Joris, Adm in istra teur général, Institu t du Patrimoine wallon, 

Madame Nicole Plumier, Prem ière A ttachée, In s titu t du Patrim oine wallon, 

M adam e Gislaine D evillers, P rem ière A ttachée, D iv is ion du Patrim oine  

(D irection  Générale de l’Am énagem ent du Territo ire , du Logem ent e t du 

Patrim oine),

M adam e Sandrine M atho t, P rem ière A ttachée, In s titu t du P atrim oine 

wallon ,

M onsieur Emmanuel Vanderheyden, Attaché, In s titu t du Patrim oine wallon.

La coord ina tion  généra le  du p rogram m e, de la pub lica tion , de la p rom o­

tio n  et du m até rie l a été assurée par le S ecré ta ria t des Journées du 

Patrim oine  au sein de l’ In s titu t du Patrim oine  w allon.

N ico le  P lum ier e t Emmanuel Vanderheyden, avec l’a ide de C hris te lle  

Lheureux, Frédéric Remacle (S ecré ta ria t des Journées du Patrim oine) e t 

N orb e rt Kreusch (C om m unauté germ anophone).

Christe lle  Lheureux, Sandrine M athot, N icole Plum ier e t Frédéric Remacle. 

N ico le  P lum ier e t C hris te lle  Lheureux.

C hris te lle  Lheureux e t Frédéric Remacle.

Guy Focant, D iv is ion du Patrim oine  (D irection  Générale de 

l'A m énagem ent du T errito ire , du Logem ent e t du Patrim oine) e t organ i­

sa teu rs locaux.

Sandrine Gobbe (IPW) e t IPM (Bruxelles).

IPM (Bruxelles).

N ico le  P lum ier e t Emmanuel Vanderheyden.
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V o u s  f a i t e s  p a r t i e  d e s  p e r s o n n e s  à m o b i l i t é  r é d u i t e  
e t  v o u s  s o u h a i t e z  p a r t i c i p e r  a u x  J o u r n é e s  d u  P a t r im o in e  ...

Les asbl GAMAH (Groupe d'Action pour une Meilleure Accessibilité aux personnes Handicapées) et ANLH (Association Nationale pour le 

Logement des personnes Handicapées) ont réalisé pour vous des analyses d'accessiblité aux bâtiments afin de vous donner l'information néces­

saire pour organiser votre week-end patrimonial. Les bâtiments visés sont indiqués par un Indice Passe-Partout®ou une vignette Accescity. Les 

tableaux informatifs complets sont quant à eux repris de la page 106 à la page 112.

• , INDICE PASSE WWTOÜT»
r •  <> Jb ♦

“ I eE S S b  L’Indice Passe-Partout® (GAMAH) est le résultat d'une évaluation de l'accessibilité d'un bâtiment ouvert au public. Il s'agit du des­

sin d'une clé sur laquelle apparaissent 6 pictogrammes. Sous chacun de ces pictogrammes est affichée une valeur correspondant à l’accessibilité du 

site. Les 6 pictogrammes représentent 6 catégories de personnes à mobilité réduite. Dans l'ordre d'apparition sur la clé, de gauche à droite, il s'agit :

chaisard seul (personne en chaise roulante pouvant se déplacer en toute autonomie)

chaisard assisté (personne en chaise roulante ayant une autonomie restreinte nécessitant la présence d’une aide) 

la personne marchant d ifficilem ent (personne aidée de cannes, béquilles, prothèse ou déambulateur) 

la personne déficiente visuelle 

la personne déficiente auditive

la personne avec difficultés de compréhension (déficience cognitive, défaut d’accès à la langue, à la lecture e t/o u  l’écriture)

Cela signifie que pour chacune de ces catégories, un indice variant de 0 à 9 est attribué selon le degré d'accessibilité de ce bâtiment. Plus l'in­

dice est élevé, meilleure est l'accessibilité. Pour chacune des catégories de personnes à mobilité réduite, une série de fonctions indispensables 

des bâtiments dont l’accessibilité doit être garantie (l’entrée, la circulation, le stationnement, la sécurité...) est identifiée. Le chiffre attribué repré­

sente une fonction du bâtiment dont l’accessibilité est acquise. Cette fonction n’est signalée « accessible » que si la précédente l’est déjà. 

Pour plus d'informations : www.ipp-online.org

! Accescity (ANLH) est une banque de données sur Internet qui a pour objectif de donner aux personnes à mobilité réduite une 

information de qualité sur l’accessibilité des bâtiments. L’originalité de cette banque de données est la possibilité de faire des recherches selon 

son profil. La personne qui se rend sur le site pourra dire qui elle est (son handicap, ses besoins) et le système lui donnera les endroits qui lui 

sont accessibles. Tous les bâtiments expertisés possèdent une fiche détaillée, une visite par photos et enfin, une vignette informative permettant 

de déterminer rapidement si un bâtiment est conforme à la législation ou non. Pour plus d'informations : www.anlh.be/accescity

©
La voie d’accès et la porte d’entrée

Le parking

?\T

©
Les ascenseurs

La circulation intérieure

©
(WCl
' o '  Les toilettes ouvertes au public

Vert : La loi est respectée dans son entièreté : Ça passe

inge : La loi n ’est pas respectée dans son entièreté. Les conditions d’accessibilité ne sont remplies que partiellement : C’est tout juste 

Rouge : La loi n’est pas respectée. Les conditions d’accessibilité ne sont pas remplies : Ça ne passe pas

Ces évaluations ont eu lieu grâce au soutien de la Ministre de la Santé, de l’Action sociale et de l’Egalité des chances.

5 activités sont organisées à destination des personnes déficientes visuelles ou auditives :

HAINAUT, Tournai, Caserne Ruquoy, voir p. 41 LIÈGE, Liège, Citadelle, voir p. 61

HAINAUT, Tournai, Musée d'Armes et d'Histoire militaire, voir p. 43 LIÈGE, Flémalle, Château d'Aigremont, voir p. 54

HAINAUT, Tournai, Fort rouge, voir p. 42

http://www.ipp-online.org
http://www.anlh.be/accescity


Le territoire de la Wallonie est jalonné de dizaines de merveilles 
patrimoniales. Cet ouvrage prestigieux évoque cent splendeurs 
incontournables à découvrir ou redécouvrir à travers une brève notice 
historique et des photographies de Guy Focant, spécialisé dans la 
prise de vue « patrimoniale ». De sites industriels en châteaux en 
passant par le patrimoine religieux et les édifices civils publics, la 
Wallonie présente dans cet ouvrage ce qu'elle a de plus beau en 
matière de patrimoine immobilier architectural.

A paraître en décembre 2007
220 pages, entièrement en quadrichromie, 

relié sous jaquette plastifiée 
Format : 25 x 30 cm 

Prix public : 30 €

Tarif préférentiel par souscription avant le 15 septembre 2007 : 25 €
(à retirer à notre boutique de Namur ou à l'Archéoforum de Liège)

Renseignements pour la souscription sur la couverture arrière du catalogue
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BRAINE-L'ALLEUD/Braine-l’Alleud. 
Butte du Lion. Cliché G. Focant ÆMRW.
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ti Dans chaque province wallonne, à l ’exception du Luxembourg, le Secrétaria t des
uA 4*)n Journées du Patrimoine a le p la is ir  de vous convier à p a rtic ip e r à un grand ra llye

0 /A
- X  A  lyes sont .organisés grâce au partenaria t de PRO VELO, avec le soutien de la
Prcnrelo >e  N a t i o n a l e ,

W A T E R L O O
“Et cette plaine, hélàs ! où l ’on rêve aujourd'hui, 

Vit fu ir  ceux devant qui l ’univers avait fu i” 
V ic to r Hugo, Châtiments

Au f i l  des ch e m in s  e t s e n tie rs  b u co liqu e s , vous d é co u v rire z  que lq ue s  té m o in s  de ce s a n g la n t ép isode  de l ’h is to ire .

Prenez garde  : s u r v o tre  ch em in , vous pou rrie z  b ien  re n c o n tre r enco re  que lq ue s  fa n ta s s in s , g re n a d ie rs  ou c u ira s s ie rs  ! O uvrez l’oeil, te n d ez  l ’o re ille , 
ils  vous ra c o n te ro n t p eu t-ê tre  le u r h is to ire ...

LE C H A T E A U -F E R M E  ET LA  C H A P E L L E  
D ’ H O U G O U ! O N T (vo ir p. 13)

LA  FERM E DU C A IL L O U

: à l’ in itia tive  de l’h is to rien  H ector 
F le ichm an, du pe in tre  M aurice  Dubois e t du poète Iwan G ilk in , ce 
m onum en t fu t com m encé en 1911 pour co m m ém ore r le 5 0 ' ann iversaire  
du sé jou r de V ic to r Hugo à W aterloo. In te rrom pus, les travaux o n t été 
te rm inés par le C om ité  V ic to r Hugo quaran te  ans p lus ta rd . La co lonne a 
été  inaugurée le 24 ju in  1956.

: ce m onum ent fra n ça is  n’a été réa lisé  qu ’en 1904 à 
l ’in itia tiv e  de p a rticu lie rs  nosta lg iques du p rem ie r Em pire. C on tra irem en t 
à ce rta ines  a ffirm a tio n s , il ne co rresp o n d ra it pas à l’em placem en t du 
«dern ier carré» de la garde im péria le . La scu lp tu re  en bronze de l’a rtis te  
frança is  Jean-Léon Gérôm e (1824-1904) représen te  un aigle à l’a ile brisée 
e t trouée  de balles, qui re tie n t dans une de ses serres le drapeau 
déch ique té  d ’A uste rlitz , d ’ Iéna e t de Friedland. Il es t p lacé dans un enclos 
g rillagé  et décoré  de le ttre s  N. Sa déd icace : «Aux dern ie rs  co m ba tta n ts  
de la Grande Armée».

LA FERM E DE t A PAPELO  : un des hauts lieux de la ba ta ille  de 
W aterloo , occupée par les Français, puis par les tro u p es  de Nassau, ce tte  
fe rm e  présente  a u jou rd ’hui un quad rila tè re  re co n s tru it vers le m ilieu  du 
19' s. On y accède par un porche su rm on té  d ’un belvédère octogona l en 
briques et p ie rre  b lanche. Un co rps  d ’hab ita tion  du 19' s. de deux niveaux 
e t dem i, des écuries et é tab les en briques, une rem arquable  rem ise  à 
vo itu res  e t une grange en large datée de 1856 e n to u re n t une cour pavée.

LASNE/Plancenoit. L’Aigle blessé. Cliché G. Focant ©MRW.

: é rigé  en 1914 à la m ém oire  des Belges 
m o rts  lo rs  de la ba ta ille  e t ayant appartenu  aux deux cam ps !

G O R D C  : é d ifié  dès 1817 par la fa m ille  du 
lieu tenan t-co lone l Gordon, aide de cam p de W ellington, ce m onum ent est 
co ns titu é  d ’une co lonne cannelée, ornée d ’une couronne. Entouré de 
g rilles , il repose su r une haute base para llé lép ipéd ique  en ca lca ire . Le 
choix  de la co lonne brisée évoque la co u rte  m ais g lo rieuse  ca rriè re  de 
l’o ff ic ie r  m o rt à 29 ans.

LE M O N U M E N T  A U X  H A N O V R IE N S  : é levé en 1818 par les o ffic ie rs  
de la lég ion ang lo-germ anique des H anovriens, ce m onum ent rend 
hom m age à 42 o ffic ie rs  m o rts  pendant les a ttaques frança ises de la 
fe rm e  de la Haie Sainte.

LA  FER M E DE LA  H A IE  S A IN T E  : c lassée com m e m onum ent depuis 
1970, ce tte  très  belle  fe rm e, jad is  en q uad rila tè re  e t re m on ta n t aux 17' 
e t 18' s., fu t  aussi un des hauts lieux  de la Bata ille  de W aterloo et fu t 
la rgem ent restaurée au 19' s. A l’exté rieu r, une dalle  com m ém ora tive  
(1847) à la m ém oire  des o ffic ie rs  angla is e t hanovriens e t une plaque 
ra p p e lle n t l ’ in té rê t h is to r iq u e  de c e tte  fe rm e , p o s itio n  fo r te  de 
W ellington.

• Organisation : Pro Vélo asbl
• Circuit familial de + /-  2 h (arrêts non compris, 13 km environ)
• Départs : Hameau du Lion de Waterloo (près du Panorama), dim. entre 10h et 13h
• Stationnement possible sur les différents parkings du site
• Répondez correctement aux questions du rallye et gagnez un des nombreux lots 

mis en jeu !
• Renseignements : La Maison des Cyclistes -  asbl Pro Vélo, 02/502.73.55 

Email : info@provelo.org - Web : www.provelo.org

mailto:info@provelo.org
http://www.provelo.org
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B A T A I L L E  DE W A T E R L O O

G R A N D  C I R C U I T  D U  G R O U P E  T E C

De retour de son exil forcé de l’île  d’Elbe, Napoléon, dès mars 1815, remonte 
la France. C’est la campagne des Cent-Jours. Il réunit 125.000 soldats contre 
les alliés qui sta tionnent au sud de Bruxelles, au nouveau Royaume-Uni des 
Pays-Bas. Le duc de Wellington commande à 100.000 Anglais, Ecossais, 
Hanovriens et Hollandais, tandis que le Prussien Blücher est à Namur avec 
120 000 hommes.

Le 15 ju in , Napoléon a tte in t Charleroi e t charge Ney de prendre position aux 
Quatre-Bras, près de Genappe, mais le prince d’Orange y parvient le premier.

Le 16 ju in , l’em pereur déloge de Ligny les Prussiens et envoie Grouchy pour­
suivre Blücher avec 33.000 hommes, com m ettant l'erreur de ne pas attaquer 
im m édiatem ent Wellington qui a le tem ps d’installer ses régiments sur le pla­
teau du Mont-Saint-Jean et son quartie r général en bordure de la fo rê t de 
Soignes, à Waterloo.

Le 17 ju in  à 18h, Napoléon a tte in t la ferm e de la Belle Alliance, à deux k ilo­
m ètres au sud des positions de Wellington et fixe son QG à Genappe, à la 
ferm e du Caillou. Il attend le re tour de Grouchy pour le lendemain.

Le 18 ju in  à 11h30, deux assauts d’infanterie n’entam ent pas les positions 
anglaises.

À 13h30, une avant-garde prussienne, commandé par Von Bülow, rallie les 
combats, tandis que Grouchy, tou jours attendu, marche sur Wavre !

Napoléon engage son artille rie  contre les Anglais, puis l'infanterie de Drouet 
d ’Erlon, arrêté au chem in d’Ohain par les Ecossais.

A 16h, la cavalerie de Ney em porte  la Haie Sainte, mais, au-delà, les carrés de 
Wellington restent inébranlables.

Les Prussiens attaquent à 16h30, par l'est, fa isant reculer les Français. Mais 
Napoléon m aintient sa tactique d ’enfoncem ent des lignes anglaises. En vain, 
malgré de nouvelles charges de cavalerie e t l’appui de la vieille garde.

A 19h, la cavalerie de Blücher e t de Zieten décime le flanc dro it de ce qui avait 
été la Grande Armée, où ne résistent plus que les carrés des grenadiers. 
Ailleurs, c ’est le sauve-qui-peut.

Napoléon se replie sur Paris et, le 19 ju in , c ’est de son QG que Wellington rédi­
ge le bulletin de v icto ire  : la bataille du Mont-Saint-Jean sera la Bataille de 
Waterloo.

Un c ircu it g ra tu it du TEC au départ du parking à l’arrière de la gare de Braine 
l’Alleud perm ettra de vis iter le site de la Butte du Lion et le Musée Wellington.

BRUXELLES

MONS
CHARLEROI le  t e c , ç a  n o u s  r a p p r o c h e

in fo te c .b e  U k 'lW B  T E C

1 BRAINE L’ALLEUD Gare (parking) 9:55 10:15 10:35 10:55 11:15 17:15 17:35 17:55 18:15 18:35

2 WATERLOO Butte du Lion 10:03 10:23 10:43 11:03 11:23 Ensuite 17:23 17:43 18:03 18:23 18:43

3 WATERLOO Musée Wellington 10:11 10:31 10:51 11:11 11:31 toutes 17:31 17:51 18:11 18:31 18:51

2 WATERLOO Butte du Lion 10:19 10:39 10:59 11:19 11:39 les 20’ 17:39 17:59 18:19 18:39 18:59

1 BRAINE L'ALLEUD Gare (parking) 10:27 10:47 11:07 11:27 11:47 jusqu’à 17:47 18:07 18:27 18:47 19:07
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B E A U V E C H A I N

B eauvechain
M O N U M E N T S  A U X  M O R TS , TÉ M O IG N A G E S  DE N O S A N C IE N S  
C O M B A TT A N T S

Typ iquem ent œ uvres de com m ande, les m onum ents aux M orts  peuvent 
com m ém ore r des fa its  m arquan ts  sous diverses fo rm es  : s im ples 
plaques de bronze ou en p ierre, stè les, obé lisques, co lonnes m ais aussi 
s ta tues. Ces d iffé re n ts  suppo rts  vo n t dès lors  essayer de m e ttre  en 
va leu r ce q u 'il conv ien t de com m ém orer. Les m onum ents aux M orts  de la 
Com m une de Beauvechain exp rim en t trè s  d iffé re m m e n t la com m ém ora­
tio n  : à Beauvechain-centre, une stè le ; à H am m e-M ille , un m ilita ire  cas­
qué e t arm é; à La Bruyère, un obé lisque; à l’Écluse, une s im ple  p laque; à 
Nodebais, une réa lisa tion  de Max Van der L inden e t à Tourinnes-la- 
Grosse, fa isan t face à un canon de m arine, une im posante  s tè le  en p ie r­
re blanche. Une a tte n tio n  pa rticu liè re  sera accordée aux m onum ents de 
La Bruyère, Tourinnes-la-Grosse e t H am m e-M ille . Une p résen ta tion  h is to ­
rique  sera o rchestrée  par Th ierry  Bertrand, h is to rien , e t étayée de té m o i­
gnages e t réc its  d ’anciens co m ba tta n ts  de l’e n tité . Une v is ite  guidée du 
Musée h is to rique  de la Base m ilita ire  de Beauvechain «First W ing 
H is to rica l Center» pe rm e ttra  une approche g loba le  du p a trim o ine  m ilita i­
re de l’en tité  beauvechino ise.

• Organisation : DESERF Isabelle (Administration communale de Beauvechain)
• Animations : sam. à 14h: Hamme-Mille, rue des Messes, dim. à 14h: La Bruyère, 

rue Longue 61; à 16h: Tourinnes-la-Grosse, place Saint-Martin, 2
• Renseignements : 010/86.83.09

To urinnes- la -G rosse  Rue La Bruyère 

PREMIER W ING HISTORICAL CENTER
Le musée de la Base m ilitaire aérienne de Beauvechain retrace l’histoire 
des unités qui ont séjourné sur celle-ci depuis 1935; il est installé dans 
la grange (fin 18e s.) de l’ancienne ferme De Waersegger.

• Organisation : DONNET Hervé (The Golden Falcon asbl)
• Ouverture : sam. et dim. de 09h à 18h
• Possibilité de visites guidées toutes les heures
• Renseignements : 010/23.22.02 de 09h à 16h - http://musee.1wing.free.fr

B R A I N E - L ’A L L E U D
B ra in e -l’Â lleu d  Route du Lion, 252 

LE H A M E A U  DU L IO N  ET SES S IX  D É C O U V E R TE S  AU COEUR 
DU C H A M P  DE B A TA ILLE  À C IN Q  K ILO M È T R E S  AU S U D  DE 
W ATER LO O

Ce hameau vous o ffr ira  que lques découvertes au cœ ur du cham p de 
bata ille  (à 5 km  au sud de W aterloo) : - La B u tte  du Lion es t le m onum ent 
co m m ém o ra tif de la B ata ille  de W aterloo, érigé à l’e nd ro it où le p rince  
d ’Orange fu t blessé. Le lion de 28 tonnes de fo n te  de fe r repose su r un 
socle de 3 00 .00 0  m 3 e t cu lm ine  à 41 m de hauteur. Son ascension par un 
e sca lie r de 225 m arches o ffre  une vue unique su r l’ensem ble  du cham p 
de bata ille . - Le Musée de c ire  p résente  les p rin c ipa u x  acteu rs de la 
ba ta ille , im m orta lisés  par les a rtis te s  du Musée Grévin à Paris. - Le 
Panorama, d a ta n t de 1912 et récem m en t c lassé com m e «Patrim oine 
excep tionne l de W allonie», es t une im m ense pe in tu re  m urale  sonorisée 
de 110 m de c ircon fé rence  illu s tra n t les charges de cavalerie  d u ran t 
l’après-m id i du 18 ju in  1815.

Un spectacle audiovisuel expliquera le déroulem ent de la bataille p a r un je u  de 
sons et lumières proje té su r une maquette. -  Un court-métrage inéd it plonge­
ra le spectateur au cœ ur des événements de 1815 e t proposera une réflexion  
su r la violence et la guerre en m ontran t des enfants jou a n t à la bataille. - Le 
Battle fie ld  Tour perm ettra  de découvrir les chemins historiques du champ de 
bataille à bord d'un camion touristique tout terrain équipé d ’un audio-guidage 
en tro is langues.

• Organisation : SMOLDERS Laurent (Hameau du Lion)
• Animations : - visite guidée exceptionnelle du Panorama de la Bataille: sam. et 

dim. à 10h, 11 h, 12h, 14h, 15h et 16h; animations prévues les deux jours : 
démonstrations de tir, la vie au campement, les stratégies de combats,...

• Renseignements : 02/385.19.12

B ra in e -l’A lleu d  Grand’Place

C IR C U IT  G U ID É  SUR S ITES ET M O N U M E N T S  E X C E P T IO N N E LS  

Ce c irc u it perm e ttra  de découvrir les vestiges de c o n flits  e t d ’actions 
m ilita ires  qui se sont déroulés sur ce te rr ito ire . Le bourg  de Braine- 
l’A lleud s’es t trè s  tô t  trouvé  à p rox im ité  de routes s tra tég iques entre  la 
France et les Pays-Bas e t de chem ins de péné tra tion  vers Bruxelles au 
travers  de la fo rê t dom aniale  de Soignes. Ces événem ents se ron t re tra ­
cés en v is ita n t des bâtim en ts , m onum ents e t s ites c lassés : - En l’hôtel 
com m unal de Bra ine-l’A lleud, des a rchives et p ie rres com m ém ora tives 
rappe lle ron t les in te rve n tio ns  de la popu la tion  lors de la ba ta ille  de 1815, 
les com bats  pour l ’indépendance de la p a trie  en 1830 e t les deux guerres 
m ondia les, 1914-18 et 1940-45. Il sera évoqué en o u tre  l’é ta t de la m ilice  
défensive de la franch ise  au moyen d ’ob je ts  e t docum ents  (avant 1496). 
- La m aison bourgeoise «Constant A lbe rt Desenfans», s ituée  à cô té  de 
l’hôte l com m unal, fu t occupée par la fa m ille  Fortam ps, g re ffie rs  et 
no ta ires de père en f ils  de 1674 à 1854. Le 1" ju i l le t  1794, un conse il de 
guerre  y fu t  tenu par le prince  de Cobourg, le p rince  W aldeck, le 
K ronprinz Charles, le p rince  d ’Orange, le duc d ’York e t le com te  de Mercy, 
a fin  de fa ire  face  à l’avancée des tro u p es  frança ises après la ba ta ille  de 
Fleurus du 26 ju in  1794. C’es t dans ce tte  m êm e m aison que des o ffic ie rs  
néerlandais fu re n t logés avant la ba ta ille  de M ont-Saint-Jean en 1815. - 
A rrê t à la fe rm e  de Goum on, où eu ren t lieu le 18 ju in  1815 les prem ières 
o ffe n s ives  des arm ées napo léon iennes sous les com m andem en ts , 
no tam m ent, du général Reille e t de Jérôm e Napoléon (vo ir p .13). - V is ite  
de bunkers ou abris à m itra illeuses c o n s titu a n t une p artie  d ’une pos ition  
défensive anti-chars placée en 1939 au sud de Bruxelles en tre  la Dendre 
e t la Dyle. Le b u t fu t de préserve r l ’indépendance et la neu tra lité  de la 
Belgique face  aux m enaces a llem andes. V is ite  guidée devant les m onu­
m ents com m ém o ra tifs  des deux Guerres m ond ia les (au c im etiè re  et au 
lieu -d it l’Erm ite).

• Organisation : CHAMART Olivier (Président de l’Office du Tourisme) - SCHO- 
NAERTS Roger

• Animation : circuit guidé, au départ de l’Hôtel de Ville, en car (pour 25 pers.) et 
co-voiturage: dim. de 14h à 18h

• Renseignements : 02/387.31.14 de 09h .à 17h - www.braine-lalleud.be

BRAINE-L’A L L E U D /B ra in e - l’A lle u d . P ano ram a. Cliché G. Focant ©MRW.

http://musee.1wing.free.fr
http://www.braine-lalleud.be
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B raine-L ’A lleud
P R O M E N A D E -S P E C TA C LE

La fe rm e d ’ «Hougoum ont» ou «de G oum ont» es t le de rn ie r vestige  de la 
ba ta ille  du 18 ju in  1815 (le château a, quant à lu i, co m p lè te m e nt d ispa­
ru); e lle e u t un rô le  cap ita l dans la v ic to ire  des troupes du duc de 
W ellington. Une cour oblongue dé lim ite  ce tte  fe rm e  com posée de d ivers 
é lém ents, d on t une hab ita tion  de type  tra d itio n n e l en b riques e t grès 
re m on tan t aux 16' e t 17' s., des dépendances du m ilieu  du 17* s., une 
chape lle  dom ania le  en b riques e t p ie rre  b lanche s ituée au m ilieu  de la 
cour e t d a ta n t de la fin  du 16' ou du débu t du 17' s. Ce patrim o ine  a rch i­
te c tu ra l classé, en vo ie  de res tau ra tion , s ’ouvrira  pour la p rem ière  fo is  au 
pub lic . La chape lle  sera la p rem ière  à sub ir un liftin g , e t ce dès ju in  2007, 
g râce  aux subs id e s  rég io n au x  m ais aussi g râce  au m é cén a t du 
« S o rop tim is t In te rna tiona l Val Brabant».

• Organisation : SMOLDERS Laurent (Hameau du Lion)
• Animation : promenade, au départ du Visitor’s Centre, sam. et dim. à 10h,

13h et 15h
• Renseignements : 02/385.19.12

BRAINE-L’A LLEU D /Braine-l’Alleud. Ferme d’Hougoumont. Cliché G. Focant ©MRW.

O p h a in -B o is -S e ig n e u r- lsa a c
, INDICE PASSE PARTOUT®

T »  ;•< ? '

C H Â TE A U  Rue Armand de Moor, 3 

A c c è s  e x c e p t io n n e l

Le château de Bois-Seigneur-lsaac fu t  co n s tru it au 12' s. par les descen­
dants d’ Isaac de Valenciennes pour défendre  ce qui é ta it à l’époque la 
fro n tiè re  du com té  de Hainaut. De la fo rte re sse  m édiévale, il reste  des 
fo n d a tio n s  a insi q u ’une to u r  c ircu la ire  dotée encore  de ses m eurtriè res . 
Le château fu t tra n s fo rm é  en dem eure  de p la isance au 18' s. Le château 
e t la chape lle  abba tia le  vo is ine, qui rem onte  au 15' s., o n t été classés 
«Patrim oine excep tionne l de Wallonie».

• Organisation : SNOY Bernard (Les Amis du Château de Bois-Seigneur-lsaac)
• Ouverture : sam. et dim. de 14h à 18h
• Animations : visite guidée du château, toutes les 30 min. par groupes de 40 pers. 

max. Réservations du 03 au 07/09 de 9h à 12h au 067/84.07.10. Cartes de 
réservation à retirer à l’entrée du château ; visite libre du parc

• Renseignements : 067/84.07.10 de 09h à 12h

BRAINE-L’A L L E U D /O p h a in -B o is -S e ig n e u r-ls a a c . C h â te a u . Cliché G. Focant ©MRW.

C H A S T R E
C o r t i l -N o irm o n t  Rue du Tensoul 

M U S É E  F R A N Ç A IS

En é tro ite  synerg ie  avec le CHERCHA, le Musée de la 1è"  Arm ée fra n ça i­
se de C o rtil-N o irm o n t donnera un aperçu  du d ép lo iem ent des fo rces 
a rm ées belges, fra n ç a is e s  e t b r ita n n iq u e s  dans le cadre  de la 
«M anoeuvre de la Dyle» grâce à une vaste  co llec tion  d ’arm es, de ca rtes 
e t de docum ents. Les v is iteu rs  p o u rro n t découvrir l’ im po rtance  des com ­
bats que ce tte  arm ée a liv rés lors de la ba ta ille  d ’a rrê t sur la pos ition  de 
la Dyle, à G em bloux. L’accen t sera m is su r le sa c rif ice  du so ld a t frança is , 
m aroca in , a lgérien ou tun is ien , ch ré tien  ou m usulm an, m o rt dans la lu tte  
co n tre  le nazisme. La salle belge illu s tre  la pos ition  de l’arm ée belge der­
riè re  la Position KW face à la puissance des m oyens m is en oeuvre par 
l’a rm ée ennem ie a insi que que lques exem ples des co nd itio ns  de vie de 
nos conc itoyens sous l’occupa tion . Une halte  sera proposée à la 
N écropole de Chastre où reposen t p lus d ’un m illie r  de v ic tim es  de tou tes  
les na tiona lités , su ite  aux h os tilité s  de m ai 1940.

• Organisation : NOËL Albert (Musée Français asbl)
• Animations : sam. et dim. à 14h (groupe de 30 pers.) visite du Musée Français de 

Cortil-Noirmont; brève présentation de la Bataille de Gembloux en mai 1940, 
suivi d’un tour du champ de bataille en bus communal

• Renseignements : 081/61.31.40 de 09h à 20h - users.skynet.be/chercha/ 
museemai40.htm

C H A U M O N T - G I S T O U X
C h a u m o n t-G is to u x  Rue Inchebroux, 2 

S ITE  P R É H IS T O R IQ U E  DE M IC H E LS B E R G

V is ite  guidée e t com m entée  d ’un s ite  p réh is to rique  du N éo lith ique  moyen 
(cu ltu re  de M iche lsberg). Les vestiges v is ib les de ce typ e  so n t d ’une rare­
té  excep tionne lle  pour la Belgique. Les ca rac té ris tiques  les plus im po r­
ta n te s  du N éo lith ique  sont l’ inven tion  de l’ag ricu ltu re  e t de l’élevage. Tout 
le B rabant é ta it une région de p réd ilec tion  pour les hab itan ts  du 
N éo lith ique. Ils y tro u va ie n t les tro is  é lém ents ind ispensables pou r s ’ ins­
ta lle r  : une te rre  très  fe rtile , de nom breux po in ts  d ’eau com m e des 
sources et de p e tites  riv iè res, a insi que de nom breux end ro its  en éléva­
tio n  sous fo rm e  de co llines  ou de p rom on to ires  dans le paysage. A 
G istoux, il s’ag it d ’une hau teur sous fo rm e  d ’éperon sablonneux, qui se 
te rm ine  de m anière  irrégu liè re  avec des pentes ou des paro is abruptes 
sur to u t le contour. Ces défenses natu re lles  sont pro longées du cô té  du 
pla teau par une levée de te rre  a rtif ic ie lle  en fo rm e  d ’arc de cercle . Ce m ur 
de te rre  à ca rac tè re  d é fens if iso le  l’éperon du p la teau. Les N éo lith iques 
du M iche lsberg  qui v iva ien t fo r t  p robab lem ent de m anière  tr ib a le  e t qui 
s’ ins ta llè re n t sur l’éperon, bén é fic ia ie n t non seu lem ent d ’une trè s  large 
vue, m ais ils é ta ie n t éga lem ent trè s  bien protégés co n tre  to u t éventuel 
assaillan t. La v is ite  sera com plé tée  par la d ém ons tra tion  d ’a rte fa c ts  don t 
que lques po in tes  de flèches on t été trouvées près de l’ence in te  de la 
cu tu re  de M iche lsberg . Le s ite  a tte n a n t de l’âge du Bronze sera égale­
m e nt parcouru.

• Organisation : DE LEENER Bernard (Guide particulier)
• Animation : visite guidée et commentée, sam. et dim., à 14h30 par groupes de 

50 pers.
• Renseignements : 02/673.26.96 de 18h à 19h30



P R O V I N C E  D U  B R A B A N T  W A L L O N  BI C H A U M O N T - G I S T O U X  -  G E N A P P E

C h a u m o n t-G is to u x  Rue Pré Delcourt, 1 

M U S É E  DE LA  L IG N E  KW

Le m usée présente  un h is to rique  de la Bataille de la Dyle en mai 1940 
a insi qu 'une vis ion  générale de la Seconde Guerre m ondia le . Plus de 80 
m annequins, une co lle c tio n  d ’a ffiches, de m até rie ls , d ’a rm em ent, ...

• Organisation : DEPRINCE Monique (Groupe Sentiers de Chaumont-Gistoux asbl) - 
CHANTRAIN Jean-Pierre (Musée de la Ligne KW)

• Ouverture : sam. de 10h à 17h; dim. de 10h à 18h
• Animations : circuit pédestre, dim. de 10h à 18h, et visite du Musée (entre 10 et 

15 pers.)
• Renseignements : 010/22.53.49-010/84.02.70

D io n -V a lm o n t Rue du Village, 5 

E X P O S IT IO N , TÉ M O IG N A G E S  ET C O N FÉ R E N C E S  

Exposition d ’a ffiches e t d ’ob je ts  re la tifs  à la guerre  1940-1945 (extension 
tem p o ra ire  du Musée de la Ligne KW), re la ta n t l’h is to ire  de la ba ta ille  de 
la Dyle en m ai 1940. Tém oignages e t conférences en co llabora tion  avec 
le Cercle h is to rique  de C haum ont-G istoux.

• Organisation : LOUETTE Anne-Marie (Syndicat d’initiative de Chaumont Gistoux 
asbl)

• Ouverture : sam. de 14N à 18h; dim. de 10h à 18h
• Animation : sam.: défilé d’anciens véhicules militaires parcourant les différents 

villages de l’entité, avec des arrêts aux «monuments aux Morts pour la Patrie», 
départ à 10h30 de Vieusart (Laid Burnia); circuit : Dion-Le-Val où les véhicules 
seront exposés sur la place de l’église de 12h30 à 13h30; Chaumont-Gistoux où 
les véhicules seront visibles de 13h30 à 15h au Ronvau; Corroy-le-Grand (Ferme 
du Château) exposition des véhicules de 16h à 16h30; fin du trajet aux environs 
de la salle Pérèz à Dion-le-Mont.

• Renseignements : 010/68.72.11

G E N A P P E
Baisy-Thy Rue Dernier Patard 

B A TA ILLE  DES Q U A TR E -B R A S

L’après-m idi du 16 ju in  1815, un com ba t m e u rtrie r opposa les troupes du 
duc de W ellington et du prince d ’Orange à ce lles du m aréchal Ney qui 
aura it dû s ’em parer du ca rre fou r des Quatre-Bras. N euf m ille  so lda ts y 
fu re n t blessés ou tués. Cette bata ille  n’eu t pas de va inqueur, m ais elle fu t 
cependant le p rélude de la dé fa ite  de Napoléon à Mont-Saint-Jean. Les 
v is ites  guidées com m enceront à la fe rm e de G em ioncourt, prise et repri­
se après une lu tte  acharnée, e t se pou rsu iv ron t aux quatre  m onum ents 
com m ém ora tifs  don t l’h is to rique  sera rappelé. La prom enade se te rm ine ­
ra par le ré c it d ’un com bat peu connu qui eu t lieu, au m ême endro it, le 
16 m ai 1940 entre  des chars frança is  en re tra ite  e t une avant-garde b lin ­
dée allem ande.

• Organisation : VETS Henri (Cercle d’Histoire et d’Archéologie du Pays de 
Genappe)

• Animation : promenade guidée, au départ de la ferme de Gemioncourt, sam. et 
dim. à 10h et 14h30 par groupes de 40 pers.

• Renseignements : 067/77.28.82

Bousval Place communale 

ÉG LIS E  S A IN T -B A R T H É L É M Y

Trois sites défensifs locaux, une carte  m ilita ire  du 17' s., la ligne stratégique 
du chem in de fe r Louvain-Manage transform ée en pré-RaVel au fond de la 
vallée de la Dyle, expliquent 2.500 ans de belligérances en Europe occiden­
ta le. Le te rrito ire  res tre in t du cours supérieur de la Dyle est une échancrure 
dans l’espace te rrito ria l de la grande plaine vallonnée, lim ite  des bassins de 
la Meuse et de l’Escaut e t ancienne fron tiè re  entre le duché de Brabant et 
les com tés de Nam ur et de Hainaut. Gembloux, Ligny, Fleurus, Quatre-Bras, 
Waterloo, autant de batailles où le sang des vainqueurs s’est mêlé à celui 
des vaincus et a fécondé la te rre  autant que l’esprit. Situés dans le coulo ir 
trad itionne l des invasions m érid ionales mais voie de «civilisation» par excel­
lence, Genappe et Solre-Ie-Château, deux sites de «châteaux-verroux», ont 
eu une destinée analogue. Aujourd ’hui, l’un est s itué en France et l’autre en 
Belgique. Les archives privées ou fam ilia les d ’époque étayeront l’observa­
tion  : l’Europe de la réflexion et de la concilia tion  y est née.

• Organisation : GERIN Micheline (Centre de documentation de la Motte et Cap 
Patrimoine asbl)

• Ouverture : sam. et dim. de 11 h à 18h
• Visite guidée : sam. à 15h
• Animations : visite libre de l’église en dehors des offices; exposition : De Paix ou 

de Guerre, l’esprit de survie; promenade libre en boucle, fléchée sur le RaVel et 
le site de Lalou; La grande aventure du feu, de la préhistoire à Napoléon.
Comment le «fusil» est passé de la vie quotidienne aux armes à feu.

• Renseignements : 067/77.23.43 - www.cap.patrimoine.be

G enappe Rue de Bruxelles, 14

«LE P A T R IM O IN E  M IL IT A IR E  DES 18 P R O M E N A D E S  B A L IS É E S »  

M algré la tendance à l’u rban isa tion , Genappe a su préserve r ses espaces 
ve rts  e t son ca ractè re  e ssen tie llem en t rural : de vastes horizons cham ­
pêtres, bordés de grands bois e t parsem és de ham eaux p itto resques. La 
Dyle, qui prend sa source à Houtain-le-Val, e t son a fflu e n t, la Cala, o n t 
créé de douces vallées aux dé tours  souvent im prévus. 18 c irc u its  balisés 
(15 prom enades pédestres, un c irc u it équestre , un c irc u it cyc lo tou ris ­
tiq u e  e t un c irc u it VTT) o ffre n t 110 km  de parcours qui couvren t l’en­
sem ble  du grand Genappe. Parmi ces prom enades balisées, la prom ena­
de de Thy (5 km ), la prom enade Louis XI (6,5 km ), une prom enade ponc­
tu e lle  lib re  ou accom pagnée et la prom enade de S arty  (9 km ). Elles gui­
d e ro n t le v is ite u r vers ce rta ins  lieux com m ém o ra tifs  plus p a rticu liè re ­
m ent m is à l’honneur : le m onum ent aux Belges, le m onum ent à la 
Cavalerie Néerlandaise, le m onum ent au duc de B runsw ick, le m onum ent 
B ritann ique , le m o nu m e n t au généra l Duhesm e, l ’auberge du Roi 
d ’Espagne, qui a c cu e illit le duc de W e lling ton , le p rince  Jérôm e e t le m aré­
chal B lücher, avant e t après la Bata ille  de W aterloo ... Exposition de pho­
tos  sur «Le patrim o ine  m ilita ire  de Genappe».

• Organisation : GERUZET (Syndicat d’initiative de Genappe)
• Ouverture : sam. et dim. de 09h à 17h
• Animations : exposition et promenade
• Renseignements : 067/77.23.43 de 09h à 17h30 - www.sigenappe.be

V ieu x -G e n ap p e  Chaussée de Bruxelles, 66 

D E R N IE R  Q U A R TIE R  G É N É R A L 
DE N A P O L É O N , M U S É E  P R O V IN C IA L

Ancienne exp lo ita tion  ru rale  cons tru ite  en 1757, la fe rm e  du Caillou est 
devenue un des lieux sym boliques de la Bataille de W aterloo. Après sa v ic­
to ire  con tre  les Prussiens à Ligny, Napoléon I"  ch o is it ce tte  fe rm e, à 4  km 
au sud du Lion de W aterloo, pour ins ta lle r son dern ie r Q ua rtie r Général le 
17 ju in  1815. Il y  passe la n u it e t y é ta b lit les plans de la bata ille . Si les bâti­
m ents on t été reconstru its , on y découvre néanm oins les tém oignages les 
plus ém ouvants du passage de l’Em pereur à W aterloo. En 1951, par 
a illeurs date du classem ent du bien com m e m onum ent e t site, la Société 
belge d ’Etudes napoléoniennes l’aménage en musée napoléonien. Ce 
musée es t géré par la Province du Brabant w allon depuis 1972. Les co l­
lections sont réparties en cinq salles. La salle des aides de cam p, la salle 
à m anger e t la cham bre de l’Em pereur o n t été am énagées pour reconsti­
tu e r l’a tm osphère  d ’o rig ine. Meubles, ob je ts  e t docum ents d ’archives rap­
pe llen t les grands m om ents des réunions de l’É tat-major. Des diaporam as 
re tracen t la cam pagne de Belgique de 1815 (vo ir aussi p.12).

• Organisation : MENNE Gilbert (Musée provincial)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h30
• Animations : sam.: séance de dédicaces des auteurs du carnet «Ferme du 

Caillou» des éditions Tondeur; dim.: jeu de piste autour du musée avec question­
naire (cadeaux aux gagnants)

• Renseignements : 02/384.24.24 de 08h à 17h

G EN APPE/Vieux-G enappe. Dernier Quartier Général de Napoléon. Cliché G. Focant ©mrw .

http://www.cap.patrimoine.be
http://www.sigenappe.be


G R E Z - D O I C E A U  - H É L É C I N E  - I N C O U R l O  P R O V I N C E  D U  B R A B A N T  W A L L O N

G R E Z - D O I C E A U
A rch en n es  Rue de Florival, 91

E X P O S IT IO N  SUR LA  L IG N E  KW  ET P R O M E N A D E  V TT  G U ID É E  
LE LO N G  DES FO R T IN S  DE G R E Z-D O IC E A U  À  W AVRE 

Les 14 e t 15 m ai 1940, les com bats  fo n t rage entre  A llem ands et 
B ritann iques re tranchés dans les abris bétonnés de la ligne KW entre  
Wavre et Grez-Doiceau. La prom enade guidée en VTT em prun te ra  ce tte  
rou te  des fo rtin s  de Grez-Doiceau à Wavre et vous fe ra  revivre ces jo u r­
nées. Exposition re la tive  à ce tte  ligne de défense d ite  «KW»

• Organisation : MAGNUS Didier (Office du Tourisme de Grez-Doiceau)
• Ouverture : sam. et dim. de 14h à 18h
• Animations : exposition; promenade VTT guidée, dim. à 14h, au départ du parking 

de la Société Exide Automotive S.A., Rue de Florival 93
• Renseignements : 010/84.83.47 de 09h à 18h - www.otl-grez-doiceau.be

G rez-D o iceau
P A T R IM O IN E  M IL IT A IR E  A R C H É O L O G IQ U E  ET H IS T O R IQ U E  ET 
P A T R IM O IN E  N A TU R E L

Excursion guidée dans le bois de Laurensart, d ’abord vers le s ite  néo li­
th iqu e  d ’O ttenburg  (3000  av. J-C) avec sa levée de te rre  et ses vestiges 
d ’un site  de défense des popu la tions  du M iche lsberg , puis vers un fo r tin  
qui fa isa it p a rtie  de la ligne de défense DKW, en passant par un s ite  de 
ba ta ille  loca le  de la dern iè re  guerre  (drève des Anglais). Dans un cadre 
nature l de to u te  beauté, s ite  «Natura 2000», on pourra  aussi observe r la 
flo re  et la faune des m ilieux  fo re s tie rs  e t des zones de prés hum ides de 
la va llée de la Dyle.

• Organisation : STENUIT Jacques (Les Amis du Parc de la Dyle en collaboration 
avec l’Entente Nationale pour la Protection de la Nature)

• Excursion guidée au départ de la gare de Gastuche, sam. à 14h (se munir de 
bottes)

• Renseignements : 010/86.29.76

H É L É C I N E
O p h eylissem  Rue du Moulin, 15

«V IE  M IL IT A IR E  ET M U LT IP L E S  FACETTES DES G U ER RES ET 
C O N F L IT S  C HEZ N O U S »

L'abbaye des P rém ontrés à Heylissem connut d iverses bata illes (du 11' au 
19' s.) au cours desquelles elle fu t dé tru ite , envahie, incendiée puis recons­
tru ite . Signalons, parm i ces batailles, celle de N eerw inden (1798) où la 
France triom pha  de l’A utriche. L’im m ense plaine de la Bracade, qui fa it par­
tie  du te rr ito ire  de Hélécine, entre  Opheylissem e t Linsmeau en fu t le 
théâtre . Les deux dern iers co n flits  m ondiaux n’on t pas épargné non plus 
l’entité . Le c ircu it guidé partira  du Musée Armand Pellegrin et m e ttra  en 
va leur les m onum ents aux M orts  (Prem ière et Seconde Guerres mondiales) 
des tro is  villages (Opheylissem, Neerheylissem , Linsmeau).

Le lundi 10 septembre, c ircu it guidé pour les écoles.

• Organisation : DEWOLF Maurice (Musée Armand Pellegrin en collaboration avec 
le Club d’histoire et de recherche)

• Ouverture : sam. et dim. de 14h à 22h
• Animations : circuit guidé en bus, sam. à 16h et dim. à 10h, 14h et 16h 

Animations et ouverture du musée, sam. de 14h à 20h30, dim. de 08h à 21 h
• Renseignements : 019/65.69.90 de 09h à 18h

IN CO U RT/Opprebais. Château-ferme. Cliché G. Focant ©MRW.

I N C O U R T
O p p reb a is
C H ÂTEAU

A c c è s  e x c e p t io n n e l

C on s tru it aux con fins  des anciennes fro n tiè re s  septentriona les  du duché 
de Brabant, le château d ’O pprebais co ns titu e  un des plus im press ion ­
nants vestiges de l’a rch ite c tu re  m ilita ire  du 13' s. en ces régions. Il se ra t­
tache  typ o lo g iqu e m e nt aux châteaux de pla ine. A ncienne p rop rié té  de la 
fa m ille  d ’Arenberg, ce quadrila tè re , doté  aux angles de qua tre  to u rs  c ir­
cu la ires, a no tam m en t conservé une to u re lle  p le ine a insi que la masse 
sa illan te  et carrée de son don jon  p rim itif. Les lou rds m oellons de grès qui 
o n t serv i à son é d ifica tio n  o n t été e x tra its  de ca rriè res  locales d on t l’ex­
p lo ita tio n  n ’a cessé q u ’au 2 0 ' s.

• Organisation : PAUWELS Christian (Propriétaire en collaboration avec Les Amis 
du Patrimoine Architectural asbl)

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 17h
• Animations : visites libres ou guidées du château d’Opprebais « Forteresse 

médiévale» en duché de Brabant; départ des visites guidées: sam. et dim. à 10h, 
11 h, 12h, 14h, 15h et 16h

http://www.otl-grez-doiceau.be


P R O V I N C E  D U  B R A B A N T  W A L L O N  B3 J O D O I G N E  - N I V E L L E S  - O R P - J A U C H E

J O D O I G N E
Jodoigne Château Pastur 

«D E S  F O R T IF IC A T IO N S  A U X  A B R IS »

D’Henri I", duc de Brabant, au dernier conflit de 1940-1945, le patrimoine archi­
tectural m ilitaire a fa it du chemin. C’est ce chemin que les guides du Cercle his­
torique de Jodoigne, accompagnés par des élèves de 6* primaire du CEPES, 
vous feront parcourir. De l’ultime tour, classée depuis 1976, en passant par les 
derniers révolutionnaires de 1830, des com battants et déportés civils de 1914- 
1918 et des résistants de 1940, les «historiens en herbe» e t les guides du cercle 
vous baladeront, après la visite d’une exposition, à travers la petite cité et son 
histoire. Accompagnés d’enfants en costume d’époque, vous parcourrez des 
lieux évocateurs chargés d’histoire, d ’événements et d’anecdotes. Les guides 
du Cercle historique vous feront découvrir une cité médiévale, petite place forte 
exceptionnelle tan t au point de vue de sa position stratégique dans l’ancien 
duché de Brabant que de la conception de ses fortifications.

• Organisation : CREVECOEUR Jean-Paul (Cercle Historique de Jodoigne) - 
ETIENNE Mireille

• Visites guidées, au départ de la salle des Calèches du château Pastur, sam. et 
dim. à 11 h, 14h et 16h par groupes de 25 personnes

• Renseignements : 010/81.49.54 de 17h à 20h

JO DOIG NE/Jodoigne. Château Pastur. Cliché G. Focant ©MRW.

N I V E L L E S
N iv e lles  Grand’Place 

TO U R  S IM O N E

Au Moyen Âge, N ivelles é ta it entourée d ’une ence in te  : une puissante 
m ura ille  de 2 ,50m  d ’épaisseur, bordée de fossés à l’extérieur, e t renforcée 
de te rrées à l’in térieur. On ne pouva it e n tre r ou s o rtir  de la v ille  que par 
l’une des sept portes fo rtifié e s , gardées et fe rm ées la nu it. P lusieurs tou rs 
en sa illie  à l'ex té rieu r des rem parts  e t percées de m eurtriè res , perm et­
ta ie n t aux gardes de défendre  les m urs. Après avoir longtem ps protégé la 
v ille , le rem part devin t une entrave à son développem ent. Au débu t du 
19' s., il fu t d é tru it, tand is  q u ’on é tab lissa it les boulevards sur les fossés 
com blés. Mais bien des vestiges subs is ten t encore, fragm enta ires et sou­
vent cachés au fond des cours ou des ja rd ins  : pans de m urs, m aisons per­
chées en hauteur sur des restes de m urailles... La to u r Sim one est le seul 
tém o in  m onum enta l qui a it rés is té  au tem ps : haute de 8m, elle abrite  une 
grande salle sem i-c ircu la ire  voûtée aux m urs percés de cinq canonnières 
(in itia lem en t des archères). C lassée com m e m onum ent depuis 1950, elle 
v ien t d ’ê tre  restaurée e t m ise en va leur par l’am énagem ent des abords. 
L’in té rie u r accue ille  depuis septem bre  2006  un plan en re lie f de la v ille  au 
16' s., réalisé sur base de docum ents anciens. Vous pourrez ainsi vous 
fa ire  une idée de la v ille  m édiévale, avec ses rues, ses églises, son encein­
te  de m urs et de fossés, ses tou rs  e t ses portes.

• Organisation : OSTERRIETH Martine (Musée communal)
• Visites guidées : sam. à 14h; dim. à 10h et 14h
• Animation : au départ de l’entrée de la collégiale Sainte-Gertrude, promenade 

guidée du rempart et de la tour Simone (durée: 1 h30)
• Renseignements : 067/22.04.44 de 08h30 à 1 7h -www.nivelles.be

N i v e l l e s  Rue de Bruxelles, 27 

P R O M E N A D E  DES S O U V E N IR S

V otre  prom enade débu te  au M usée com m unal où des docum ents  d ’ar­
ch ives, m ontrés  pour l’occasion , rapp e lle ro n t ce rta ins  ép isodes oubliés 
ou ce rta ins  é lém ents d isparus a u jou rd ’hui. Votre gu ide  vous em m ènera 
ensu ite  à trave rs  la v ille , à la découverte  des lieux h is to riques liés aux 
fa its  de guerre  qui o n t touché  N ive lles au cours  des siècles : traces, ves­
tiges , bâ tim en ts , m onum ents, abri anti-aérien  ... Le con tex te  et l’in té rê t 
pa trim on ia l des tém o ins  peu nom breux qui subs is ten t encore  se ron t au 
ce n tre  des com m enta ires.

• Organisation : OSTERRIETH Martine (Musée communal)
• Visites guidées : sam. à 14h; dim. à 10h et 14h
• Animation : au départ du Musée communal, promenade guidée des souvenirs 

(durée: 1h30)
• Renseignements : 067/22.04.44 de 08h30 à 17h - www.nivelles.be

O R P - J A U C H E
J an d ra in -J an d ren o u il le  Chaussée de Wavre, 61 

«O R P -JA U C H E , DE L’O C C U P A T IO N  À LA  L IB É R A T IO N »

Au Musée du Corps de Cavalerie Français de Jandrain, vous revivrez les 
m om ents  h is to riques qui m arquèrent l’e n tité  en m ai 1940 et du ran t l’oc­
cupa tion .

• Organisation : GHENNE Véronique (Comité du Patrimoine jauchois)
• Ouverture : sam. de 14h à 18h; dim. de 10h à 18h
• Animation : au Musée du Corps de Cavalerie Français, exposition de photos, 

documents originaux, témoignages, objets divers,...
• Renseignements : 0479/57.17.28 ou 019/63.45.10

N IV ELLES/N ive lles. Tour Sim one. © Musée communal de Nivelles.

http://www.nivelles.be
http://www.nivelles.be


O T T I G N I E S - L O U V A I N - L A - N E U V E  - R A M I L L I E S I Q  P R O V  I N C  E D U  B R A B A N T  W A L L O N

O TTIGNIES-LOUVAIN-LA-NEUVE/Céroux-M ousty. Tour de Moriensart. Cliché G. Focant ©MRW.

O T T I G N I E S -  
L O U V A I N - L A - N E U V E
C é ro u x -M o u s ty  Rue de Moriensart, 13 

TO U R  DE M O R IE N S A R T  

A c c è s  e x c e p t io n n e l

Les p rem ie rs niveaux de ce tte  belle  e t su rprenante  co ns tru c tion  de plan 
carré, de s ty le  rom an ta rd if , fu re n t érigés dans la p rem ière  m o itié  du 
13’ s. Le couronnem en t en briques e t p ie rre  b lanche, de s ty le  tra d it io n ­
nel, fu t a jou té  aux environs de 1600. La to itu re  pyram ida le  en ardoises 
es t entourée par qua tre  tou re lle s  d ’angle po lygonales e t par tro is  hautes 
lucarnes à grad ins. Une fe rm e  en quad rila tè re  de la deuxièm e m o itié  du 
18e s. e t du débu t du 19' s. s ’é tend au pied du don jon  au tou r d ’une cour 
irrégu liè re . Ce don jon  es t ca rac té ris tiq u e  de l’h a b ita t fo r t if ié  de la pe tite  
noblesse m édiévale qui s’érige une tou r, a u ta n t pour m arquer son s ta tu t 
socia l que dans un b u t défensif. La to u r fu t  restaurée e t am énagée vers 
1950 et es t protégée par le c lassem ent depuis 1952.

• Organisation : GERICKE D’HERWYNEN Mary Noëlle
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Visites libres
• Renseignements : 010/45.90.19 de 09h à 16h

R A M I L L I E S
A u tre -É g lise  Place d’Autre-Église

« LA  L IG N E  DE D É FE N S E  DE LA PETITE  GETTE D A N S  LES
C H A M P S  DE B A T A ILLE  DE R A M IL L IE S  À ZO U T LE E U W »

Au d ép a rt du trice n te na ire  de la Bata ille  de Ram illies du 23 m ai 1706, une 
exposition  re trace  les c o n flits  m a jeurs qui se sont dérou lés le long de la 
Petite  Gette. De M arlborough aux Panzers, le m êm e re lie f a été u tilisé  à 
p lus ieu rs  reprises dans le systèm e de p résen ta tion  des ba ta illes . 
Redécouvrez ce que le génie m ilita ire  a pu re tire r  de ce tte  m odeste  val­
lée de la Gette. C artes explica tives, illu s tra tio n s , p ièces de co llec tion  et 
travaux d ’élèves s e rv iro n t de s u p p o rt pou r m ieux com prendre  l’ im po r­
tance  s tra tég ique  de la Hesbaye.

• Organisation : BERTRAND Pascale (Ramillies 1706 asbl)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Visites guidées : sam. et dim. à 11 h, 13h30 et 15h30
• Animations : exposition de documents et de matériel, commentaires à propos des 

événements militaires locaux dont notamment la Bataille de Ramillies en 1706; par­
cours-promenades libres ou guidés du champ de bataille.

• Renseignements : 0496/80.71.23 de 20h à 22h - www.ramillies1706.be

R am ill ie s -O ffu s  Rue du Wayaux 

SUR LES TR AC ES DE M A R LB O R O U G H

Deux prom enades guidées, «Maison du Roy» (12,8 km ) et «M arlborough» 
(10,3 km ), vous in v ite n t sur les traces de ce t événem ent h is to rique. 
Grâce à des panneaux d idactiques et des tab les  d ’o rie n ta tio n  tra d u its  en 
tro is  langues (néerlandais, anglais, a llem and), ces deux c ircu its  balisés 
vous appo rte ron t, en plus des com m enta ires  d ispensés par les accom ­
pagnateurs, to u te s  les in fo rm a tio n s  nécessaires à la bonne com préhen­
sion du contex te  e t du dérou lem en t de la Bataille de Ram illies (23 mai 
1706; tr ice n te na ire  en 2006). Une tro is iè m e  prom enade, p lus aisée à réa­
lise r en fam ille , es t éga lem ent p roposée (5 km). Dans le cadre de la guer­
re de Succession d ’Espagne, la Bata ille  de Ram illies opposa les troupes 
de John C hurch ill, duc de M arlborough à la tê te  de l’arm ée a lliée des 
A ng lo-H ollandais à ce lles du Français V ille ra i qui com m anda it l’arm ée 
franco-espagno le  en com pagn ie  de l’É lecteur de Bavière. En em pru n ta n t 
l’une ou l’autre  de ces prom enades, à pied ou à vélo, vous irez à la décou­
ve rte  h is to rique  de Ram illies e t savourerez le p la is ir d ’une balade à tra ­
vers le paysage buco lique de la com m une. Au cen tre  d ’accue il : m aquet­
te  rep rodu isan t une partie  de la ba ta ille , photos de la re con s titu tio n  réa­
lisée lors du trice n te na ire , d iaporam a e t te x te s  h is to riques. Cartes exp li­
ca tives, illu s tra tio n s , p ièces de co llec tion  e t travaux d ’élèves se rv iro n t de 
s u pp o rt pour m ieux nous rendre  com pte  de l’im po rtance  s tra tég ique  de 
la Hesbaye. Une exposition , «La ligne de défense de la Petite Gette dans 
les cham ps de bata ille  de Ram illies à Zoutleeuw», re tracera  les c o n flits  
m a jeurs qui se sont dérou lés le long de ce tte  riv iè re  depu is la Bata ille  de 
Ram illies. F inalem ent, de M arlborough aux Panzers, le m êm e re lie f a été 
u tilisé  à p lus ieurs reprises dans le systèm e de p résen ta tion  des bata illes. 
Redécouvrons a insi ce que le génie m ilita ire  a pu re tire r  de ce tte  m odes­
te vallée de la Gette.

• Organisation : LAMAL Nathalie (asbl Les Onze Clochers de Ramillies)
• Ouverture : sam. et dim. de 09h30 à 17h
• Visites guidées : sam. et dim. à 10h et 14h
• Animations : diverses promenades guidées (à vélo ou à pied) sur le site de la 

Bataille de Ramillies; petite restauration; visite du centre d’accueil
• Renseignements : 0496/74.48.54 de 08h à 21 h - www.onzeclochers.be

http://www.ramillies1706.be
http://www.onzeclochers.be


P R O V I N C E  D U  B R A B A N T  W A L L O N  m R E B E C Q  - W A T E R L O O  - W A V R E

R E B E C Q
Rebecq  Rue Docteur Colson, 8 

C IR C U IT S  P E R M A N E N T S  L IE U X  C O M M É M O R A T IF S  

Au d épa rt du m onum en t aux M orts , à l ’ancien hosp ice  (rue D octeur 
Colson), tro is  c ircu its  perm anents balisés se ron t proposés sur le thèm e 
de la «Prom enade des Héros»; ceux-ci p e rm e ttro n t de d écouvrir - en tre  
au tres - de nom breux m onum ents com m ém ora tifs . Au choix , les c ircu its  
n° 1 (Rebecq), n° 2 (Rebecq - Quenast) ou n° 3 (Rebecq - Q uenast - 
B ierghes). Ces m onum ents de p ie rre  m e tte n t à l’honneur les c itoyens qui 
se so n t illu s tré s  dans l’h is to ire  m ilita ire  de l’e n tité ; ils p e rm e tte n t aussi 
de découvrir les d ivers end ro its  s tra tég iques d 'a ffro n te m e n t m ilita ire . 
D’au tres lieux e t m onum ents com m ém o ra tifs  se ron t présentés, com m e 
les c im etiè res, les s tè les des héros a insi que les anciens m ou lins qui ser­
v ire n t de po in ts  d ’observa tion  d u ra n t les co n flits .

• Organisation : MARIT Armande (Syndicat d’initiative de Rebecq asbl)
• Animations : circuits permanents balisés mis en place par le Rebecq Historical 

Association; au grand moulin d’Arenberg, sam. et dim. de 10h à 12h et de 14h à 
18h, accueil touristique, visite du Musée permanent du Porphyre; au petit moulin 
d’Arenberg, sam. et dim. de 10h à 12h et de 14h à 18h, visite commentée de l’es­
pace Meunerie avec démonstration et Maison de la Bière et exposition réalisée 
par Rebecq Historical Association; circuits en autocar, uniquement dim. à 10h,
11 h, 14h, 15h, 16h et 17h, sous forme de visites guidées du site de la Carrière de 
Quenast (40 pers max par voyage)

• Renseignements : 067/63.82.32 - www.rebecq.be

W A T E R L O O
W a te r lo o  Chaussée de Bruxelles, 147 

M U S É E  W E L L IN G T O N

Au cen tre  de W aterloo, ce tte  auberge re la is du 18* s. es t l’ancien q u a rtie r 
général du duc de W ellington. Un aud ioguidage vous em m ènera dans les 
14 salles, à la découverte  de l ’h is to ire . Des arm es, des docum ents 
au then tiques illu s tre n t une p résen ta tion  o rig ina le  de la B ata ille  de 
W aterloo . Découvrez ce bâ tim e n t e t sa co llec tion  unique au trave rs 
d ’anecdotes. Y se ron t aussi évoqués le rô le  de la fem m e (cantin iè res au 
cam pem ent par exem ple) e t la vie des troupes pendant les guerres 
d ’Empire.

Une conférence-démonstration sera animée p a r un médecin m ilita ire français, 
en tenue d'époque, qui reproduira les interventions chirurgicales telles que 
pratiquées sous l ’Empire.

• Organisation : MIECRET Claude (Musée Wellington)
• Ouverture : sam. et dim. de 09h30 à 18h30
• Visites guidées : sam. et dim. à 10h30, 14h30 et 16h
• Renseignements : 02/357.28.60 - www.waterloo-tourisme.be

WA V R E
W avre  Rue de l’Ermitage, 23 

LA  B A TA ILLE  DE W AVR E 1 8 -1 9  JU IN  1815

Le 18 ju in  1815, a lors que se liv re  la cé lèb re  Bataille  de W aterloo, l’a ile 
d ro ite  de l’arm ée frança ise , com m andée par Em m anuel de Grouchy, 
a ffro n te  les troupes prussiennes dans le cœ ur de Wavre, a insi q u ’aux 
a len tours de ce tte  v ille . Le 19 ju in , en m atinée, après des com bats achar­
nés, les Français a rrive n t à bou te r les Prussiens hors de la v ille . P arvient 
a lo rs  à G rouchy la nouvelle  du désastre  de W aterloo. À travers  une bala­
de pédestre  et une exposition , le Cercle h is to rique  vous inv ite  à revivre 
ces m om ents  fo rts , souven t oub liés, de ce tte  cé lèbre  jou rnée.

• Organisation : TORDOIR Joseph (Cercle historique de Wavre)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Animations : exposition et visite guidée pédestre, sam. et dim. à 11 h, 13h, 15h et 

17h, de sites wavriens liés à la bataille

W A T E R LO O /W ate rloo . M usée  W e llin g to n . Cliché G. Focant © m r w .

REBECQ /Rebecq. Moulins d'Arenberg. Cliché G. Focant ©MRW.

http://www.rebecq.be
http://www.waterloo-tourisme.be


Informations : Institut du Patrimoine wallon -  Monique Van Opstal 
Tél. : +32 (0)81 230 703 -  fax : +32 (0)81 659 097 -  mail : m.vanopstai@institutdupatrimoine.be - www.institutdupatrimoine.be

Tarif preferentiel par 
souscription avant ie 

15 septembre 2007 :38 €
(à retirer à notre boutique de 

Namurou à l'Archéoforum 
de Liège) *

Renseignements pour la souscription sur la 
couverture arrière du catalogue

A .

Les Editions du Patrim oine présentent

Le patrimoine militaire de Wallonie
Sous la direction de Valérie D e ja rd in  et de Ju lien  M a q u e t

De la Préhistoire au 20e siècle, en passant par ie Moyen Âge, chaque époque nous a 
laissé des traces, parfois exceptionnelles, de son histoire m ilita ire. Tant la construction 
des donjons, des citadelles, des forts, des casernes, des enceintes, des bâtiments 
d'intendance ou des monuments commémoratifs, que la sauvegarde des sites de 
bataille sont in tim em ent liées aux grands événements de notre passé et marquent 
encore nos paysages de manière indélébile, de nos campagnes à la configuration 
même de nombre de nos cités.

C'est ce patrimoine exceptionnel à bien des égards que le livre Le patrimoine militaire 
de Wallonie vous invite à découvrir à travers 63 notices détaillées et richement illustrées. 
Trois chapitres complémentaires apporteront un aperçu de l'histoire des techniques 
militaires et de la guerre à travers les époques, des monuments commémoratifs 
militaires, ainsi que de l'histoire de l'armement en Wallonie.

À paraître en décembre 2007
Dans la prestigieuse collection « Le patrimoine de 
Wallonie »

300 pages, entièrement en quadrichromie, 
relié pleine toile sous jaquette plastifiée

Format : 25 x 30 cm

Prix public :45 €

mailto:m.vanopstai@institutdupatrimoine.be
http://www.institutdupatrimoine.be


v

Assurances et crédit auto
A ce prix-là, la route est encore plus belle
• Réductions pour les bons conducteurs
• Tarif “moins de 10.000 km/an
• Solutions sur mesure pour les jeunes
• Crédit auto à partir de 4,95%*
• Ethias Assistance : votre famille + 2 véhicules pour 81 €/an

■

• ,

t ;  ::,ùM

WÊÊÊÊ

0800 23 777 www.ethias.be etwias
*Taux annuel e ffectif global pour un prêt à tempérament soumis à la loi sur le crédit à la consommation destiné à l’achat d'une voiture neuve ou d ’occasion de moins de deux ans, 
vendue par un garage, d ’un montant de 10.000,01 euros m inimum et d’ une durée de 12 à 54 mois, sous réserve de modification des taux et d ’acceptation de la demande. 

Assureur: Ethias Assurance. Association d ’assurances m utuelles agréées sous les n°0165, 0660, 0661 (A.R. 04 et 1 3 /07 /1979 , M.B. 14/071979), RPM 0402.370.054 - 
0402.370.153 - 0402.369.955. Siège social: rue des Croisiers 24, B-4000 Liège. Prêteur: Ethias Banque SA, RPM Bruxelles 0420.327.328. Interm édiaire en assurance agréé 
sous le n°24993. Siège social: avenue de l’Astronom ie 19, B-1210 Bruxelles.

http://www.ethias.be


P R O V I N C E  DE H A I N A U T

M ou scm n

Celles

Braine-le-ComteTournai

Chièvres
AntoingRumes

Péruwelz Belœil Le R œ ulxJurbiseBrunehaut Pont-à-Celles

Saint-
Ghistain La Louvière

Charleroi
Binche

Inderlues
Châtele t

Estinnes

Honnelles Lobbes ^Ham-
sur-Heure-
Nalinnes

Beaumont

Sivry-Rance

Chimay

Momignies



P R O  V É L O 22 P R O V I N C E  D E  H A I N A U T

Dans chaque province wallonne, à l ’exception du Luxembourg, le Secrétaria t des 
Journées du Patrim oine a le p la is ir  de vous convier à p a rtic ip e r à un grand ra llye  
cyclis te  perm ettan t la découverte de monuments et sites sélectionnés. Ces ral- 
lyes sont organisés grâce au pa rtenaria t de PRO VELO, avec le soutien de la 

PrO>relO Loterie Nationale.

L E S  P R E S T I G I E U X  C H Â T E A U X  D ’ É C A U S S I N N E S ET DE F E L U Y
A l ’occasion de ce rallye, vous p a rtire z  à la découverte  des deux châteaux d ’Écaussinnes, Écaussinnes-d’Enghien et Écaussinnes-Lala ing, d on t le rô le  s tra ­
tég ique  fu t im p o rta n t de par leu r pos ition  à la fro n tiè re  du com té  de Hainaut. Vous apprécierez aussi le superbe ensem ble fo rm é  par le château de Feluy 
dans l’en tité  de Seneffe.

Pour re lie r ces lieux au passé m ilita ire , un itiné ra ire  buco lique au fi l de l ’eau vous perm e ttra  de longer le nouveau canal du Centre e t de ra llie r ensu ite  les 
m éandres de l’ancien canal C harlero i-B ruxelles.

Reprenons donc vo tre  itiné ra ire  dans l’o rdre  des princ ipa les é tapes :

LE C H A T E A U  FO R T D ’ E C A U S S IN N E S -L A L A IN G  : la p e tite  
fo rte re sse  du Moyen Âge fu t rem placée duran t le 14' s. par un com plexe 
p lus pu issant. Entrée dans la fa m ille  de Croÿ un s ièc le  p lus ta rd , e lle  fu t 
p ro fondém en t trans fo rm ée  à la fin  du 15' s. e t au déb u t du 16' s. La 
se igneurie  fu t  vendue en 1624 aux Van der Burch qui re con s tru is ire n t à 
la fin  du 17' s. une aile d ’h ab ita tion  au sud prolongée par l’actue l porche 
d ’entrée. Au 2 0 ' s., la re s tau ra tion  de l’ensem ble fu t en trep rise  par le 
chano ine  E. Puissant e t poursu iv ie  par Adrien  Van d er Burch. 1948 v it  la 
c réa tion  de la Fondation Van der Burch chargée d ’e n tre te n ir la p rop rié té  
e t de gére r le m usée q u ’elle abrite . Les château e t po tager o n t été 
reconnus P atrim oine  excep tionne l de W allon ie  (et vo ir p. 29).

LE C H Â TE A U  DE FE LU Y  ce in tu ré  au nord e t à l ’e s t de douves 
épanouies en é tang et barrées d ’une digue, l’ensem ble  actue l es t fo rm é  
d ’un im posan t co rps  d é fens if e t d ’un logis, re m on ta n t respectivem ent 
aux 15' e t 16' s. Les ja rd in s  o n t été dessinés en 1940 par les a rch itec tes  
Puttem ans et M alcause. M onum ent e t s ite  c lassés depu is 1976 (et vo ir 
p. 38).

LE C H Â TE A U  DE LA  F O LL IE  À É C A U S S IN N E S -D ’ E N G H IE N  : n iché 
au c re u x  du va llo n  de la S e ne tte , l ’e nsem b le  a c tu e l re m on te  
e ssen tie llem ent à la p rem ière  m o itié  du 16' s. Q uatre  a iles d ’hab ita tion  
qui in tèg re n t encore  d ’épais m urs m édiévaux encad rent au jo u rd ’hui une 
tou r-po rche  du 17* s. La co u r in té rieu re  où sa ille  une belle chapelle  
po lygonale de s ty le  go th ique, éc la irée  de rem arquables v itra u x  dessinés 
par Bernard van Orley e t récem m ent restaurés, p résente  une belle 
hom ogénéité . On accède au dom aine doté  d ’un beau parc paysager 
trave rsé  par la riv iè re , par une tou r-po rche  des 16* e t 18* s., flanquée 
d ’une galerie  Renaissance am putée de ses deux a iles latéra les.

• Organisation : Pro Vélo asbl
• Circuit familial de ± 2 h (arrêts non compris, 22 km environ)
• Départs : esplanade du château fort d’Écaussinnes-Lalaing, rue du Château, 1, dim. 

entre 10h et 13h
• Stationnement conseillé sur la Grand Place d’Écaussinnes ou sur la place des 

Comtes Van der Burch
• Stationnement des vélos en dehors de tous les monuments et sites visités
• Location de vélos possible (réservation indispensable)
• Répondez correctement aux questions du rallye et gagnez un des nombreux lots 

mis en jeu !
• Renseignements : La Maison des Cyclistes -  asbl Pro Vélo, 065 /84  95 81 - Email : 

hainaut@provelo.org - Web : www.provelo.org

É C A U SS IN N ES /Écau ssin n es-d ’Enghien. Château de la Follie.

i Miremont;

mailto:hainaut@provelo.org
http://www.provelo.org


P R O V I N C E  D E  H A I N A U T  23 G R A N D  C IR C U IT  D U  G R O U P E  T E C

«DE F O N T E N O Y  À R U QU O Y »

Organisateurs : Office du Tourisme de la Ville de Tournai e t O ffice du Tourisme 
de la Ville d’Antoing

Cadence : toutes les 20 minutes

Renseignements : 0 6 9 /2 2 .2 0 .4 5  (Tournai) -  069/44.17.29 (Antoing) -  
071/23.41.15 (TEC)

Tournai fu t le berceau de la m onarchie française depuis les Mérovingiens. De 
sa deuxième enceinte, la ville conserve le Pont des Trous, l’un des plus presti­
gieux vestiges de l’a rchitecture médiévale de Wallonie. Elle fu t anglaise de 
1513 à 1519, sous Henri VIII, e t garde de cette époque une tou r imposante. 
Charles Quint reprit la ville  aux Anglais. À nouveau française de 1667 à 1709, 
sous Louis XIV, elle fu t fo rtifiée  par Vauban, elle le redevint brièvement après 
la Bataille de Fontenoy, de 1745 à 1748, avant d 'être autrichienne et le rester 
jusqu'à la Révolution française. L’essentiel de ses fo rtifica tions fu ren t déman­
telées au 19e s. et laissèrent place aux ouvrages défensifs hollandais.

Un superbe c ircu it TEC vous attend les samedi 8 et dimanche 9 septembre aux 
départs de la gare de Tournai (parking boulevard Eisenhower), de la caserne 
Ruquoy (parking rue de la Citadelle) ou d ’Antoing.

Détaillons les principales étapes :

À Tournai :

LES MONUMENT AUX MORTS PATRIA ET LE TERTRE DES VENDÉENS 
(VOIR P.43)

Sur la route d ’Antoing :

FORT-ART, VESTIGES D’UNE AUTRE CITADELLE CONSTRUITE PAR LES 
HOLLANDAIS ENTRE 1816 ET 1823 ( VOIR P.42)

À Antoing :

LE CHÂTEAU DES PRINCES DE LIGNE : m entionnée au 12' s., la seigneurie 
d’Antoing devint extrêm em ent puissante deux siècles plus tard sous la 
maison de Melun dont elle fu t la résidence. En 1585, le château passa à la 
fam ille de Ligne qui en demeure propriéta ire (voir p.24) ;

LES VESTIGES DE LA BATAILLE DE FONTENOY : les Français, en présence 
de Louis XV, y battirent les Anglo-Hanovriens le 11 mai 1745, avec pour enjeu 
la place de Tournai où les Français m enaient le siège (voir p.24) ;

De retour à Tournai, de nouvelles haltes sont prévues pour vous perm ettre de 
découvrir :

LES REMPARTS SAINT-JEAN ET MARVIS : vestiges de la première enceinte 
communale, tronçon de courtine en moellons de calcaire et quatre tours ;

LA CASERNE RUQUOY à l’origine, citadelle constru ite  selon les conceptions 
de Vauban entre 1667 et 1674, ravagée par deux sièges (1709 et 1745) et 
v ictim e de deux dém antèlem ents (1745 et 1786), rasée en 1816, pour être 
reconstruite par les Hollandais de 1816 à 1822. De tracé pentagonal, la 
citadelle o ffra it une série d’obstacles de plus en plus d iffic iles à franch ir : 
glacis, chemin couvert, fossé et enfin rem part. Les cinq angles éta ient munis 
de bastions, tenant sous le feu de leurs batteries à la fo is les dehors et les 
fossés. La partie rectiligne du rem part re liant les deux bastions voisins (ou 
courtine) é ta it elle-même protégée par un ouvrage bas : la demi-lune. Un 
vaste terrain dénudé, appelé esplanade ou champ de Mars séparait la 
citadelle de la ville. Le centre de la forteresse é ta it équipé de cinq casernes 
fo rtifiées disposées en pentagone régulier parallèlement aux courtines. Ces 
cinq casernes, constru ites à l’épreuve des bombes, fo rm ent le noyau de 
l’actuel quartie r Ruquoy (Louis Hubert Ruquoy, 1861-1937) ;

LE MUSÉE D’ARMES (VOIR P. 4 3 ) ;

LE MUSÉE DU FOLKLORE (VOIR P. 4 3 ) ;

LE MONUMENT AUX FRANÇAIS, LA STÈLE ROGER DELANNAY ET LE FORT 
ROUGE {VOIR P. 42) Resté à l’abandon durant de longues années, le Fort 
Rouge a fa it l’obje t d ’un projet de rénovation im portan t sous le nom de «Site 
des XII Césars». Les travaux de mise en valeur ont perm is aux archéologues 
d ’approfondir leur connaissance sur ce m onum ent défensif mal connu. En 
dégageant le m ur d ’enceinte, les ruines d ’une autre tou r ont été mises au jou r 
e t laissent à penser que la construction de ce « Fort Rouge » daterait de la fin 
du 13" siècle ;

LE PONT DES TROUS (VOIR P. 42) ;

LA TOUR HENRI VIII (VOIR P. 42).

C ircuit inédit !!
MÉMOIRE DE LA 1“  GUERRE MONDIALE EN VAL DE SAMBRE ET 
THUDINIE
Souvenez-vous des fa its de guerre dans nos d ifférentes communes : 
itinéraire du souvenir à Lobbes, exposition sur la «bataille sanglante de 
Gozée» et reconstitution au Château d’Ham-Sur-Heure,

Les navettes de bus sont gratuites et un agent d ’accueil y est présent.

Organisateur : TEC Charleroi e t la Maison du Tourisme Val de Sambre et 
Thudinie

Infos et horaires : Maison du Tourisme 071 /59 .54 .54  

Navettes toutes les tren te  minutes.

LE TEC, ÇA NOUS RAPPROCHE

in fotec.be Hv TEC
I TOURNAI Gare Tour Henri VIII (Parking) 10:00 10:20 10:40 16:40 17:00 17:20 17:40 18:00

2 TOURNAI Monuments aux Morts 10:03 10:23 10:43 16:43 17:03 17:23 17:43 18:03

3 TOURNAI Fort Art 10:08 10:28 10:48 16:48 17:08 17:28 17:48 18:08

4 ANTOING Gare 10:15 10:35 10:55 16:55 17:15 17:35 17:55 18:15

5 FONTENOY Café des Irlandais Croix Celtique 10:19 10:39 10:59 16:59 17:19 17:39 17:59 18:19

6 FONTENOY Cimetière Champ de Bataille 10:20 10:40 11:00 Ensuite 17:00 17:20 17:40 18:00 18:20

7 ANTOING Château des Princes de Ligne (Parking) 10:07 10:27 10:47 11:07 toutes 17:07 17:27 17:47 18:07 18:27

4 ANTOING Gare 1t):09 10:29 10:49 11:09 les 20’ 17:09 17:29 17:49 18:09

8 TOURNAI Remparts 10:17 10:37 10:57 11:17 jusqu’à 17:17 17:37 17:57 18:17

9 TOURNAI Caserne Ruquoy (Parking) 10:00 10:20 10:40 11:00 11:20 17:20 17:40 18:00 18:20

10 TOURNAI Musées d’Armes et du Folklore 10:03 10:23 10:43 11:03 11:23 17:23 17:43 18:03

11 TOURNAI Monument aux Français et Fort Rouge 10:06 10:26 10:46 11:06 11:26 17:26 17:46 18:06

12 TOURNAI Pont des Trous 10:10 10:30 10:50 11:10 11:30 17:30 17:50 18:10

1 TOURNAI Gare Tour Henri VIII (Parking) 10:15 10:35 10:55 11:15 11:35 17:35 17:55 18:15



P R O V I N C E  D E  H A I N A U T  E l A I S E A U - P R E S L E S  - A N T O I N G  - A T H

A I S E A U - P R E S L E S
Aiseau
C IM E T IÈ R E S  M IL IT A IR E S  À A IS E A U  ET À P O N T-D E -LO U P

1 Organisation : BAR PIEFORT Marie Rose (Présence et Action Culturelles)

’ Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
1 Animations : promenade contée, chantée, animée, musique, sam. et dim. à 10h 

et 14h, au cimetière de Belle Motte à Aiseau et sam. et dim. à 11 h et 15h30 dans 
le cimetière au pied de la tour romane à Pont-de-Loup; «exposition militaire» au 
salon communal «dins les courtis»

1 Renseignements : 071/77.30.29 de 12h à 20h

P ont-de-Lo up  Rue de la Tour

C IM E T IÈ R E  D 'H O N N E U R  DES A N C IE N S  C O M B A TT A N T S

_ _ _  \  INDICE PASSE PARTOUT»
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La reconnaissance de se fa ire  en te rre r à cet endro it, auparavant cim etière 
paroissial de Pont-de-Loup, ne fu t octroyée aux anciens com battants lupi- 
pontains qu’en 1930. Ce c im etière éta it, com m e partou t ailleurs, situé 
autour de l’église paroissiale. Aujourd ’hui, la to u r rom ane est l’unique vesti­
ge de l’ancienne église constru ite  vers la fin  du 12' e t du début du 13' s., 
remplacée depuis 1861 par un autre  édifice bâti non loin de là. A l’om bre de 
cette  to u r é ta ien t déjà enterrés deux com battants vo lonta ires de la révolu­
tion  de 1830. Sur le grand m onum ent com m ém ora tif de la guerre 1914-1918 
figu ren t cinq noms de soldats «m orts au cham p d’honneur» et celu i d ’un 
sixième, fus illé  par les Allemands. A l’avant de cette  nécropole sont alignées 
les 88 tom bes des com battants des deux dernières guerres mondiales. Le 
site fu t classé en 1972 et la to u r fu t reconnue com m e m onum ent en 1992.

• Organisation : MOTTET Henri (asbl La Lupipontaine)
• Ouverture : sam. et dim. de 09h à 12h, de 14h à 17h30
• Renseignements : 071/38.78.62

A N T O I N G
A nto ing  Place Bara, 15 

C H Â TE A U  DES P R IN C E S  DE L IG N E

/  \  . .INDICE PASSE PARTOUT»

4T is> i  •  3  ? ,

Déjà m entionnée  au 12* s., la se igneurie  d ’A n to ing  dev in t ex trêm em en t 
pu issante  au 14' s. sous la m aison de M elun, p rop rié ta ire  ju s q u ’au débu t 
du 17' s., époque où e lle  passa aux Ligne qui en d é tiennen t to u jo u rs  la 
résidence. Im press ionnan t tém o in  de l’a r t m ilita ire  du bas Moyen Âge, se 
com posan t encore  a u jou rd ’hui d ’une p artie  de l’ence in te  du 13' s. sur
laque lle  se g re ffe n t un ch â te le t e t la barbacane du 15' s. Dans le beau
parc s ’élève le don jon  (vers 1432), que jo u x te  une dem eure de la secon­
de m o itié  du 16' s., de type  tra d itio n n e l, aménagée e t am plifiée  au 19' s. 
par l’a rch itec te  Parent, adepte des théo ries  de V io lle t-le -D uc. V is ite  lib re  
ou guidée du «bollew erk» (12' e t 14' s.), im press ionnan t bastion  e x té rieu r 
à deux étages, fo r t if ié  e t restau ré  en 1436 e t c o m p o rta n t créneaux, 
m e urtriè re s  et a rchères. C onstruc tion  en fo rm e  d ’arc pour ra ison s tra té ­
g ique. Porte d ’accès au grand «bollew erk» en chêne m assif de 1580 (voir 
grand c irc u it du groupe TEC p. 23).

• Organisation : BOUCAUT Alain (Office du Tourisme)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 17h
• Animations : visites, libres ou guidées, du Bollewerk des 12' et 14' s.
• Renseignements : 069/44.17.29 de 09h à 17h

A N T O IN G /A n to in g . C hâ teau  d e s  P rinces  de  L igne . Cliché G. Focant ©MRW.

Fontenoy
C IR C U IT  DES V E S TIG E S  DE LA  B A TA ILLE  DE FO N T E N O Y -C R O IX  
C E LT IQ U E

Dans le cadre de la guerre  de Succession d ’A u triche  (1740-1748), l ’arm ée 
du roi Louis XV, m enée par le m aréchal Adrien  M aurice de Noailles, enva­
h it en mai 1744 les Pays-Bas a u trich iens et s ’em para rap idem en t des 
places de M enin, Ypres, Knokke e t Furnes.

Placée sous le com m andem ent du m arécha l M aurice  de Saxe, l’arm ée 
frança ise  entam a l’année su ivante  le siège de la v ille  de Tournai, im po r­
tan te  place m ilita ire  ve rro u illa n t la vallée de l’Escaut. Sous le couve rt 
d ’une d ive rs ion  lancée vers Mons, le m aréchal de Saxe ra b a ttit le g ros de 
son arm ée vers Tournai qui fu t to ta le m en t investie  le 26 avril 1745. 
Leurrés par la d ive rs ion  frança ise , les généraux a lliés rassem b lè ren t dans 
la p réc ip ita tion  leurs e ffe c tifs  près de B ruxelles et se m iren t d ’abord en 
rou te  le 30 avril 1745 vers Mons avant fin a le m e n t d ’o b liq ue r leu r m arche 
vers Tournai.

Le c irc u it débutera  par la C roix ce ltique , m ém oria l cé léb ran t l’in te rven ­
tio n  m ilita ire  des Irlanda is le 11 mai 1745. C ette c ro ix  a é té  conçue par 
l’a rch ite c te  A n thony S co tt : scu lp tée  à Dublin, e lle  a é té  inaugurée le 
25 aoû t 1907. À Fontenoy sera exposée une sta tue  de la V ierge o ffe rte  
par Louis XV au curé e t à la paro isse de Fontenoy pour les rem erc ie r des 
so ins apportés aux blessés après la ba ta ille . À A nto ing , exposition  et 
confé rences re la tives à ce tte  ba ta ille . V is ite  du château de Curgies 
(co n s tru it vers 1633), où Louis XV se reposa la ve ille  e t le lendem ain de 
la ba ta ille  avec une partie  de sa cour, de ses dom estiques e t de deux 
cents gardes du corps (vo ir grand c irc u it du groupe TEC, p. 23).

• Organisation : BOUCAUT Alain (Office du Tourisme)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 17h
• Renseignements : 069/44.17.29 de 09h à 17h

ATH
A th Boulevard de Mons, en contrebas de la rue du Fort 

C A S E M A TE S  H O L L A N D A IS E S  DU M O N T  FÉRON 

A c c è s  e x c e p t io n n e l

Après la dé fa ite  de Napoléon à W aterloo  en 1815, les A lliés ré tab lissen t 
une b a rriè re  de fo rte re s s e s  p ou r c o n tre r la pu issance  frança ise . 
G u illaum e d ’Orange engage des ingén ieurs m ilita ires  pour re s titu e r les 
fo r tif ic a tio n s  a tho ises. Ceux-ci re s ta u re n t p a rtie lle m e n t les ouvrages 
m ilita ires  de Vauban. En 1824, ils innovent avec la co ns tru c tion  d ’un fo r t 
sur le M ont Féron, la hau teur qui dom ine  la v ille .

D urant ce c irc u it, le p rom eneur aura l’occasion  de découvrir un lieu to u t 
à fa it  iné d it e t hab itu e lle m en t fe rm é  au pub lic  : les casem ates ho llan­
daises du M ont Féron. La casem ate désigne un local de fo rtif ic a tio n  ou 
d ’un fo r t  à l’épreuve des tirs . Dans le cas d ’Ath, les casem ates avaient 
pour fo n c tio n  d ’a b rite r des troupes et du m até rie l. Le v is ite u r pourra  éga­
lem ent s 'aven tu re r dans un tunne l conservé  qui re lia it le fo r t  à la v ille .

• Organisation : DUBUISSON Laurent (Office du Tourisme d’Ath)
• Animation : rendez-vous au «Pré Pinson» pour un circuit pédestre, sam. à 14h et 

16h30 et dim. à 10h30, 14h et 16h30 (durée : 1h30)
• Renseignements : 068/26.51.70 de 10h à 17h



A T H  - B E A U M O N T  m P R O V I N C E  D E  H A I N A U T

ATH /Ath. Plan relief de la ville. Cliché J. FLAMENT, Office du Tourisme d’Ath

Ath Rue du Gouvernement 

C H Â TE A U  B U R B A N T

Dès le 12' s., Ath, s ituée  au co n flu e n t des deux Dendre, occupe une s itu a ­
tio n  s tra tég ique  pour le com te  de H ainaut face à son rival le com te  de 
Flandre. En 1166, Baudouin IV fa it  é d ifie r un pu issan t donjon au départ 
duquel la v ille  se développera.

D urant le 14“ s., A th s ’en toure  successivem ent de deux ence in tes su r une 
co u rte  période, té m o ig n a n t de l'incroyab le  déve loppem ent de la c ité .

Le prom eneur aura le p la is ir de v is ite r  la to u r  B urbant, exem ple rem ar­
quable des grands don jons ang lo-norm ands carrés à c o n tre fo rts  p la ts . Ce 
m onum ent in te llig e m m e n t restau ré  es t reconnu com m e «Patrim oine 
exceptionne l de W allonie». Dans la sa lle  des gardes, il pourra ass is te r à 
un spectac le  m u ltim éd ia  re tra çan t l’h is to ire  d ’Ath depu is sa création .

Il pa rtira  ensu ite  à la découverte  du château m édiéval puis des vestiges 
des deux ence in tes urba ines. Ceux-ci se d iss im u le n t encore  a u jou rd ’hui 
dans des end ro its  inso lites , des ja rd ins  et des arriè re -cours. Le v is iteu r 
te rm inera  ce c irc u it au Musée d ’H is to ire  et de Fo lk lo re  dans lequel sont 
présentées des m aque ttes m o n tra n t l’évo lu tion  de la v ille  du 12' au 16e s.

• Organisation : DUBUISSON Laurent (Office du Tourisme d’Ath)
• Animation : au départ de la tour Burbant, visites guidées, sam. et dim. à 14h et 

16h30 (durée : 2h)
• Renseignements : 068/26.51.70 de 10h à 17h

B E A U M O N T
B eaum ont Grand’Place 10 -  Rue Germain Michiels, 3 

« Q U A N D  U N E  V IL L E  ÉM ERGE DE SES R EM PARTS»

En sa illie  su r un tro n ço n  préservé des rem parts , la to u r Salam andre 
(m onum ent c lassé depu is 1943) dom ine  la v ie ille  v ille  de Beaum ont dans 
la trè s  belle va llée de la Hantes. Elle d resse un haut m ass if rectangu la ire  
de 15,50 m su r 16,40 m, aux paro is franches et nettes, m o n ta n t à 28 m 
de hauteur. Son aspect actue l résu lte  de la p rofonde tra n s fo rm a tion  qui 
l’a ffec ta  vers les années 1600 su r l’o rdre  de Charles de Croÿ. S in is trée  en 
1940, la to u r a é té  restaurée en 1955-1956 par l’a rch ite c te  S. Brigode. Ce 
s ite  avantageux déte rm ina  sans nul dou te  le cho ix  de la com tesse 
R ichilde, qui, vers le m ilieu  du 11* s., y f i t  co ns tru ire  l’une des tro is  fo r te ­
resses les plus im po rta n te s  du com té , la m unissan t d ’une to u r e t d ’autres 
organes défensifs . Pendant le tro is iè m e  q u a rt du 12' s., Baudouin IV le 
Bâtisseur, l’un des successeurs de R ichilde, entoura  le Beau M o n t d ’une 
ence in te  fo r tif ié e  qui cond itionna  le déve loppem ent u lté r ie u r de la v ille  
d on t le tissu  s inueux de rues é tro ite s  évoque to u jo u rs  la physionom ie 
médiévale.

L’O ffice  du Tourism e e t l’A thénée royal de Beaum ont s ’assoc ie ront e t p ro ­
pose ron t la découverte  du p a trim o ine  m ilita ire  de la v ille . Une exposition  
présentera  les rem parts  au fi l du tem ps et leur im pa c t sur le développe­
m ent de la c ité . Le pub lic  y découvrira  Beaum ont au travers  de photos 
d ’h ie r e t d ’a u jou rd ’hui, d ’une m aque tte  e t d ’une tap isse rie  réalisées par 
l’O ffice  du Tourism e e t M onsieur T h ie rry  Decoster. L’A thénée royal inv ite ­
ra éga lem ent les v is iteu rs  à pro longer le thèm e h is to rique  e t m ilita ire  par 
une prise de conscience d ’autres types de rem parts . Des élèves se tie n ­
d ro n t à la d ispos ition  du pub lic  pour com m en te r les docum ents  m ais 
aussi pour le gu ide r dans une balade p e rm e tta n t de se rendre  com pte  de 
visu des rem parts  e t de leur d ispos ition .

• Organisation : BRIQUET-FAGOT Béatrice (asbl Office du Tourisme) - WALTER 
Mauro (Athénée royal de Beaumont)

• Animations : exposition, sam. de 14h à 17h et dim. de 10h à 17h. visites guidées, 
sam. à 15h et 16h et dim. à 10h30, 11 h, 14h, 15h et 16h, au départ de l’Office du 
Tourisme, visites guidées plus orientées sur le patrimoine des fortifications, dim. 
à 10h30 et à 15h

• Renseignements : 071/58.81.91 de 09h à 17h

BEAUM ONT/Beaum ont. Tour Salam andre. Cliché G. Focant ©MRW.

A th Rue de Nazareth, 2

«A T H , PLA C E  FORTE DE V A U B A N »

A c c è s  e x c e p t io n n e l

Dans le cadre du tr ice n te na ire  de la m o rt de Vauban, Ath consacre  l’an­
née 2007 à ce grand personnage et son œ uvre dans la v ille .

Le 20 ju in  1667, Louis XIV assiège Ath qui ne lui rés is te ra  pas longtem ps. 
Il con fie  à son ingén ieu r m ilita ire , Sébastien Le Prestre, m arqu is  de 
Vauban, le soin de fo r t if ie r  la v ille . Dans une le ttre  adressée à Louvois, 
secré ta ire  d ’ État à la guerre , ce lu i-c i d it : « Je me vante  de vous fa ire  ici 
la plus belle  e t m e illeu re  place de l’Europe, com m e à Lisle la m eilleure  
c itade lle  ». Le cé lèbre  hom m e de guerre  tra n s fo rm e  p ro fondém en t le 
paysage a rch ite c tu ra l d ’A th. La v ille  m édiévale se m étam orphose  en une 
puissante  fo rte re sse  avec ses h u it bastions d isposés en é to ile .

Le c irc u it em m ènera le v is ite u r à l’Espace Gallo-Romain pour y su ivre  une 
vis ite-gu idée  de l’expos ition  «Ath, p lace fo rte  de Vauban». En plus de 
nom breuses œ uvres gravées, dessinées e t pe in tes, une m aque tte  de la 
v ille  d ’Ath au 17* s. sera présentée. E n tiè rem ent restau ré  pour l’occasion , 
ce p lan -re lie f pe rm e t de v isua lise r ce que l’ ingén ieu r m ilita ire  f i t  de la 
v ille .

Ensuite, le p rom eneur parcourra  le cen tre  h is to rique  à la recherche des 
traces des fo r tif ic a tio n s  de Vauban. Ces vestiges so n t parfo is  ancrés 
dans des lieux hab itu e lle m en t inaccessib les. On y découvrira  no tam m en t 
le Pont à la Herse, dern iè re  trace  des fo r tif ic a tio n s  de Vauban. Cet ouvra ­
ge a rch ite c tu ra l p e rm e tta it l’en trée  des bateaux pour l’approv is ionne­
m ent de la p lace fo rte . Pour te rm in e r le c irc u it, les v is ite u rs  déco u vriron t 
un soute rra in  conservé  sous le dépô t des A rch ives com m unales. Celui-ci 
re lia it le rem part aux fo r tif ic a tio n s  avancées et p e rm e tta it aussi aux 
troupes de re jo ind re  les tena illes  e t dem i-lunes.

• Organisation : DUBUISSON Laurent (Office du Tourisme d’Ath)
• Animations : à l’Espace Gallo-Romain : départ d’un circuit pédestre, sam. et dim. 

à 14h et 16h30; visite de l’exposition «Ath, place forte de Vauban», sam. et dim. 
de 14h à 18h

• Renseignements : 068/26.51.70 de 10h à 17h



P R O V I N C E  D E  H A I N A U T n

B I N C H E
Binche Hôtel de ville, Grand-Place 

F O R T IF IC A T IO N S

Les fo r tif ic a tio n s  m édiévales de Binche nous m e tte n t en présence d ’un 
p a trim o ine  m ilita ire  à l’é ta t de conserva tion  sans équ iva len t en W allon ie ; 
en e ffe t, la q ua s i-to ta lité  de leu r tracé  nous es t parvenu. On peu t a insi y 
découvrir des am énagem ents e t réam énagem ents m ilita ires  trè s  variés 
et réalisés to u t au long de l’u tilisa tio n  active  de ces rem parts , e t ce du 
12' au 17' s. Ce «Patrim oine exceptionne l de W allonie», restau ré  grâce à 
des subsides européens et w allons, o ffre  un large panel des techn iques 
défensives en v igueu r en Europe d u ran t ces périodes. On découvrira  les 
archères pour le t i r  à l’arc (du 12' au 14' s.) puis les a rchères-canonn ières 
pour les prem ières arm es à feu (au 15' s.) e t fin a le m e n t les canonn ières 
pour les ba tte ries  d ’a rtille r ie  (au 16' s.). Les s iècles su ivan ts c lô tu re n t le 
rô le  de place de guerre  de Binche m ais une série d ’o pp o rtu n ités  pe rm e t­
tro n t d ’assurer la pérenn ité  du ca rac tè re  m édiéval de ce tte  ence in te . La 
prem ière  o pp o rtu n ité  su rv iendra  au déb u t du 18' s. : un p ro je t de «bas- 
tionnem ent»  de la m ura ille  es t abandonné; il au ra it fo rte m e n t a lté ré  son 
aspect m édiéval. La deuxièm e o p p o rtu n ité , qui p e rm e ttra  elle aussi la 
conserva tion  p a rtie lle  de ces rem parts , rem onte  au 19* s. : à ce tte  épo­
que, les a u to rités  com m unales a u to rise ro n t des p a rticu lie rs  à enclaver la 
m ajeure  partie  des rem parts .

• Organisation : Office du Tourisme de Binche
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Animation : sam. et dim. à 10h30, 14h, 15h30 et 17h, visites guidées des fortifi­

cations par groupes de 25 pers max
• Renseignements : 064/23.06.47 de 10h à 17h

B I N C H E  - B O U S S U  - B R A I N E - L  E - C  0  M T E

B O U S S U
Boussu Rue du Moulin, 43

«S I L’ H IS T O IR E  M IL IT A IR E  DU C H Â TE A U  DE B O U S S U  M ’ ÉTAIT 
C O N TÉ E »

Im p lan té  sur les ru ines d ’un château p lus ancien, p illé  e t ru iné  en 1409, 
le château de Boussu fu t  rebâti en 1509 par Jacques du Broeucq, le 
cé lèbre  a rch itec te  m onto is . De ce tte  grande et luxueuse résidence ne 
subsis te  plus que le ch â te le t d ’entrée, épargné par les p rop rié ta ires  suc­
cessifs. Le château revivra les riches heures de son p res tig ieux  passé et 
les nom breux sièges qu ’ il a subis. Des v is ites  guidées des fou ille s  archéo­
log iques en cours su r une to u r fo r tif ié e  de l’ence in te  du 16' s. se ron t 
organisées. P lusieurs expositions se ron t d issém inées su r le s ite , don t 
une dans les caves du châte le t.

Saynètes historiques jouées sous le porche du châtelet. Campements m ili­
taires de toutes les époques se rapportant à l ’histoire du château dans le vaste 
parc de 12 ha (du gallo-romain au Moyen Âge, de la Renaissance aux 
Mousquetaires e t de l'em pire de Napoléon à la Seconde Guerre mondiale) : 
tentes, chevaux, machines de guerre e t de siège, artillerie, tirs d ’archerie, 
combats, démonstrations diverses avec canon. Marché artisanal.

• Organisation : CAPOUILLEZ Marcel (asbl «Gy seray Boussu* en collaboration avec 
l’Administration communale de Boussu - Échevins C. Marlier et S. Frédéricks)

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Visites guidées des fouilles archéologiques durant les deux jours; visites de plu­

sieurs expositions sur le site
• Renseignements : 065/77.82.65 de 08h à 16h - www.chateaudeboussu.be

B R AI  N E - L E - C O M T E
B ra in e - le -C o m te
E X P O S IT IO N  ET P R O M E N A D E S  G U ID É E S  

C irc u it ind iv id u e l

Un fasc icu le  sera rem is à chaque p a rtic ip a n t a fin  de pouvo ir e ffe c tu e r 
ind iv idue llem en t un to u r des rem parts  e t une v is ite  aux lieux de vie  e t de 
sépu ltu re  des «Cosaques» ainsi q u ’aux pelouses d ’honneur (déportés et 
co m ba tta n ts  de la guerre  1914-1918).

Dans la salle des D om in ica ins, une exposition  présentera  les m ilices 
com m unales (archers, a rba lé trie rs , arquebusiers), les m a rty rs  de Soltau 
(déportés de la guerre  1914-1918), le carré  des «Cosaques».

P rom enade gu idée  « dé p o rta tio n  des tra v a ille u rs , rescapés e t ré fug iés»  

P lusieurs centa ines de tra va illeu rs  bra ino is  o n t été dépo rtés  par les 
A llem ands d u ra n t la guerre  1914-1918. Des rescapés des guerres m on­
d ia les e t de la révo lu tion  bolchévique o n t végété dans des cam ps de ré fu­
giés. En 1954, le Révérend Père Pire, p rix  Nobel de la Paix, décide de leur 
o u v rir  des hom es en Belgique. L’un d ’en tre  eux es t à Braine-le-Com te. 
Une place leur a é té  réservée au c im e tiè re  : le «carré des Cosaques». La 
prom enade guidée (environ 2,5 km) passera par leurs lieux  de vie, se ren­
dra su r le carré, puis aux pelouses d ’honneur.

Prom enade guidée n oc tu rne  des re m pa rts  m édiévaux 

C’e s t au 7 ' s. que B ra ine  e s t fo n d ée  par s a in t Géry, évêque de 
C am bra i (m o rt en 619). Le co m te  de H a inau t, B audou in  IV d it  «le 
B â tisseur» , a c q u ie rt la v ille  en 1158 du c h a p itre  de S a in te-W aud ru , à 
M ons. Il bap tise  B ra ine -le -C om te  de son nom  d é f in it i f ,  la fo r t i f ie  e t 
d éb u te  la c o n s tru c tio n  du châ teau  fo r t .  C’e s t son f i ls  B audou in  V qui 
le te rm in e ra . En 1424, p illage  de la v ille  par les B rabançons; en 1583, 
la v ille  e s t p rise  d ’a ssau t par les co n fé d é ré s  belges, sou levés c o n tre  
les Espagno ls; en 1652, le ro i d ’Espagne, su cce sse u r du co m te  de 
H a in a u t cède la v ille  de B ra ine -le -C om te  à la m a ison  d ’A re nb e rg  en 
échange  de la te r re  de S evenberghen . Le duc d ’A re nb e rg  en possède 
la se ig n e u rie  e t la ju r id ic t io n  a ins i que sa c h â te lle n ie  q u i co m pre n d  
onze v illa g e s . Le duc  de V illa -H e rm o sa , g ou ve rn e u r géné ra l des Pays- 
Bas, d é t ru it  en 1677 le ch â te au  e t ses re m p a rts , p ou r e m pê ch e r les 
F rança is  de s’y re tire r . Sous la c o n d u ite  de l ’h is to r ie n  G érard Bavay, 
c e tte  p rom enade  n o c tu rn e  fe ra  d é c o u v r ir  les d ive rse s  tra c e s  la issées 
dans le paysage loca l p a r les re m p a rts  m éd iévaux, n o ta m m e n t dans 
le se c te u r de l ’anc ien  châ teau  e t de l ’a nc ien  c im e tiè re , m a is aussi à 
la ru e lle  S a in t-G eorges e t, to u t sp é c ia le m e n t, à la ru e lle  Larcée (to u rs  
e t pans de m u ra ille s ). Par fa isceau  lum in eu x , le gu ide  d é ta ille ra  l ’em ­
p la ce m e n t e t la n a tu re  de to u s  les ve s tig e s  de ces re m p a rts . Une 
occas ion  un ique  de p a r t ic ip e r  à une le c tu re  «écla irée» du paysage.

B IN CH E/B inche. Fortifications. Cliché G. Focant ©MRW.

Binche Rue de Savoie, 1

IM A G E S  DE B IN C H E  - PLACE FO RTE M IL IT A IR E

C ette  expos ition  re tracera  l’h is to ire  des fo r tif ic a tio n s  liée à la thém atique
du patrim o ine  m ilita ire . Elle sera présentée à «La Grange» qui ab rite  le
C entre d ’ in te rp ré ta tio n  du Patrim oine  Fo rtifié  T ransfron ta lie r de Binche,
Avesnes, Le Quesnoy e t Maubeuge.

• Organisation : asbl «Remparts» en synergie avec l’asbl Office du Tourisme
• Ouverture : sam. et dim. de 11 h à 18h
• Renseignements : 064/23.06.47 de 10h à 17h - www.binche.be

http://www.chateaudeboussu.be
http://www.binche.be


B R A I N E - L E - C O M T E  - B R U G E L E T T E  - B R U N E H A U T  - Q  P R O V I N C E  D E  H A I N A U T
C E L L E S  - C H A R L E R O I

• Organisation : DE BRUYN Roger (Commission Patrimoine et Folklore et Centre 
culturel de Braine-le-Comte)

• Animations : vendredi 07/09 à 19h : présentation des Journées du Patrimoine 
2007 avec un concert par l’Harmonie Saint-Joseph et démonstration de tirs par 
les arbalétriers de Braine-le-Comte; exposition, sam. et dim. de 10h à 18h, dans 
la salle des Dominicains, rue des Dominicains et rue de Mons (près de la Place). 
Petit guide pour un tour des remparts; promenade guidée, sam. à 10h au départ 
de la salle des Dominicains près de la Place, sam. à 20h30, promenade guidée 
nocturne spéciale des remparts médiévaux de la ville (sous la conduite de Gérard 
Bavay, Docteur en Histoire); à l’ancienne église des Dominicains, dim. à 10h, 
concert par l’alliance musicale brainoise

• Renseignements : 02/355.49.06

S te e n k e rq u e
E X P O S IT IO N  ET P R O M E N A D E S  G U ID É E S

Au d épa rt de la fe rm e  des Prés, c irc u it guidé (environ 5 km) su r le s ite  -  
cô té  A lliés -  qui a vu se dérou le r une grande bata ille  le d im anche 3 août 
1692. Celle-ci v it  l’a rm ée de la Ligue d 'Augsbourg, co ns titu ée  de so lda ts  
venan t de tous  les co ins d ’Europe (Espagne, Etats a llem ands, A ng le te rre  
e t P rovinces-Unies), fo r te  de 5 0 .0 00  hom m es e t com m andée par 
G u illaum e III, a tta q u e r à S teenkerque l’arm ée frança ise  de Louis XIV, de 
mêm e e ffe c tif  e t com m andée par le m aréchal de Luxem bourg. Ce com ­
bat, d it B ata ille  de S teenkerque, fera 6 .000  m o rts  e t 8 .000  blessés. Son 
re ten tissem en t es t te l, à cause -  en tre  au tres -  du nom bre  de v ic tim es, 
que S teenkerque, v illage hennuyer, a sa rue à Paris, que Couperin  com ­
posa une sonate et que des m onum ents fu re n t érigés un peu p a rto u t en 
l’honneur des lieu tenan ts  généraux e t co lone ls  a lliés m o rts  au com bat.

• Organisation : DE BRUYN Roger (Commission Patrimoine et Folklore, Centre 
culturel de Braine-le-Comte)

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 17h
• Animations : à la ferme des Prés : exposition de documents, armes et pièces

d’époque; visites guidées du site, sam. et dim. à 14h
• Renseignements : 02/355.49.06

B R U G E L E T T E
B ru g e le t te  Rue des Carmes

H IS T O IR E  M IL IT A IR E  DE B R U G E LE TTE  DU M O Y E N  ÂGE À NOS 
JOURS

Insta llée  dans la chape lle  des Carm es (début 2 0 ' s.), une exposition  pré­
sentera : -  le cham p d ’avia tion  de B ru ge le tte /C h iè v re s ; - le dép ô t de 
m un itions  de M évergnies; - la vallée de la Dendre o rien ta le  en tre  
Bruge le tte  e t Lens, qui, du 17" s. au débu t du 19' s, a été le th é â tre  d ’opé­
ra tio n s  m ilita ire s  (gue rre  de la L igue d ’A ugsbou rg , g u e rre  de la 
Succession d ’A u triche , guerres napoléoniennes) e t d on t tém o igne  une 
ca rtog raph ie  in té ressan te ; - la to u r V ignou, dans le parc du château 
d ’A ttre , qui au ra it é té  à l’o rig ine  une base d ’opé ra tions  pour les p illa rds 
norm ands au 9 ' s.

• Organisation : LENAIN Anne (Administration communale de Brugelette en collabora­
tion avec l’Association Marcel Thémont pour la Défense du Patrimoine brugelettois)

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 12h et de 14h à 18h
• Animations : exposition dans la chapelle des Carmes : visite guidée sam. et dim. 

de 14h à 16h
• Renseignements : 068/45.73.18 de 09h à 12h

B R U N E H A U T
B léharies  Place

C IR C U IT  DE D É C O U V E R TE  DU P A T R IM O IN E  DE 
C O M M É M O R A T IO N  DES FA ITS  DE GUERRE À B R U N E H A U T  

Au départ de l’église de Bléharies, d on t l’h is to ire  es t é tro ite m e n t liée à la 
Prem ière Guerre m ondia le , avec l’a ide d’un prospectus e t au gré de ce c ir­
c u it d ’environ 40  km , vous découvrirez lib rem en t une quinzaine de sites 
don t l’h is to ire  a un rappo rt avec des fa its  de guerre  e t/o u  avec le pa tri­
m oine m ilita ire  local ou régional. Des com m enta ires e t anecdotes vous 
a ideront. Dans l’église de Bléharies, vous pourrez découvrir une exposition 
re la tive  à l’h is to ire  de celle-ci. Le tem p le  p ro tes tan t de Rongy accueillera 
une exposition  su r la Brigade Piron. Pierre Mory, Jean-Jacques Sourdeau et 
A rie tte  Cop, auteurs d ’un ouvrage sur le su je t, y se ron t présents.

• Organisation : WACQUIER Pierre (Administration communale de Brunehaut)
• Ouverture : sam. de 14h à 17h30; dim. de 14h à 18h
• Renseignements : 069/36.29.62 de 09h à 15h30 - www.brunehaut.be

C E L L E S
V e la in es  Rue du Parc

B A LA D E  C O M M E N T É E  M E TT A N T  EN V A LE U R  LES L IE U X  DE
M É M O IR E  DE L’ E N TITÉ

• Organisation : BOITEAU Albert, DE KEUKELEIRE Philippe (Sauvegarde du 
Patrimoine Entité de Celles et Administration communale)

• Ouverture : sam. et dim. de 14h30 à 18h
• Animations : exposition de documents à la salle communale mettant en valeur 

les lieux de mémoire des deux guerres mondiales et, plus particulièrement, celle 
de 1914-1918; commentaires par un ancien. Visite des écoles (5e et 6e primaires) 
le vendredi 7 septembre

• Renseignements : 069/85.80.39

C H A R L E R O I
C h a rle ro i  Avenue Général Michel, 1 

C A S E R N E  T R É S IG N IE S

ISS?

Ce vaste  ensem ble en fo rm e  de «U» est bâti p rin c ipa le m en t en briques 
sous to itu re s  d ’a rdo ises. Il es t accessib le  par un porche classé depuis 
1979, d ’a llu re  néo-m édiévale, éd ifié  en 1887. Vous aurez l’occasion  de 
v is ite r  l’ancienne caserne de la rue du Ravin, les cacho ts des punis, une 
cham brée type  re-m eublée, e t le Musée des Chasseurs à Pied. Il re trace 
l’h is to rique  des d iffé re n ts  rég im en ts de Chasseurs à Pied, de 1830 à nos 
jo u rs  à l’aide d ’une vaste co llec tion  d ’un ifo rm es, d ’équ ipem ents, d ’arm es 
e t de véhicu les.

• Organisation : DENAMUR Patrick (ANCAP)
• Ouverture ; sam. de 10h à 18h
• Visites guidées : sam. à 10h, 11 h, 13h et 15h par groupes de 20 pers max
• Renseignements : 071/59.29.45 de 13h à 20h

C h a rle ro i  Place Charles II 

C H A R L E R O I, JA D IS  FO RTERESSE

La naissance de la v ille  de C harlero i rem on te  à 1666, date à laquelle  les 
Espagnols déc idè ren t l’im p la n ta tion  d ’une fo rte re sse  le long de la 
Sam bre pour ren fo rce r leu r p os ition  face  aux v ille s  frança ises de 
M ariem bourg  e t de P h ilippeville  devenues possessions de Louis XIV (tra i­
té  des Pyrénées, 1659). Le 2 ju in  1667, les Français investissen t la v ille  e t 
d éc iden t de pou rsu iv re  l’é d ifica tio n  des fo r tif ic a tio n s . Ce trava il fu t 
superv isé  par Vauban. L’o rig ine  de place fo rte  se m arque dans le plan 
rad io -concen trique  de la v ille -hau te  qui se com prend parfa item e n t enco­
re au jou rd 'hu i à p a rt ir  de la p lace Charles II. Ce to u r de v ille  à pied au 
cœ ur de l’ancienne fo rte resse  vous conte ra  C harlero i, de la p lace fo rte  
d ’antan à son em pre in te  sur la m é tropo le  actue lle .

• Organisation : VAEL Claude (Société d’Archéologie, d’Histoire et de Paléontologie 
de Charleroi)

• Visites guidées : sam. et dim. à 14h30 (25 pers max)
• Renseignements : 071/86.22.62 de 08h30 à 16h

CHARLEROI/Charleroi. Caserne Trésignies. Cliché G. Focant ©MRW.

http://www.brunehaut.be


P R O V I N C E  D E  H A I N A U T  E l C H A R L E R O I  - C H I È V R E S  - C H I M A Y

C h a r l e r o i  Rue de Montigny, 29

« C H A R LE R O I, DE LA  V IL L E  FORTE À LA V IL L E  D U R A B LE »  

L’évo lu tion  u rban is tique  de la v ille  de C harlero i, du v illage de Charnoy à 
la p lace fo rte , de la c ité  fo r tif ié e  à la v ille  ind u s trie lle , des questionne­
m ents vers une v ille  durable, vo ic i les d iffé re n tes  approches p a trim o ­
nia les e t u rban is tiques proposées par ce tte  exposition . A p a rt ir  de cartes, 
pho tograph ies et p lans anciens, ce lle-c i brasse l’h is to ire  de la v ille , to u t 
en m e tta n t en évidence ses anciennes fo rtif ic a tio n s . L’exposition  sera la r­
gem ent é to ffée  par d ivers docum ents. Des rep roduc tions  de gravures et 
plans de la v ille  donneron t une im age peu connue de la c ité  aux 18' e t 
19' s. Des pho tograph ies de fo u ille s  m e ttro n t en lum iè re  des é lém ents 
des fo rtif ic a tio n s , p rinc ipa lem en t du 19* s. C ette  expos ition  sera présen­
tée  dans le contex te  général du p ro je t S ep tentrion  qui a pour o b je c tif de 
m e ttre  en réseau une série  de v illes fo rtifié e s  du Nord de la France, de la 
Belgique et du Sud des Pays-Bas.

• Organisation : BIOUL Anne-Catherine, en collaboration avec Alexandra Vanden 
Eynde (Espace Environnement asbl), les Archives de la Ville de Charleroi (sous 
réserve) et le Service d’Archéologie de la Province de Hainaut - Région wallonne

• Ouverture : sam. et dim. de 09h30 à 17h
Exposition non accessible aux personnes à mobilité réduite

• Renseignements : 071/30.03.00 de 09h à 17h - www.espace-environnement.be

j u m e t  Entrées rue Bivort et rue Wattelar 

PARC B IV O R T

Le parc B ivort, e t le château B ivo rt a u jou rd ’hui d isparu  (sauf les annexes 
restaurées), fu re n t les sym boles de la Société des V erreries B ennert e t 
B ivort, fondée en 1829. Le s ite  fu t  racheté  dans les années ’70 par la 
Région w allonne. Le château, jug é  irrécupérab le , fu t rasé e t le parc fu t 
assain i e t co m p lè te m e nt rénové.

Le parc sera le po in t de d épa rt e t d ’a rrivée  d ’un c irc u it p e rm e tta n t la v is i­
te  des tro is  c im e tiè res  de Jum et : à Jum et Chef-Lieu, m onum ent en hom ­
mage e t à la m ém oire  de sept so lda ts  frança is ; à Jum et Gohyssart et 
Jum et H outbo is, m onum ent en hom m age aux v ic tim es  des deux guerres 
1914-1918 et 1940-1945. Lors de ce c irc u it, v is ite  éga lem ent aux m onu­
m ents aux M o rts  des deux guerres de Jum et (rue de la S ta tion ) a insi 
q u ’au roi A lbe rt I"  (rue Ledoux), e tc ...

• Organisation : GUYAUX Alphonse (Animation de Quartier de Jumet-Heigne)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 20h
• Animations : musiques militaires, convoi militaire, harmonie musicale; buvettes et 

restauration sous chapiteau dans le parc; exposition de 10 maquettes : Batailles 
d’Austerlitz, de Waterloo, Débarquement en Normandie et Libération de Charleroi 
et de Jumet par les Américains. Ouvert également, le lundi 10/09 de 9h à 16h, 
pour les écoles.

• Renseignements : 071/35.85.78 de 12h à 13h

C H I È V R E S
C hièvres  Rue du Bois, 38 

R EM PARTS DE C H IÈ V R E S

La prem ière  ence in te  de Chièvres re m on te ra it au 12* s. Il n’en subsis te  
rien. Au 14' s., Chièvres fu t en tourée d ’une deuxièm e ence in te  en te rre , 
p récédée d ’un large fossé. Vers 1430-1440, des to u rs  e t des portes  en 
m açonnerie  se ron t a jou tées à l’ence in te . Une tour, ce lle  de Gavre, est 
encore  bien conservée. La v is ite  sera axée su r l’u tilisa tio n  de l’a r tille r ie  à 
poudre  dans la défense de la v ille . Elle cons is te ra  en un parcours com ­
m enté  (environ 3 km) des fo r tif ic a tio n s  m édiévales de la v ille . Le pub lic  
découvrira  com m en t tra n sp ara issen t encore dans le tissu  urbain actue l 
les c r itè res  s tra tég iques qui o n t présidé  au cho ix  du site , e t co m m en t les 
ingén ieurs m ilita ire s  des 14' e t 15' s. en o n t tiré  p a rti. Les v is iteu rs  rece­
v ro n t éga lem ent des exp lica tions conce rnan t les princ ipa les arm es à feu 
em ployées à ces époques et les organes de défense v is ib les  qui s ’y rap­
porten t.

• Organisation : MATHIEU Thibaud
• Visite guidée : sam. à 13h30, durée : 3h30
• Renseignements : 0479/89.89.26 de 09h à 17h

C H I M A Y
C him ay Rue du Château, 14 

C H ÂTEAU

À la po in te  d ’un éperon rocheux, bordé à l’ouest e t au nord par l’Eau 
Blanche, vestiges d ’une fo rte resse  en p ie rre  ca lca ire, de plan trapézoïdal; 
co ns tru c tion  entam ée dès avant 1607 par Charles de Croÿ (1560-1610) 
sur des s tru c tu re s  plus anciennes d on t un donjon que l’on d it du 12* s. e t 
une dem eure  am énagée par Philippe de Croÿ, son père, dans la seconde 
m o itié  du 16' s. Inachevée en 1610, fo rte re sse  assiégée et incend iée  à 
m ain tes reprises au cours  des s iècles. Remaniés en s ty le  néo-goth ique 
vers 1856, bâ tim en ts  ravagés par un incend ie  en 1935 et re con s tru its  par 
l’a rch ite c te  R. Pelgrim s de Bigard dans le s ty le  «Henri IV». Epargné par 
l’ incend ie  du 20* s., rem arquable  p e tit th é â tre , c o n s tru it en 1863 en rem ­
p lacem ent de ce lu i am énagé au débu t du siècle  pour l’ex-M adam e Tallien 
qui épousa en 1804 François-Joseph de R iquet, com te  de Caraman et 
p rince  de Chimay. P atrim oine  excep tionne l de W allonie.

• Organisation : de CHIMAY Philippe (Le Château de Chimay asbl)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h30 à 18h
• Animation : présentation historique par le prince de Chimay au théâtre du châ­

teau, sam. et dim. à 10h30, 11 h30, 15h et 16h
• Pas de visite guidée du château.
• Renseignements : 060/21.44.44 de 10h30 à 18h - www.chateaudechimay.com

C him ay Rue des Noailles, 4 

S Y STÈM ES DE D ÉFEN SE À TR AVER S LES ÂGES 

C onstituée  de co u rtin e s  de 7 à 8 m de hau teu r e t d ’une épa isseur va rian t 
en tre  1 et 2 ,50 m, l’ence in te  de la v ille  de Chim ay é ta it ponctuée d ’envi­
ron 17 tou rs , rondes ou carrées, souven t co iffées  en po iv riè re  ou à to itu ­
re en pavillon  et, plus ra rem ent, dotées d ’une sim ple  te rrasse  supérieu ­
re. De ta ille s  d iverses m ais a tte ig na n t souvent 9 à 12 m, ces organes 
défensifs  se com b in a ie n t parfo is  avec les portes d ’en trée  de la v ille . 
C ette  ce in tu re  fo r tif ié e  de concep tion  an té rieu re  à l’apparition  de l’ar­
tille r ie  dev in t obso lè te  à p a rt ir  du 16' s. Mal en tre tenue  parce que chère 
et peu e fficace , e lle se dé té rio ra  p rogress ivem ent e t, dès la fin  du 17* s., 
les bourgeois s ’en se rva ien t com m e carriè re . Le processus de dégrada­
tio n  s ’accéléra ensu ite  rap idem en t de so rte  qu ’en 1775, l’ence in te  ne 
p rése n ta it p lus que des sections d iscon tinues e t presque ru inées. Il n ’y 
ava it e t n’y au ra it dès lors  plus de v ille  c lose. O utre la «V ie ille  Tour», il 
subs is te  encore a c tue llem en t que lques traces des fo r tif ic a tio n s  m édié­
vales. A insi peut-on observe r le p ro fil d ’une tou r, d ite  «Tour Henry», in té ­
g ré  dans un m ur m oderne. Cet ouvrage appara ît c la ire m en t sur des plans 
de la v ille  des 17' e t 18' s. Par a illeu rs, en bordure  de l’Eau Blanche, sub­
s is te n t que lques in fim es vestiges d ’une to u r qui é ta it encore  in tac te  au 
m ilieu  du 19* s. On peu t enfin  vo ir aussi un pan de m ura illes  de 8 à 10 m 
de longueur sur 2 ou 3 m de hau teur à l’a rriè re  d ’un ja rd in  ouvra n t sur la 
rue de la C hienneterie, seule rép lique  des m urs qui a it survécu à l’a ir 
libre.

• Organisation : BARBETTE Louise (Centre culturel de Chimay)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 17h
• Visites guidées : au départ du Syndicat d’initiative, sam. à 14h30 et 16h; dim. à 

10h30, 15h et 16h
• Renseignements : 060/21.22.10 de 08h à 17h

COM INES-W ARNETON/Ploegsteert. Mémorial britannique. © Société d’Histoire de Comines-Warneton

http://www.espace-environnement.be
http://www.chateaudechimay.com
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C O M I N E S - W A R N E T O N
C o m i n e s - W a r n e t o n  R uedesArts, 1

L 'A R C H É O LO G IE  M IL IT A IR E  DE 1 9 1 4 -1 9 1 8

D urant la Prem ière Guerre m ondia le , Com ines-W arneton fu t  le th é â tre  de 
v io le n ts  com bats  qui se dé ro u lè re n t a u tou r d ’Ypres. Ses hab itan ts  fu re n t 
évacués en 1915-1917 e t to u t dev in t ru ines. Le te rr ito ire  fu t  coupé par la 
ligne du fro n t en tre  les arm ées a llem andes (occupan t Com ines e t le 
cen tre  de W arneton) e t anglaises (P loegsteert) : a insi H itle r fu t cantonné 
à Com ines (au ca fé  «Au Fossoyeur» I ) tand is  qu ’en 1916 C hurch ill é ta it à 
P loegsteert, seule com m une de la W allon ie  ac tue lle  à fa ire  p a rtie  de la 
Belgique non occupée. Ces qua tre  années sanglantes o n t m arqué le te r­
ra in. Le m onum enta l m ém oria l b ritann ique  de P loegsteert (dû à l’a rch i­
te c te  Bradshaw e t au scu lp te u r s ir  G ilbe rt Ledward), inauguré par le p rin ­
ce Léopold en 1931, garde le souven ir de 11.487 so lda ts  e t o ffic ie rs  du 
Com m onw ealth  d isparus dans la région tand is  que les corps de m illie rs  
de so lda ts  reposen t dans les 25 c im etiè res  m ilita ires  de la com m une. La 
région recèle aussi qua n tité  de tém o ins  a rch ite c tu ra u x  de l’époque 
(abris, bunkers, to u rs  d ’observa tion , hôp ita l m ilita ire  soute rra in ). Chaque 
année v o it son lo t de vestiges s o rtir  du sol : des obus par centa ines, des 
tém o ins  de la vie  quo tid ienne  a insi que des dépou illes de so lda ts. La 
Société d ’H is to ire  de Com ines-W arneton p ra tique  donc un type  de fo u ille  
unique en W allon ie : l’a rchéo log ie  m ilita ire  de 1914-1918. A p a rt ir  de l’ex­
p os ition  qui présente  les m éthodes de trava il (par exem ple le processus 
d ’id e n tifica tio n  des restes des m ilita ires ) e t un cho ix  d ’ob je ts  découverts  
(arm es aussi bien que le nécessaire  du so ld a t au quo tid ien  ou ce lu i du 
ch iru rg ien ), le v is ite u r sera inv ité  à parco u rir les s ites, no tam m en t à 
P loegsteert où chaque m ois le com ité  du M ém oria l organise un «Last 
Post».

• Organisation : DUVOSQUEL Jean-Marie (Société d’Histoire de Comines-Warneton 
et de la région)

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Animations : exposition dans la salle communale Brussin (près de la Maison de la 

Culture), visites guidées, sam. et dim. à 10h, 11 h, 14h, 15h et 16h par groupes de 
25 pers.

• Renseignements : 056 /  55.79.66 de 09h à 17h - www.shcwr.org

P l o e g s t e e r t  Rue de Messines 

SU R  LES C H E M IN S  DU S O U V E N IR

Balade com m entée  d ’environ  5km  à travers la riche  nature  des bois de 
P loegsteert, s itués  non loin du «S aillant d ’Ypres». D écouverte  de l’aspect 
h is to rique  le p lus im p o rta n t du v illage  e t de la région : sa pos ition  s tra ­
tég ique  au cœ ur de la guerre  de 1914-1918. De nos jou rs , la v is ite  du 
M ém oria l e t des c im etiè res  b ritann iques inv ite  à la lib e rté  et à la paix.

• Organisation : VANDENBROUCKE Jean-Jacques (Office du Tourisme de Comines- 
Warneton)

• Visites guidées : sam. à 14h30; dim. à 10h et 14h30
• Animations : balade commentée d’environ 5km à travers bois, au départ du 

Mémorial britannique de Ploegsteert
• Renseignements : 056/55.56.00 de 09h à 17h

É CA U SSIN N ES/Écaussinnes-La la ing. Château fort. Cliché G. Focant ©MRW.

C O U R C E L L E S
C o u rce lles  Place A lbert I", 32 

C H Â TE A U  DE TR A ZE G N IE S

S ©

Trazegnies fu t  le siège d ’une se igneurie  puissante, lib re  e t franche ainsi 
que le berceau d ’une des plus illu s tre s  fam illes  d ’Europe. De la dem eure 
fo rtif ié e  cons tru ite  par G illes I", le p lus ancien vestige se ra it une cave 
rom ane du 11" s., préservée sous l’angle nord-est. Le château fo r t  fu t 
saccagé e t incendié en 1554 par les troupes du roi de France Henri II. 
L’ensem b le  du châ teau  fu t  a lo rs  e n to u ré  de douves sèches et 
p a rtie llem en t re con s tru it dès la 2‘ m o itié  du 16* s. La partie  in férieu re  du 
châte le t d ’entrée est un vestige du 13' s. Rem plaçant le logis de sty le  
rena issant c o n s tru it par J. Du Broeucq en 1542, l’actue lle  a ile rés identie lle  
édifiée  par Charles II, p rem ie r m arqu is de Trazegnies, rem onte  au m ilieu 
du 17' s. En 1854, une nouvelle aile est co ns tru ite  à gauche du logis par 
l’a rch itec te  Beyaert. Elle s ’est e ffondrée  en 1920. A la m o rt du dern ie r 
m arquis, A lexandre de Trazegnies, le dom aine passa à sa nièce puis à une 
soc ié té  charbonnière, en 1891, qui le m orcela avant de le vendre à des 
p articu lie rs  qui, à leur to u r en 1913, le cédèren t à l’Etat. En 1926, le 
château abandonné to m b a it en ru ine  e t l’on pa rla it de le raser après l’avoir 
photographié. C’est a lors que se constitua , à l’ ins tiga tion  de l’a rch itec te  
Marcel Simon, l’associa tion  «Les Am is du Château de Trazegnies» ayant 
pour bu t la restau ra tion , la conserva tion, l’en tre tien  et la m ise en va leur 
du m onum ent a insi que son parc. Une im po rtan te  phase de travaux de 
restau ra tion  v ien t de se te rm ine r; e lle concerne le châ te le t d ’entrée  et 
l’a ile es t avec la créa tion  de nouvelles salles d’exposition. Il sera possible 
de découvrir aussi la cave goth ique  (16' s.), la salle des chevaliers e t la 
chapelle . Le parc a été réaménagé avec des p lan ta tions  de m assifs 
a rbustifs , c réation  de pelouse e t évocation des fou illes  réalisées en 1997, 
1998 et 2000; dans ce parc, évocation de la co urtin e  e t des fossés qui 
en touren t le château depuis le 11' s.; sans oub lie r la m ise en va leur d ’un 
m agn ifique platane.

• Organisation : GADOLA Rolande (asbl Les Amis du Château de Trazegnies)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Visites libres ou guidées (par groupes de 10 pers.) du château et du parc
• Animations : expositions : «Évocation des métiers de nos aïeux - Les outils»; pein­

tures de J. Ransy, A. Mascaux, R. Demoulin; sculptures et peintures de Ch. 
Delporte.

• Renseignements : 071/45.10.46 de 09h à 14h - www.chateaudetrazegnies.be

É C A U S S I N N E S
Écaussinnes-La la ing  Rue de Seneffe, 1 

D É C O U V E R TE  DES DEUX C H Â T E A U X  D ’É C A U S S IN N E S  - 
C A M P  M É D IÉ V A L

r, INDICE PASSE PARTOUT*
1 .«  H t » ; ? ,

k .

A c c è s  e x c e p t io n n e l

Le château fo rt d ’Écaussinnes, Patrim oine exceptionnel de W allonie depuis 
2006, rem onte à la fin  du 12' s., quand le com te  Baudouin V de Hainaut fo r­
tifia  les nouvelles lim ites  de son com té  face au Brabant. Dressé sur un épe­
ron rocheux qui dom ine la Sennette, il constitue  un des rares exemples de 
château fo r t érigé sur un p rom onto ire  en Hainaut. Le rez-de-chaussée du 
musée, depuis que ce tte  partie  du château n’est plus habitée, a repris son 
aspect médiéval e t constitue  un cadre idéal pour évoquer le Moyen Âge. Un 
cam p médiéval sera étab li dans les douves du château : les techniques 
d ’assaut e t de défense seront expliquées à l’aide de m aquettes et autres 
m atérie ls d idactiques; des guides en costum es accue ille ron t les v is iteu rs 
dans la partie  médiévale. Une prom enade autour du château fo r t e t au châ­
teau de La Follie sera guidée e t com m entée par les m em bres du Cercle 
d ’H isto ire  locale (voir aussi le c ircu it Pro Vélo, p. 22).

• Organisation : D’URSEL Robert (Fondation Van Der Burch, Cercle d’ information et 
d’Histoire locale, asbl Tourisme, Jumelages et Patrimoine d’Écaussinnes)

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Visites guidées : sam. et dim. à 10h et 15h, au départ de la cour du château fort
• Animations : visite de la partie médiévale du château fort; camp médiéval dans 

les douves; promenades guidées du château fort au château de La Follie
• Renseignements : 067/44.24.90 de 10h à 12h - www.chateaufort-ecaussinnes.be

http://www.shcwr.org
http://www.chateaudetrazegnies.be
http://www.chateaufort-ecaussinnes.be
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EN G H iEN /Enghien. Pavillon des Sept Etoiles. © Office du Tourisme d’Enghien.

E N G H I E N
Enghien Avenue Élisabeth

D É C O U V E R TE  DU P A T R IM O IN E  M IL IT A IR E  AU TRAVER S DU 
PARC ET DE LA  V IL L E

Prom enade «À la d écouve rte  du p a tr im o in e  m ilita ire  au tra ve rs  de la 
v ille»

Une prom enade dans l’ in tra  m uros de la v ille  e t dans le « pe tit parc» fera 
déco u vrir des vestiges de fo rtif ic a tio n s , de rem parts , de portes, qui enca­
d rè re n t la c ité  engh ienno ise  et la p ro tégè ren t a insi des a ttaques exté­
rieures. En passant par la rue de la Fontaine, une m aison in te rpe lle ra  les 
v is ite u rs  car c ’e s t là que le ro i Léopold 1" v in t ass is te r à une so irée m usi­
cale d u ran t laquelle  la M usique Royale des Guides fu t  créée. Ils e n tre ro n t 
ensu ite  dans la M aison Jonathas, ancien don jon  rom an, où ils  p ou rron t 
v is ite r  une exposition  com posée de photos d ’époque, de drapeaux, 
d ’é c rits  ... re la ta n t les deux guerres vécues à Enghien. V iend ron t s ’a jou­
te r à ce lle-c i d ivers ob je ts  e t photos re la ta n t les liens d ’a m itié  qui unis­
sent la v ille  au 2 0 ' Bataillon Log is tique. Le co in  m ilita ire  du c im e tiè re  
d ’Enghien a insi que le m onum en t d it  du «Patriote» (lieu préc is  où, en 
1945, le dern ie r char a llem and p rê t à anéan tir la c ité  fu t  d é tru it) fe ro n t 
l’o b je t d ’une note  exp lica tive  avec plan d ’ im p lan ta tion .

P rom enade «À la d écouve rte  du p a tr im o in e  m ilita ire  du parc»

Les guides accom pagneron t le pub lic  à travers les drèves du parc 
d ’Enghien pour une prom enade h is to rique  re la ta n t l’aspect m ilita ire  de 
l’époque des fa m ille s  d ’Enghien, puis de C lèves de Bourbon e t de 
Bourbon-Vendôm e, ju s q u ’aux d ’A renberg  (en 1607, la se igneurie  es t ache­
tée  par le p rince -com te  Charles d ’Arenberg), a insi que l’h is to ire  vécue au 
sein de ce dom aine lors des deux guerres. S’en su ivra une halte  aux pieds 
de la chape lle  castra le , du sou te rra in , de la p o rte  des Esclaves e t du 
porche du château, vestiges des anciens rem parts  qui e n to u ra ien t le 
dom aine. Enfin, le M usée des A rba lé trie rs  accue ille ra  les v is iteu rs  à l’oc­
casion d ’une v is ite  guidée.

• Organisation : PARY-MILLE Florine (Service animations)
• Animations : au départ de la Porte des Esclaves : visites guidées du parc : sam. à

15h et dim. à 10h30, 14h, 15h et 16h par groupes de 20 pers.; visites guidées de
la ville : sam. à 15h et 17h et dim. à 10h et 14h

• Renseignements : 02/395.59.06 de 08h à 16h

E R Q U E L I N N E S
S o lre -S u r-S am b re  Route de Mons, 182 

FERM E DU C LO C H E R

La fe rm e du c locher est un rem arquable quadrila tère, in tac t e t homogène, 
c o ns tru it au tou rnan t des 18* e t 19' s. par Charles Halbrecq. Ensemble prin­
c ipa lem ent en m oellons, presque entiè rem ent chaulé e t don t les volum es 
enserren t une vaste cour pavée. La belle tour-porche, classée en 1958 et 
m illésim ée 1803, es t couronnée d ’une flèche octogonale recouverte  d ’ar­
doises et surm ontée d ’une g iroue tte . Dans l’axe de l’entrée, im posant logis 
à deux niveaux, daté de 1792 sur la clé du linteau de la porte.

En se rendant à W aterloo, le 1“  Corps d ’Arm ée du lieu tenant-généra l 
D rouet, com te  d ’Erlon, a b ivouaqué à SoIre-sur-Sam bre duran t la n u it du 
14 au 15 ju in  1815. La fe rm e  du C locher fu t  envahie de so lda ts  et de che­
vaux. Le groupe  de re c o n s titu t io n  h is to riq u e  de SoIre-sur-Sam bre 
«6' R égim ent d ’A rtille r ie  à Pied de la Ligne -  9 ' Compagnie» es t com posé 
d ’a rtille u rs , de v ivand ières, d ’un m aréchal fe rra n t e t de pup illes hab illés 
d ’un ifo rm es du m odèle de 1812; il b ivouaquera dans l’ence in te  de la 
fe rm e. Les v is iteu rs  p o u rro n t découvrir leu r m atérie l com posé de pièces 
d ’a rtille r ie , d ’une fo rge  de cam pagne (avec dém ons tra tion ) e t d ’un ch a rio t 
d ’ in tendance. Ce groupe  sera accom pagné du «8' Régim ent d ’A rtille r ie - 
3* Com pagnie» e t de la «4 ' D em i-brigade d ’ infan terie».

• Organisation : SIMON Agnès (propriétaires associés au groupe reconstitution his­
torique de SoIre-sur-Sambre : 6' Régiment d’artillerie à pied de la Ligne)

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 20h
• Animations : visite guidée, une par heure, de la ferme et promenades en circuit 

jusqu’au château fort de Solre-Sur-Sambre; exposition sur le recrutement des sol­
dats de l’Empereur, la conscription et le tirage au sort des conscrits; conférence, 
dim. à 15h par M. Pattyn, Secrétaire général de la Société royale Belge d’Études 
Napoléoniennes : «Napoléon-1815 deux routes en cent jours»; petite restauration 
en continu et le dimanche midi : Dîner du Grognard (réservations indispensables 
0477/51.84.41)

• Renseignements : 0477/51.84.41 de 08h à 20h

E S T A I M P U I S
N éch in  Rue du Château de la Royère 

C H Â TE A U  DE LA  ROYÈRE

Les ru ines du château de la Royère sont le dern ie r exem ple de château fo rt 
de pla ine du 13' s. dans la région. L’ensem ble est entouré  d ’une double 
ence in te  de douves rem aniées au cours des siècles. Le châte le t d’entrée, 
o uve rt à l’o rig ine  par un passage centra l précédé d ’un pon t am ovib le , est 
défendu par deux tou rs  sem i-c ircu la ires percées d ’archères et renforcées 
de quatre  tou re lles. Proprié té  d’Arnou ld  IV d ’Audenarde au 13* s., le châ­
teau passa aux m ains des com tes de Flandre, puis dans ce lles de la fam il­
le de Gysoing avant d ’e n tre r dans le pa trim o ine  des princes de Ligne ju s ­
qu ’en 1668, date probable de son abandon. A l’in térieur, on peut vo ir les 
fondations d ’un donjon p r im itif de plan carré, des 11' - 12' s., probable­
m ent éd ifié  à l’o rig ine  su r un p rom onto ire  a rtific ie l en te rre .

• Organisation : ANDRE Laure (Commune d’Estaimpuis)
• Ouverture : dim. de 10h à 12h et de 14h à 17h
• Visites guidées : dim. à 10h, 11 h, 15h et 16h
• Animations : visites libres ou guidées; expositions «Quand des avions s’abat­

taient» (résultat des recherches effectuées par M. Van den Broucke et son équipe 
sur les avions tombés dans la région pendant la guerre 1940-1945) et «Concours 
photos des enfants sur le patrimoine militaire» à la Maison du Patrimoine et de la 
Mémoire d’Estaimpuis, rue de la Nouvelle Cure, 5 à Evregnies : sam. de 15h à 
18h et dim. de 10h à Î2h et de 15h à 18h. Visites guidées toutes les heures.

• Renseignements : 056/48.13.77 de 08h à 16h

ESTAIM PU IS/N échin, château de la Royère. 
Cliché © Agence de Développement local d'Estaimpuis
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F O N T A I N E - L ’ E V E Q U E
F o n ta in e - l ’Évêque
C H Â TE A U  B IV O R T

FLEURUS/Fleurus. Château de la Paix. © Office communal du Tourisme de Fleurus

F L E U R U S
Fleurus Chemin de Mons, 61 

C H Â TE A U  DE LA  PA IX

Du Moyen Âge ju s q u ’au 18* s., de nom breux incend ies ravagent to ta le ­
m ent ou p a rtie lle m e n t Fleurus. C 'est d ire  que le bâti urba in  ne conserve 
que de très  rares vestiges de l’a rch ite c tu re  tra d itio n n e lle . C’es t égale­
m ent pourquo i les tro is  bata illes qui se dé rou lè ren t à l’en tou r de la v ille  
m é riten t d ’ê tre  m entionnées. Indépendam m ent des c irconstances h is to ­
riques, la v ille  fu t  à chaque fo is  la p roie  des flam m es ou des p illages : - la 
b a ta ille  du 29 août 1622, dans le cadre de la guerre  de Trente ans : les 
Espagnols se b a tte n t co n tre  l’Union p ro tes tan te  d irigée par M ansfe ld ; si 
la v ic to ire  reste  indécise, la v ille  es t anéantie  presque com p lè tem ent par 
un incendie. - La deuxièm e ba ta ille  eu t lieu le 1" ju il le t  1690; elle vo it la 
v ic to ire  des Français con tre  les Im périaux et le p rince  de W aldeck pen­
dan t la guerre  de la Ligue d ’Augsbourg; la v ille  fu t à nouveau incendiée. - 
Enfin, le 26 ju in  1794, Jourdan m ène les troupes révo lu tionna ires  à la v ic ­
to ire  con tre  les A ustro-H o llandais , liv ra n t a insi la Belgique à la France; la 
v ille  es t e n tiè re m e n t p illée. Une qua trièm e e t dern iè re  ba ta ille  e u t lieu 
su r le sol de l’en tité  de Fleurus : ce lle  d ite  «de Ligny», d u ran t laquelle , le 
16 ju in  1815, Napoléon écrasa B lücher.

Le château de la Paix se rv it à Napoléon de q u a rtie r général lors  de ce tte  
ba ta ille ; c ’es t de là q u ’ il élabora sa s tra tég ie . Le château abrite  a c tue lle ­
m ent ce rta ins  se rv ices de l’A d m in is tra tio n  com m unale; il es t s itu é  dans 
un p e tit parc protégé par des g rilles . C’es t un é légant bâ tim e n t de sty le  
c lassique de la fin  du 18* s. en p ie rre  ca lca ire  et en briques c im en tées à 
l’avant, pein tes en rose sur les au tres faces (e t vo ir grand c irc u it du grou­
pe TEC p. 89).

• Organisation : FAUVILLE Laurent (Office Communal du Tourisme Fleurusien)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Animations : visites libres ou guidées du château, sam. et dim. à 10h, 11 h30,

13h, 14h30 et 16h
• Renseignements : 0494/64.52.88 de 08h à 18h - www.fleurus-tourisme.be

A l’o rig ine , un don jon  se dresse dans le paysage fon ta ino is . Cet éd ifice  
vers lequel convergent des vo ies de com m un ica tion  se veut rassuran t 
pour les m archands. Il fa u t a ttend re  le 13* s. pour q u ’un château fo r t, 
c o n s tru it sur un éperon rocheux e t en tou ré  de douves, v o it le jou r. A la 
lim ite  du com té  de H ainaut e t de la p rinc ipau té  de Liège, Fontaine- 
l’Évêque c h o is it le s ta tu t de v ille  franche, c ’est-à-dire  jo u issa n t d ’une 
im m un ité  fisca le  et ce, ju s q u ’en 1757. Fonta ine-l’Évêque n 'est, tou te fo is , 
pas épargnée par les guerres in tes tines ; la lu tte  en tre  François I"  e t 
Charles Q u in t (c ’es t a insi que le château es t la p roie  des flam m es en 
1554); le siège de C harlero i; les garn isons espagnoles, au trich iennes; la 
révo lu tion  frança ise ; la révo lu tion  belge de 1830 (à ce tte  époque, 
28 vo lon ta ires  fo n ta ino is  p a rte n t pour B ruxelles a fin  de co m ba ttre  
l’ennem i ho llandais); les deux guerres m ond ia les ...

• Organisation : DAUBIE Christian (asbl Centre culturel de Fontaine)
• Ouverture : sam. et dim. de 14h à 17h
• Animations : visite guidée du château Bivort, sam. et dim. à 14h et 16h, par 

groupes de 60 pers., au départ du parvis du Château; exposition dans les salons 
au rez-de-chaussée du château : «Fontaine-l’Évêque : ses monuments militaires 
et le type de défense de son château fort»

• Renseignements : 071/52.22.36 de 08h à 17h

F R A M E R I E S
S a rs -la -B ru y è re  Grand-Place 

S ITE  DE LA  B A T A ILLE  DE M A L P L A Q U E T

La Bata ille  de M a lp laque t (1709), v illage  fro n tiè re  coupé en deux entre  les 
deux États su r l’an tique  vo ie rom aine Bavay-Cologne, s ’ in s c r it dans la 
guerre  de Succession d ’Espagne (1701-1714). Après la m o rt de Charles II, 
le 11 septem bre  1709, les tro u p es  de Louis XIV, fo rte s  de 80.000  hom ­
mes, s ’opposent aux 120.000 hom m es du duc de M arlborough. C ette  
ba ta ille , européenne avant la le ttre , a rassem blé des Français, des 
Irlanda is p ro tes tan ts  e t ca tho liques, des Danois, des Suédois, des 
H ollandais, des Anglais, des Écossais, des Prussiens, des Suisses. Le 
funes te  incend ie  de l’église Saint-Jean-Baptiste de Sars-la-Bruyère, où 
p é rire n t 57 hab itan ts  du v illage, m arqua le débu t d ’une seule jou rnée  de 
com bat; 3 2 .000  hom m es m o uru ren t au cham p d ’honneur, ce qui fa it  de 
Blaregnies le p lus grand ossua ire  de Belgique. Ce haut fa it  d ’arm es s’est 
te rm iné  par une v ic to ire  à la Pyrrhus des troupes du duc de M arlborough. 
Une chanson popu la ire  a rendu son nom  légendaire  sous la fo rm e  de 
«M albrough s’en va -t’en g u e r re ,... ».

• Organisation : DEMOUSTIER Jocelyne (asbl TRICENTENAIRE. Coördinatrice franco- 
belge des associations TRICENTENAIRE Belgique et HAINAUT-MALPLAQUET (France)

• Ouverture : sam. et dim. de 09h30 à 17h30
• Renseignements : 0472/46.48.11 de 10h à 20h

S ars -la -B ru yère  Place, 2 (Cercle Notre-Dame de la Fontaine) 

P R O M E N A D E S  A U T O U R  DU TH È M E  DU D O N JO N  

Les vestiges du don jon  (12e - 13e s.; c lassé en 1972) e t la fe rm e  de la 
Poterie qui les jou x te , é ta ie n t p rop rié tés  des se igneurs de Sars. Le don­
jon  se rv it no tam m en t de to u r de v ig ie  lors  de la Bata ille  de M alp laque t en 
1709. Il fu t  am énagé dès avant la P rem ière Guerre m ond ia le  par le cha­
noine Puissant. Un c ircu it-p rom enade  au tour du s ite  e t une exposition  
vous p e rm e ttro n t de découvrir son rô le  m ilita ire , son a rch ite c tu re  e t son 
h is to ire . Plus proche de nous, à la L ibéra tion  en septem bre  1944, Sars 
pe rd it quelques-uns de ses en fants. Une prom enade guidée vous em m è­
nera su r les traces de ce t épisode trag ique .

• Organisation : ROLAND Emma (représentante de la propriétaire Claire TYTGAT, 
résidente en région de Montpellier, en collaboration avec l’asbl Qualité Village 
Wallonie et le comité d’animation de Sars-la-Bruyère)

• Animations : promenade guidée «Autour des douves du donjon» suivie d’une exposi­
tion sur le donjon (son rôle militaire, son architecture et son histoire) : sam. et dim. 
de 10h à 18h. Possibilité de faire la promenade sans guide à l’aide d’un dépliant; 
promenade commentée sur les traces des lieux de mémoire autour du thème du 
donjon situé dans le parc naturel des Hauts-Pays : sam. et dim. à 10h (durée :
1h30); promenade guidée sur les traces d’un épisode tragique qui eut lieu à la 
Libération en septembre 1944, sam. et dim. à 14h (durée :1h30)

• Renseignements : 0496/95.17.02

F RA M ERIES/Sars-la-Bruyère. Donjon. © Marie-Emma Roland

http://www.fleurus-tourisme.be
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H A M - S U R - H E U R E - N A L I N N E S
H a m -s u r-H e u re
C H ÂTEAU

Chemin d’Oultre Heure, 20

wWw.ipp-ontine.org

Seigneurie re levant de la p rinc ipau té  de Liège au 10' s. Prem ière m ention 
d ’une fo rte resse  en 1245. Bien en tré  en possession de la maison 
d ’Enghien en 1441 e t de 1487 à 1941 dans le pa trim o ine  des Mérode, 
fam ille  qui façonna le m onum ent te l q u ’il nous est parvenu. Acquis par la 
Com m une en 1952 e t transfo rm é  en m aison com m unale. Trois cam ­
pagnes principa les de trans fo rm a tions  : 1èr'  m o itié  du 18' s. par Joachim- 
M axim ilien, com te  de M érode-M ontfo rt, dern ie r q ua rt du 18* s. par l’a rch i­
te c te  Dewez, à la dem ande de Balthazar-Philippe de M érode-M ontfo rt et 
1898-1910 par l’a rch itec te  P. Langerock. Im posante bâtisse dans un parc 
su r la rive d ro ite  de l’Eau d ’Heure don t les deux ailes disposées en équer­
re, tém o ignen t bien des cam pagnes de cons truc tion . Un vrai voyage dans 
le tem ps en passant de la cave au grenier, via no tam m ent la chapelle , le 
musée, les oub lie ttes... M onum ent classé depuis 1936.

En décem bre 1918, lors de l’avancée des A lliés sur notre  te rr ito ire , le châ­
teau du com te  e t de la com tesse John d ’O u ltrem ont es t investi par du per­
sonnel austra lien. Plus ta rd , le prince  de Galles y em m énage, puis le gros 
des troupes insta lle  ses cantonnem ents dans les environs. Le château et 
le v illage avaient été pressentis pour conven ir au logem ent de 10 o ffic ie rs  
e t de 95 autres so lda ts  de rang subalterne. Ils co ns titu a ie n t le Grand 
Q ua rtie r Général du Corps d ’arm ée austra lien.

• Organisation : BINON Yves (Administration communale - Service Patrimoine)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 12h et de 13h30 à 18b
• Animations : commémoration du passage des troupes australiennes dans l’entité 

lors de la Première Guerre mondiale; inauguration d’une plaque commémorative 
par l’Administration communale et l’Ambassade d’Australie. «Les troupes austra­
liennes dans l’histoire du château de Ham-sur-Heure»; visites guidées, par 
groupes de 25 pers., sam. et dim. à 10h, 11 h, 13h, 14h, 15h, 16h et 17h; visites 
guidées de l’exposition, sam. et dim. à 10h30, 13h30, 14h30, 15h30 et 16h30

• Renseignements : 071/22.93.40 de 09h à 16h

HAM -SU R-HEURE-N ALIN N ES/Ham -sur-Heure. Château. 
© Administration communale d’Ham-sur-Heure-Nalinnes

H O N N ELLES/Fayt-le-Franc. Château-ferme de Rampemont.
© GAMAH asbl

H O N N E L L E S
Fayt- le -F ran c  Rue Rampemont 

C H Â T E A U -F E R M E  DE R A M P E M O N T

/  \  r, INDICE PASSE PARTOUT*
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Isolé du village de Fayt-le-Franc, le château-ferm e de Rampemont émerge de 
la campagne environnante. Siège de la seigneurie de Rampemont au 13' s., 
la bâtisse a été remaniée au fil des tem ps, mais l’ensem ble garde encore des 
allures de forteresse. Beaucoup de seigneurs se succèdent à Rampemont, 
p lusieurs partagent un goût certa in  pour la politique. Leur présence à Mons 
et dans les instances du Hainaut est a ttestée  au cours des siècles. Ils joue­
ront ainsi un rôle im po rtan t dans l’h isto ire  du com té. Aujourd ’hui destiné à 
un usage agricole, ce vaste quadrila tère conserve plusieurs vestiges de l’an­
cienne demeure fo rtifiée . Le château-ferm e regroupe, autour d ’une cour car­
rée dessinée par un m ur d’enceinte, un porta il d ’entrée flanqué de deux 
tou rs carrées (vestige de pont-levis, m eurtrières) e t d’annexes basses, deux 
logis, l’un remanié au 2 0 ' s. e t l’autre  plus ancien, une rem ise à vo itures de 
1619, une vaste grange, des étables et des dépendances.

• Organisation : SCHNEIDER-DEPOUHON Dominique (Pharmacie Schneider-Depouhon)
• Ouverture : sam. de 13h à 19h; dim. de 10h à 19h
• Visites guidées : sam. à 15h et 17h; dim. à 11 h, 15h et 17h
• Renseignements : 0475/38.36.19

J U R B I S E
M a s n u y -S a in t -P ie rre  Rue Arton de Saint-Martin 

C R O IX  DU S A C R IF IC E

Une cro ix  de g ran it ornée d ’im m orte lles  scu lp tées et placée au m ilieu du 
c im etiè re  de M asnuy-Saint-Pierre rappelle le sacrifice  de 14 so ldats vo lon­
ta ires  cyclistes belges qui on t trouvé la m o rt au com bat dans les environs 
du château Vienne à Masnuy-Saint-Jean lors de la ten ta tive  de «désabota­
ge» de la ligne de chem in de fe r Bruxelles-Mons le 25 septem bre 1914. 
Enterrés sur place par les Allem ands, la trans la tion  de leurs corps au cim e­
tiè re  de M asnuy-Saint-Pierre eut lieu le 26 févrie r 1922. Les tom bes des 
vo lon ta ires cyclistes se trouven t devant le m onum ent aux M orts; ce dern ie r 
a été o ffe r t par la carriè re  du C lypot de Neufvilles. 24 tom bes on t été creu­
sées devant la cro ix. Le c irc u it guidé «Jurbise et la Grande guerre» partira  
de la c ro ix  du sacrifice  vers le village de Masnuy-Saint-Pierre.

• Organisation : MULLER Laurent (EAP de Lens, PAC de Herchies, Administration 
communale de Jurbise, Speloir)

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Animations : dans l’église de Masnuy-Saint-Pierre, différentes expositions sur la 

guerre, pièce de théâtre, lecture de carnets de prisonniers
• Renseignements : 065/22.82.76 de 18h à 20h

http://wWw.ipp-ontine.org
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L A L O U V I È R E
H o u d en g -A im eries  Rue Saint-Patrice, 2, boîte b 

B O IS -D U -L U C , FO RTERESSE IN D U S T R IE L L E

Des don jons pour ré s is te r aux m enaces des g rév is tes, un château du 
d ire c te u r qui dom ine  un v illage ouvrier, un v illage rep lié  sur lui-m êm e. 
Nous ne som m es pas au Moyen Âge dans une lo in ta ine  v ille  assiégée 
m ais b ien dans un charbonnage  en p le in  cœ ur de la ré vo lu tio n  
indus trie lle . Les m aîtres charbonn ie rs  écha faudent à Bois-du-Luc un 
v illage pour a ttire r  e t a tta ch e r la m ain-d ’œ uvre à leurs lieux de trava il. 
Lois irs, hospice, écoles, salle des fê tes, soins de santé, m u tue lle  fo n t 
p a rtie  d ’un arsenal pour co n trô le r les ouvrie rs. Des révoltes é c la te n t à la 
fin  du 19' s. Pour rés is te r e t é to u ffe r le m oindre  soubresaut, une m ura ille  
es t élevée e t to ise  la c ité . Des po rtes  à g u illo tin e s  assuren t une fe rm e tu re  
rap ide  e t he rm étique  des espaces du trava il. Créneaux, m eurtriè res , 
chem ins de ronde, herses fo n t de ces portes de redou tab les to u rs  défen­
sives. Les patrons tro u ve n t dans le Moyen Âge un a llié  im press ionnant 
pour e xprim e r les rappo rts  de fo rce . Dans le cadre de la Biennale «ARTour 
2007» axée su r le thèm e  du château e t in t itu lé e  «Ne vo is-tu  rien venir?», 
en ré fé rence  à la to u r  de gue t, h u it a rtis te s  (N. Doyen, J. lezzi, 
A.-C. Lonchay, B. O osterlynck, V. S trebe lle , P. Som ville, R. Vokaer et 
C. W enders) s ’em paren t de Bois-du-Luc à travers l ’exposition  «En trom pe 
l’œ il, la c ité  radieuse». Leurs c ré a tio n s  d é c h iff re n t la fo rte re s s e  
ind u s trie lle  du Bois-du-Luc qui, de rriè re  une c ité  radieuse, cam oufle  son 
sourire  aiguisé.

• Organisation : VANSTEENE Daisy (Écomusée du Bois-du-Luc) - HAOUDY Karima
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Visites guidées : sam. et dim. à 10h, 13h, 15h et 16h par groupes de 50 pers max
• Renseignements : 064/28.20.00 de 09h à 17h - www.bois-du-luc.com

LA LO UVIÈRE/Houdeng-Aim eries. Bois-du-Luc. © Roger Job.

L .3  Louv ière  PlaceJules Mansart, 21-22 

D É C O U V E R TE  DU P A T R IM O IN E  M IL IT A IR E  DU PARC DES 
C A N A U X  ET C H Â T E A U X

La v is ite , en autocar, du «Patrim oine M ilita ire  du Parc des Canaux et 
Châteaux» dém arrera  de la M aison du Tourism e à La Louvière e t vous 
em m ènera dans des lieux excep tionne ls  com m e - en tre  autres - le châ­
teau fo r t  d ’Écaussinnes-Lalaing (vo ir p. 29), les châteaux du Rœulx et de 
Louvignies (vo ir p. 39), les rem parts  de Soignies (vo ir p. 40) e t de Braine- 
le-Comte (vo ir p. 26), la gendarm erie  de M orlanwelz, le c im e tiè re  m ilita i­
re de C o lla rm ont (vo ir p. 37) ...

• Organisation : NEUS Philippe (Maison du Tourisme du Parc des Canaux et 
Châteaux)

• Visite guidée : dim. à 09h, en car (groupe de 50 pers max)
• Renseignements : 064/26.15.00 de 09h à 17h-www.parcdescanauxetchateaux.be

L O B B E S
Lobbes Rue du Centre

IT IN É R A IR E  DE M É M O IR E  : C IR C U IT  « IN T R A -M U R O S  » DE 
D É C O U V E R TE  ET D’ O B S E R V A TIO N  DU B Â TI, T É M O IN  DES 
É V É N E M E N T S  DU 2 3  A O Û T 1914

Le 24 aoû t 1914 à 15h, consignés dans leurs caves pendant deux jou rs , 
les Lobbains fu re n t fin a le m e n t réqu is itionnés par l’a rm ée a llem ande. 
Celle-ci les em ploya à re lever les centa ines de cadavres du p la teau 
d ’Heuleu. Le rassem b lem ent su r la p lace leu r f i t  d éco u vrir l'é tendue du 
s in is tre  : l’Hôtel de v ille  avait b rûlé  ainsi q u ’une c inquanta ine  d ’hab ita ­
tio ns  ! P artou t des ru ines au long des rues, des blessés dans les granges 
e t les églises, des c ro ix  à planter, e t, su r la vallée, les fum ées tra înan tes 
de ce te rr ib le  d im anche de guerre. Après l’A rm is tice , on re co n s tru is it le 
v illage. D’abord l’H ôtel de v ille  e t ensu ite  les m aisons de la p lace com ­
m unale, de la Grand Rue et du q u a rtie r d ’Heuleu. Tout un pa trim o ine  
«d’après guerre» con tribua  a insi à fa ire  rena ître  Lobbes e t à oub lie r souf­
frances et te rre u rs . A l ’abbaye, dans le p ignon de la v ie ille  grange, un 
obus es t resté fich é  e n tre  deux grès rouges; il nous d it  en que lque so rte  
ceci : «A tten tion , la Paix a un p rix  I».

• Organisation : O’FLYNN Marie-Paule (Échevinat du Patrimoine)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Animations : tout au long du circuit proposé, des reproductions d’archives balise­

ront l’itinéraire. Une exposition de photographies (20 documents) et un diapora­
ma (160 diapositives) seront installés dans l’Hôtel de ville (1914-1922). Cette 
exposition permettra d’interpréter le bâti actuel à la lumière des archives présen­
tées.

• Renseignements : 0478/22.64.00 de 09h à 17h

Lobbes Place Communale 

«S A M B R E  R O U G E»

Le 23 août 1914, à l'aube, la pais ib le  loca lité  de Lobbes se réve illa it au 
son des canons : ceux du 18" co rps  de la 5 ' arm ée frança ise  au sud et 
ceux du 7 ' corps de la 2 ' arm ée a llem ande au nord. Au coucher du so le il, 
la Sam bre re flé ta it les flam m es rougeoyantes des m u ltip les  incendies : 
to u te  la p lace du v illage b rû la it e t le p la teau d ’ Heuleu é ta it couve rt de 
m o rts  e t de blessés.

Des c im etiè res , des m onum ents et les recon s tru c tio n s  de l’h ab ita t ins­
cr iven t ce souven ir dans le pa trim o ine  local. Depuis que lques années, un 
c ircu it-p rom enade  balisé raconte  que lques fa its  héroïques ta n t des c iv ils  
que des so lda ts. Au cah ie r des v is iteu rs , on peu t lire  régu liè rem ent le 
tém oignage respectueux e t f ie r  d ’un jeune  Français découvran t le cham p 
d ’honneur de son aïeul. Par la su ite , la «toile» s’e n ric h it de nouveaux sites 
«M ém oire du passé» et de ses traces su r ce tte  « terre-fron tiè re».

• Organisation : MEURANT Jean (Cercle de recherches achéologiques de Lobbes)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h30 à 18h
• Visites guidées : sam. et dim. à 11 h, 14h et 17h par groupes de 100 pers max
• Animations : «Promenade héroïque« : circuit de visite balisé et commenté (perma­

nent); «Sambre Rouge» : animations : Les illusions : 11 h, Portelette; L’enjeu : 14h, 
Pont de Sambre; La facture : 17h, Quartier de Heuleu

• Renseignements : 071/59.51.45

M O M I G N I E S
M o n c e a u - lm b re c h ie s  Rue de la Carrière, 4 

M U S É E  4 0 -4 4 -C O O K

Situé sur la c rê te  d ’ Im brechies, le M usée 40-45 su rp lom be  un beau pano­
rama. Il es t le m onum en t de la «Reconnaissance» du «Respect» envers 
les prem iers m ilita ires  am érica ins tom bés au cham p d ’honneur le 2 sep­
tem bre  1944.

• Organisation : DELAHAYE Paul (Syndicat d’initiative de la Thiérache)
• Ouverture : sam. de 15h à 18h; dim. de 10h à 12h30 et de 14h30 à 19h30
• Animations : exposition d’affiches de propagande allemande durant la guerre 40- 

45 à la salle du Syndicat d’initiative à Monceau-lmbrechies, rue Imbrechies 9, avec 
projection d’un DVD sur «La Libération» et de dias des diverses stèles aux Héros 
tombés dans l’entité.

• Renseignements : 060/51.12.52 de 08h à 20h

http://www.bois-du-luc.com
http://www.parcdescanauxetchateaux.be


P R O V I N C E  D E  H A I N A U T M O N S

M  O n s  Place Léopold

«C A S E R N E S , F O R T IF IC A T IO N S  - Q U E S O N T-E LLE S  D E V E N U E S  
A U JO U R D ’ H U I? »

Au d épa rt du pavillon  d ’accueil de la M aison du Tourism e, partic ipez à un 
c irc u it guidé à vé lo  su r les «Casernes, fo r tif ic a tio n s  -  Que sont-e lles 
devenues a u jou rd ’hui?»

• Organisation : MARTIN Fernand (Office du Tourisme de la Région de Mons en col­
laboration avec la Maison des Cyclistes de Mons et ProVélo)

• Animation : dim. à 14h30 (jusqu’à 18h) sur réservation avant le 31 août 2007 au 
065/33.55.80 (25 pers max avec leur propre vélo)

• Renseignements : 065/33.55.80 de 09h à 19h - www.monsregion.be

M  O n S  Rue Marché au Bétail, 2 

A N C IE N N E  C A S E R N E  DE C A V A LE R IE

M O N S/Havré. Château. Cliché G. Focant ©MRW.

MO N S
H avré  Rue du Château, 30 

C H ÂTEAU

Forteresse c itée  dès le débu t du Moyen Âge, a ttaquée et incendiée à 
m a in tes reprises. Château actue l re m on tan t aux 14* e t 15' s., re con s tru it 
en grande pa rtie  e t adapté au g oû t du jo u r  de la fin  du 16' s. à 1603 par 
Charles A lexandre de Croÿ. C eint de larges douves, ensem ble ordonnan­
cé en carré, cantonné  de tro is  angles de grosses to u rs  carrées e t au sud- 
es t d ’une to u r oc togona le  d ite  « tou r d ’Enghien», couronnée  d ’un bulbe. 
Tours re liées su r tro is  flancs par des co u rtin e s  e t à l’es t par une a ile  d ’ha­
b ita tio n , g re ffée  en son centre  d ’une chape lle  polygonale en éperon. 
Vendu en 1792, château racheté  en 1807 par A. de C roÿ et déla issé à la 
fin  du siècle. P roprié té  en 1924 du chano ine  Puissant puis cédée à la 
Province de Hainaut. Écroulem ent d ’une grande p a rtie  des b â tim en ts  en 
1930. M onum ent e t s ite  c lassés depuis 1936.

• Organisation : Les Amis du Château des Ducs d’Havré
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Animations : exposés et maquettes concernant les méthodes de siège, par le grou­

pe MÉDIÉVIE; animations évoquant la vie d’un château à l’époque de la 
Renaissance; conférence de Richard Miller, dim. à 15h30

• Renseignements : 065/87.25.35 de 09h à 17h

je m a p p e s  Cité du Coq et avenue Wilson 

B A TA ILLE  DE JEM A P P E S

Le 6 novem bre 1792, avec le général Dum ourier, Jemappes entre  dans 
l’H isto ire . La Bataille de Jemappes, près de Mons, opposa l’Au triche à la 
France. L’armée révolu tionna ire  française, constituée  de 40.000  vo lon­
ta ires  et com m andée par Dum ourier, rem porta  une grande v ic to ire , notam ­
m ent grâce à son avantage num érique, contre  l’arm ée autrich ienne dirigée 
par le duc A lbe rt de Saxe-Teschen. La v ic to ire  de Jemappes abou tit à la libé­
ration ou l’occupation  (selon le po in t de vue) des Pays-Bas autrich iens. Ces 
pays fu re n t de nouveau sous le contrô le  de l’em pereur lors de la bata ille  de 
Neerw inden (18 m ars 1793). Le Centre cu lture l de Jemappes (CCJ) m ettra  
le m onum ent «Le Coq» de Jemappes à l’honneur. Deux endro its  sont à rete­
n ir : d’une part la m aison de la conviv ia lité  de la c ité  du Coq où se tiendra  
une exposition re la tive  au m onum ent du Coq et, d ’autre part, la salle Calva 
(avenue W ilson) e t l’exposition consacrée à la bata ille  de 1792.

• Organisation : SIMON Sophie (Centre culturel de Jemappes, CCJ)
• Ouverture : dim. de 10h à 18h
• Animations : le dimanche, expositions de 10h à 17h (visites guidées à 10h30 et 

15h); conférence à 11 h; concert de musique d’époque à 11 h30
• Renseignements : 0473/32.63.29 de 17h à 21 h - www.jemappes.be

Le «Quartier Léopold» est l’ancienne caserne de cavalerie. Les bâtim ents 
on t été constru its  en 1835 sur décision du M inistè re  de la Guerre. Les 
plans on t été dressés par les a rch itectes Sury et Vangierdegom. Pour ce 
fa ire , p lusieurs anciennes casernes de cavalerie e t d ’in fan terie  édifiées en 
bordure interne des fo rtifica tio n s  hollandaises fu re n t abattues (casernes 
S te-M arguerite, St-Philippe, St-Charles e t Bon-Vouloir). Le Conseil com m u­
nal de la V ille de Mons décida que la caserne en construc tion  p o rte ra it le 
nom de «Caserne Léopold». Si ce nom passa dans le langage des M onta is 
qui u tilisè ren t égalem ent le vocable «Caserne des Chasseurs à cheval», 
l’arm ée continuera à l’appeler «Caserne de cavalerie». Le te rm e «Quartier 
Léopold» ne sera généralisé qu ’au lendem ain de la Seconde Guerre mon­
diale. En 1850, les bâtim ents m ilita ires  s ’é ta len t le long d’un vaste péri­
m ètre  ayant façade su r les rues de N imy, des Trois Boudins, des 
A rbalestrie rs  e t du M arché au Bétail. L’ensem ble englobe égalem ent la Tour 
Valenciennoise, seul vestige de l’enceinte du 14* s. Elle es t u tilisée com m e 
magasin à poudre e t es t flanquée de part e t d ’autre d ’écuries (aujourd ’hui 
dém olies). Dès 1945, la caserne com m ence à être m orcelée : A dm in is tra ­
tion  du Cadastre dans une partie, M inistère des Travaux publics (actuelle­
m ent MET) dans une autre  partie ; sur ce rta ins terra ins, construc tion  depuis 
2003  du fu tu r palais de Justice de Mons (ouverture prévue en 2008; archi­
tec te  Jean Barthélémy); le manège de cavalerie rev in t un m om ent à la 
Protection c iv ile  m ais est au jourd ’hui inoccupé et «Les Am is des Musées 
m ontais» caressent le vœu d ’y vo ir un jo u r s ’y ins ta lle r le Musée d’H isto ire  
m ilita ire . Le manège interne est transfo rm é en salle de spectacles inaugu­
rée en janv ie r 2006 (arch itecte  Pierre Hebbelinck).

• Organisation : Etat Major de la Province de Hainaut
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 17h
• Visites guidées : sam. et dim. à 11 h, 13h et 15h
• Animations : visite libre de l’ancien bâtiment de l’état major ainsi que de l’ancien 

mess des officiers; exposition et rétrospective du quartier; panorama historique 
du site

• Renseignements : 065/40.61.05 de 08h à 18h

M o n s  Grand-Place, 22 

B A TA ILLE  DE M O N S

Les 23 e t 24 aoû t 1914, la B ata ille  de Mons oppose B ritann iques et 
A llem ands. Ces dern ie rs  avaien t envahi la Belgique depu is le 4  août. 
Supérieurs en nom bre, la cause se m b la it perdue. P ourtant, les Anglais, 
avec courage et sang-fro id , re ta rdè re n t la percée ennem ie, p e rm e tta n t 
a insi à la défense de s’o rg a n is e r ... e t aux Français de se ressa is ir pour 
p répare r leu r v ic to ire  de la M arne. La Bata ille  de Mons a fa it  perdre 5 .000 
hom m es aux A llem ands et 1.500 aux B ritann iques (don t 763 tués).

• Organisation : MARTIN Fernand (Maison du Tourisme de la Région de Mons)
• Ouverture : sam. et dim. de 09h à 19h
• Animations : au départ de l’Office du Tourisme, un circuit individuel (en voiture) 

fera découvrir le patrimoine militaire dans le cadre de cette bataille. Chaque par­
ticipant recevra un descriptif en français et en anglais. Accès libre au Musée 
d’Histoire militaire (musée ouvert les deux jours de 10h à 18h)

• Renseignements : 065/33.55.80 de 09h à 19h

http://www.monsregion.be
http://www.jemappes.be
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M ons Grand-Place 

F O R T IF IC A T IO N S  H O L L A N D A IS E S

Érigées sous le régim e du royaum e des Pays-Bas (1814-1830), les « fo rti­
fica tio n s  hollandaises» subs is tè ren t ju s q u ’après le vo te  de la lo i de 
dém antè lem ent de 1861. A u jou rd ’hui, seules les casem ates de la p lace 
N ervienne a insi que la bou langerie  m ilita ire  res ten t encore  v is ib les.

• Organisation : DROUSIE Jacques (Sauvegarde et Avenir de Mons en collaboration 
avec l’Office du Tourisme, le Cercle archéologique et les services d’urbanisme de 
la Ville de Mons)

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Animations : le vendredi 07/09 à 19h30 en la salle des mariages de l’Hôtel de 

ville, conférence de Monsieur Bruno Van Mol : «Les fortifications hollandaises»; 
exposition de plans des fortifications hollandaises et des vestiges des remparts 
(intra-muros); itinéraire-découverte individuel de ces vestiges (Salle des 
Sacquiaux de l’Hôtel de ville de Mons)

• Renseignements : 065/33.55.80 de 09h à 19h

M ons Grand-Place, 22 

M O N S , V IL L E  DE G A R N IS O N

L’ itiné ra ire  p a rtira  du pavillon d’accueil de la M aison du Tourism e e t pas­
sera par la rue Léopold II, la rue Rogier, e t la rue M asquelier; dans ce tte  
dern iè re, vous découvrirez la caserne V ing tern ie r, ancien hôp ita l m ilita i­
re érigé en 1704-1708. A la p lace Nervienne, les anciennes casem ates 
illu s tre ro n t les vestiges des fo r tif ic a tio n s  ho llandaises de 1816-1826. Rue 
de la Boulangerie, v is ite  de l’anc ienne bou langerie  m ilita ire  e t du s ite  
réhab ilité  en ja rd in  pub lic. Enfin, passage par le q u a rtie r de M essines et 
accès à l’ancienne caserne M ajor Sabbe (1825) réhab ilitée  en lieu cu ltu ­
rel e t appelée désorm ais «Carré des Arts». Depuis 1995, elle es t vouée à 
l’ense ignem ent a rtis tiq u e  supérieur. La té lév is ion  com m unau ta ire , Télé 
M ons Borinage, y a éga lem ent ins ta llé  ses q ua rtie rs  (en 2000). Chaque 
année, du ran t la p rem iè re  quinzaine du m ois de ju il le t, s ’y dérou le  le 
«Festival au Carré», un événem ent cu ltu re l consacré aux c réa tions dans 
les a rts  de la scène.

• Organisation : MARTIN Fernand (Office du Tourisme de la Ville de Mons)
• Circuit-découverte, au départ de la Maison du Tourisme : sam. et dim. à 9h30, 

10h30, 11 h30, 13h30, 14h30, 15h30 et 16h30
• Renseignements : 065/33.55.80 de 09h à 19h

M ON S/M ons. Boulangerie militaire. Cliché G. Focant ©MRW.

M ON S/M ons. Chapelle St-Calixte. Maison du Tourisme du Pays de Mons

M ons Grand-Place, 22

C IR C U IT  D É C O U V E R TE  DU P A T R IM O IN E  M IL IT A IR E  

Sous la condu ite  de guides o ffic ie ls , ce c irc u it, au dépa rt de la Grand- 
Place, via le ja rd in  du Mayeur, la rue M. Bervoets e t par la venelle  m édié­
vale, vous m ènera au square du Château où vous pourrez découvrir la 
chapelle  S t-C alixte  e t sa cryp te  du 11' s. a insi que les caves de l’ancien 
château (11' -  12' s.). La descente  vers la v ille  se fe ra  par la ram pe du 
Château, le square  St-Germ ain; passage par la rue Terre du Prince et 
re to u r par la rue de la Chaussée.

• Organisation : MARTIN Fernand (Office du Tourisme de la Ville de Mons en colla­
boration avec Sauvegarde et Avenir de Mons)

• Visites guidées sous la conduite des guides officiels de la Ville de Mons : sam. et 
dim. à 9h30, 10h30, 11h30, 13h30, 14h30, 15h30 et 16h30

• Renseignements : 065/33.55.80 de 09h à 19h



P R O V I N C E  D E  H A i N A U T  E l  m o n s  _ M O N T I G N Y - L E - T I L L E U L

M  O n  S  Rue des Arbalestriers 

TO UR  V A L E N C IE N N O IS E  

A c c è s  e x c e p t io n n e l

M assive construc tion  cy lind rique  bâtie en 1340 en m oellons équarris de 
grès de Bray, la Tour Valenciennoise, classée com m e m onum ent depuis 
1976, a été m alencontreusem ent rabaissée d ’un bon tie rs  et conserve 
deux niveaux couverts  de voûtes en fo rm e  de dôm e, séparés extérieure­
m ent par un cordon. Ce se ra it le seul vestige de l’ence in te  d ite  «de Jean 
d ’Avesnes» com m encée en 1290 e t te rm inée  en 1395, eng lobant la v ille  
au-delà des m urs du 12' s. Le p ro je t de res tau ra tion  de la to u r entam é par 
la Régie des Bâtim ents, m érite  une a tte n tio n  pa rticu liè re . Les deux phases 
de fou illes  archéo log iques à l’in té rie u r e t à l’exté rieu r du vestige (m ise au 
jo u r  d ’anciennes baies obturées et de l’escalie r donnant accès au tro is iè ­
me niveau a u jou rd ’hui d isparu), réalisées en pa rtena ria t avec la Région 
wallonne, se sont achevées m i-2002. Lors de l’é tude du dossie r de res­
ta u ra tion , la p rio rité  a été donnée au respect des va leurs h is torique, docu­
m enta ire  et esthé tique  de la tour. Il a été décidé de ne pas donner une 
im age précise de la to itu re  : un sim ple  rehaussem ent du parem ent de la 
to u r a été réalisé. Une te rrasse  accessib le  sera insta llée  sur ce tte  to itu re . 
Elle perm ettra  de découvrir Mons d ’un po in t de vue ina ttendu . L’accès au 
p rem ie r niveau se fe ra  par un escalie r intégré  dans une s tru c tu re  m éta l­
lique m odulable. La to u r re trouvera à c o u rt te rm e  une fonc tion  active  dans 
la v ille . Sa res tau ra tion  s ’ inscrit, en e ffe t, dans un p ro je t g lobal de revita ­
lisa tion  du quartie r. Des brochures et panneaux d idactiques se ron t d ispo­
n ib les pour les enfants, destinés à les sensib ilise r à l’archéolog ie du bâti.

• Organisation : NICOLAS Nathalie (Régie des Bâtiments) - RICHE Étienne (Le 
Bétième montois de Messines)

• Animations : visites guidées : sam. à 10h30, 11 h30, 13h30, 14h30 (réservée aux 
enfants), 15h30 et 16h30 et dim. à 11 h, 12h, 13h30, 14h30 (réservée aux 
enfants), 15h30 et 16h30; spectacle de marionnettes traditionnelles montoises, 
sam. à 11 h, 14h, 15h et 16h et dim. à 14h, 15h et 16h («Le mystère de l’étang... 
quand l'amour est plus fort que la guerre»)

• Renseignements : 065/34.91.99 - 0477/47.02.31 de 09h à 17h

S a i n t - D e n i s  Rue de la Filature, 4 
A B B A Y E  DE S A IN T -D E N IS  EN B R O C Q U E R O IE

/  \ nJNDICE PASSE PARTOUT»

i •  t K i « y ? ;

y  jc e m x i

A c c è s  e x c e p t io n n e l

C ette ancienne abbaye bénéd ic tine  fu t  fondée par la com tesse R ichilde 
de H ainaut en 1081. Elle dev in t fila tu re  de co ton  à la révo lu tion  fra n ça i­
se et, à p a rt ir  de 1977, un rare exem ple de coopéra tive  d ’h ab ita t groupé. 
Le site  es t a c tue llem en t restau ré  par v in g t fam illes  qui o n t à cœ ur de 
poursu ivre  sans cesse la revalo risa tion  et la rev ita lisa tion  du s ite . Les 
hab itan ts  du s ite  o n t chois i d ’exp lo re r e t de présen te r les traces h is to ­
riques e t a rchéo log iques d ’une bata ille  qui se déroula sur le dom aine de 
l’abbaye e t jusq u e  dans ses m urs le 14 août 1678, so it qua tre  jo u rs  après 
la s igna tu re  de la Paix de N im ègue. De ce tte  «Bataille  de Saint-Denis», il 
reste  des ré c its  aux qua tre  co ins de l’Europe. On conserve su r le s ite  
d iverses traces m a té rie lles  don t des balles de m ousquets e t d ’assez nom ­
breux bou le ts  de canon (no tam m ent encastrés a u jou rd ’hui dans le 
p ignon d ’une m aison vo is ine  de l’abbaye e t re con s tru ite  en 1683).

Les v is iteu rs  a u ro n t accès à l’ancien c lo ître  des convers, à la grange e t à 
l’ancienne g lac iè re . Ils d é co u vriron t aussi les tro is  portes  m onum enta les 
et le m ur d ’ence in te , le château du patron  de la fila tu re , les écuries du 
17' s., l’o rangerie  e t les «Grandes Ruines».

• Organisation : BAVAY Gérard (Les Amis de l’Abbaye de Saint-Denis en 
Brocqueroie)

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Animations : visites guidées de l’abbaye; évocation de la bataille : dim. de 10h à 

13h et de 14h à 18h
• Renseignements : 0486/34.62.40

M O N T I G N Y - L E - T I L L E U L
M o n t i g n y - l e - T i l l e u l  Rue Wilmet

G R A N D  C IR C U IT  EN A U TO C A R

Ce c irc u it pe rm e ttra  la découverte  des fo r tif ic a tio n s  de la v ille  de Binche 
bien conservées e t m ises en va leu r e t qui s 'é tenden t su r p lus de 2 km 
(«Patrim oine excep tionne l de W allonie»). Il se poursu ivra  par la v ille  de 
C harlero i, avec la v is ite  de l’ancienne caserne Trésignies et du Musée des 
Chasseurs à pied (vo ir p. 27) a insi que des vestiges des sou te rra ins  de 
l'anc ienne fo rte resse . A Florennes, v is ite  du m usée du «spitfire»  dans 
l’ence in te  de la base aérienne. A Buzenol, découverte  du rem arquable  
s ite  archéo log ique de M ontauban, avec son «éperon barré» ce ltique , ses 
b locs ca lca ires rom ains e t ses vestiges d ’un donjon m oyenâgeux e t du 
m usée lap ida ire  ren fe rm an t - en tre  autres -  le cé lèbre  bas-re lie f repré­
sen tan t la m oissonneuse des Trévires (vo ir p. 81).

• Organisation : HUYBRECHT Bernard (asbl «Les Amis de Montigny»)
• Grand circuit en autocar, au départ du Foyer culturel, sam. de 8h30 à 19h30. 

Repas facultatif prévu. Nombre de places limité à 50 pers; réservation obligatoire 
au 071/51.51.51 de 8h à 20h. Participation aux frais de transport: 18€

• Renseignements : 071/51.51.51 de 08h à 20h

M ONS/M ons. Tour Valenciennoise. © Maison du Tourisme du Pays de Mons

N im y Rue des Viaducs, 222

« L A  B A TA ILLE  DES P O N TS DE N IM Y , LE 2 3  A O Û T  1914»

La B ata ille  de M ons qui se déroula les 22, 23 e t 24 août 1914 opposa les 
tro u p es  b ritann iques du M aréchal French aux tro u p es  a llem andes de la 
p rem iè re  arm ée a llem ande du général A lexandervon  K luck. Cette ba ta ille  
e s t restée  gravée dans la m ém oire  co llec tive  des B ritann iques, e t ce pour 
p lus ieurs  ra isons; la p rem ière  parce que ce tte  ba ta ille  fu t  le p rem ie r 
engagem ent de l’arm ée b ritann ique  su r le C on tinent depu is la B ata ille  de 
W aterloo  en 1815, so it près d ’un s ièc le  p lus ta rd . Les au tres ra isons vous 
se ron t com m entées au cours d ’une confé rence  présentée par M onsieur 
Yves Bourdon; ce lle-c i sera agrém entée d ’une exposition .

• Organisation : FONTAINE Georgette (asbl « Les Tiètes de Pipes »)
• Animations : ven. à 18h30 et dim. à 15h30, conférence par Monsieur Yves 

Bourdon; sam. et dim. de 10h à 12h et de 14h à 18h, visites guidées de l’exposi­
tion, par groupes de 30 pers. Le lundi 10/09 de 09h à 16h

• Renseignements : 065/31.34.22 de 08h à 18h
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M O R L A N W E L Z
C arn iè res  Rue Collarmont

M É M O IR E  DES C O M B A TS  DE C O L L A R M O N T  LE 2 2  A O Û T 1914  

A la fin  du m ois d ’août 1914, la ba ta ille  de C harlero i v o it s ’a ffro n te r les 
troupes frança ises et a llem andes. D urant sept heures, les com bats  fo n t 
rage; on y dénom bre 4 .000  m orts . Ces com bats se dé rou lè ren t dans l’ac­
tue l q u a rtie r de C o lla rm ont à Carnières. Le b u t de ce tte  ba ta ille  é ta it de 
ra le n tir  l’ invasion a llem ande et de protéger les ponts su r la Sam bre.

• Organisation : BOUTON Lucien (Cercle d’Histoire et d’Archéologie de Morlanwelz, 
CHAM)

• Visites guidées : sam. à 14h et 15h; dim. à 10h, 11 h, 14h et 15h
• Animations : sam. à 10h, conférence de Monsieur Van Yperzele suivie de visites 

du cimetière de Collarmont en mémoire des combats du 22 août 1914
• Renseignements : 0475/90.25.63 de 17h à 19h

P E C Q
E squelm es Parvis de l’église

B A TA ILLE  DE L’ ESC AUT ET LE C IM E T IÈ R E  DU
C O M M O N W E A L T H

Le départ de ce c irc u it pédestre  (environ 2 km) se fe ra  devant l’église 
rom ane St-É leuthère d 'Esquelm es, cons tru ite  au 11* s. en pe tits  m oellons 
de ca lca ire  de Tournai sur un p rom on to ire  dom inant l’Escaut. Ce site  par­
tic u lie r  sera l’occasion de rappe ler le rô le s tra tég ique  du fleuve au cours 
de l’h is to ire  e t d’évoquer la 1*" Bataille de l’Escaut qui ravagea la région en 
1918. Après ce tte  entrée  en m atière, les com bats du 20 au 23 mai 1940 
se ron t décrits  su r le s ite  m ême de leu r dérou lem ent, ce qui vous amène­
ra au c im etiè re  du C om m onwealth  où reposent 233 so lda ts b ritann iques, 
don t le 9* duc de N orthum  Berland, cousin  de la fam ille  royale anglaise. 
Les com m enta ires s ’a tta rd e ron t sur la création  du cim etiè re , son esthé­
tiq ue  e t son organ isation , son entre tien  et ses v is iteu rs  au jou rd ’hui.

• Organisation : COLIN Edwige (La Maison de Léaucourt)
• Animations : visites guidées du champ de bataille et du cimetière : sam. et dim. à 

15h30; conférence, sam. à 14h30, à la Maison de Léaucourt, chemin des Étangs 
12a à Hérinnes, sur le thème : «Les combats d’Esquelmes du 20 au 23 mai 1940» 
par Ph. Michiels

• Renseignements : 069/58.06.13 de 09h à 12h

P É R U W E L Z
Péruw e lz
E X P O S IT IO N  «P L A Q U E S  ET M O N U M E N T S  C O M M É M O R A T IF S  
DES D E U X  D E R N IÈ R E S  G U ER RES ET C ITO Y E N N E TÉ »

ÉG LIS E  S A IN T -Q U E N T IN

Edifice spacieux e t hom ogène com m encé en 1844 et te rm iné  en 1847 
d ’après les plans de l’a rch ite c te  L im bourg, dans un s ty le  néo-classique 
fle u ri. C on tre -o rien té , il p résente  en façade une to u r carrée, datée de 
1611 par une p ierre, e t précédée d ’un porche néo-classique. Triple ne f de 
c inq  travées, tra n se p t sa illan t à chevets sem i-c ircu la ires  e t choeur en 
abside avec déam bu la to ire  e t chape lle  axiale. In té rie u r end u it e t pein t. 
Nefs séparées par deux rangs de co lonnes ion iques à fû t  cannelé posées 
su r un haut p iédesta l. Dans les nefs la téra les, coupo les sur pendentifs . 
M onum ent c lassé en 1976.

Une exposition  com posée de photograph ies e t agrém entée de textes 
exp lica tifs  vous m ènera aux d ivers m onum ents com m ém o ra tifs  d issém i­
nés sur l’e n tité ; ceux-ci re la te n t un fa it  précis, la m ém oire  de te lle  v ic t i­
me, l’héroïsm e de te l rés is tan t, e tc ... : «À ces m illion s  d’ hom m es e t de 
fem m es, m itra illés  su r les plages norm andes, asphyxiés sur les pla ines 
flam andes, em bourbés dans les tranchées, fu s illé s  pour l’exem ple, gazés 
dans les cam ps, a u jo u rd ’hui déch iquetés par les bom bes, persécutés par 
les fana tiques, te rro risé s  par les a tte n ta ts , à to u te s  ces v ic tim es  que les 
guerres n’o n t pas fin i de je te r  su r les chem ins sang lants de l'h is to ire , 
d isons-leu r que nous ne les oub lions pas et que la vo lon té  exprim ée par 
ta n t de jeunes de co m ba ttre  avec-fe rm eté  la fa ta lité  de te ls  égarem ents 
hum ains n’augure peu t-être  pas un m onde m e illeu r dans l’ im m éd ia t mais 
p réfigure , en to u t cas, l’exigence d ’y parvenir».

• Organisation : KAJDANSKI Dimitri (Cercle d’Histoire et d’Archéologie des deux 
Vernes et Ville de Péruwelz)

• Ouverture : sam. et dim de 14h à 18h00
• Renseignements : 069/77.33.89 - dimitri.kajdansky@euphonynet.be

P O N T - À - C E L L E S
Liberch i O S  Place de Liberchies 

«À  L’ATTAQ U E DU PAYS DE G E M IN IA C U M »

Le te rr ito ire  des com m unes de Les Bons V ille rs  e t de Pont-à-Celles recè­
le une fou le  de tréso rs  m ilita ires . Déclaré Patrim oine  exceptionne l de 
W allon ie  en 1993, le s ite  des Bons V ille rs  renferm e le riche passé du 
vicus de G em iniacum . Cet ancien re la is ro u tie r p e rm e tta it aux m ilita ires  
e t agents de la poste  im péria le  de s’approvis ionner, se loger, répare r leur 
véhicule... D urant le hau t Moyen Âge, la présence m ilita ire  a e ffacé  tou te  
occupa tion  c iv ile  de l’agg lom éra tion  des Bons-V illers d on t les m até riaux 
de cons tru c tion , vo ire  les scu lp tu res  m onum enta les, é ta ie n t récupérés 
pour l’éd ifica tio n  du cas te llum , fo r tif ic a tio n  en p ierre , é rigé  au hameau de 
Brunehaut (éga lem ent reconnu com m e « Patrim oine  exceptionne l de 
W allon ie  »). Un peu plus ta rd , le château de M e lle t (Les Bons V ille rs) joua  
éga lem ent un rô le  dans la défense du te rr ito ire . Il n ’en reste  plus que des 
vestiges, don t un don jon  m édiéval, c lassé en 1996. Enfin le Musée 
Rodava ouvrira  ses portes afin  de rem ém orer aux v is iteu rs  les souven irs 
«de bata illes, de képis et d ’a rtille rie» .

• Animations : circuit «À l’attaque du Pays de Geminiacum»; départ sam. à 9h à 
l’espace d’accueil du Pays de Geminiacum (place de Liberchies); 9h30 : visite gui­
dée de l'exposition «Liberchies, entre Belgique et Germanie. Guerres et paix en 
Gaule romaine»; 10h30 : découverte du DVD «fouille toujours»; 11 h : départ vers 
le site archéologique de Brunehault; 11 h45 : retour à l’espace d’accueil (possibili­
té de se restaurer); 13h : départ vers le site archéologique dit des Bons Villers; 
14h : départ vers le Musée Rodova de Rêves; 15h30 : départ vers la tour du vieux 
château de Mellet; 16h30 : retour à l’espace d’accueil. Expositions et sites visi- 
tables les deux jours de 10h à 18h. Visites guidées. L’espace d’accueil du Pays 
de Geminiacum (ouvert seulement le samedi) vous accueillera également pour 
une petite restauration composée des produits du terroir.

• Renseignements, réservations : 071/84.05.71 de 10h à 18h -  info@geminiacum. 
be - www.geminiacum.be

Q U É V Y
Bougni eS Rue Louis Piérard 

B A LA D E  C O N TÉ E , C O N C E R T ET E X P O S IT IO N  

Bougnies a trave rsé  le tem ps en sub issan t les d iffé re n ts  co n flits . Le v il­
lage sera dévasté tro is  fo is  : en 1433 par les troupes de M ath ieu 
d ’ Hernière, en 1554 et en 1635 par les Français.

Une partie  de l’église de Bougnies date du 13* s. Le v illage se s itue  près 
du site  de M alp laque t où s ’es t dérou lé, en 1709, un a ffro n te m e n t san­
g lan t. Il a connu les troupes de Louis XIV, la révo lu tion  frança ise , les 
arm ées napoléoniennes, les c o n flits  m ond iaux de 1914-1918 et 1940- 
1945. Au fi l d ’une prom enade buco lique  d ’environ  2 km , partez à la 
découverte  de Bougnies. C ette balade contée condu ira  les prom eneurs, 
en m usique et en chansons (d’époque), de l’église au «cha le t suisse», en 
passant par le m onum ent aux M orts , la te rre  du Cange et le bois des 
M ontrys  pour a bo u tir au s ite  Louis Piérard.

• Organisation : PONCIN-VANDENHOVEN Paulette (Sauvegarde et réaffectation du 
site Louis Piérard)

• Animations : sam. et dim. de 14h à 18h, à l’école communale, exposition d’aqua­
relles originales mettant en lumière divers aspects du village de Bougnies et 
d’œuvres originales d’artistes locaux (technique libre). En collaboration avec la 
Ligue de l’Enseignement et de l’Éducation Permanente régionale de Mons- 
Borinage-Centre; dim. à 15h, balade contée, au départ de l’église; dim. à 17h, 
représentation théâtrale par une troupe de jeunes artistes de talent sur la scène 
du théâtre de verdure Louis Piérard. Thème proposé : enfants soldats, les jeunes 
et la guerre; dim. à 18h, concert de musiques militaires par le Groupe 
Instrumental de Bougnies, sous la direction de M. Gino Tuzzolino au kiosque, 
place de Bougnies

• Renseignements : 065/56.80.42 de 09h à 20h

mailto:dimitri.kajdansky@euphonynet.be
http://www.geminiacum.be


P R O V I N C E  DE H A I N A U T E I  Q U I É V R A I N R U M E S - S E N E F F E

Q U I É V R A I N
A udregn ies  Place d’Audregnies, 68

«À  LA  D É C O U V E R TE  DES L IE U X  H IS T O R IQ U E S  DE LA
B A TA ILLE  D ’A U D R E G N IE S »

Le v illage d ’A udregnies, s itué  dans l’en tité  de Q uiévrain, a été le théâ tre  
d’ une bata ille  opposant les tro u p es  b ritann iques et a llem andes d u ra n t la 
guerre  de 1914-1918. La Com m une de Q uiévrain, en co llabora tion  avec 
l'asb l Q ua lité-V illage-W allon ie  e t l’école d ’A udregnies vous p roposent de 
re to u rn e r dans l'h is to ire  à trave rs  une expos ition  p résen tan t ce tte  
ba ta ille . Illus trée  de docum ents  pho tog raph iques et d ’ob je ts  de ce tte  
époque, l’e xpos ition  vous éc la irera  su r ce tte  ba ta ille  inscrite  dans l’un 
des c o n flits  m a jeurs du 2 0 ' s.

• Organisation : MIRAGLIA Salvatore (Commune de Quiévrain - Agence de 
Développement Local en collaboration avec l’asbl Qualité-Village-Wallonie)

• Animations : À l’école communale d’Audregnies, exposition sur la Bataille 
d’Audregnies : sam. et dim. de 10h à 18h; promenade guidée «À la découverte 
des lieux historiques de la Bataille d’Audregnies» : dim. à 10h, 13h et 15h

• Renseignements : 065/45.04.77 de 08h à 17h - www.quievrain.be

R U M E S
La G lan er ie  Rue Albert r

«LE  PO N T DE L’ E L N O N , FR O N TIÈ R E  S Y M B O L IQ U E
DE LA  L IB É R A T IO N »

C’est dans l’e n tité  de Rumes, p réc isém ent à La G lanerie, que le 2 sep­
tem bre  1944 un m otard  am érica in  passe sur le p on t de l’EInon et se 
re trouve  en Belgique. Pour les hab itan ts  du v illage, c ’es t enfin  le grand 
jo u r  de la L ibéra tion . D urant la Seconde Guerre m ondia le , l’EInon, ru is­
seau m arquan t la fro n tiè re  avec la France, fu t le tém o in  s ilenc ieux de 
passages fré q u en ts  de fraudeurs  belges. Ces dern ie rs  p o rta ie n t su r le 
dos des sacs de blé, de café ou de graines de betteraves, e t trave rsa ien t 
le ru isseau en m archan t sur deux p lanches posées d ’une berge à l’autre  
par un gue tteur. D’au tres h is to ires , parfo is  trag iques  ou plus anecdo- 
tiques, se so n t éga lem ent dérou lées dans d ivers lieux de l’en tité  de 
Rumes d uran t ce tte  période. Un c irc u it lib re  p e rm e ttra  de parco u rir ces 
lieux de com m ém ora tion  (pont de la L ibé ra tion , m onum ents aux M orts , 
tom bes m ilita ires,...) e t de se rep longer dans l’h is to ire  de la Seconde 
Guerre m ondia le .

• Organisation : SQUERENS Nathalie (Commission Patrimoine - Administration 
communale - Fondation Rurale de Wallonie)

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Animations : deux circuits guidés en véhicules militaires emmèneront les visi­

teurs sam. et dim. après-midi, au départ de la Maison de Village de La Glanerie 
où une exposition sur la guerre 1940-1945 sera accessible.

• Renseignements : 068/64.66.29 de 09h à 17h

S E N E F F E
Feluy Rue Victor Rousseau, 2 

PAR TIE  A N C IE N N E  DU C H Â TE A U  FO RT ET PARC 

A ppartenan t à la fa m ille  de Bousies depuis 1380, dom aine passé aux 
m ains des fa m ille s  de Rubem pré, de Renesse et de Berghes et racheté  en 
1774 par la com tesse d ’Ysendoorn de Blois qui adapte le logis au g oû t du 
jou r. D ern ie r am énagem ent vers 1940 par l’a rch ite c te  P uttem ans. 
C ein turé  au nord et à l’es t de douves épanouies en é tang e t barrées d ’une 
digue, ensem ble actue l fo rm é  d ’un im posan t co rps  d é fens if e t d ’un logis, 
re m on tan t respectivem ent aux 15' e t 16' s. A fro n t de rue, im press ion ­
nante tou r-po rche  de deux n iveaux : le p rem ie r du 15* s. e t le second pro­
bab lem ent du débu t du s iècle  su ivant. La cour es t bordée d ’une galerie 
goth ique. En re tra it, im posan t co rps  de logis rénové en 1777-1778 e t paré 
d ’une façade de s ty le  c lassique. Jardins dessinés en 1940 par les a rch i­
tec tes  Puttem ans e t M alcause. M onum ent e t s ite  c lassés depu is  1976 
(vo ir ra llye Pro Vélo p. 22).

• Organisation : DE COSTER Valère (Château Fort de Feluy)
• Ouverture : dim. de 10h à 18h
• Animation : exposition d’artistes et notamment des peintres locaux avec démons­

tration de peinture sur porcelaine. Corps de logis inaccessible.

S E N E F F E /F e luy. C h â te a u . Cliché G. Focant ©MRW.

Feluy Grand-rue de Feluy, 36 

A N C IE N  PRESBYTÈRE

Ce c ircu it-découve rte  perm e ttra  de v is ite r  des lieux de m ém oire  te ls  que 
les m onum ents aux M orts  de Feluy e t que lques vestiges de dem eures 
fo rtif ié e s  : châteaux, fe rm es fo rtif ié e s  de Feluy (syllabus à d ispos ition  
des v is iteu rs).

L’exposition  «C’é ta ie n t de braves so lda ts I La M ém oire  dans la p ie rre  ...» 
es t é laborée à p a rt ir  d ’un m ém oire  de licence en h is to ire  re la tif au thèm e 
des m onum ents dressés en m ém oire  de so lda ts m o rts  pour la patrie  
dans l’e n tité  de Seneffe.

• Organisation : DELBRUYÈRE-DEBELLE Claudine (Maison de la Mémoire avec la 
collaboration du PAC, FPS, Comité FW de Feluy, et QVW asbl)

• Ouverture : sam. et dim. de 09h30 à 18h
• Animation : dim. à 10h30, causerie d’Alain Graux : «Les guerres de Louis XIV à 

Feluy»
• Renseignements : 067/87.80.67

S en e ffe  Rue Plasman, 7 

C H ÂTEAU

INDICE PASSE PARTOUT®

Précédé d ’une am ple co u r pavée enserrée  par deux galeries ouvran t sur 
les com m uns et les ja rd in s , ensem ble  de s ty le  classique, conçu par 
l’a rch ite c te  Laurent-B enoît Dewez pour le com te  Julien-G hisla in de 
Pestre. Gros oeuvre accom p li de 1763 à 1776, achèvem ent de la 
décora tion  in té rieu re  e t de l’am énagem ent des ja rd in s  poursu iv i par J. de 
Pestre ju s q u ’en 1780. O ccupation  par Von Falkenhausen, puis par les 
troupes a lliées en 1940-45. Vaste cam pagne de re s tau ra tion  su iv ie  d ’une 
ré a ffe c tio n  en Musée de l’O rfèvre rie  de la C om m unauté frança ise  de 
Belgique. Château e t m agn ifique  p e tit th é â tre  insc rits  su r la lis te  du 
«Patrim oine excep tionne l de W allonie». A p a rt ir  du château, v is ite  guidée 
re la ta n t la Bata ille  de Seneffe.

Une arm ée fo rte  de 61.000 hom m es, e t com m andée par G u illaum e III 
(W illem  H endrik) p rince  d ’Orange (1650-1702) au te rm e  d ’une coa lition  
avec l’Espagne e t le Saint-Em pire, fa isa it rou te  des environs de N ivelles 
vers Fayt-lez-Manage, en tro is  co lonnes. Louis II, Prince de Condé d it le 
Grand Condé (1621-1686), re tranché dans le cam p de Piéton que les 
a lliés te n a ie n t à éviter, com m anda it 45 .0 00  hom m es e t é ta it p a rfa ite ­
m en t in fo rm é  de ce m ouvem ent e t décida d ’a ttaquer l’a rriè re-garde de 
l’ennem i, m ais Vaudem ont p a rv in t à re te n ir un m om ent les Français à 
Seneffe tand is  que les coalisés avançaient vers le p rieu ré  Saint-N ico las 
e t Fayt-lez-Manage, to u jo u rs  poursu iv is  par les troupes frança ises. C ette  
ba ta ille  sanglante s ’es t achevée à Fayt-lez-Manage, où les coalisés 
avaien t pu ins ta lle r leu r a rtille rie . Le com ba t ne cessa que la n u it e t ce fu t 
une v ic to ire  indécise de Condé, resté  m aître  du cham p de bata ille . On so i­
gna aussi de nom breuses v ic tim e s  dans les loca lité s  vo is ines, à 
G odarville , Trazegnies, N ive lles et à Charlero i.

• Organisation : Château de Seneffe
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Animation : visites guidées, sam. et dim. toutes les heures sauf à 12h, relatant la 

Bataille de Seneffe du 11 août 1674
• Renseignements : 064/55.69.13 de 10h à 18h

http://www.quievrain.be


S I L L Y  - S I V R Y - R A N C E  - S 0  I G N I E S E J  P R O V I N C E D E  H A I N A U T

S I L L Y
Silly
« S A IN T -M A R C O U L T » , «M O TT E  S E IG N E U R IA L E »  ET «L’ E N D R O IT  
DE FO U LE N G »

D écouverte  de son «M aquis de S a in t-M arcou lt» , de la «M otte  se igneuria ­
le» e t de son «Endro it de Fouleng». S illy, haut lieu de la Résistance, ses 
m aisons «boîtes aux lettres» , la fe rm e  «Bienfait».

• Organisation : DUMONT Paul (Administration communale et comité de Jumelage)
• Ouverture : sam. et dim. de 09h à 12h et de 13h30 à 18h
• Animations : visites libres des trois sites; possibilité de visites guidées en car, 

départ toutes les heures, de la place de Silly
• Renseignements : 0498/44.85.80 - www.silly.be

S I V R Y - R A N C E
S ivry -R an ce  Grand-rue, 22 
D É C O U V E R TE  DU P A T R IM O IN E  M IL IT A IR E  R A N Ç O IS  

Rance, c ité  m arbriè re  par excellence, connue m ond ia lem ent pour son 
m arbre  rouge, a aussi un passé tu m u ltu eu x . Par sa s itu a tio n  géogra­
phique, la c ité  fu t  éga lem ent lieu de guerre  et de m ém oire . Le c irc u it per­
m e ttra  de p a r t ir  à la découverte  de son h is to ire , de ses ba ta illes et a ffro n ­
tem en ts , m ais aussi de son château fo rt, incendié fin  du 16' s. Au c im e­
tiè re , les m onum ents funé ra ires  de so lda ts, les c ro ix  o rthodoxes e t la 
p ie rre  arabe placée récem m en t dans la pelouse d ’honneur, se ron t plus 
p a rticu liè re m e n t m is en lum ière.

• Organisation : PELTIER Florence et DUCARME Pierre (asbl SHRR Musée du 
Marbre)

• Visite guidée le sam. à 14h (nombre illimité de pers)
• Renseignements : 060/41.20.48 de 09h à 16h

S O I G N I E S
Chaussée-Notre-Dame-Louvignies Ruedevmegas 

C H Â TE A U  DE L O U V IG N IE S

La «Tour des Sarrasins», ancienne « tou r fo rte»  du 12' s., é ta it destinée à 
s u rve ille r le tra fic  de l’ancienne Chaussée B runehault, e lle-m êm e antique 
chaussée rom aine (Bavay-U trecht). Elle fu t  englobée dans l’a rch ite c tu re  
du 19' s. par les dern ie rs travaux d ’extension  e t de res tau ra tion  du châ­
teau (1878-1885) qui on t respecté  ses m arques anciennes. L’a rch itec te  
Désiré L im bourg  a re s titu é  une vo lum é trie  m onum enta le  e t une a llu re  
fo r tif ié e  à la m assive to u r de six n iveaux qui occupe l’em placem ent de 
l’ancien don jon. Les dé ta ils  a rch ite c tu ra u x  en façade, fausses a rchères et 
tou re lle s  en po ivrières, co m p lè te n t ce tte  évocation  d ’un éd ifice  m édiéval 
de prestige. La base ta lu tée  de la to u r fo rte  ou don jon  appara ît encore 
dans le sous-sol du château actuel.

• Organisation : DE MOREAU Bertrande (Château de Louvignies)
• Ouverture : sam. et dim. de 14h à 18h
• Renseignements : 067/41.04.19

Chaussée-Notre-Dam e-Louvignies Rue Quintart 

C H A U S S É E  B R U N E H A U L T -C H A U S S É E  M IL IT A IR E  
ÉG LIS E  DE LA  S A IN T E -V IE R G E  ET ÉCOLE C O M M U N A L E  

Dans l’église de la Sainte-V ierge puis à l’éco le  com m unale, vous aurez 
l’occasion d ’aborder la cé lèbre  chaussée qui re lie  Bavay à U trecht. Tracé 
ce lte  conso lidé  par les Romains e t entre tenu  par la re ine  m éroving ienne 
B runehault, «autoroute» de la cheva lerie  hainuyère con tre  les a ttachés 
du com te  de Flandre et du duché de Brabant, ce «grand chem in  de 
M ons... à Bruxelles» es t parcouru , à b ride  aba ttue, par la cavalerie  du Roi- 
Sole il vers Steenkerque. M êm e après la co ns tru c tion  en 1705 de la route  
thé rés ienne  M ons-Bruxelles, no tre  «chem in de g lo ire» es t encore u tilisé  
en 1745 pour le siège d ’Ath.

• Organisation : MANCHE Bernadette (Fabrique d’Église de la Sainte-Vierge et 
Culture Patrimoine) /  École communale de Chaussée-Notre-Dame-Louvignies et 
asbl Office communal du Tourisme de la Ville de Soignies

• Ouverture : sam. et dim. de 14h à 18h
• Animations : inauguration des Journées du Patrimoine à l’école communale, rue 

Joseph Quintart 129, sam. à 11 h; accueil costumé, diapositives en boucle et 
exposition d’objets, maquettes et documents à l’église; présentation permanente 
de l’activité préparée par l’asbl «Qualité-Village-Wallonie» pour les élèves de 5e et 
6e primaires.

• Renseignements : 067/45.86.44 - 067/34.73.76 de 08h à 16h30

H orrues  Place d’Horrues 

ÉG LIS E  S A IN T -M A R T IN

Depuis près d ’un dem i-siècle , le groupe de «piquiers» (p ieken ier en néer­
landais) en costum es bourgu ignons es t la fie r té  du v illage. Son fo n d a teu r 
lui conféra  le s ta tu t de con fré rie  m ilita ire . Il se ra it fac ile  de tra n s fo rm e r 
l’église rom ane S a in t-M artin  en une église fo rtif ié e , avec sa haute to u r et 
ses m eurtriè res , e t de la m o n tre r su rve illa n t la vallée du haut de son pro­
m onto ire  rocheux en su rp lom b  de la Senne. Ce rem arquable  éd ifice  
rom an et go th ique  fu t  c o n s tru it p rinc ipa lem en t aux 12' e t 13' s. en m oel­
lons de p ie rre  b londe gréseuse. La com para ison avec l’église de Burelles, 
en Thiérache frança ise , rendra à l’église de Horrues to u t son charm e et 
to u te  sa séduction .

• Organisation : PONCHAU Pierre
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Animations : exposition et diapositives en boucle : «Les Compaignons 

Picquenaires : milice médiévale ou police locale» et sur l’église fortifiée de 
Burelles; visites guidées, dim. de 14h à 18h; Messe, dim. de 10h30 à 12h

• Renseignements : 067/34.73.76

Soignies Place Verte

V É LO TO U R  G U ID É  - « C O M M U N IC A T IO N S  ET F O R T IF IC A T IO N S  : 
UN  C O C K T A IL  M IL IT A IR E  V IE U X  C O M M E  LE M O N D E »

• Organisation : PONCHAU Pierre
• Départ : de l’Hôtel de Ville, dim. à 10h. Réservation obligatoire (47 pers max)
• Renseignements : 067/34.73.76

Soignies  Rue de la Régence, 23

CENTRE D’ART ET DE C ULTU R E

E xpos ition  «Les G renad ie rs de la Garde Im péria le»

Venez découvrir la vie des Grenadiers de la Garde Impériale qui vous sera 
présentée de façon originale p a r le biais de photographies mais aussi par 
des mises en scène réalisées à l'a ide de maquettes, soldats m iniatures, ...

Défilé au centre ville le samedi dans l ’après-m idi

• Organisation : asbl Office communal du Tourisme de la Ville de Soignies
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Renseignements : 067/34.73.76 de 08h à 16h30

Soignies Rue du Lombard, 2

C IR C U IT  D É C O U V E R TE  DES S ITES ET M O N U M E N T S  C LA S S É S  
OU N ON

L’O ffice  com m unal du Tourism e de la V ille  de Soignies, sera le lieu de 
d ép a rt e t d ’a rrivée des d iffé re n ts  c irc u its  (pédestre , en vo itu re  ou en 
bus); ceux-ci, a insi que l’expos ition  d idac tique , se ron t re la tifs  aux souve­
n irs  m ilita ires  dans l’en tité .

• Organisation : asbl Office communal du Tourisme de la Ville de Soignies
• Animations : circuit guidé en bus ou avec véhicule personnel sam. et dim. à 

13h45 par groupes de 30 pers max; circuit pédestre parcourant les différents 
sites dans le centre-ville de Soignies sam. et dim. à 14h45 par groupes de
30 pers max; exposition «Souvenirs militaires dans l’entité sonégienne» sam. et 
dim. de 10h à 18h

• Renseignements et réservations : 067/34.73.76 de 08h30 à 16h

Soignies Place Verte 

C O N FÉ R E N C E

• Organisation : MAILLARD Monique (Cercle Royal d’Histoire et d’Archéologie du 
Canton de Soignies)

• sam. à 20h dans la Salle du Conseil, conférence de Monsieur Christian Dury 
«Défense et illustration du patrimoine monumental en Hainaut»

• Renseignements : 067/33.51.44 de 09h à 18h

http://www.silly.be
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Soignies
FE S T IV A L  DE FA N FA R E S  m arches e t m us iques m ilita ire s

Le désormais trad itionnel festival de fanfares accueillera, outre la fanfare  
ouvrière sonégienne, deux autres form ations invitées p ar cette dernière. Ces 
passionnés de musique interpré teront pour l'occasion diverses marches et 
musiques m ilita ires au centre ville.

• Organisation : asbl Office communal du Tourisme de la Ville de Soignies en col­
laboration avec la Fanfare Ouvrière de Soignies

• dim. à partir de 14h30 : festival de fanfares, marches et musiques militaires
• Renseignements : 067/34.73.76 de 08h à 16h30

S oignies Rue Ferrer

JA R D IN  DES A R C H E R S  S A IN T E -C H R IS T IN E

Le 18 octob re  1416, Guillaum e IV de Bavière ins titua  à Soignies une com ­
pagnie d ’a rchers serm entés «pour la garde e t la défense du pays». La 
pièce m ajeure de l’équ ipem ent de ces com pagnons et confrè res  é ta it 
l’arc d ’ if, plus connu sous le nom  de «longbow». Com m e son nom l’in­
d ique, cet arc à main é ta it d 'o rig ine  anglaise et contribua  à de nom ­
breuses v ic to ire s  anglaises lors  de la guerre  de Cent ans. A l'époque, l’on 
d isa it qu ’un a rcher posséda it 12 vies dans son carquo is . A insi, en pré lu ­
de à la ba ta ille  d ’A z incou rt (1415), lorsque le ro i d ’A ng le te rre  débarqua en 
France, il ava it enrô lé  9 .000  archers sur 11.700 so lda ts. Les m ilices com ­
m unales fo isonnè ren t en ce tte  fin  du Moyen Âge et p ra tiq u e m en t chaque 
v ille  du H ainaut posséda it sa com pagn ie  d 'a rchers. La V ille  de Soign ies a 
conservé  sa con fré rie  d ’archers depu is près de 6 s iècles. Jusqu’au débu t 
du 19e s., les archers sonégiens s’en tra înè ren t à p rox im ité  des rem parts  
de la v ille . Depuis ce tte  date, ils occupen t un m agn ifique  «berceau» au 
cœ ur de la v ille , à la lim ite  de l’ancienne ence in te  m édiévale. Lors de ces 
«Journées», le s ite , d on t la façade es t classée, accue ille ra  une exposition  
tem pora ire  su r l’h is to ire  de l’arc d ’i f  e t de sa con fré rie  d ’a rchers. Dans 
une am biance médiévale, les a rchers, en cos tum e d ’époque, recon s titue ­
ro n t le cé lèbre  t i r  du «papegay».

• Organisation : ALLARD François-Xavier (asbl Les Archers Sainte-Christine de 
Soignies) - BAVAY Gérard (en collaboration avec la société des Archers Sainte- 
Christine)

• Ouverture : sam. de 13h à 18h; dim. de 10h à 18h
• Animations : présentation des remparts de Soignies, de la confrérie des archers 

et d’une exposition autour de l’arc d’if; guide à la disposition des visiteurs sam. 
entre 14h et 17h et dim. entre 11 h et 17h

• Renseignements : 0495/13.11.99 - 0486/34.62.40

S oignies Rue de la Régence, 2-4 

M U S É E  DU C H A P ITR E

Pourquoi a-t-on co n s tru it m ura illes e t to u rs?  C om m ent chano ines e t pou­
vo ir com m unal o n t-ils  pu préserve r Soignies des fléaux e t ravages de la 
guerre?  Au sein du Musée du C hap itre  de la co llég ia le  S a in t-V incent, la 
m aque tte  de Soignies fo r tif ié e  en 1550 sera présentée et com m entée  
avec une évocation  des ba ta illes d ’Enghien, de Braine, de Saint-Denis- 
Th ieusies, de S teenkerque. Le rô le  «des saudarts  del P intecoute» et de 
l’hom m e de fer, dans la tra d itio n  locale, sera éga lem ent abordé.

• Organisation : DEVESELEER Jacques (asbl Musée du Chapitre)
• Ouverture : sam. de 14h à 18h; dim. de 10h à 18h
• Animations : visite, présentation commentée et exposition «Soignies, de 1365 à 

1692, ville fortifiée, prise en tenaille mais épargnée»; visites guidées, les deux 
jours, toutes les heures, dernier départ à 17h; possibilité de visiter le musée d’art 
sacré de la collégiale et l’exposition du peintre Albert Delaunois.

• Renseignements : 0476/22.18.10 de 09h à 18h

Soignies Rue Henri Leroy, 17 

M U S É E  DU V IE U X  C IM E T IÈ R E

Situé à p rox im ité  du centre -v ille , le v ieux c im e tiè re  es t a u jou rd ’hui un ja r ­
d in pub lic . Jalonné de m onum ents funéra ires , tém o ins  de l’h is to ire  soné­
g ienne du 14' au 19' s., il fu t désa ffec té  en 1890. La chapelle , érigée en 
son centre , se com pose d ’une m onone f re m on tan t sans doute  au 12' s. 
e t d ’un chœ ur go th ique  du 17' s. Devenue musée dès 1896, elle abrite , 
depuis, les co lle c tio ns  du Cercle d ’H is to ire  e t d ’A rchéo log ie  local. Les co l­
lec tions  du m usée illu s tre ro n t no tam m en t les événem ents de la révolu­
tio n  belge de 1830 et des P rem ière e t Seconde Guerres m ondia les.

• Organisation ; COUVEZ Frederika (Cercle royal d’Histoire et d’Archéologie du can­
ton de Soignies)

• Ouverture : sam. de 13h à 18h; dim. de 10h à 18h
• Animations : exposition; conférence sur «La révolution brabançonne de 1789- 

1790» présentée par le professeur Jean-Marie Cauchies (date et heure à préci­
ser).

• Renseignements : 0495/18.36.98 de 10h à 18h

Soignies
V O IR  ET PAR CO UR IR  LES R EM PARTS M É D IÉ V A U X  DE S O IG N IE S  

La co ns tru c tion  des rem parts  de Soign ies débu te  en 1365. Elle se pour­
s u it au 15' s. par l’éd ifica tio n  des m ura illes  en m oellons de ca lca ire  
devant les levées de te rre  réalisées au siècle  précédent. Quatre portes 
donnent accès à la c ité . 250 ans p lus ta rd , les rem parts  so n t à l’abandon 
et perden t to u te  fo n c tio n  m ilita ire . D ésa ffecta tion , a liénation  des par­
ce lles et u rban isation  condu isen t p rogress ivem ent à la s itu a tio n  actue l­
le. A u jo u rd ’hui, la couronne fo rm ée par l’ence in te  fo r tif ié e  de 1365 reste 
bien présente. Une expos ition  m ontrera  les rep résen ta tions  anciennes 
qui p e rm e tte n t d ’appréhender les anciens rem parts . L’exposition  com ­
porte ra  éga lem ent des prises de vue ac tue lles  destinées à reconnaître  
les vestiges to u jo u rs  bien présents du p rinc ipa l m onum ent m ilita ire  
sonégien : hautes levées de te rre  en bordure  de la p lace du Jeu de Balle 
e t ju s q u ’au te rra in  de t i r  des A rchers S a in te-C hristine . C’es t la ra ison 
pour laque lle  l’e xposition  es t présentée su r le te rra in  des archers. Le to u r 
des rem parts  débutera  et fin ira  to u t n a tu re llem en t à ce m êm e endro it. 
Les rem parts  de Soignies m arquen t encore  p ro fondém en t la physiono­
m ie a c tue lle  de la v ille . Le poids des décis ions de 1365 con tinue  à peser 
su r le p résent. Vous le d ém on tre r co ns titu e  l’o b je c tif de l’exposition  e t de 
la v is ite .

• Organisation : BAVAY Gérard (en collaboration avec la société des Archers Sainte- 
Christine)

• Visite guidée : sam. à 15h au départ du terrain des archers (entrée à l’angle de la 
rue Neuve et de la rue Ferrer)

• Renseignements : 0486/34.62.40

S O IG N IES/So ign ies. Musée du vieux cimetière. Cliché G. Focant ©mrw .
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T H U I N
Gozée Place des Combattants et Déportés 

1 .0 0 0  M O R TS  O U B L IÉ S

Au départ d ’une exposition de cartes, objets, photographies, tém oignages, 
vous partirez dans le v illage à la recherche des traces d ’un com bat d ’une 
jou rnée  qui a coûté la vie  à 1.000 so ldats français e t allem ands le 23 août 
1914. Ce com bat a connu des com m ém orations avec la partic ipa tion  de 
délégations françaises lors des 45* et 5 0 ' anniversaires. En mai 2002, le 
Foyer cu ltu re l gozéen a reçu une délégation du 4 5 ' R.I. de Bayonne (France) 
qui a déposé une pierre  com m ém orative  du com bat. Exposition de divers 
docum ents e t photographies : 150 a ffiches orig ina les de 1914 à 1918, 
album  allem and p résentant tou tes  les tom bes des so ldats inhum és à l’en­
d ro it de leur décès, inauguration du c im etiè re  m ilita ire  a llemand, maisons 
incendiéés, p ierres tom bales du c im etiè re  m ilita ire  e t cro ix  funéraire , réc it 
au jo u r le jo u r d ’un Gozéen, carnets de so ldats français, docum ents e t des­
sins allem ands, courrie r d’un o ffic ie r allem and tom bé à Gozée.

• Organisation : DEJARDIN Pierre (asbl Foyer culturel gozéeen)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Animations : découverte du site en bus à impériale : sam et dim. à 10h30, 14h et 

16h par groupes 45 pers; exposition
• Renseignements : 071/59.54.54 de 09h à 16h

T O U R N A I

L e ers -e t-F o s teau
C H Â TE A U  DU FO STEAU

Rue du Marquis, 1

-, INDICE PASSE PARTOUT®
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'L  je m æ A
Les p rem ie rs é c rits  re la tifs  au Fosteau re m on ten t à 1235; il s ’ag it d ’un 
ca rtu la ire  de l’abbaye de Lobbes. Les prem ières co ns tru c tion s  en d ur du 
château re m on ten t au bas Moyen Âge. Le château du Fosteau se révèle 
ê tre  un bon exem ple d ’agrand issem ent success if d ’un donjon m édiéval 
quadrangu la ire  fo r t if ié  (c o n s tru it vers 1350) en château rés iden tie l. Lors 
des v is ites , vous pourrez d éco u vrir la salle des C hevaliers et, excep tion ­
ne llem en t, l’é tage supérieur avec son sol co uve rt de briques à p la t, les 
deux chem inées adossées au m ur de refend centra l, les arquebusières, 
les baies à coussièges, un canon à m ain du 15' s., les douves et les m urs 
d ’ence in tes du 17* s. Une expos ition  re la tive  au cheval (de tra it, d ’arm es, 
avec arm ure, tra c ta n t un barro t) com plé te ra  la v is ite .

• Organisation : VAN HOONACKER Albin (Château du Fosteau)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 12h et de 14h à 19h
• Animations : visite guidée toutes les demi-heures de 10h à 11 h30 et de 14h à 

17h (25 pers max); dans le parc du château, la Royale Fanfare de Leers-et- 
Fosteau se produira le dimanche toute la journée avec le concours de l’Harmonie 
Royale de Saint-Symphorien.

• Renseignements : 071/59.23.44 de 10h à 19h

Tournai Rue de la Citadelle, 42 

C A S E R N E  R U Q U O Y

A c c è s  e x c e p t io n n e l

La caserne généra l baron Ruquoy occupe, à Tournai, un des end ro its  les 
plus chargés d ’h is to ire . A l’o rig ine  se tro u v a it une c itade lle  co ns tru ite  par 
Deshoulères de 1667 à 1674, selon les concep tions  de Vauban sur o rdre  
de Louis XIV. D estinée com m e bien d ’au tres à p ro tége r la France de ses 
ennem is, la c itade lle  é ta it pourvue, en plus de ses rem parts , bastions et 
ouvrages d ivers, d ’un im m ense systèm e de galeries soute rra ines dû à 
Jean de M esgrigny p e rm e tta n t la défense ou encore  la pose de m ines et 
de contre -m ines. P lusieurs k ilo m è tre s  de ga leries sont actue llem en t 
accessib les. De c ircu la tion  ou de défense, e lles d é m o n tre n t le g igan tis ­
me de ce t ouvrage et so n t un rare tém oignage de l’a rt m ilita ire  au 17' s. 
Il n ’en subsis te  plus a c tue llem en t qu ’une partie  a insi que la Porte Royale. 
Ravagée par deux sièges (1709 e t 1745), v ic tim e  de deux dém antè le ­
m ents (1745 et 1782), ce lle-c i fu t  rasée en 1816 pour ê tre  recon s tru ite  
sous le régim e des Pays-Bas, de 1816 à fin  1822, m ais d irigée ce tte  fo is  
co n tre  de nouvelles v isées te rr ito r ia le s  frança ises. C’es t de ce tte  c ita de l­
le ho llandaise que naqu it la caserne a c tue lle  vo ic i 185 ans. Vous aurez le 
lo is ir  d ’adm ire r l’évo lu tion  a rch ite c tu ra le  de la c itade lle  ju s q u ’à la caser­
ne actue lle . Vous v is iterez, gu idé  ou non, les casem ates souterra ines, 
une exposition  sur la vie e t l’œ uvre de Vauban et une exposition  thém a­
tiq ue  sur les Chasseurs à Pied, un ité  d ’in fan te rie  chère au cœ ur des 
Tournaisiens.

• Organisation : TITECA Dany (Ministère de la Défense) - BAUDRU Pol (asbl «Les 
Amis de la Citadelle»)

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Animations : exposition et film «Vauban, sa vie, son œuvre» (20 min.); l’arpenteur 

au 17* s. : atelier de démonstration sur les techniques d’arpentage au 17' s. avec 
des instruments d’époque; vidéo en boucle «Histoire de la citadelle, Louis XIV à 
Tournai» (5 min.) et exposition sur ce thème; visites guidées de la caserne : sam. 
et dim. à 10h, 1 Th, 12h, 13h, 14h, 15h et 16h; visites en langage des signes : 
sam. à 11 h et dim. à 15h; restauration possible

• Renseignements : 069/22.20.45 de 10h à 18h - 0496 / 89.12.13 de 10h à 16h

Tournai Chaussée de Willemeau, 135 

C IM E T IÈ R E  DU SUD
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■L  je e m m

Jacques De C eun inck  s ’e s t sp éc ia lisé  dans l ’h is to ire  m ilita ire  du 
Tournaisis. Il a é tud ié  les stè les de la parce lle  du C om m onw ealth  au cim e­
tiè re  du Sud e t a découve rt que, o u tre  les m ilita ires  b ritann iques e t des 
anciennes co lon ies anglaises, des tom bes sont consacrées à des so lda ts  
belges e t russes. Il en donnera l’exp lica tion  e t les ca rac té ris tiques 
pa rticu liè res .

Le m onum ent aux v ic tim es  sportives  de la Grande Guerre, érigé su r le 
te rra in  de la Royale Union sportive  tou rna is ienne  (rue des S ports), devait 
ê tre  déplacé en ra ison de la co ns tru c tion  du nouveau s ite  h osp ita lie r de 
Tournai. La C om m ission pour la sauvegarde du p a trim o ine  a rch ite c tu ra l 
des c im e tiè res  de l’e n tité  de Tournai a proposé de le p lacer au c im etiè re  
du Sud. Il sera ins ta llé  aux abords de l’ancienne m orgue don t les m urs 
accue ille ro n t les plaques com m ém ora tives  du Racing Club de Tournai, 
préservées lors de la des tru c tion  du stade de l’avenue de M aire. Un 
devo ir de m ém oire  dans un lieu dévolu au souvenir.

Lors de la découverte  du nouvel am énagem ent, il sera rem is aux per­
sonnes présentes un jeu  de ca rtes posta les éditées à l’occasion des 
Journées du P atrim oine.

• Organisation : VANDEN BROECKE Catherine (Commission pour la sauvegarde du 
patrimoine architectural des cimetières de l’entité de Tournai)

• Animations : translation de monuments du souvenir (cartes postales) sam. à 10h; 
découverte de la parcelle du Commonwealth, sam. et dim. à 10h 15 (durée :
45 min.)

• Renseignements : 069/22.20.45 de 09h à 17h

T H U IN /L e e rs -e t-F o s te a u . C hâ teau  du F os teau . Cliché G. Focant ©MRW.



P R O V I N C E  D E  H A I N A U T  |3  T O U R N A I

Tournai Rue Perdue 

FORT ROUGE
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■k. P i e m a n

A c c è s  e x c e p t io n n e l

Le Fort Rouge e s t l’une des to u rs  de la prem ière  ence in te  com m unale. Ce 
bel ouvrage de fo r tif ic a tio n  urba ine a é té  c o n s tru it au m ilieu  du 13' s. en 
ca lca ire  tou rna is ien . Classé en 1972, le Fo rt Rouge, d on t le q u a lif ic a tif est 
lié  à la cou leu r de son to it, a été en tiè re m e n t restau ré . Le v is iteu r pourra 
y découvrir le to u t nouveau spectac le  m u ltim éd ia  «A l’om bre des rem ­
parts» re la ta n t l’h is to ire  des fo r tif ic a tio n s  de la v ille .

• Organisation : VANDEN BROECKE Catherine (Office du Tourisme)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Renseignements : 069/22.20.45 de 09h à 17h

Chaussée d’Antoing, 80, boîte aTournai
FO RT-ART

A c c è s  e x c e p t io n n e l

Suite  au dém an tè lem en t de la c itade lle  c o ns tru ite  sous Louis XIV, les 
H ollandais é d ifie n t à Tournai une nouve lle  fo rte resse  entre  1816 et 1823. 
A p a rt ir  des plans du capita ine  ingén ieu r Engelen, deux fo rtin s  sont 
c o n s tru its  en tre  1821 e t 1822 afin de p erm e ttre  la su rve illance  du vallon 
du «rieu de Barges», im p o rta n t angle m o rt au sud de la c itade lle . Tout 
com m e la caserne Ruquoy, le fo r tin  n° 1, qui abrite  désorm ais la ga lerie  
d ’a rt contem pora in  «Fort-Art» , co ns titu e  un précieux tém oignage de l’a r­
c h ite c tu re  m ilita ire  ho llandaise. La v is ite  excep tionne lle  de ce s ite  sera 
agrém entée d ’un parcours scu lp tu ra l d ’une centa ine  d ’œ uvres du groupe 
frança is  Arcadia.

• Organisation : MASQUILIER A.-L.
• Ouverture : sam. et dim. de 14h à 18h
• Renseignements : 069/22.29.94

TOURNAI/Tournai. Fort Rouge. Cliché G. Focant ©MRW.

TOURNAI/Tournai. Pont des Trous. Cliché G. Focant ©MRW.

Tournai Quai Sakfiarov 

P O N T DES TR O U S

A c c è s  e x c e p t io n n e l

Le Pont des Trous es t l ’un des p lus p re s tig ie u x  ve s tige s  de l ’a rc h ite c ­
tu re  m ilita ire  m édiéva le  en W a llon ie . Il fa is a it  p a rt ie  de la seconde 
e n ce in te  co m m una le  e t d é fe n d a it le co u rs  de l ’Escaut dans sa tra v e r­
sée de la v ille . D’éno rm es g r ille s  p ou va ien t à to u t m o m en t b a rre r le 
passage. La to u r  de la rive  gauche, ou to u r  du Bourd ie l (du cô té  de la 
ca th é d ra le ), fu t  b â tie  en 1281, e t ce lle  de la rive  d ro ite , ou to u r  de la 
Th ieu le rie , fu t  é levée en 1302-1304 . V in g t-c in q  ans fu re n t encore  
nécessa ires  p ou r acheve r les a rches. Les to u rs  s o n t p la te s  du cô té  de 
la v ille  e t a rron d ies  vers la cam pagne. La c o u rt in e  e s t percée de baies 
e t d ’a rchères . Le Pont des Trous co n n u t d ive rses v ic is s itu d e s , n o ta m ­
m e n t en 1340, lo rs  de l’a tta q u e  de la c ité  par les F lam ands e t les 
A ng la is , co n d u its  par Edouard III, ro i d ’A n g le te rre . D é tru ite  en son 
m ilie u  en 1940, son a rche  c e n tra le  fu t  rehaussée en 1948 pou r fa c i li­
te r  le passage de ba teaux de p lus g ros  tonnages.

• Organisation : Office du Tourisme
• Renseignements : 069/22.20.45 de 09h à 17h

Tournai Rue du Rempart 

TO U R  H E N R I V II I

g
g ®

A c c è s  e x c e p t io n n e l

En 1513, le ro i angla is H enri VIII dev ien t le m aître  de Tournai. En 1515, le 
gouverneur q u ’il y a laissé décide de fa ire  co ns tru ire  une c itade lle  su r la 
rive d ro ite  de l’Escaut. A l’une de ses ex trém ités , une to u r m assive, d ite  
Grosse Tour ou Tour Henri VIII, se rt de don jon. Dém ante lée sous Louis 
XIV, la c itade lle  a d isparu , sauf la Tour Henri VIII. Im posante  par son d ia­
m è tre  (25 m) e t l’épa isseur de ses m urs (6 ,25 m à la base), ce tte  to u r 
abrita  pendant de nom breuses années le Musée d ’Arm es. Elle fa it  ac tue l­
lem ent l’o b je t d ’un p ro je t de res tau ra tion .

• Organisation : VANDEN BROECKE Catherine (Office du Tourisme et Monument 
Hainaut)

• Ouverture : sam. et dim. de 14h à 18h
• Renseignements : 069/22.20.45 de 09h à 17h
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TOURNAI/Tournai. Tour Henry VIII. Cliché G. Focant ©MRW.

T o u rn a i  Place de Lille

«D U  M O N U M E N T  A U X  FR A N Ç A IS  AU B E FFR O I»

La v is ite  guidée dém arrera  du m onum en t aux Français, érigé su r la place 
de Lille  en 1897, en m ém oire  des so lda ts frança is  ayant dé livré  la v ille  
d ’Anvers du jo u g  ho llanda is  en 1832. Le parcours perm e ttra  ensu ite  de 
découvrir le Fort Rouge (vo ir p. 41), to u r de la p rem ière  ence in te  com ­
m unale, la stè le  dédiée à l'av ia teu r Roger Delannay, tu é  au co m ba t en 
1940, a insi que la s ta tu e  de l’héroïne p ro tes tan te  C hris tine  de Lalaing. La 
v is ite  s ’achèvera au pied du be ffro i sur lequel es t apposée la p laque com ­
m ém ora tive  de la libé ra tion  de Tournai le 3 septem bre  1944.

• Organisation : VANDEN BROECKE Catherine (Office du Tourisme et association 
des guides)

• Visites guidées : sam. à 10h30; dim. à 16h30 (circuit guidé d’une durée de 
2 heures)

• Renseignements : 069/22.20.45 de 09h à 17h - www.tournai.be

T o u rn a i  Place Clovis (Monument Gabriel Petit)

« M O N U M E N T S  A U X  M O R TS »

Au départ du m onum ent en bronze du s ta tu a ire  Paul Dubois dédié à la 
tou rna is ienne  G abrie lle  Petit (1893-1916), sym bole  de la rés is tance de la 
popu la tion  belge à l’occupa tion  a llem ande de 1914-1918, la v is ite  fera 
ensu ite  découvrir le très  beau m onum ent aux M orts  «Patria», oeuvre du 
scu lp te u r ganto is  A.-J. De Beule inaugurée en 1922. Elle abou tira  au 
m o nu m e n t des Vendéens, ossua ire  a b r ita n t les d épou illes  de 53 
Vendéens m o rts  à Tournai le 24 aoû t 1914, en te n ta n t d ’opposer résis­
tance  aux A llem ands.

• Organisation : VANDEN BROECKE Catherine (Office du Tourisme et association 
des guides)

• Visites guidées : sam. à 16h30; dim. à 10h30 (circuit guidé d’une durée de 2 
heures)

• Renseignements : 069/22.20.45 de 09h à 17h

Tournai Quai Sakharov (Pont des Trous)

«D U  PO N T DES TR O U S  À LA TO U R  H E N R I V I I I»

Le c irc u it pa rtira  du Pont des Trous, l’un des plus p res tig ieux vestiges de 
l’a rch ite c tu re  m ilita ire  m édiévale en W allon ie. Il fa is a it p a rtie  de la secon­
de ence in te  com m unale  e t dé fenda it le cours de l’Escaut dans sa tra ve r­
sée de la v ille . D é tru ite  en son m ilieu  en 1940, son arche cen tra le  fu t 
rehaussée en 1948 pour fa c ilite r  le passage de bateaux de plus gros to n ­
nages. En poursu ivan t la v is ite  dans le q u a rtie r du château, le guide évo­
quera l’h is to ire  de la c itade lle  co ns tru ite  de 1515 à 1517, sous le règne du 
m onarque angla is H enri VIII. L’accès exceptionne l à la Grosse Tour ou 
Tour Henri VIII, unique e t im posan t vestige  de ce tte  période d ’occupa tion  
anglaise, cons titue ra  le po in t d’orgue de ce parcours.

• Organisation : VANDEN BROECKE Catherine (Office du Tourisme et association 
des guides)

• Visites guidées : sam. et dim. à 14h30 (circuit guidé d’une durée de 2 heures)
• Renseignements : 069/22.20.45 de 09h à 17h

Tournai Rue Roc Saint-Nicaise, 59 - 61 

M U S É E  D ’A R M E S  ET D ’ H IS T O IR E  M IL IT A IR E

Les c o lle c tio n s  du M usée d ’A rm es e t d 'H is to ire  m ilita ire  de Tournai, 
sans d ou te  parm i les p lus im p o rta n te s  de W a llon ie , s o n t a b rité e s  dans 
un hôte l re m o n ta n t au 17‘ ou 18' s., e nsu ite  am énagé en s ty le  néo­
c lass ique  d u ra n t la 1èr'  m o it ié  du 19' s. Ce m usée p résen te  un vaste  
é ven ta il d ’a rm es e t d ’o b je ts  ta n t m ilita ire s  que c iv ils  (a rm es d ’épau le  
e t de poing , a rm es b lanches, d é c o ra tio n s  e t so uve n irs  de ré s is ta n ­
ce,...). À l’occas ion  de ces «Journées», une e xp o s itio n  de pho tos  de 
to m b e s  m ili ta ire s  p r is e s  p a r A n d ré  C h a b o t, in t itu lé e  «Jard ins 
héroïques», occupe ra  la sa lle  déd iée  à la m arine .

• Organisation : VANDEN BROECKE Catherine (Office du Tourisme, Musée d’Armes, 
Maison de la Culture et association des guides)

• Ouverture : sam. et dim. de 09h30 à 17h30
• Visites guidées : sam. et dim. à 10h et 16h
• Animations : visites libres ou guidées du musée. Sam., visite à 14h pour les per­

sonnes sourdes et malentendantes; exposition «Jardins Héroïques»
• Renseignements : 069/22.20.45 de 09h à 17h

Tournai Réduit des Sions 

M U S É E  DU FO LK LO R E

Dans le cadre  de ces «Journées», la M aison to u rn a is ie n n e  m e ttra  en 
év idence  sa se c tion  m ilita ire . On y tro u ve ra  les anc iens ré g im e n ts  qui 
fo n t p a rtie  de n o tre  fo lk lo re  a u jo u rd ’hui : le 11* d ’A rt i l le r ie , le 1 " ré g i­
m e n t des C hasseurs à cheval qui s ’e s t illu s tré  lo rs  de la g ue rre  de 
1914-1918 e t le 3 ' ré g im e n t des C hasseurs à p ied, ch e r au co eu r des 
T ourna is iens. Aux cô tés  de ces in co n to u rn a b le s , s ign a lon s  les m ilice s  
c ito yen n e s , la garde  c iv iq u e  e t les a r t i lle u rs  v o lo n ta ire s . On n’o ub lie  
pas non p lus la m é m o ire  de G ab rie lle  P e tit e t de Louise de B e ttig n ie s .
Pour c o m p lé te r ce to u r  d ’ horizon, on tro u ve ra  aussi le tira g e  au s o rt,
que lques d é co ra tio n s  m ilita ire s . Enfin , la p ré s e n ta tio n  de p lu s ie u rs  
m a que ttes , p lans e t g ravu res  fe ro n t la syn thèse  des g randes s tra té ­
g ies m ilita ire s  p ou r la dé fense  de la v ille .

• Organisation : VANDEN BROECKE Catherine (Office du Tourisme, Musée du 
Folklore et association des guides)

• Ouverture : sam. et dim. de 09h30 à 17h30
• Visites guidées : sam. et dim. à 11 h30 et 14h30
• Renseignements : 069/22.20.45 de 09h à 17h

TOURNAI/Tournai. Monument aux Morts «Patria». © Office du Tourisme de Tournai

Toutes les a c tiv ités  proposées par la V ille  de Tournai fo n t partie  du grand 
c irc u it du groupe TEC «De Fontenoy à Rucquoy» (vo ir p. 23)

http://www.tournai.be


Jou rnée  « PORTES OUVERTES » 
À LA PAIX-DIEU

Q u a n d  ?
Le dimanche 14 octobre 2007 de 10hOO à 18h00

O ù ?
Rue Paix-Dieu, 1 b -  4540 Amay (vastes parkings)

P ro g ra m m e  :
- Visites guidées des lieux et de l'aile de l'Abbesse 

récemment inaugurée ;
- Présence d'artisans au travail ;

Activités pour les enfants ;
Possibilité de se restaurer ;

- Dégustation et vente de la bière Paix-Dieu.

Contact : 
Christine Vanhoebrock 

Tél.: 085/410.365

La restauration du patrim oine architectural, protégé ou 
non, requ iert une main d 'œ uvre hautem ent qualifiée, 
rom pue aux techniques très spécifiques du bâti ancien. 
Sur le site de l'ancienne abbaye de la Paix-Dieu, le Centre de 
perfectionnement aux métiers du Patrimoine a pour mission 
d'assurer la conservation et la transmission des savoirs et 
des savoir-faire en matière de Patrimoine.

Chaque année, le Centre de la Paix-Dieu dispense près d'une 
quarantaine de stages de perfectionnement à destination 
des professionnels du secteur de la construction et du 
patrim oine et accueille en « classes d'éveil aux métiers du Patrimoine » des élèves de 
12 à 15 ans. Un moyen original de sensibiliser les plus jeunes à la préservation de notre 
héritage commun. Pendant les vacances scolaires (Pâques et août), une initiative similaire 
est proposée aux 6-13 ans.Cette mission de sensibilisation a été étendue aux enseignants 
et étudiants des écoles normales pour lesquels un programme spécifique a été élaboré. 
Grâce à son centre d 'inform ation et de documentation, la Paix-Dieu rem plit également 
une mission fondamentale d 'in form ation et d'assistance technique. La salle du Forum 
Rennequin Sualem accueille régulièrement des colloques et autres séminaires organisés par 
le Centre lui-même ou par des extérieurs. La possibilité de restauration et d'hébergement 
permet désormais d'intensifier ce type d'organisation.

Ancienne abbaye de la Paix-Dieu (Amay) 
Centre de perfectionnement aux métiers 

du Patrimoine

Renseignements généraux et programme des stages :
www.paixdieu.be 

E-mail : info@paixdieu.be 
Informations et réservations :

Tél. : 085/410.350 -  Fax : 085/410.380

http://www.paixdieu.be
mailto:info@paixdieu.be
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Dans chaque province wallonne, à l ’exception du Luxembourg, le Secrétaria t des 
Journées du Patrim oine a le p la is ir  de vous convier à p a rtic ip e r à un grand ra llye  
cyclis te  perm ettan t la découverte de monuments et sites sélectionnés. Ces ra l­
lyes sont organisés grâce au pa rtenaria t de PRO VELO, avec le soutien de la 
Loterie Nationale.

L E S  T É M O I N S  DU P A T R I M O I N E  M I L I T A I R E  L I É G E O I S

A I heu re  où nous m e tto n s  sous p resse , nous ne d isp o so ns  pas des é tapes p réc ises  d 'u n  ra llye  q u i d e v ra it p r iv ilé g ie r  les ve s tige s  du p a tr im o in e  m ili­
ta ire  de la C ité  a rd e n te  « à v o ir  en v ra i! » Et Liège n 'en  m anque  pas. Depuis une v in g ta in e  d 'années, l 'in té rê t p ou r l 'é tu d e  des fo r t i f ic a t io n s  rena ît. 
P arfo is , à la fa v e u r de p ro je ts  u rba ins ...

De la C itad e lle  à S a in t-Léona rd , de S a in t-L a u ren t à la C h a rtre u se , to u t  le passé m ilita ire  de Liège re tra cé  en 10 é tapes.

Sous rése rve  de re nse ig ne m e n ts  de d e rn iè re  m in u te  à o b te n ir  à l'É ch e v in a t de l'U rb a n ism e , de l’E n v iro n n em e n t, du  T ourism e e t du D éve loppem en t 
d u ra b le  de la V ille  de Liège ou à la M aison des C yc lis te s , vo us  p a rt ire z  de la p lace  du  M arché  p o u r d é c o u v r ir  :

LES F O U IL L E S  A R C H É O L O G IQ U E S  TO U JO U R S  EN C O U R S  sur 
un em placem ent p rivé à p rox im ité  du pon t des Arches (vo ir p. 61);

LES F O U IL L E S  A R C H É O L O G IO U E S  P R É A LA B LE S  à la 
ré a ffe c ta tio n  des hôte ls  Sélys-Longcham ps et Méan en hôte l de 
p res tige  5 é to iles  (vo ir p. 61);

LES TR AC ES DES F O R T IF IC A T IO N S  A U  M O N T -S A IN T -M A R T IN , 
d on t la to u r aux M oxhons;

• Organisation : Échevinat de l'Urbanisme, de l'Environnement, du Tourisme et du 
Développement durable de la Ville de Liège, en collaboration avec l’asbl Pro Vélo

• Circuit familial de ± 2h (arrêts non compris). Itinéraire mis à votre disposition
• Départs : Place du Marché, dim. de 11 h a 14h (arrivée jusqu'à 18h)
• Location de vélos possible au Cheval Bleu, place E. Dupont, 1 - 4000 Liège.

Tél. 04/223.38.35
• Répondez correctement aux questions du rallye et gagnez un des nombreux lots 

dont un vélo de 500 €  comme 1" prix
• Renseignements : 04/221.93.66 (Échevinat) - 04/222.99.54 (Maison des 

Cyclistes) - liege@provelo.be - www.provelo.be

LE Q U A R TIE R  M IL IT A IR E  S A IN T -L A U R E N T  e t ses m ulip les 
a n im ations (vo ir p. 60);

LE S IT E  DE LA  C IT A D E L L E , DE F A V E C H A M P S  À S A IN T - 
L É O N A R D  ET V IV E G N IS  (vo ir p. 62). Épinglons, su r ce qui es t devenu 
le s ite  des «Coteaux de la C itadelle», les casem ates e t le pu its  de 
Païenporte, c lassés com m e m onum ent depu is décem bre 1977, de m ême 
que les vestiges des courtines  et bastions (octob re  1982) et le m ur 
d 'ence in te  du 13' s. d it de «Païenporte» (m ars 1988). Le grand p u its  de 
P aïenporte s e rv it à l'a lim e n ta tio n  en eau de la garn ison de la c itade lle . 
Taillé dans le roc, revêtu en haut de m açonnerie , son d iam è tre  es t de 
4 ,20m  dans sa p a rtie  supérieure  et de 3,60m  p lus bas. Il fu t appro fondi 
jusq u 'à  128m en 1835. L 'exu to ire  supé rieu r e s t co uve rt par une vaste 
voûte  en briques protégée par un m ate las de te rre . Celle-ci abrita  les 
hom m es, les chevaux e t, e n fin , la m a ch in e  à va pe u r q u i o n t 
successivem ent ac tionné  le tre u il d 'ex trac tio n ;

LE D O M A IN E  DE LA  C H A R TR E U S E , en O utrem euse (vo ir p. 58).

mailto:liege@provelo.be
http://www.provelo.be
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G R A N D  C 
« P A Y S  DE

R C U I T  G R A T U I T  DU G R O U P E  T E C  
H E R V E  ET B A S S E - M E U S E  :

D E U X  R É G I O N S  AU P A S S É  T U M U L T U E U X »

O rg a n isa te u rs  : M a isons du Tourism e du Pays de H erve  e t de la Basse- 
M euse

Cadence : to u te s  les 30 m in.

Au départ du pa rk ing  de l'anc ienne  gare de Herve réa ffectée  en M aison 
du Tourism e, le bus vous em m ène en d ire c tio n  de B a ttice  où vous a ttend 
la v is ite  du fo r t,  c o n s tru it de 1934 à 1937 (vo ir p. 56). Vous descendez 
dans les casernem ents sou te rra ins  e t v is itez  son p e tit musée. Vous 
poursu ivez vo tre  rou te  en d ire c tio n  de C le rm ont-sur-B erw inne, un des 
«Plus beaux villages de W allonie» où la v is ite  guidée du Rem em ber 
M uséum  39-45 vous es t p roposée (vo ir p. 69). Ensuite et via le lieu -d it 
«Florence» vous o ffra n t une vue m agn ifique  sur le Pays de Herve, vous 
re jo ignez le C im etiè re  A m érica in  d it  d 1 «Henri-Chapelle» à H om bourg 
(P lom bières). 7.992 so lda ts  am érica ins reposent dans ce tte  nécropo le  
(vo ir p. 66). Le bus em prun te  a lo rs  la rou te  des crê tes  e t vous co n d u it au 
p o in t cu lm in an t de la Basse-Meuse, à Aubin-N eufchâteau, pour une 
découverte  du fo r t  s itué  su r la p rem ière  ligne de défense de la zone fo r­
tifié e  de Liège (parcours du «triang le  de com bat», vo ir p. 52).

La dern iè re  é tape vous em m ène dans le charm an t v illage de Dalhem 
(v is ites réservées aux personnes em pru n ta n t les bus du Groupe TEC). 
Juché sur un éperon escarpé dom in a n t un m éandre de la Berw inne, 
Dalhem é ta it la cap ita le  du com té  du m êm e nom , un des p lus puissants 
des te rr ito ire s  d 'O utre-M euse. Au 12* s., le com té  dev in t la p rop rié té  du 
duc de B rabant avant d 'o b te n ir le s ta tu t de v ille  franche. V ille  fo r te  p ro­
tégée par une ence in te  et par un château m édiéval, Dalhem fu t assiégée 
à m ain tes reprises. Pendant les guerres de Louis XIV, les tro u p es  fra n ­
çaises fire n t saute r les fo r tif ic a tio n s  (1672). La v ille  haute ou v ie ille  v ille  
rappelle  ce passé. Sur la b u tte  rocheuse, vous verrez un bel ensem ble  de 
m aisons anciennes, l'ég lise  Saint-Pancrace (to u r datée 1714 et nef 
re con s tru ite  en 1829-1830) e t les ru ines du château. S itué au som m et 
de la bu tte , un im press ionnan t m ass if quadrangu la ire  en m oellons de 
grès co ns titu e  le dern ie r vestige  du château des com tes de Dalhem. En 
resdescendant, on rem arque que lques restes de l'ence in te , no tam m ent 
de la porte  haute de la v ille . On éping lera  éga lem ent le très  v ie il esca lie r 
appelé «W ichet de la Rose», ancienne poterne re lia n t la vallée au châ­
teau fo rt. Les vestiges du château fo r t  de Dalhem  so n t c lassés com m e 
m onum ent e t les a len tou rs com m e s ite  depuis le 8 août 1978.

MAESTRICHT

D ALHEM /Dalhem . Ville fortifiée. Cliché G. Focant ©MRW.

Enfin, par des chem ins buco liques typ iques  du Pays de Herve, vous re jo i­
gnez Herve en passant par M o rtie r e t Bolland.

Et, si le coeur vous en d it, à la descente  du bus, poussez la porte  de la 
M aison du Tourism e e t v is itez  g ra tu ite m e n t l'Espace des Saveurs, un 
spectac le  m u ltim é d ia  incon tou rnab le  où Jean de Herve vous parlera 
com m e personne d 'au tre  en son p la teau.

1 Herve ancienne gare (parking) 10:00 10:20 16:40 17:00 17:20 17:40 18:00

2 Fort de Battice 10:10 10:30 Ensuite 16:50 17:10 17:30 17:50 18:10

3 Clermont Remember Muséum 10:26 10:46 toutes 17:06 17:26 17:46 18:06 18:26

4 Hombourg Cimetière américain (parking) 10:05 10:25 10:45 11:05 les 20’ 17:25 17:45 18:05 18:25 18:45

5 Aubin-Neufchâteau ancien fort 10:20 10:40 11:00 11:20 jusqu'à 17:40 18:00 18:20

6 Dalhem Château comtal (parking) 10:13 10:33 10:53 11:13 11:33 17:53 18:13 18:33

1 Herve ancienne gare (parking) 10:40 11:00 11:20 11:40 12:00 18:20 18:40
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AM AY
A m a y  Rue de l’Industrie, 38 

TO U R  R O M A N E

A u tre fo is  isolée dans la p la ine a lluv ia le  de la Meuse et en tourée de 
douves, m a in tenan t asséchées, la m aison fo r te  de l’avoué, vassal du 
prince-évêque de Liège, fu t  sans dou te  éd ifiée  dans la 2* m o itié  du 12' s. 
e t transm ise  sans in te rru p tio n  aux dé ten teu rs  de ce tte  charge ju s q u ’à la 
fin  de l’Ancien Régime. Patrim oine  exceptionne l de W allon ie, b ien de la 
Com m une d ’Am ay depu is 1971, la to u r a été restaurée par l’a rch itec te  B. 
Herbecq qui l’a dotée  d ’une passere lle  m oderne et d ’une annexe 
fo n c tio nn e lle . La «vie ille  tour», « tour des Waroux» ou « tou r romane» a été 
reconvertie  au p ro fit du S ynd ica t d ’ in itia tive .

• Organisation : DELDIME Michel (Syndicat d’initiative d’Amay)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Renseignements : 085/31.24.60

A N S
A lle u r Rue de Waroux

C H Â TE A U  DE W A R O U X

O uvrant les portes de la Hesbaye, se igneurie  d ’o rig ine  féodale, dépen­
d an t au 13' s. du com té  de Looz, ayant jo u é  un rô le  im p o rta n t dans l’h is­
to ire  liégeoise, no tam m en t dans la 1"* m o itié  du 14' s. lors de la fam eu­
se guerre  des Awans e t des W aroux. Dom aine passé par a lliance en 1525 
à la fam ille  de M érode, puis, par achat, au chano ine  tré fo n c ie r M ichel 
C lercx, e t en 1904, à la fam ille  Everard de Harzir. A ncienne place fo rte  
rem placée g radue llem en t à p a r t ir  du 16' s. par une dem eure  de p la isan­
ce. Grand parc om bragé e n to u ra n t le château, s ingu larisé  par sa fo rm e 
annu la ire  e t co ns titu é  de bâ tim en ts  en m oellons de ca lca ire  e t b riques 
d isposés au tou r d ’une cour cen tra le  e t s ’appuyant aux flancs d ’une to u r 
de plan carré. Face au château e t éga lem ent c lassé com m e m onum ent, 
vaste  quad rila tè re  c lassique, fo rm é  d ’une a ile  d ’hab ita tion  du 17' s. 
(1645) e t de tro is  a iles de briques, ca lca ire  e t tu ffea u  du 18* s. (1724) 
sous bâtiè res de tu ile s  souvent à coyaux. A ile  d ’accès ouverte  d ’un 
porche -co lom b ie r a rm orié  C lercx de W aroux. P roprié té  de la Com m une 
d ’Ans depuis 2005  en vue d ’une réapp ropria tion  par les hab itan ts  de ce 
lieu chargé d ’h is to ire . Depuis, m ariages c iv ils , noces d ’or, cérém onies 
d iverses s’y dé rou len t com m e des événem ents cu ltu re ls  de renom .

• Organisation : GALHAUT Pascale (Service des Affaires Culturelles de la Commune 
d’Ans)

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Animations : durant le week-end, bivouac de soldats napoléoniens; groupes d’in­

fanterie avec démonstrations de tirs au fusil à blanc; démonstrations de cavalerie 
avec, par exemple, les «courses de têtes» - Présentation dans les pièces du châ­
teau, de deux épisodes militaires ayant marqué son histoire: la guerre des Awans 
et des Waroux (1298-1325) et la bataille de Rocoux (1746) avec expositions 
d’armes des 14' et 18* s. en provenance du Musée d’Armes de Liège et de sol­
dats jouets en provenance du Musée du Soldat Jouet d’Ans

• Renseignements : 04/247.72.75 de 09h à 17h

Loncin Rue des Héros, 15, boîte B 

FORT

INDICE PASSE PARTOUT»
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Le fo r t  de Loncin fa it  pa rtie  de la ce in tu re  fo r tif ié e  de Liège, éd ifiée  à 
p a rt ir  de 1880 par le général B ria lm ont. La place fo rte  de Liège co m p ta it 
12 fo r ts  : 6 g rands : Boncelles, Fléron, Barchon, Pontisse, Loncin, 
Flém alle; 6 pe tits  : Embourg, C haudfonta ine , Évegnée, Liers, Lantin, 
H ollogne. Il existe  aussi deux anciennes fo rte resses : «la C itadelle» et «la 
C hartreuse». Les 12 fo rts  fu re n t c o n s tru its  en 3 ans e t sont du type  sem i- 
en te rré , en béton non arm é e t de fo rm e  triangu la ire , excepté ceux de 
Flém alle, Pontisse, Embourg, e t C haudfonta ine  de fo rm e  trapézoïdale. 
S itué au sud-ouest de Liège, à une d is tance  de ± 6 .350  m du centre  v ille  
de Liège, Loncin o ccupa it une place s tra tég ique  pu isqu ’ il in te rd isa it de 
ses feux l’accès vers Bruxelles par la rou te  na tiona le  3 e t le chem in  de 
fer, ligne 36 L iège /B ruxe lles . L’équipage du fo r t  en aoû t 1914 co m p ta it 
550 hom m es, 350  a rtille u rs  (9e ba tte rie ) e t 200 fan tass ins  (14e de Ligne). 
Le com m andant du fo r t  é ta it le com m andant Naessens, assisté  par le 
L ie u te n a n t M odard  p o u r l ’a r t i lle r ie  e t du L ie u te n a n t Remy p ou r 
l’in fan te rie . V ic tim e  le 15 aoû t 1914 des redou tab les obus a llem ands de 
420  m m  «Grosse Bertha», le fo r t  de Loncin es t une ém ouvante  nécropole 
m ilita ire  où reposen t 350  so lda ts belges. Il es t le seul «Fort B ria lm ont»  à 
avoir conservé  ses pièces d ’a rtille r ie  de 1890. O utre la v is ite  du fo rt, le 
m usée o ffre  nom bre de pièces excep tionne lles, d on t ce rta ines  uniques.

• Organisation : MOXHET Fernand (Front de sauvegarde du Fort de Loncin)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Animation : visites guidées, chaque demi-heure et par groupes de 10 à 20 pers 

max, du fort et de son musée
• Renseignements : 04/246.44.25 de 10h à 18h - www.fortdeloncin.com

A N S /L o n c in .  F o rt. Cliché G. Focant ©MRW.

http://www.fortdeloncin.com


A N T H I S N E S  - A W A N S  m P R O V I N C E  D E  L I È G E

H o d y  Grand Route de Liège, 10 

É G LIS E  S A IN T-P IE R R E

Au 1 4 's. n’e x is ta it que le clocher. C’é ta it un édifice  m ilita ire , une to u r car-

A N TH ISN ES/Anth isnes. Avouerie. Cliché G. Focant ©MRW.

A N T H I S N E S
A n t h is n e s  Avenue de l’Abbaye, 19 

AV O U E R IE

Avouerie confiée  hé ré d ita ire m e n t aux ducs de L im bourg  par l’évêque de 
M etz dès 946. Charge de H aut Voué transm ise  à Thom as Corbeau 
d ’A n tine  en 1292, res tan t dans l’apanage de ce tte  fa m ille  ju s q u ’en 1671. 
De plan carré, so lide  donjon du 13' s., en m oellons irrégu lie rs  de ca lca i­
re, com posé  de c inq  é tages re n fo rcé s  par des besaces d ’angle. 
C onstruc tion  par G odefro id  d ’A n th isnes de vastes dépendances en ü  en 
1642 et du château en 1648. Donjon s’é levant au cen tre  de ce t ensem ble 
a rch ite c tu ra l de s ty le  Renaissance mosane. Château c o n s tru it en p e tit 
g ran it (façades sud e t ouest) e t en briques e t p ie rre  de ta ille  (façades 
nord et est), am pu té  de deux des to u rs  carrées qui le flanqua ien t su ite  à 
l’ incend ie  de 1897 qui m od ifia  éga lem ent les dépendances. In té rieu r 
dépou illé  : puissantes caves voûtées, superbe carre lage en ga le ts  posés 
su r cham p e t m onum enta l esca lie r en chêne du 17' s. aux ba lustres en 
fuseau. M onum ent classé depu is 1970.

• Organisation : GIELSON Philippe (Avouerie d’Anthisnes asbl)
• Départ : Toutes les heures par groupes de 12 pers, dernier départ à 17h
• Ouverture : sam. et dim. de 09h30 à 18h
• Animations : exposition; visite guidée; animations musicale et théâtrale; dégusta­

tion et vente de produits du terroir; petite restauration; repas médiéval le 
dimanche à 13h (sur réservation)

• Renseignements : 04/383.63.90 de 10h à 1 7h -www.anthisnes.be

rée, donjonnée, créne lée  et fe rm ée à sa base. Les hab itan ts  s ’y ré fu ­
g ia ie n t pour se p ro tége r des brigands ou lors  des guerres. La porte  d’en­
tré e  é ta it percée en hauteur; e lle  e s t encore  v is ib le  au jo u rd ’hui. La to u r 
présente  l’aspect «donjon m assif», les fo rm es  trapues e t l’e m pa ttem en t 
é la rg i qui ca rac té risen t les plus anciens spécim ens de ces types de bâti­
m ents. Ce donjon fa is a it p a rtie  d ’un ensem ble de fo r tif ic a tio n s  com po­
sées de p lus ieurs to u rs  de défense; à p rox im ité  de l’église Saint-P ierre, 
su bs is te n t les ru ines d ’une d ’e lles. Au 15' s., une chape lle  a vu le jou r.

Au 16' s., une nef e t deux transep ts  sont a jou tés, re lia n t a insi les deux 
parties  plus anciennes, com m e en a tte s te  la présence de fresques 
m urales excep tionne lles de la m êm e époque. Ce qui fa it  le charm e de 
ce tte  église c ’es t la finesse  de ses stucs  : rep résen ta tions  b ib liques, b la­
sons arm oriés ... Son m ob ilie r es t aussi d igne d ’ in té rê t, aux lignes sobres 
e t é légantes, insp irées d ’un com prom is  en tre  le s ty le  Louis XIV e t le 
Rocaille à ses débu ts. Les dalles funé ra ires  e t les fo n ts  bap tism aux de 
1574 so n t rem arquab lem ent conservés.

• Organisation : Fabrique d’église Saint-Pierre de Hody
• Ouverture : sam. de 10h à 18h; dim. de 12h à 18h
• Animation : visite libre et /ou  commentée de l’église
• Renseignements : 04/383.60.72

V ille rS -a U X -T o u rS  RueFecher, 20

C H ÂTEAU

Dans un creux de pâturages au nord du village se dresse ce beau châ­
teau, de s ty le  Renaissance m osane, é d ifié  en 1682 par G illes de Rahier, 
châte la in  de Logne, pour rem placer une ancienne dem eure féodale , 
incend iée  en 1675 e t s ise au lie u -d it «Vi Tchestè». Le château est p ro lon ­
gé au sud par une basse-cour e t séparé de la fe rm e  par un pont en p ie r­
re à tro is  arches, en jam ban t une pièce d ’eau, sans doute  souven ir de 
douves. Edifiée su r hautes caves, la façade p rinc ipa le  du château est 
co ns tru ite  en briques et ca lca ire  e t précédée d ’un esca lie r en U d on t les 
dépa rts  de chaque volée sont su rm on tés  de pom m eaux scu lp tés en 
fo rm e  de tê tes  de so lda ts  assyriens. C ette  façade présente un double 
corps de deux niveaux e t neuf travées sous un to it  m ansardé d ’ardo ises 
percé de qua tre  lucarnes. Les lin teaux, les trave rses et les appu is de 
fe n ê tre  se p ro longen t en bandeaux co n tinus  e t ry th m e n t l’ensem ble. A 
l’arriè re , a insi q u ’aux deux pignons, on re trouve une m açonnerie  de grès 
e t de ca lca ire . Une to u r en ca lca ire, percée d’ouve rtu res  de tir , es t acco­
lée à l’angle nord-est.

• Organisation : LAHAYE Bélise
• Ouverture : dim. de 14h à 19h
• Animations : visites guidées par groupes de 40 pers; animations sur le thème de 

40/45  en costumes d’époque; promenades en jeep américaine et en calèche 
pour les enfants; dégustation de tartes, de bières et vins du terroir; à 20h, «son 
et lumière» et concert par le BIG-BAND de Liège (entrée 10 €  par pers)

• Renseignements : 04/383.62.50 de 09h à 20h

A W A N S
O th é e  Place du Monument

LES M O N U M E N T S  C O M M É M O R A T IF S  À TRAVER S LA  ROUTE 
DES C LO C H E R S

Au d épa rt d ’Othée, la «Route des clochers» vous fe ra  découvrir les 
m onum ents com m ém ora tifs  des grands fa its  de guerre  au f i l  des siècles. 
De la Bata ille  d ’Othée à celle de R ocourt, de la Grande Guerre à ce lle  de 
1940-1945, vous re trouverez les traces de to u s  ces événem ents m ar­
quants : des p lus connus, te ls  que le m ém oria l du fo r t  de Loncin, la stè le  
com m ém ora tive  de la ba ta ille  d 'O thée, les m onum ents aux M orts  des 
deux guerres m ond ia les dans chaque v illage, aux tém o ins  anecdotiques, 
m éconnus vo ire  inconnus.

• Organisation : GERARD Marc (Qualité - Village Othée)
• Ouverture : dim. de 10h à 18h
• Animations : exposition retraçant l’histoire des batailles qui se sont déroulées au 

cœur des trois entités (Awans, Juprelle et Ans); balade commentée en vélo
(12 km): départs dim. à 10h, 13h30 et 15h30

• Renseignements : 04/257.49.31

http://www.anthisnes.be


P R O V I N C E  D E  L I È ' G E  E J  A Y W A I L L E  - B A S S E N G E  - B L E G N Y

A Y W A I L L E
Ha rze Rue de Bastogne, 1 

C H ÂTEAU

Q uelque d ix s iècles d ’h is to ire  e n to ure n t ce rem arquable  château assis 
su r un faux éperon au nord de la loca lité . Nom breuses fu re n t les fam illes  
p rop rié ta ires , m ais c ’es t aux Suys (2‘  q ua rt du 17e s.) que l’on d o it le 
m e illeu r de sa physionom ie  actue lle , avant l ’im po rta n te  re s tau ra tion  opé­
rée entre  1909 e t 1924 (a rch itec te  C am ille  Bourgault), son acqu is ition  en 
1973 par la Fédération du Tourism e de la Province de Liège et les im po r­
ta n ts  travaux qu i lu i on t été prodigués. Im posant co rps  cen tra l qui, d ’une 
rem arquable  ga lerie  de s ty le  Renaissance, longue de quatorze travées en 
façade est, s ’ouvre sur la cour d ’honneur. En façade sud-ouest, la fo rte  
to u r d ’angle de plan carré, re tiendra  l’a tte n tio n . M onum ent et s ite  clas­
sés depuis 1965.

• Organisation : Administration communale d’Aywaille
• Ouverture : sam. et dim. de 11 h à 17h30
• Animations : conférences, sam. et dim. à 14h, sur I’ «histoire du patrimoine mili­

taire de la commune d’Aywaille» (explications, entre autres, de la présence de 
nombreux châteaux et fortifications) et sur la «Bataille de Sprimont» (armée fran­
çaise contre armée autrichienne) en 1794 (voir Sprimont, p.67); exposition de 
documents et photos sur les monuments commémoratifs des victimes des deux 
guerres, des faits d’armes, des faits de résistance, des accidents d’avion ... sur le 
territoire communal; exposition de documents et de matériel militaire de la 
Seconde Guerre mondiale.

• Renseignements : 04/384.40.17 de 09h à 16h

B A S S E N G E
Eben-Em ael Rue du Fort (grand parking gratuit), 40 
FORT

Incrusté  dans le s ite  verdoyant de la M ontagne Saint-P ierre, le fo r t 
d ’Eben-Emael dom ine  de plus de 60  m la tranchée  de Caster, creusée dès 
1929 pour le passage du Canal A lbe rt. Considéré com m e un des fo rts  les 
plus pu issants d ’ Europe en 1940, le fleu ron  des fo r ts  belges ne p u t résis­
te r  p lus de 30 heures aux procédés e t m oyens inéd its  d ’a ttaque  
em ployés par les troupes aéroportées du 3 ’ Reich. Fort en béton arm é 
c o n s tru it de 1932 à 1935, il es t é tab li su r une crê te  e t enveloppe un te r­
ra in de ± 65 ha (so it 130 te rra in s  de foo tba ll). Il a la fo rm e  d ’un triang le  
isocèle d ’environ 900  m de hau teur e t 700 m de base. Il é ta it cerné à la 
fo is  par la va llée inondée du Geer, par un fossé aqua tique  antichar, par un 
fossé  sec et par la tranchée  du Canal A lb e rt que défenda ien t h u it b locs 
de défense rapprochée. D ispersé su r le m assif, 7 ouvrages d ’a rtille r ie  et 
2 b locs pour m itra illeuses  co m p lé ta ien t la puissance de feu  excep tion ­
nelle  du fo rt. En une m inute , il pouva it envoyer 2.100 kg de p ro jec tiles . La 
caserne soute rra ine  es t accessib le  de pla in-p ied depu is la va llée du Geer 
e t a é té  am énagée com m e à l’époque pour subven ir aux besoins d ’une 
garn ison de 1.200 hom m es sur pied de guerre. On y trouve  donc une cu i­
sine, des cham bres, des douches, des lavo irs, des a te lie rs , des m achines, 
un hôp ita l, une in firm e rie , une m orgue, e tc. Tous ces locaux sont occu­
pés par des m annequins en un ifo rm e  d ’époque e t de nom breuses 
planches explica tives.

• Organisation : PELZER Alain (asbl Fort d’Eben-Emael)
• Départs : par groupes de 25 à 30 pers en fonction de l’arrivée des visiteurs 

(guides francophones, néerlandophones, germanophones)
• Ouverture : dim. de 10h à 16h
• Animation : visite encadrée de la caserne souterraine du fort d’Eben-Emael (envi­

ron 2 heures) et visite libre de la superstructure du fort (1 heure)
• Renseignements : 04/286.28.61 de 10h à 14h - www.fort-eben-emael.be

B LEG N Y/Barchon. Fort. Cliché G. Focant ©mrw .

B L E G N Y
Barchon Rue du Fort 

FORT

Le fo r t  de Barchon, a u jou rd ’hui to u jo u rs  in tac t, é ta it l’un des douze 
ouvrages de la ce in tu re  fo rtif ié e  de Liège. La fo rte re sse  a jou é  un rô le 
im p o rta n t au ta n t pendant la P rem ière que pendant la Seconde Guerre 
m ondia le . Le fo r t  su rp lom be la rive d ro ite  de la Meuse, e t se s itue  à envi­
ron 6,5 km  au nord -est du centre -v ille  de Liège. La ra ison d ’ê tre  de l ’ou­
vrage é ta it le c o n trô le  de l’accès de la Meuse à l’égard de vedettes 
arm ées, e t le co n trô le  de la rou te  d ’Aix-la-Chapelle, s ituée à p rox im ité . 
Son équ ipem en t e t son a rch ite c tu re  é ta ie n t com parab les à ceux du fo r t  
de Loncin. Le fo r t  de Barchon fu t  assiégé dès les p rem ie rs jo u rs  de la 
P rem ière Guerre m ondia le  par les troupes a llem andes. Il fu t le p rem ie r 
su r le fro n t ouest à s u b ir les a ttaques m eurtiè res  du canon a llem and 
connu sous le nom  de Grosse Bertha, e t fu t  rap idem ent p ris . Le fo r t  fu t 
cons idé rab lem ent am élio ré  et ren fo rcé  dans l’entre -deux-guerres. La 
m o d ifica tio n  la plus rem arquable  é ta it une to u r de 20 m de haut (v is ib le  
de l’au to rou te  E40), qui se rva it à asp ire r de l ’a ir  fra is  à une d is tance  res­
pectab le  de la zone de bom bardem ent, suscep tib le  aussi d ’ê tre  gazée. La 
to u r se trouve  à que lques centa ines de m ètres vers l’ouest du fo rt, auquel 
e lle  es t re liée par un soute rra in .

• Organisation : WEECKMANS Roger (asbl Solidarité & Services)
• Ouverture : sam. de 13h à 18h et dim. de 10h à 18h

• Animations : visites guidées, toutes les 3 0  min. par groupes de 2 0  pers
• Renseignements : 0 4 / 3 8 7 .5 8 .3 7  de 17h à 21 h - www.blegny.be

Saive Pays de Liège

PO U R  ARRÊTER L’ E N V A H IS S E U R ...A U X  A L E N T O U R S  DU 
C AR R EFO U R  DES Q U A TR E -B R A S  À RABOSÉE 

Sous les ins tig a tio ns  du général B ria lm ont, une ce in tu re  de fo r ts  a é té  éri­
gée a u to u r de Liège entre  1888 et 1891. Pour approv is ionner en m atérie l 
les chan tie rs  des fo r ts  de la rive d ro ite  (Barchon, Évegnée, Fléron, 
C haudfonta ine , Em bourg et Boncelles), une voie m ilita ire  d ’une so ixan­
ta ine  de km  a été créée à p a rt ir  des bords de Meuse à W andre pou r y 
fa ire  c ircu le r un p e tit tra in . Pour g rav ir la fo r te  d éc liv ité  du Bois-la-Dame, 
e t a tte in d re  le p lateau au niveau de la Xhavée, un plan inc liné , où les 
wagons é ta ie n t tre u illés , ava it été am énagé. La «saignée», p ratiquée dans 
le sol de la fo rê t pour é ta b lir  ce t ouvrage tem pora ire , es t encore bien 
v is ib le  sous les fronda isons. Tout à côté, la n u it du 5 au 6 aoû t 1914, eut 
lieu le d ram e de la ba ta ille  de Rabosée. Un d ur com ba t où le com m ande­
m e nt a llem and, su rp ris  de la fo lle  rés is tance  de ce poste im prévu, fu t 
presque c o n tra in t de ba ttre  en re tra ite  avant d ’em po rte r le lieu. En e ffe t, 
ce tte  nu it-là , 450  hom m es avaien t p ris  p lace dans des tranchées qui 
vena ien t d ’ê tre  creusées à la hâte la ve ille  pou r barre r la rou te  de Sarolay. 
Ils é ta ie n t 450  et face à eux a rriva ien t d ’A rgenteau 5 .000  A llem ands qui, 
p ris  d ’une indescrip tib le  panique e t en to ta le  désorganisa tion, sub iren t 
de lourdes pertes. Après la ba ta ille , 283 so lda ts belges m anqua ien t à 
l’appel (150 blessés, 133 m orts ) e t, du cô té  des troupes allem andes, plus 
de 1.000. Même s ’ ils o n t rem porté  un p rem ie r com bat, les A llem ands 
ignora ien t q u ’ils  e n tra ie n t dans une souric iè re  où ils su b ira ien t d ’aussi 
lourdes pertes face  à si peu d ’hom m es.

• Organisation : DELEVAL Julien (A.S.R.E.P.H. et Commune de Blegny)
• Départs : carrefour des Quatre-Bras
• Ouverture : sam. et dim. de 09h à 18h

Circuit pédestre guidé de 2 km, sam. et dim. à 9h, 10h, 11h, 14h, 15h et 16h
• Renseignements : 04/387.53.61 de 16h à 20h - www.blegny.be - www.saive.be

http://www.fort-eben-emael.be
http://www.blegny.be
http://www.blegny.be
http://www.saive.be


B R A I V E S  - B U R D I N N E  - C H A U D F O N T A I N E

B R A I V E S
Falla  is Rue du Château 

C H ÂTEAU

Seigneurie  a llod ia le  de l’église de Liège au 11' s., Fallais dev ien t en 1276 
une enclave brabançonne en p rinc ipau té  de Liège. La te rre  passe ensu i­
te  aux m ains des se igneurs de Wezemael, puis aux Borsele e t enfin , en 
1464, à Charles de Bourgogne, fu tu r  Charles le Tém éraire. En 1468, le 
château es t le cadre de la rencon tre  en tre  Charles le Tém éraire, Louis XI 
e t Louis de Bourbon, prince-évêque de Liège, rencon tre  à la su ite  de 
laquelle  aura lieu le sac de la c ité  ardente... En 1675, Louis XIV prend ses 
q ua rtie rs  pendant que lques jo u rs  au château. Lors de son dépa rt, il 
donne l’o rdre  de canonner deux de ses tou rs . La p rop rié té  est par la su ite  
p lus ieurs fo is  vendue. En 1881-1882, l’a rch ite c te  gan to is  Auguste Van 
Assche se charge de la res tau ra tion  du château. Il ré uss it à conserve r le 
d is p o s itif d é fens if du château, m ais a sacrifié  le ca rac tè re  m édiéval des 
orig ines. Au bord de la Mehaigne, le château de Fallais p résente une s il­
houe tte  é tonnan te , un vaste  quad rila tè re  gardé par qua tre  tou rs  d ’angle 
c ircu la ires  e t en touré  de douves. L’ensem ble se com pose de bâ tim en ts  
des 14', 16' e t 18' s. sous bâtiè res d ’ardo ises a u to u r d ’une co u r rectan ­
gula ire . Il e s t c o n s tru it en m oellons de ca lca ire , p lus ra rem ent de grès. 
Trois é lém ents du château sont c lassés com m e m onum ent depuis 1988 : 
le p on t en p ie rre  donnant accès à l’éd ifice , le ch â te le t d ’entrée  (14* s.) 
lim ité  par deux tou re lle s  en po iv riè re  et la to u r G rignard re con s tru ite  en 
1757 pour se rv ir de pigeonnier. Les a len tou rs de la fo rte resse  sont c las­
sés com m e s ite  depu is 1988.

• Organisation : DE MARNEFFE Raoul et Ariette (asbl Je vous supporteray)
• Ouverture : sam. et dim. de 14h à 18h
• Animations : visites extérieures uniquement (dont la cour intérieure) sam. et dim. 

à 14h30 et 16h30; présentation d’un livre d’Histoire et généalogie sur le château 
et les seigneurs du XV' s. dans la Salle des Gardes : sam. et dim. à 14h et 16h

• Renseignements : 019/69.81.89

BRAIVES/Fallais. Château. Cliché G. Focant ©MRW.

B U R D I N N E
B urd inne  Rue de la Burdinale, 6

R ALLYE DU P A T R IM O IN E  M IL IT A IR E  AU PAYS B U R D IN A L E  
M E H A IG N E

Découvrez le p a trim o ine  m ilita ire  e t co m m ém o ra tif des com m unes de 
Braives, Burdinne, Héron et Wanze à travers un jeu  fam ilia l e t in s tru c tif . 
À trave rs  vo tre  périp le , vous rencon tre rez  fo rte resses  défensives, caser­
ne, m onum ents aux héros des guerres m ond ia les et a rtille r ie  m ilita ire  qui 
dévo ile ron t tous leurs secrets.

• Organisation : LHEUREUX Philippe (GAL Burdinale-Mehaigne)
• Ouverture : au départ de la ferme de la Grosse Tour (Maison du Tourisme), rallye 

du patrimoine militaire au Pays Burdinale-Mehaigne (communes de Braives, 
Burdinne, Héron et Wanze), dim. de 09h à 17h

• Renseignements : 085/31.17.27 de 09h à 17h
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C H A U D F O N T A I N E
C h a u d fo n ta in e  R uede laB éô le

FORT

Com m e le fo r t  d ’Embourg, ce lu i de C haudfonta ine  fa isa it p a rtie  de la 
p os ition  fo rtif ié e  de Liège et joua , dans la défense, un rô le  im p o rta n t lors 
des deux guerres m ondia les. Il a é té  co n s tru it dans les années 1880 sous 
la d ire c tio n  du général B ria lm ont. Lors de la Prem ière G uerre m ondia le , 
le fo r t  résista  aux a ttaques des 11 e t 12 août 1914 m ais le 13 à 4h du 
m atin , le m assif du fo r t  fu t ébranlé e t les voûtes, tro p  frag iles, se lézar­
dèren t. M algré cela, le fo r t  résista  e t r ipos ta  avec énerg ie. A 7h30, une 
explosion  provoquée par un obus traversa  la voûte  du m agasin à m uni­
tions . L’ incendie qui s 'e nsu iv it provoqua un enseve lissem ent qui m it un 
te rm e  à la rés is tance  du fo rt. Le souven ir des 71 v ic tim es  qui y o n t lais­
sé la vie est perpétué par le c im e tiè re  m ilita ire , é d ifié  su r le ve rsan t nord 
du fo r t  e t inauguré  le 5 oc tob re  1924. Dans l’entre -deux-guerres, les 
anciens fo rts  réarm és fu re n t conso lidés. Les voûtes des cou lo irs , ren fo r­
cées par une épaisse couche de béton arm é, deva ient dorénavant ê tre  en 
m esure de rés is te r aux engins les plus lourds. Ils fa isa ien t partie  d ’un 
réseau de défense réc ip roque  : ils  deva ient s ’a ider m u tu e lle m en t to u t en 
recouvran t en ce rta in s  po in ts  les m êm es ob je c tifs . Soutenus et re liés par 
des troupes d ’in fan te rie , ils  deva ient fo u rn ir  une barriè re  très  e fficace . 
Lors de la Seconde Guerre m ondia le , le fo r t  résista  que lque tem ps puis 
fu t fin a le m e n t p ilonné  par la Lu ftw a ffe . Une explosion p lus v io len te , sui­
v ie de p lus ieurs autres, secoua le fo r t. C 'é ta it son «chant du cygne». 
A u jou rd ’hui, un s ite  d ’aventures a é té  am énagé su r l’ensem ble.

• Organisation : LOGNARD-PONCIN Bernadette (Foyer culturel et CSM) - BURTON 
Laurent - HAESBROECK Madeleine (Foyer culturel)

• Visites guidées : dim. à 10h, 12h, 14h et 16h
• Renseignements : 04/361.56.36 de 09h à 16h

C h a u d fo n ta in e  Rue du Treize Août 

P R O M E N A D E  PÉDESTRE

Prom enade guidée en deux étapes, du fo r t  de C haudfonta ine  à Fléron et 
de Fléron au fo r t  d ’ Évegnée (vo ir p. 55)

Par deux fo is, la p lace fo rte  de Liège a résisté  e t a liv ré  un com bat 
héroïque et désespéré b risan t a insi les p rem ie rs assauts ennem is. De 
nom breux m onum ents im m o rta lise n t ce passé. Parmi eux, des dizaines 
de co ns tru c tion s  en béton so n t p a rticu liè re m e n t chargées d ’h is to ire . 
Surnom m és casem ates, fo rtin s , bunkers ou b lockhaus, ces abris sont 
é tab lis  su r la ligne p rinc ipa le  de rés is tance  de la «Position Fortifiée  de 
Liège» (P.F.L.2), arc de cerc le  fo rm é  par la ligne des anciens fo rts  
B ria lm ont de 1888. C ette  p rom enade pédestre  guidée vous perm e ttra  de 
parcou rir les in te rva lles  en tre  les fo r ts  de C haudfonta ine  e t Fléron (dim . 
m atin) e t d’au tre  p a rt Fléron e t Evegnée (d im . après-m idi). P artir à la 
découverte  des vestiges des tro is  fo r ts  e t des abris de la «P.F.L.2» en par­
co ura n t les com m unes de C haudfonta ine , Romsée, Magnée, Fléron, 
Retinne (en tité  de Fléron) e t Évegnée (en tité  de Soumagne) sera l’occa­
sion d ’évoquer le « p e tit p a trim o ine  » ja lo n n a n t l’ in te rva lle  en tre  les fo rts  
d ’Évegnée et de C haudfonta ine  en passant par ce lu i de Fléron : fo rts , fo r­
tins , to u rs  d ’aéra tion , m onum ents com m ém ora tifs ,... 6 parm i les 22 abris 
évoqueron t des fa its  h is to riques parfo is  g lo rieux, le p lus souvent dou lou­
reux e t d on t les traces subs is ten t : que lques fig u re s  em blém atiques 
(tira illeu rs , rés is tan ts,...) e t fa its  de guerre  locaux, l’o rig ine  des nom s de 
rues (du Fort, M ilita ire , du 6 Août, Cari Jost, Laurent Gylis, Marganne, 
Général Mozin, Colonel P iron,...). Observer le cham p de tirs  des fo rtin s  
vous p erm e ttra  de re tra ce r le schém a de défense conçu lors de l’entre - 
deux-guerres. P énétrer dans un de ces abris sera l’occasion de m ieux 
percevo ir le plan de base de ces cons truc tions .

P rem ier tronçon , «Chaudfontaine-F léron» : arrivée à l’école  du Fort, ave­
nue Général M ozin à Fléron (d is tance : 6 km).

• Organisation : GRAILET Servais (Parcours Citoyen Fléron)
• Départ : dim. à 10h30
• Renseignements : 0476/78.48.89 de 16h à 20h

C h a u d fo n ta in e  Gare, Esplanade 

E X P O S IT IO N  «G U ERR E ET P A IX »

• Organisation : LOGNARD-PONCIN Bernadette (Foyer culturel et Échevinat de la 
Culture)

• Ouverture : sam. et dim. de 14h à 18h
• Renseignements : 04/361.56.36 de 09h à 16h
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CHAUDFON TAIN E/Em bourg. Fort. Cliché G. Focant ©MRW.

E m b o u rg  Rue du Fort, 6 

FORT

Com m e le fo r t  de C haudfonta ine , ce lu i d 'Em bourg  fa isa it pa rtie  de la 
ce in tu re  défensive de Liège. Il a é té  c o n s tru it dans les années 1880 sous 
la d ire c tio n  du généra l B ria lm ont. Lors de la P rem ière Guerre m ondia le , 
le fo r t, bom bardé presque sans in te rru p tio n  du 12 août à 13h au 13 août 
1914 à 20h, m om ent de sa redd ition , fu t fo rte m e n t ébranlé. Toutefois, 
c ’es t la m enace d 'asphyxie  par gaz via le systèm e d ’aéra tion  qui p rovo­
qua sa redd ition . Dans l’entre -deux-guerres, les anciens fo rts  réarm és 
so n t conso lidés. Lors de la Seconde Guerre m ondia le , le fo r t  résista  ju s ­
qu ’au 16 mai 1940 m ais dans l’après-m id i, il fu t désarm é par le t i r  enne­
m i. C onsta tan t la van ité  e t l’ in u tilité  de to u te  rés is tance  supp lém enta ire , 
le com m andant décida de rendre  les arm es.

• Organisation : LOGNARD-PONCIN Bernadette (Foyer culturel et CSM) - BURTON 
Laurent - FIAESBROECK Madeleine (Foyer culturel) - LEBRUN Jean-Marc 
(Association du Fort)

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 17h
• Animations : visites du musée: départ toutes les 30 min. par groupes de 20 pers; 

exposition de véhicules militaires
• Renseignements : 04/361.56.36 de 09h à 16h - 0497/20.35.70 de 08h à 20h

C L A V I E R
Les Avins Rue du Centre 

B A TA ILLE  DES A V IN S

La guerre  de Trente Ans, re lig ieuse et po litique , em brase to u te  l ’Europe 
dès le 23 mai 1618. Le c o n flit est d iv isé  en quatre  périodes qui se succè­
den t : La 4% la période frança ise  qui concerne la région des Avins, com ­
m ence sous Louis XIII e t se te rm ine  sous la régence de Louis XIV, le 24 
octob re  1648. La prem ière  ba ta ille  en tre  la France et l’Espagne se dérou­
le à Les Avins (Avein) en Condroz, le 20 mai 1635. P rem ier c o n flit de la 
période frança ise , la ba ta ille  d ’Avein, va se rv ir de déc la ra tion  de guerre  
au ro i Louis XIII e t au Cardinal de R ichelieu, son p rem ie r m in is tre . Elle va 
opposer l’arm ée de Philippe IV, roi d ’Espagne (14.000 hom m es) com ­
m andée par le p rince  Thomas de Savoie, aux arm ées de Louis XIII 
(35 .000  hom m es) com m andée par les m aréchaux Brézé e t C hâtillon . 
Piégées par l’a rm ée frança ise  qui s ’é ta it scindée en deux à Rochefort, les 
troupes espagnoles su b ire n t to u te  la fu r ie  de l’ennem i qui ne chercha it 
q u ’à é lim ine r le plus grand nom bre possib le  de so lda ts. Sans com pte r les 
blessés, les deux arm ées la issè ren t environ de 7.000 à 12.000 m orts .

• Organisation : HOTTON Émile (asbl Comité d’initiative et de Culture de Clavier)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Animations : visite avec plaquettes et fléchage; site-table d’orientation; exposition 

sur la bataille (armes, munitions); animation militaire
• Renseignements : 086/34.46.57 - www.cicc-clavier.be

C OM B L A I  N - A U - P O N T
C o m b la in -a u -P o n t Place Leblanc, 1

C O M B L A IN -A U -P O N T  A U  F IL  DE SON P A T R IM O IN E  M IL IT A IR E  

Visites guidées du site de Chession (site pré-gaulois) e t de ses tranchées 
rem ontant à la guerre opposant les Français aux Autrichiens en 1794 lors de 
la Bataille «de l’Ourthe» et des fo rtin s  constru its  pendant la guerre de 1940- 
1945 fa isant partie  de la ce in ture de défense de Liège à la lim ite  de la com­
mune, en passant par des m onum ents ou vestiges m ilita ires représentatifs.

• Organisation : PIREAUX Anne (Musée communal Ourthe-Amblève, Royal Syndicat 
d’ initiative de Comblain-au-Pont - Poulseur avec l’aide de l’Administration commu­
nale, de l’asbl Qualité-Village-Wallonie, du Comité des Fêtes de Poulseur, du 
cercle Archéologique Ardennes-Condroz et du GREOA )

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 17h
• Visites guidées inédites du site de Chession, sam. à 14h; dim. à 14h et 16h
• Animations : exposition au musée via des documents, objets et photos, explora­

tion de trois siècles de l’histoire de Comblain à travers quatre temps forts : - La 
Bataille «de l’Ourthe» de 1794, d’après des documents d’archives et critique histo­
rique de documents - Les «massacres» de Comblain et de Poulseur durant la guer­
re 1914-1918 et les faits de la vie quotidienne (démontage des rails du Vicinal,...) - 
Le rôle et l’importance de la Résistance, matériel militaire et avions tombés, faits 
de la vie quotidienne comme le mariage entre militaires et Comblennoises - Le 
rôle du camp de Sart (histoire et évolution du site) à partir de 1945. Plaquette 
relative à l’histoire militaire du village à destination des écoles.

• Renseignements : 04/369.26.44 de 10h à 17h - www.comblainaupont.be

Rue Colonel d’Ardenne

D A L H E M
A u b in -N e u fc h â te a u
FORT

Le fo r t  de Neufchâteau b loque les troupes a llem andes du 10 au 21 mai 
1940. Il re fusera to u te s  les o ffre s  de redd ition  e t ne cessera le com ba t 
que su ite  à la des tru c tion  de son a rm em ent p rinc ipa l e t sans m un itions  
pour ses défenses rapprochées. La dern iè re  grenade sera lancée du bloc 
d ’en trée  pendant que ce lu i-c i é ta it investi par l’ennem i. 23 a ttaques d ’ in­
fa n te rie  précédées de bom bardem ents lou rds par a r tille r ie  e t avia tion  
se ron t repoussées. Le fo r t  aura à dép lo rer sept tués  e t v in g t b lessés, p rix  
à payer pour avo ir laissé devant ses m urs plus de 2 .000  a ttaquan ts. 
L’ennem i précisera q u ’il d u t su b ir le plus d u r com bat d ’a rtille r ie  du fro n t 
de l’ouest au niveau des fo r ts  de N eufchâteau e t de Battice. Précisons 
que les fo r ts  de N eufchâteau et de B attice  se couvra ien t m u tue llem en t. 
35 cam ions avec rem orques fu re n t nécessaires pour évacuer les v ic ­
tim es tom bées devant l’ouvrage. Le fo r t  fa it  partie  du grand c irc u it du 
Groupe TEC «Pays de Herve e t Basse-Meuse : deux régions au passé 
tum u ltueux»  (vo ir p. 47)

• Organisation : HENRION Claude (asbl Fort de Neufchâteau)
• Visites guidées : sam. à 14h et dim. à 10h et 14h par groupes de 20 pers. La visi­

te de l’ouvrage se termine par le musée dont le thème est « la fortification et la 
période 1940 »

• Renseignements : 0476/73.82.89 - http://aubin.fortiff.be

http://www.cicc-clavier.be
http://www.comblainaupont.be
http://aubin.fortiff.be
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E N G I S
E n g is  Chaussée Freddy Terwagne, 132 

C H ÂTEAU  D ’ H E R M A L L E

O O 0
L’ancienne se igneurie  don t le château é ta it le siège, re leva it de la cour 
féodale  de Liège e t app a rte n a it vers 1100 à M ichel de Herm alle , se igneur 
de C haum ont, d ’Engis e t des A w irs . La p rop rié té  passa au 12* s. aux de 
W arfusée puis, par héritages successifs , à Arnold  de Lumen, à Jean de 
Wavre de B rabant e t à E nglebert de H accourt à la fin  du 14' s. P lusieurs 
fam illes  se l’a pp rop riè ren t encore  avant qu ’ il n’écho ie  à la fa m ille  de 
Potesta en 1853. Le château quan t à lui fu t  rasé en 1315 lors de la guer­
re des Awans e t des W aroux et re c o n s tru it au 17' s. Proche de l’église et 
im planté  dans le noyau centra l d ’Herm alle , le château es t en touré  d ’un 
parc pa rtie lle m e n t em m ura illé . Il es t d isposé a u tou r d ’une cour d ’hon­
neur en fe r à cheval e t est défendu par une ce in tu re  de douves. L’avant 
co u r es t bordée de rem ises e t d ’écuries. C ette  annexe dom estique  date 
du 19' s. Le plan rectangu la ire  date sû rem ent du Moyen Âge, époque où 
il au ra it été flanqué  de 4 to u rs . Il a été re co n s tru it en grande p a rtie  au 
17' s. en m oellons de grès, ca lca ire  e t b riques e t trans fo rm é  en b â tim en t 
de s ty le  m osan avec l’ad jonction  de deux tou rs  quadrangu laires.

• Organisation : PAQUAY Jean et HOÜET Jean-Pierre (Centre culturel d’Engis) - 
STREEL Robert (Patrimoine et Traditions d’Engis Harimala 779)

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Animations : visite guidée de l’extérieur du château, sam. et dim. à 10h, 12h, 14h, 

16h et 17h; expositions au Centre culturel (rue du Pont, 7) : «Une iconographie 
des Armées, des Armes et des Guerres» exposition développée à partir de collec­
tions de M. Jean Paquay; d’autres collectionneurs exposeront également du 
matériel militaire, des costumes, des armes préhistoriques, romaines, mérovin­
giennes, ainsi que des maquettes de batailles célèbres; Les Poudreries de 
Clermont : celles-ci ont travaillé dans le domaine des carrières mais aussi dans le 
domaine militaire; leur évolution sera présentée depuis leur origine (dès avant 
1841); Le Thier d’Olne : des fouilles sont organisées depuis de nombreuses 
années sur ce site fortifié; le « Cercle Archéologique Hesbaye-Condroz » de 
Amay, prêtera ses archives et sa bibliothèque relatives à ce site.

• Renseignements : 085/31.37.49 de 09h à 1 6h -www.ccengis.be

Herm alle -sous-H uy  Chaussée Freddy Terwagne, 132, boîte a 

FERM E C A S TR A LE , H IS T O IR E  ET GUERRE

, r; INDICE PASSE PARTOUT»

i  •  i>  te. » »  3  ? ,

Dans les m urs de la fe rm e castra le , où se s itue  le S ynd ica t d’ in itia tiv e  de 
Herm alle-sous-Huy, subs is ten t encore  a u jou rd ’hui m eurtriè res , fe u illu re  
du ta b lie r d ’un pont-levis, bretèche...; des é lém ents décou lan t d irec te ­
m ent de l’a rch ite c tu re  m ilita ire . Pourquoi ces fo r tif ic a tio n s  dans un bâ ti­
m en t c iv il bâti au 17* s. au sein d ’un é ta t «neutre», au m om ent m êm e où 
le château con tigu , agrandi e t rénové par le com te  C onrard d’Ursel, prend 
l’a llu re  d ’un «château de plaisance»? La v is ite  du s ite  com m ence par l’ex­
p lica tion , g râce à une m aquette-puzzle , des d iffé re n tes  é tapes de 
co ns tru c tion  e t se p ou rsu it par la découverte  des sa lles voûtées sur c ro i­
sées de berceaux e t de la grange m onum enta le  où l’asbl «Au Coeur du 
livre» vous propose une m asse de b iographies, rom ans h is to riques, 
é tudes ou m onograph ies po in tues, liv res et revues sur la m arine, l’avia­
tio n , les arm es ou les un ifo rm es, qui vous p e rm e ttro n t sans doute  de 
com prendre  com m ent, pourquoi, e t pour qui... l’h is to ire  de l’hum anité  est 
te lle m e n t be lliqueuse.

• Organisation : HANOT Nicole (Syndicat d’ initiative de Hermalle-sous-Huy «La 
Rawète»)

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 19h
• Visites guidées : sam. et dim. à 11 h, 14h30, 16h30 et 18h.
• Renseignements : 085/31.42.86 de 09h30 à 1 8 h -www.gastronomica.be

Balade gu idée  po ur «C u is ine de gu erre»

En vous em m enant à trave rs  bois ju s q u ’au som m et du Th ier d ’Olne (où un 
archéologue vous expliquera  les fo u ille s  en cours su r un s ite  m éroving ien  
e t caro ling ien  e t d ’où vous pourrez jo u ir  d ’un p o in t de vue exceptionne l 
sur la Meuse), e t par I’ «ancienne vo ie  rom aine» qui trave rse  la cam pagne 
de Gerée ju s q u ’à la fe rm e  castra le , vo tre  guide na tu re  vous m ontrera , sur 
le te rra in , de quelles p lan tes sauvages se n ou rrissa ien t les hom m es dès 
la P réhis to ire . Une végé ta tion  qui a (trop) souvent co ns titu é  l’essentie l de 
la nou rritu re  en tem ps de guerre...

• Organisation : HANOT Nicole (Syndicat d’initiative de Hermalle-sous-Huy «La 
Rawète»)

• Départ : dim. à 14h
• Renseignements : 085/31.42.86 de 09h30 à 18h

Exposition «C u is ine  pour des tem p s  d iffic ile s »

Tapez donc «cuis ine de guerre» su r Google! Vous ne trouverez q u ’une 
p e tite  v ing ta ine  de ré su lta ts  d its  «pertinents», en réa lité  non illu s tra tifs ... 
Et pou rtan t, ta n t de gens on t s o u ffe rt - so u ffre n t encore  - des re s tric tion s  
a lim enta ires, du ra tion n e m en t! Les deux guerres m ond ia les o n t laissé 
dans la m ém oire  de nos aînés bien des souvenirs de fa im  non assouvie, 
de denrées de su b s titu tio n  fades, ins ip ides, écoeurantes, vo ire  repous­
santes, à te l p o in t que ce rta ins  p rodu its  e t légum es sont encore au jou r­
d ’hui po rteu rs  d ’une image dévalorisée e t soc ia lem ent dévalorisante. 
Tout le m onde ne pouva it p ro fite r de «La Traversée de Paris»... C erta ins 
dépensèrent pou rtan t, pour m a in te n ir l’ image d ’une cu is ine  re la tivem ent 
é laborée et variée, des tré so rs  d ’im ag ina tion  don t vous n’avez pas idée 
m ais que vous pouvez découvrir dans ce tte  exposition  du Musée e t de la 
B ibliothèque de la G ourm andise.

• Organisation : HANOT Nicole (Syndicat d’initiative de Hermalle-sous-Huy «La 
Rawète»)

• Visites guidées : sam. et dim. à 11 h, 14h30 et 17h
• Renseignements : 085/31.42.86 de 09h30 à 18h

ENGIS/Herm alle-sous-Huy. Ferme castrale. Cliché G. Focant ©MRW.

http://www.ccengis.be
http://www.gastronomica.be
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F L É M A L L E
L e s  Aw i fS  Aigremont - La Crâne 

C H Â TE A U  D’A IG R E M O N T
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Patrim oine m ilitaire du Moyen Âge à nos jours au Château d’Aigremont

Le château d ’A ig rem on t dom ine la rive gauche de la Meuse aux A w irs  
depu is le 18e s. e t es t la p rop rié té  depu is 2001, de la SA Dum ont- 
W auth ier, une soc ié té  du groupe Lhoist.

• Exposition sur le patrimoine militaire du Moyen Âge à nos jours. Visites libres le 
sam. de 13h30 à 18h et libres ou guidées le dim. de 14h à 18h; dim., des anima­
tions autour du thème, chants militaires par la chorale FAMI, musiques militaires 
au piano dans le château, théâtre autour des légendes et de l’histoire militaire du 
château; visites à destination des personnes mal-entendantes, sam. et dim. à 
14h; visites à destination des personnes mal-voyantes, à la demande les deux 
jours.

D onjon de la fe rm e  du château

La fe rm e d ’A ig rem on t jo u x te  le château perché su r un p rom on to ire . Le 
don jon, seul vestige  de ce tte  fo rte resse  d o n t l ’o rig ine  rem onte  au 12e s. 
es t encore  v is ib le . A l’ in té r ie u r de ce lu i-c i vous découvrirez un trè s  beau 
pla fond avec des voûtes en ogives e t un escalie r to u rn a n t a u to u r d’un axe 
de p ierre.

• Visites guidées et commentées le dim. de 14h à 18h

FERRIÈRES/Vieuxville . Château fort, cour haute. © Benoît Wéry -  Domaine de Palogne.

F E R R I È R E S
V ie u x v i l le  Rue de Logne

R U IN E S  ET M U S É E  A R C H É O L O G IQ U E  DU C H Â TE A U  FORT DE 
LO G N E

: /  \ p  INDICE PASSE PARTOUT»

i. •  Ü  t  « 7 ? '

Au confluen t de l’O urthe  e t de la Lembrée, au som m et d ’un é tro it éperon 
rocheux, le s ite  de Logne fu t dès la P réhisto ire  un refuge naturel pour les 
hab itan ts des environs. Quelques découvertes sem blen t tém o igner de 
ce tte  lo in ta ine  antiqu ité . Lors des troub les  du Bas-Empire e t duran t 
l’époque m éroving ienne tou jou rs , la co lline  reste un refuge priv ilég ié . Ce 
n ’es t p ou rtan t q u ’au 9 ' s. que son nom apparaît pour la prem ière  fo is  dans 
des textes re la ta n t la fu ite  des m oines de S tavelot devant les Norm ands. 
Par la su ite , Logne devien t le centre  d ’une châte llen ie  im po rtan te  et 
dépend de la p rinc ipau té  abbatia le  en gesta tion . En 1427, enfin , Logne 
tom be aux m ains de la fam ille  de la M arck. C erta ins seigneurs, m ieux 
connus sous le surnom  de Sangliers des Ardennes, res tau ren t le château 
e t l’adaptent p rogress ivem ent aux arm es à feu alors en ple ine expansion. 
D é tru it sur o rdre  de Charles Q u int en 1521, le château es t progressive­
m ent fou illé  e t restauré  dès la fin  du 19' s. Récem m ent encore, la fou ille  
exceptionne lle  du pu its  à eau (profond de 56 m) a perm is la m ise au jo u r 
d ’un vé ritab le  tré so r a rchéo log ique : une co llec tion  unique de p lusieurs 
centa ines d ’écuelles en bois tourné, des arm es m unies de leur poignée en 
bois, des p ichets en étain, des céram iques, des chaudrons en cu ivre, des 
restes de chaussures en cuir... tous  en un é ta t de conserva tion  rem ar­
quable. Ces ob je ts  peuvent ê tre  adm irés dans le cadre d ’une exposition 
élaborée avec l’aide des services de l’A rchéologie  du M in is tè re  de la 
Région w allonne au Musée archéo log ique de la Bouverie à V ieuxville.

• Organisation : WERY Benoît (Domaine de Palogne et Administration communale 
de Ferrières)

• Visites guidées : sam. à 14h et 16h; dim. à 11 h et 12h30
• Animations : ouverture et visite commentée des ruines et du musée archéolo­

gique du château fort de Logne.
Le site castrai sera aussi l’objet d’animations et d’un marché médiéval: dim. de 
13h à 18h

• Renseignements : 086/21.20.33 de 09h à 17h - www.palogne.be

FLÉMALLE/Les Awirs. Château d’Aigremont. Cliché G. Focant ©MRW.

T ranchées  défensives aux  abords du ch â teau  d’A ig rem o nt

V is ites des tranchées défensives de la Crâne à A igrem ont. En 1939, avec 
la m ob ilisa tion  généra le  du 3 septem bre , des so lda ts sont a rrivés au 
hameau de la Crâne et a le n to u r pour y c reuse r des tranchées destinées 
à la défense avancée du Fort de Flém alle. Celles-ci p résen ten t un tracé  
bien é tab li avec des s tru c tu re s  rondes d isposées à des po in ts  s tra té ­
g iques pour a b rite r des m itra illeuses.

• Organisation : PORTIER Marie-Thérèse (Qualité-Village-Les- Awirs, avec l’aide et la 
collaboration du Musée d’Armes de Liège, du Musée White Bison de Bierset, du 
4e Génie d’Amay, du Wing Héli de la base de Bierset, de la Commission Historique 
de Flémalle et de l’École communale des Awirs)

• Visites guidées des tranchées défensives aux abords du château d’Aigremont 
dim. de 14h à 18h

• Renseignements : 04/275.21.35 de 14h à 18h

http://www.palogne.be
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F lé m a l le  Avenue du Fort 

FORT

Le fo r t  de Flémalle est s itué  su r une hauteur sur la rive occidenta le  de la 
Meuse, côté ouest-sud-ouest de la position fo rtifié e  de Liège. C onstru it de 
1888 à 1892, il es t de grande ta ille  en fo rm e de trapèze et avait pour m is­
sion principale, avec son voisin de Boncelles, d ’in te rd ire  à l’ennem i to u t 
usage de la vallée de la Meuse, par la route, la riv ière ou la voie ferrée. 
C’é ta it le dern ie r verrou liégeois du passage vers Huy et Namur.

• Organisation : CHARLIER Paul (asbl Comité du Musée du Fort de Flémalle) - 
LIMBIOUL Patricia (Office du Tourisme)

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h; départ : toutes les heures
• Animations : visites libres ou guidées du fort militaire de Flémalle; reconstitution 

historique militaire 1940-1945 au fort de Flémalle (Le groupe belge de reconstitu­
tion historique militaire reconstitue très fidèlement un moment de l’Histoire : la 
Seconde Guerre mondiale. Pour cela, il est nécessaire de «jouer la pièce avec tous 
les acteurs». C’est pourquoi le groupe comprend des civils, résistants, soldats de 
toutes les armées ayant combattu sur le front : américains, anglais, belges, fran­
çais, allemands. Avec pour chaque groupe, un immense souci d’exigence et de 
respect de vérité. Venez «revivre» une page d’Histoirel); concert apéritif animé par 
un quartet de saxophonistes qui jouera des airs de Glenn Miller, suivi du tradition­
nel verre de l’amitié offert par l’Administration communale, dim. à 11 h

• Renseignements : 0486/26.62.40 - 04/233.67.87 de 09h à 16h - www.flemalle.be

F L É R O N
Fléron Avenue Général Mozin

D É C O U V E R TE  DU P A T R IM O IN E  M IL IT A IR E  DE FLÉR O N  

Prom enade guidée en deux é tapes, du Fort de C haudfonta ine  à Fléron 
(vo ir p. 51) e t de Fléron au fo r t  d ’Évegnée

Historique succinct : en 1888, construction  des 12 fo rts  «Brialmont» autour 
de Liège, don t Évegnée, Fléron e t Chaudfontaine. Le 4 août 1914, entrée des 
troupes allem andes sur le te rrito ire  belge vers 8h. Le 4 août à 21 h, attaques 
allemandes sur les postes d 'observation de M icheroux et de Magnée. Le 
5 août 1914, les prem iers obus allem ands tom bent sur le fo r t de Fléron. 
Durant la nu it du 5 au 6 août 1914, quelques heures après l’entrée des 
troupes allemandes sur notre te rrito ire , une colonne allemande sous le 
com m andem ent du Général von W ussow ten te  de franch ir la ligne fo rtifiée  
entre Évegnée et Fléron. Celle-ci est décimée grâce à l’ in tervention d’un 
tira illeu r embusqué près de la place Surfossé à Retinne. En représailles, les 
Allemands fus ille ron t des habitants de Retinne. Le 8 août, le fo r t de Barchon 
tom be. Le 11 août, le Fort d'Évegnée tom be. Le 13 août, explosion du fo r t de 
Chaudfontaine. Le 14 août, Fléron est défoncé par 5.000 obus et abandon­
ne le com bat. En 1929, réarm em ent des anciens fo rts  afin d’em pêcher les 
in filtra tions  de troupes ennemies; ainsi crée-t-on dans les interva lles de ces 
fo rts  des abris en béton armé. En 1935, construction  d’abris ou fo rtin s  dans 
les intervalles Fléron-Évegnée et Chaudfontaine-Fléron sous la responsabili­
té  du lieutenant Rousseau. Deux avancées sont prévues à M icheroux et 
Magnée. Un réseau d’observation sera ensuite créé pour les fo rts  réarmés. 
En 1940, la position fo rtifié e  de Liège com pte 62 abris. Un réseau antichar 
largem ent développé com plète cet arsenal m ilita ire  : 5 rangées de rails de 
chem in de fe r dressés, des réseaux de barbelés, des barrières antichars rou­
lantes dites « Barrières Cointet ». La position de ce tte  ligne défensive, pre­
m ier obstacle à l’avancée des arm ées ennemies lors des deux dernières 
guerres mondiales, est essentielle. En 1940, Liège n’est qu ’à deux heures de 
route d ’Aix-la-Chapelle. Le «petit patrim oine» ja lonnan t l’in terva lle  entre  les 
fo rts  d ’Évegnée et de Chaudfontaine en passant par celui de Fléron sera pré­
senté : fo rts , fo rtins , tou rs d’aération, m onum ents com m ém oratifs, ...). Par 
deux fo is, la place fo rte  de Liège, a résisté et a livré un com bat héroïque et 
désespéré, b risant ainsi les prem iers assauts ennemis. Surnom m és case­
mates, fo rtins , bunkers ou blockhaus, 10 parm i les 22 abris qui ja lonna ien t 
les interva lles entre  les fo rts  de Chaudfontaine et d’Évegnée en passant par 
Fléron perm ettron t d ’évoquer des fa its  h istoriques parfo is g lorieux, le plus 
souvent douloureux dont les traces subsistent. L’observation de leur champ 
de tirs  vous perm ettra  de re tracer le schéma de défense conçu lors de 
l’entre-deux-guerres. Les vestiges de ce tte  form idable position, in itia lem ent 
conçue il y a 120 ans, tom bent inexorablem ent dans l’oubli et risquent de 
disparaître, abandonnés au fil du tem ps.

D épart de l’école  com m unale  du fo rt, avenue Général Mozin à 14 h - a rri­
vée au Fort d’Évegnée (Soumagne); d is tance  : 6 km .

• Organisation : GRAILET Servais (Parcours Citoyen Fléron en collaboration avec 
l’Administration communale de Fléron)

• Animations : à l’école communale du fort: circuit en VTT avec un road book qui 
vous guidera tout au long du trajet: dim. de 10h à 15h (Nous vous invitons à par­
tir à la recherche des nombreuses traces laissées par les guerres de 1914-1918 
et de 1940-1945. Vous aurez le loisir de découvrir l’ intérieur d’un fortin, les 
traces des dégâts occasionnés par une bombe! type V1, des balises commentées 
sur le tra je t,... Vous recevrez un road book qui vous guidera tout au long du tra­
jet. Le parcours ne présente aucune difficulté majeure mais l’utilisation d'un VTT 
est nécessaire.); promenade pédestre guidée: dim. de 14h à 16h; dim. de 10h à 
15h; une exposition évoquera la conception de l’armement de défense de Liège 
(section Chaudfontaine-Fléron-Évegnée) avec l’appui de cartes, photos et plans

• Renseignements : 0476/78.48.89 de 16h à 20h

H A M O I R
H a m o ir  Place Del Cour, 1 

« H A M O IR  S O U S  L’O C C U P A T IO N »

À la M aison du P iqueur (O ffice  du Tourism e), exposition  de photograph ies 
p rovenant de co lle c tio ns  privées d ’hab itan ts  des villages de l’en tité . 
Celles-ci illu s tre n t ce tte  dern iè re  sous l’occupa tion  a llem ande, pendant la 
Seconde Guerre m ondia le

• Organisation : HAMDI Rahil (Office du Tourisme)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 17h
• Animation : exposition de photographies
• Renseignements : 086/38.94.43

H É R O N
C outhu in  Rue Chavée 

FERM E DU B LO C U S

Au 12e s., M arsinne é ta it un alleu de la se igneurie  de B eaufort e t apparaît 
sous le nom de «Derlière», désignan t une exp lo ita tion  d ’arg ile  p lastique. 
Au 13' s., le se igneur de B eaufort rem et au com te  de N am ur ses a lleux
qui deviennent dès lors des fie fs . Le te rm e  de Blocus appara ît au 15’  s.
e t désigne une m aison fo rtif ié e . L’ensem ble co ns titu e  un quadrila tè re  
sem i-c lô tu ré  avec une cour en pente avec fum ière , co ns titu é  de bâ ti­
m ents d ’époques d iverses a llan t du 16’ au 19e s.

• Organisation : FURLAN Christelle (PAC Héron)
• Visites guidées : dim. à 10h30, 11h30, 14h, 15h et 16h
• Animations : le Patrimoine militaire lié à la guerre 40-45 dans notre village; décou­

verte de jeeps, objets et documents liés à la guerre 40-45 et appartenant à des col­
lectionneurs de la région; un repas vous est proposé le midi, sur réservation

• Renseignements : 0499/39.54.14 de 09h à 17h

H E R S T A L
H e rs ta l  Rue de la Ceinture

SU R  LES TRACES DES FORTS B R IA L M O N T  D O N T L IE R S  ET 
P O N TIS S E

Le fo r t de Pontisse fa it partie  des 12 fo rts  que le gouvernem ent belge déci­
da de constru ire  à Liège en 1887. Il fu t, lors des deux guerres, le lieu de com ­
bats intenses et d’une résistance acharnée. Après la Seconde Guerre mon­
diale, l’armée l’u tilisa com m e dépôt de m unitions puis elle le vendit en 1964 
à la Fabrique nationale d’armes de guerre qui s’en se rv it pour conserver des 
explosifs. Il a ensuite été com plè tem ent abandonné. En 2002, des riverains 
bénévoles, passionnés d’histoire, naturalistes, ont décidé de constituer l’as- 
bl «Fort de Pontisse». Leur m ission : la sauvegarde des ruines du fo rt, la 
va lorisation et la p rom otion de son in té rê t biologique, h istorique et cu lture l. 
Avec l’association «L’Oasis des Ânes», ils ont nettoyé cet endro it pour en 
fa ire  un lieu paisible pour les anim aux mais aussi un lieu de v is ite  en sou­
venir du fo r t de Pontisse et de ce qu 'il a représenté lors des deux guerres.

Le prem ier contac t du fo r t de Pontisse avec les A llem ands se déroule le 
4 août 1914, quand il a ouvert le feu répondant aux tirs  d’a rtille rie  alle­
mands. Du 5 au 13 août, le fo r t de Pontisse et les onze autres fo rts  é ta ien t 
sous un bom bardem ent constant de l’a rtille rie  a llem ande. Le fo r t avait subi 
des dommages trè s  sérieux. Le bom bardem ent de l’a rtille rie  a llem ande - 
énorm e - avait seulem ent duré quatre heures. Le fo r t de Pontisse fera face 
aux Allem ands encore, le 10 mai 1940 mais d ’une manière bien d iffé rente. 
Le fo r t a partic ipé  à la bata ille  du fo r t d ’Eben-Emael, en m e tta n t le feu à la 
supers truc ture  d ’Eben-Emael.

• Organisation : NICOLETTI Salvatrice (Musée communal de Herstal en collabora­
tion avec les Affaires Culturelles de Herstal et l’Administration communale)

• Place Licourt, 25, au Musée communal de Herstal, le vendredi 7 septembre à 
18h30, en prélude au week-end, conférence par Daniel Bastin «La construction 
des forts Brialmont dont Liers et Pontisse». Le Général Brialmont proposa, en 
1862, dans son livre consacré à la situation militaire de la Belgique, la création 
d’une position fortifiée moderne autour des villes de Liège et Namur, afin de 
garantir la neutralité de la Belgique, décidée en 1830. La place forte de Liège 
serait protégée contre toute invasion allemande et celle de Namur contre toute 
invasion française. Cette conférence vous présentera l’histoire de ces forts, et 
plus particulièrement ceux de Liers et Pontisse.

• Animations : sam. à 13h30 au départ du fort de Pontisse, balade contée (30 pers 
max avec inscription préalable); son et lumière en soirée

• Renseignements : 04/240.65.15 ou 04/240.65.14 de 08h à 16h

http://www.flemalle.be
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H e rs ta l  Rue de Milmort

SU R  LES TR AC ES DES S O LD A TS  DE LA B A TA ILLE  DE RHEES 

Hameau s itué  au m ilieu  des cham ps e t pra iries su r une hau teur de la 
C om m une de H erstal. La 34* b rigade a llem ande, après avoir fra n ch i la 
Meuse à Lixhe sur un pont de bateaux, a reçu la m ission  de percer l’ in­
te rva lle  L iers-Pontisse pour investir Liège.

• Organisation : NICOLETTI Salvatrice (Musée communal de Herstal en collabora­
tion avec les Affaires Culturelles de Herstal et l’Administration communale)

• Animation : dim. à 13h30 au départ du cimetière de Rhees, balade contée 
(30 pers max avec inscription préalable)

• Renseignements : 04/240.65.15 ou 04/240.65.14 de 08h à 16h

H E R V E
B att ice  Route d’Aubel 

FORT

S itué  à l’est du p lateau de Herve, le fo r t  de B a ttice  fa it  partie  de la posi­
t io n  fo r t i f ié e  de L iège. Avec Eben-Em ael, A u b in -N eu fch â te a u  e t 
Tancrém ont, il es t l’un des fo rts  m odernes réalisés dans notre  pays entre  
1932 et 1938. À Battice, les bâ tim en ts  de défense rapprochée so n t é ta ­
b lis su r le p ou rtou r in té rie u r d ’un large e t p rofond fossé, don t le bord 
e x té rie u r est un haut m ur en béton. Ce fossé ce in tu re  un vaste te rre -p le in  
où so n t d ispersés les bâ tim en ts  qui a b rite n t l’a rtille r ie . C onstru its  en 
béton arm é, les bâ tim en ts  de su rface  so n t équipés de canons a n tich a r e t 
de m itra illeuses, s ’ ils  fo n t partie  de la défense rapprochée, ou de canons 
sous to u re lle s  e t sous coupoles, s ’ils  fo n t p a rtie  de l'a rtille r ie . Les locaux 
sou te rra ins  sont é tab lis  à une p ro fondeur qui varie  e n tre  25 et 30 m. On 
y trouve  le poste  de com m andem ent, les soutes à m un itions , la salle des 
m achines, des locaux techn iques, la m orgue e t le casernem ent. Le fo r t 
fa it  partie  du grand c irc u it du Groupe TEC «Pays de Herve e t Basse- 
Meuse : deux régions au passé tum u ltueux»  (vo ir p. 47).

• Organisation : COUNE René (asbl Fort de Battice en partenariat avec les échevi- 
nats de la culture et du patrimoine de la Ville de Herve)

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 17h
• Animations : découverte du fort de Battice et de son petit musée
• Renseignements : 087/67.94.70 de 10h30à 17h - www.welcome.be/fort-battice

H U Y /H u y . Cimetière de la Buissière. Cliché G. Focant ©MRW.

H U Y
H u y Rue du Capitaine Belletable 

C IM E T IÈ R E  DE LA  B U IS S IÈ R E

Créé en 1834, le c im e tiè re  de la Buissière es t la p rinc ipa le  nécropo le  de 
la région hu to ise  e t l’un des plus beaux cham ps de repos de W allon ie . De 
nom breuses sépu ltu res  y cé lèb ren t l ’héroïsm e des «hom m es de guer­
res». L’a rch ite c tu re  des tom beaux, les sym boles u tilisés  et les ép itaphes 
souven t d ithyram b iques illu s tre n t la p lace centra le  que ces va leureux 
so lda ts  occupa ien t a u tre fo is  dans la société.

• Organisation : HOUBION Maryvonne (MEMO HUY asbl)
• Visites guidées : sam. à 14h et 16h et dim. à 14h, 15h et 16h
• Renseignements : 085/23.01.46 - www.memo-huy.be

H u y Rue des Cloîtres, 1

C O L LÉ G IA L E  N O TR E -D A M E  ET S A IN T -D O M IT IE N

f  \ , - INDICE PASSE PARTOUT*
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Ce spectac le -v is ite  se propose d ’o ffr ir  une autre  façon de découvrir l’h is­
to ire  e t le pa trim o ine . Une tre n ta ine  de gu ides-com édiens en costum e 
d ’époque fe ro n t rev ivre  un m om ent im p o rta n t de l’h is to ire  de la co llég ia ­
le, les a ffres  de la R évolution frança ise . La co llég ia le  sera le centre  de
l’h is to ire  com m e une c itade lle  au m ilieu  de la c ité . Au travers  de ce spec­
tac le , l'h is to ire  passée et fu tu re  de la co llég ia le  sera évoquée avec une 
a tte n tio n  to u te  p a rticu liè re  portée  su r son passé m ilita ire . La co llég ia le  
au coeu r des bata illes, la co llég ia le  com m e lieu de re tranchem ent, lieu 
d 'a ide  aux v ic tim es, lieu de priè re  avant, pendant e t après la bata ille . De 
la chape lle  rom aine co ns tru ite  par sa in t M aterne pour les lég ions 
rom aines aux v itra ux  soufflés  par les bom bardem ents a lliés en 1944.

• Organisation : LINOTTE Ginette (asbl Septennales)
• Ouverture : sam. et dim. de 14h à 18h30
• Spectacles-visites : sam. et dim. à 15h et 16h30
• Animation : visite du Trésor de la Collégiale
• Renseignements : 085/21.17.87

H u y  Chaussée Napoléon 

FORT

L’éperon rocheux surp lom bant la vallée de la Meuse fu t de to u t tem ps 
considéré com m e stratég ique. Un acte de 890  évoque déjà la présence de 
fo rtifica tio n s  sur le site. Au cours de l’h isto ire , le château, «Li Tchestia» p rit 
de plus en plus d’essor pour devenir une puissante place fo rte  au 17' s., 
avec ses prolongem ents du Fort Rouge, du Fort Picard, du Fort Joseph et 
de la Sarte. Le fo r t actue l fu t co ns tru it à l’in itia tive  du gouvernem ent hol­
landais entre  1818 et 1823. Cette fo rte resse to isan t la Meuse sur 148 m 
a insi que la v ille  e t la descente du Condroz, é ta it équipée d 'une cinquan­
ta ine  de bouches à feu. Tous les m urs extérieurs sont percés de m eur­
triè res; aux quatre coins sont s itués des bastions en saillie, réunis par des 
courtines  d ’une hauteur moyenne de 17 m. Le fo rt pouvait ab rite r 600 hom ­
mes. Dès mai 1940 et durant quatre ans e t dem i, il devin t un bagne nazi. 
Sept m ille  Belges et étrangers y fu re n t internés. Le fo r t de Huy fu t un des 
p rincipaux « centre de triage » pour les prisonn iers qui é ta ien t ensuite  
achem inés vers les cam ps de la m ort. Il est un m ém oria l de ces années 
som bres. Vous pourrez égalem ent y vo ir le pu its  (12' s.) de l’ancien châ­
teau, restauré sous Erard de la M arck (16e s.). Mais vous serez davantage 
im pressionné par les souvenirs de l’univers concen tra tionna ire  : cham bres 
de détenus, cachots s in istres, salle d ’in te rroga to ire  de la Gestapo, lavoirs 
rud im enta ires. Pour m ieux fa ire  com prendre le prix de la liberté , le fo r t 
accueille depuis 1992 le Musée de la Résistance et des Camps de concen­
tra tio n  p résentant 150 panneaux d idactiques et une tren ta ine  de v itrines 
rassem blés dans onze salles du fo rt. Celui-ci rend donc un poignant hom ­
mage aux v ic tim es et s ’insc rit dans une tr ilog ie  de l’horreu r nazie qui com ­
prend, ou tre  le fo r t huto is, la caserne Dossin à Malines et le fo r t  de 
Breendonk. Le pro je t actuel du Fort de Huy est d ’a ffirm e r son rô le com m e 
un lieu de m ém oire particu liè rem ent centré  sur la Résistance.

• Organisation : LATINNE Bernadette (Ville de Huy - Service du Fort)
• Ouverture : sam. et dim. de 11 h à 18h
• Animations : visites guidées, sam. et dim., à 11h en français et à 13h30, 15h et 

16h30 en français et néerlandais
• Renseignements : 085/21.29.15 de 08h30 à 17h

http://www.welcome.be/fort-battice
http://www.memo-huy.be
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Huy Rue des Croisiers, 11 

TO U R  C LA S S É E  DES A LB A S T R IE S  

A c c è s  e x c e p t io n n e l

Dans le ja rd in  d ’une p rop rié té  privée se cache un des plus in té ressan ts  
vestiges de l’a rch ite c tu re  m ilita ire  m édiévale de nos régions : une to u r 
d 'angle et son chem in  de ronde du débu t du 13' s., re liq ua t des rem parts  
de la v ille  de Huy. M algré son c lassem ent (5 avril 1972) com m e m onu­
m ent, ce tte  to u r es t en déshérence et cherche désespérém ent un pro­
p rié ta ire  ...

• Organisation : WILMET Louise
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 12h et de 14h à 17h
• Visites guidées : sam. et dim. à 10h et 14h par une archéologue
• Renseignements : 085/21.64.61

Huy Rue Vankeerberghen, 20

M U S É E  C O M M U N A L  - D É C O U V E R TE  DE LA  C HAR TE 
DES LIB E R TÉ S

Insta llé  dans le m agn ifique  couven t des Frères m ineurs de s ty le  mosan 
du 17' s., c lassé depu is 1933, le m usée couvre to u te s  les a c tiv ités  des 
H uto is  de la P réhis to ire  à nos jou rs . Plus p a rticu liè re m e n t dédié aux 
Beaux-Arts e t aux a rts  déco ra tifs , il présente  éga lem ent des ob je ts  
a rchéo log iques, e thnograph iques ou re levant de l’archéo log ie  ind u s trie l­
le. Une salle es t consacrée à la charte  des lib e rté s  de 1066 où l’on peut 
adm ire r le sceau de l’évêque Théoduin, un bel ensem ble de m onnaies 
ainsi que le «Beau Dieu», cé lèbre  scu lp tu re  en bois du 13' s.

• Organisation : Musée communal de Huy
• Ouverture : sam. et dim. dé 10h à 12h30 et de 14h à 18h
• Renseignements : 085/23.24.35 - www.musee-huy.be

J A L H A Y
S art- Iez -S p a  Place du Marché, 242 

C IRCUIT ROUTIER DE DÉCOUVERTE DES M O N U M E N TS  
C O M M ÉM O R AN T DES FAITS D 'ARMES DE 1914-1918 ET 1 94 0 -1945  

De nom breux tém oignages de fa its  de guerre  ja lo n n e n t la com m une: de 
la M aison du M aquis où s’abrita  le p rince  Charles en 1944, à la c ro ix  de 
l’abbé Dossogne, o tage fu s illé  en 1914, en passant par le m onum ent 
angla is des Rhus érigé  à la m ém oire  de 7 avia teurs anglais, au m onum ent 
am érica in  du Gayetai, hélice à tro is  palm es de l’avion qui s ’écrasa en 
1945 en bordure  de la Grande Fange, sans oub lie r les «Yeux de 
Tancrém ont» fo r tin s  d issém inés de Jalhay à Hockai, le m onum ent cana­
d ien du T igelo t e t la S tè le  des Paras belges du SAS à M aison Fagne, vous 
découvrirez non seu lem ent l’h is to ire  loca le m ais aussi des paysages 
fo re s tie rs  et fagnards.

• Visites guidées : sam. et dim. de 9h à 12h30 et de 13h30 à 18h (durée du circuit 
routier : 2h - avec les expos et les boucles pédestres: 5h).

É G LIS E  N O TR E -D A M E  ET S A IN T -L A M B E R T

L’église actue lle  rem place un éd ifice  du Haut Moyen Age; e lle est 
c o ns tru ite  en m oellons de grès e t ca lca ire . Form ant avant-corps à l’ouest, 
la m assive to u r fo r te  fu t com m encée en 1441; e lle es t som m ée d ’une 
flèche  du 17' s. Harpée de ca lca ire  aux angles et ta lu té e  deux fo is, la to u r 
co m po rte  des ancrages en S sur ses qua tre  faces.

Terre s ituée à l’o rie n t du pays de Liège, Sart e t Jalhay é ta ie n t traversées 
par la route  m ilita ire  re lia n t la Lorra ine à la Hollande, rou te  qu ’em prun­
ta ie n t les arm ées d ’Europe en cam pagne. D urant les 15', 16' e t 17' s., ces 
v illages connu rent p lus de saccages, de rapines, d ’ incendies, de réqu is i­
tio ns  qu ’aucun autre  lieu de la p rinc ipau té . Tour à tou r, Espagnols, 
Ita liens, Hollandais, Prussiens, A u trich iens, Lorra ins vo lè ren t, v io lè ren t, 
d é tru is ire n t su r leu r passage. À ce tte  pén ib le  s itu a tio n , il fa u t a jou te r la 
pauvre té  du sol a rdennais, l’âpre té  de son c lim a t e t la ty ra n n ie  de cer­
ta ins  princes-évêques vis  à v is du peuple. Pour se défendre , chaque ban 
d isp o sa it d ’une m ilice  à laque lle  p a rtic ip a ie n t to u s  les hom m es. Elle 
deva it p o rte r secours p a rto u t dans le M arqu isa t de F ranchim ont e t 
répondre  à to u te  dem ande du prince-évêque. Souvent, S art e t Jalhay 
d u re n t un ir a insi leurs fo rces, no tam m en t en m ars 1647 quand 6 régi­
m ents lo rra ins rançonnèren t, p illè re n t e t incend iè ren t Jalhay. L’exposition  
«Quand passa ient les troupes arm ées à S art e t à Jalhay aux 15’ e t 17*s.» 
vous le rappellera.

• Organisation : HERMAN Colette (Office du Tourisme)
• Animations : exposition et visites guidées au départ de la tour forte classée de 

l’église Saint-Lambert, sam. de 13h30 à 18h et dim. de 10h à 12h30 et de 13h à 
18h par groupes de 10 pers (durée: 45min). Proches de l’Allemagne, les villages 
de l’entité de Jalhay ont été occupés du début à la fin des deux guerres mon­
diales. Objets, documents écrits, parlés, filmés retracent l’occupation vécue au 
quotidien par la population. Des interviews d’anciens seront diffusées en boucle
et un journal de témoignages et anecdotes sera distribué à l’occasion de l’exposi­
tion «Les Jalhaytois et Sartois se souviennent...».
À l’Administration communale rue de la Fagne 46, école et bibliothèque commu­
nale, sam. de 14h à 18h et dim. de 10h à 18h.

• Renseignements : 087/47.47.37 de 09h à 18h

S art- Iez -S p a  Sart et Solwaster

M O N U M E N T S  M IL IT A IR E S  V U S  PAR LES E N FA N TS  DES
ÉCOLES

Les élèves de Sart, Tiège et S o lw aste r o n t découvert avec leurs in s titu ­
teu rs  e t in s titu tr ic e s  les d iffé re n ts  m onum ents du p a trim o ine  m ilita ire  de 
leu r com m une. Ils vous inv ite n t à ven ir découvrir leurs réa lisa tions, leurs 
recherches, leu r saynète, leu r f ilm  ...

• Organisation : GRÉGOIRE Nicole (École communale mixte de Sart)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 16h
• Visites guidées : sam. à 14h30; dim. à 10h
• Animations : à l’école de Solwaster: exposition permanente d’objets, de textes, 

de souvenirs, de travaux d’élèves; saynète, musique militaire, «Appel aux 
champs»; à la Maison Bronfort sur la place de Sart: exposition permanente d’un 
film sur l’abbé Dossogne, de textes, de poésies.

• Renseignements : 087/47.47.37 de 09h à 17h

http://www.musee-huy.be
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J U P R E L L E
Lantin  Rue de Villers 

FORT

C on s tru it en 1888, le fo r t  de Lantin  a fa it  partie  de la ce in tu re  fo r tif ié e  de 
Liège en 1914. A ttaqué  dès le 12 août, il se re nd it le 15 août. En mai 1940, 
Lantin  s e rv it de dépô t de m un ition  e t de QG à la 3 ' d iv is ion  d ’ in fan terie  
de l’Arm ée belge. Il es t conservé te l q u ’ il é ta it à l’o rig ine  et son in fra ­
s tru c tu re  es t in tac te . Il co ns titu e  le com p lém ent du fo r t  de Loncin, son 
vo is in , qui a conservé  son a rm em ent m ais une partie  im po rta n te  du mas­
s if centra l est d é tru ite . Un c irc u it d ’audio-guidage a été m is en place 
depu is 4 ans rendan t la v is ite  inéd ite  e t o rig ina le .

• Organisation : DEVISE Denis (asbl «Les Amis du Fort de Lantin»)
• Ouverture : sam. de 10h à 17h; dim. de 10h à 18h
• Animations : circuits d’audioguidage toutes les 9 min. avec des commentaires 

quadrilingues (français, anglais, néerlandais et allemand)
• Renseignements : 04/263.34.48 - www.fortdelantin.be

L I È G E
C hênée  Rue de l’Église, 1 

G R A N D  C IR C U IT  EN AU TO C AR

Au départ du C entre cu ltu re l de Chênée, ce c irc u it en au tocar vous per­
m ettra  de découvrir quelques lieux, s ites et m onum ents em blém atiques 
du patrim o ine  m ilita ire  en W allon ie  : «.Waterloo, le cham p de bata ille  e t la 
butte»  (vo ir p. 12), le Musée W ellington  à W aterloo (vo ir p. 18), le château 
d ’Écaussinnes-Lalaing (vo ir p. 29), le château du Roeulx, tous deux 
«Patrim oine excep tionne l de W allonie», to u t com m e les anciens rem parts  
de B inche (vo ir p. 26).

Le Roeulx, ac tu e lle m en t vé ritab le  château princ ier, trouve  ses o rig ines fin  
du 9 ' s. En 1432, le château es t cédé par Jacqueline de Bavière à A nto ine 
de Croÿ, grand cham bellan  de Philippe le Bon. À p a rt ir  de ce tte  date, le 
château ne cessera d ’a ppa rten ir à la fam ille  de Croÿ. D ébut du 16* s., 
Adrien de Croÿ éd ifie  un im p o rta n t corps de logis. En 1554, le château est 
en grande p a rtie  incend ié  par les arm ées de H enri II ro i de France. C’est 
en 1740 que Ferdinand Gaston Joseph de Croÿ va rem anier com plè te ­
m ent l’éd ifice  to u t en conse rvan t les parties  anciennes. Cette ancienne 
fo rte re sse  dev in t a lors une m agn ifique  dem eure se igneuria le . C’es t ic i 
que le p rince  d ’Orange et le duc de W ellington  t in re n t conseil de guerre 
avant W aterloo.

• Organisation : LOYEN Christophe (Centre culturel)
• Départ dim. à 9h (70 pers max). Réservations indispensables.
• Renseignements : 04/365.11.16 de 09h à 17h - www.cheneeculture.be

C hênée  Rue de l’Église, 1

P A T R IM O IN E  M IL IT A IR E  EN R ÉG IO N  L IÉ G E O IS E

C ircu it 1
Ce c ircu it vous mènera au fo r t d’Embourg (voir p. 52), puis au fo r t de 
Chaudfontaine (voir p. 51), ensuite au cim etière m ilita ire  de Chaufdontaine 
(voir p. 51), e t enfin sur le site de la colline et du château disparu de 
Chèvremont. On ne connaît pas les origines du château de Chèvremont mais 
on sa it qu’au 8 ' s. les Pippinides disposent de Chèvrem ont Novo Castello. 
Cette forteresse est quasi im prenable. En l’an 987, l’évêque Notger va assié­
ger puis détru ire  le château ainsi que l’église créée par Pépin. Il n’en reste 
qu ’une faible trace, la basilique actuelle ayant été bâtie à son emplacement. 
La basilique présente un buste reliquaire de sainte Begge, mère de Pépin II 
d it de Herstal, qui a habité le château; elle est décédée vers 694 à Andenne 
don t elle avait fondé l’abbaye. Le site est devenu un lieu de pèlerinage.

C ircu it 2
Ce c ircu it vous mènera au fo r t d ’Eben-Emael (voir p. 50), puis à la ferm e du 
Temple à Visé (voir p. 70). La belle fe rm e du Temple é ta it la proprié té  des 
Templiers de V ille rs e t elle est passée en 1318 à l’o rdre des Chevaliers de 
M alte. Jusqu’à la Révolution, elle dépendait de la com m anderie  de Villers- 
le-Temple. Ce vaste quadrila tè re  des 17“ e t 18" s. présente, sur son porta il 
d ’entrée en anse de panier, la date de 1719 et sur sa clé de voûte, la cro ix 
de Malte. Le logis en brique et ca lca ire  fu t édifié  par J.-L. le Tonnelier, che­
va lie r de Breteuil, com m andeur de Villers-le-Temple en 1759, com m e en 
tém o ignent les arm oiries e t inscrip tions incluses dans la façade.

• Organisation : LOYEN Christophe (Centre culturel)
• Visites guidées : sam. à 09h et14h par groupes de 30 pers max
• Animations : circuif guidé pédestre et en co-voiturage
• Renseignements : 04/365.11.16 de 09h à 17h

Accessible uniquement aux personnes participant aux circuits, exposition 
de photographies au Centre culturel : Chênée, bien que située au confluent 
de la Vesdre et de l’Ourthe et dont les voies de com m unications routières 
conduisent vers Verviers par la vallée de la Vesdre et vers les Ardennes par 
Embourg, ne nous laisse que peu de traces de constructions m ilitaires. Des 
abris m ilitaires, m ieux connus sous la dénomination de fortins, éta ient 
constru its pour renforcer e t renseigner le fo rt. Les voies de com m unications 
et les viaducs pouvaient ê tre entravés par des câbles antichars ancrés dans 
des bornes en acier ou dans des bornes «Cointet» en béton. Chênée garde 
aussi en mémoire un exercice de construction d ’un pont sur l’Ourthe par le 
Génie civil; sans oublier la réalisation d’un pont provisoire en 1944 par les 
Américains.

G rivegnée  Thier de la Chartreuse 

D O M A IN E  DE LA  C H A R TR E U S E

Au som m et du M ont Cornillon, berceau des Prémontrés à Liège qui durent le 
qu itte r durant le dern ier quart du 13* s., les Chartreux insta llent leur monas­
tère vers 1357. Ils y occupent l’ancienne forteresse et ses dépendances grâce 
à Englebert de la Marck et y dem eurent jusqu ’à la Révolution française à la 
faveur de nom breuses donations et en dépit des guerres et conflits  qui mar­
quent la Cité de Liège. Le couvent fu t supprim é en 1797. D’intéressants ves­
tiges subsistent de cette occupation dont l’arvô, porte massive en brique et 
calcaire, constru ite  vers 1600 enjam bant la voie m enant jad is à Herve. 
Dem eurent aussi une aile d’un vaste cloître  (17' s.) e t un des bâtim ents de la 
ferm e des 16* e t 17' s. Intéressante position stratégique, la Chartreuse fu t à 
nouveau fo rtifiée  par les Hollandais entre  1817 et 1823. Déclassée au rang 
de caserne en 1892 et désaffectée par l’armée belge en 1981, l’ancien fo rt 
hollandais est aujourd’hui en passe d ’ê tre urbanisé. Une vigilance de tous les 
instants est nécessaire quant au devenir de ce site hors du commun.

L IÈ G E /G rive g n é e . D o m a in e  de  la C h a rtre u s e . Cliché G. Focant ©MRW.

Organisation : - METZMACHER Maxime (Centre Nature et Patrimoine)
Tél. 0498/81.26.86 de 09h à 17h - Visites guidées au départ de l’esplanade du 
Fort de la Chartreuse, dim. à 14h et 17h par groupes de 30 pers.
- MICHAUX Pierre (asbl La Chartreuse) Tél. 04/344.04.46 - Visites guidées, au départ 
de la rue Justin Lenders, 1, sam. et dim. à 14h et 16h (deux groupes par départ)
N. B. Attention, il s’agit d’une visite sur un chantier, des bottes ou de bonnes 
chaussures de marche sont indispensables.

http://www.fortdelantin.be
http://www.cheneeculture.be
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G r iv e g n é e  Pied du Thîer de la Chartreuse

«A U  FORT DE LA  C H A R TR E U S E , DES N O U V E A U X  S O LD A TS »

Entre h is to ire  e t nature, dans un s ite  c lassé où la végétation , désorm ais 
protégée, ab rite  p lus de 250 espèces d ’insectes e t p lus de 60 ve rtéb rés  
qui u tilise n t, à l’ in s ta r des anciens occupants, des techn iques quasi m ili­
ta ires  : o rgan isa tion , com m un ica tion , défense, cam ouflages ..

• Organisation : VANDENBOSCH Isabelle (Sel bleu asbl)
• Visites guidées : sam. et dim. à 10h par groupes de 30 pers max
• Animations : balade multi sensorielle adaptée au public déficient visuel (et aux autres). 

Sur réservation par téléphone ou mail selbleu@hotmail.com, prise en charge à la 
gare des Guillemins

• Renseignements : 04/252.19.26 de 09h à 12h30

Liège Place Sainte-Barbe, 11 
B A LLO IR

J.E. de Surlet-Chockier, abbé séculier de Visé et archidiacre d’Ardenne institue en 
1689 un hospice qui abritera successivement les filles perdues, les folles et les 
insoumises. La commission des Hospices transforme cette maison en orphelinat 
en 1801. C’est une construction des 16', 17", 18', e t 19* s. en briques et calcaire. 
Le m ot «Balloir» signifie bastion, fortin, en vieux français de Liège (balloir vient de 
l’ancien germanique «bolwerk», fortification externe). Le grand commerçant lié­
geois Curtius, dont la maison se trouve encore sur l’autre rive du fleuve, juste en 
face du Balloir, était propriétaire de cette portion de rives de la Meuse. Le but était 
de pouvoir barrer le fleuve d’une chaîne que l’on tira it de part et d’autre complé­
tant ainsi les remparts de la ville; d’autre part, c’était aussi le moyen de prélever 
des taxes sur les transports par bateau. On peut encore voir des vestiges de ces 
anciens remparts dans le bas de certains murs extérieurs du site «du Balloir».

• Organisation : Abbé KUNKENBERG Albert (asbl Le Balloir)
• Visites guidées : dim. à 14h, 15h, 16h et 17h
• Animation : Présentation du projet social
• Renseignements : 04/344.81.60 de 08h à 16h

Liège
B A S T IO N  DES F U S IL L É S  DE LA  C H A R TR E U S E  DE LIÈGE 

Durant le prem ier co n flit mondial, il n’y eut pas de résistance te lle  qu ’elle se 
pratiqua au cours de la Seconde Guerre m ondiale. La résistance intérieure 
belge se m anifesta cependant de manière m u ltiform e et notam m ent par l’in­
dom ptable ferm eté face à l’occupant de personnalités te lles que le cardinal 
Mercier, le bourgm estre de Bruxelles Adolphe Max et bien d’autres encore. 
Mais il y  eut égalem ent une abondante presse clandestine, des lignes d’éva­
sion et de m ultip les services de renseignements. Ces Services, par les infor­
m ations co llectées et citons, à titre  exem platif, les divers m ouvem ents de 
troupes et de tra fic  ferrovia ire, perm irent aux Forces alliées d’o rganiser au 
m ieux leur défense e t leurs réactions. De 1915 à 1918, 48 m em bres de ces 
Services fu re n t fusillés par les Allem ands sur le site du Bastion des Fusillés 
de la Chartreuse. Ce dern ier a fa it l’ob je t d’un arrêté de classem ent com m e 
s ite  en date du 13 janv ie r 1989. L’autel, la cro ix  e t le m onum ent du Bastion 
des Fusillés le sont com m e m onum ent. En 1921, à l’in itia tive  de W althère 
Dewé, fu t créée la Société Royale « Le Bastion » qui a pour objet, au-delà de 
ve ille r à la conservation, l’appropria tion et l’entre tien du site  du Bastion de 
l’ancien Fort de la Chartreuse et du M ém orial W althère Dewé - chapelle 
Saint-M aurice à Thier à Liège, de développer une m ém oire éducative princi­
palem ent en d irection  des jeunes pour tire r des fa its  du passé, les leçons du 
pire e t du meilleur, des messages de paix, de to lérance et de fra te rn ité .

• Organisation : HAMAL Olivier (Société Royale Le Bastion)
• Ouverture : sam. et dim. de 14h à 18h, possibilité de visites guidées sur demande
• Renseignements : 0475/36.09.17 ou 04/234.11.47

L IÈ G E /L iè g e . C a se rn e  F onck . Cliché G. Focant ©MRW.

Liège Boulevard de Constitution, 41 

C AS E R N E  FO N C K
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k  jm m a
En 1231, un p e tit p rieuré, s itué  su r une île  fo rm ée par la Meuse e t un bras 
de l’O urthe, es t a ffilié  à l’o rdre  frança is  du Val des Écoliers. Régulière­
m ent agrandi, le couven t o ccupa it là une agréable s itu a tio n , en tre  v ille  et 
cam pagne. Élevé en brique et ca lca ire , le bâ tim e n t p rinc ipa l ab rite  to u ­
jo u rs  l’antique  sa lle  cap itu la ire  aux s ix  voûtes d’a rêtes en tu ffea u , rare 
tém o in  de l’a rch ite c tu re  goth ique  du 16' s. Il a connu p lus ieurs rem anie­
m ents et présente, dans le haut soubassem ent appare illé  en ca lca ire , un 
porta il m illés im é 1731. R équ is itionné à la Révolution, trans fo rm é  en hôp i­
ta l puis en caserne de cavalerie , le couven t conna ît a lors une prem ière  
ré a ffe c ta tio n . En 1810, l’église d ispa ra ît puis ce so n t le c lo ître  e t les 
bâ tim en ts  bo rdan t la «cour des Écoliers» qui so n t d é tru its  pour fa ire  
place, en 1832, à des rangs d ’écuries. Pour le grand manège éd ifié  en 
1837, le génie m ilita ire  a réalisé une prouesse te chn ique  en m e tta n t en 
place une charpen te  de bois couvran t sans su pp o rt in te rm éd ia ire , avec 
de longues lam es de bois m ince, une salle de 1700 m 2 et d ’une largeur de 
27 m. Il fa u t a ttend re  1887 pour vo ir s ’é lever les dern iè res co ns tru c tion s  
: e lles borden t l’actue l boulevard de la C ons titu tion . En 1998, la vente  des 
b â tim en ts  m ilita ires  o ffre  à Saint-Luc l’o pp o rtu n ité  d ’y ins ta lle r les 
que lques 1.500 é tud ian ts  de l’École supérieure  des A rts  e t de l’ In s titu t 
supérieur d ’A rch itec tu re . B âtim ents conventue ls , sa lle  cap itu la ire  e t 
manège classés com m e m onum ent le 7 mai 1997.

N.B. En ra ison des travaux d ’am énagem ent du th é â tre , la v is ite  du m anè­
ge es t prévue sous réserve d ’access ib ilité .

• Organisation : FOLVILLE Xavier (Instituts supérieurs Saint-Luc, Groupe d’Ateliers 
de Recherche (GAR asbl) et Patrimoine Outre-Meuse asbl)

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 17h
• Animations : visites libres ou guidées du site, sam. et dim. à 10h, 11 h, 14h, 15h 

et 16h par groupes de 30 pers; exposition de documents historiques; cafétéria et 
petite restauration

• Renseignements : 04/341.80.21 de 09h à 16h

L i è g e  Rue de la Cathédrale /  Place Saint-Denis 

É G LIS E  S A IN T -D E N IS

M u ltip les  sont les questions  posées a u jou rd ’hui par l’ancienne co llég ia le  
Saint-Denis. S’ il ne fa it  aucun doute  que l’éd ifice  fu t com m encé sous 
l’ép iscopat de N otger (987) e t que l’ence in te  notgérienne so it passée à 
ses pieds, il es t loin d ’ê tre  év iden t que ce tte  co ns tru c tion  posséda, à sa 
fonda tion , un ca rac tè re  e ssen tie llem ent m ilita ire . De récentes recher­
ches sc ien tifiq u es  te n te n t à p rouver le contra ire .

• Organisation : ÉTIENNE Luc (Espace Saint-Denis)
• Ouverture : sam. et dim. de 13h à 18h
• Animations : visites, par groupes de 10 pers, de la tour de la collégiale Saint- 

Denis organisées par les élèves de 6' année du collège Saint-Benoît - Saint- 
Servais de Liège encadrés par des bénévoles de l’association Espace Saint-Denis

• Renseignements : 04/223.71.83 de 13h à 18h

L IÈ G E /L iè g e . B a s tio n  d e s  Fus illés . Cliché G. Focant ©MRW.
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L iè g e  Boulevard d'Avroy, 96 

A B R I S O U S  LE LYCÉE DE W A H A

Inauguré en septem bre  1938, le Lycée de Waha es t un tém o in  m ajeur de 
l’A rt m oderne en W allonie. Son a rch ite c tu re  fo n c tio nn e lle  recèle des
équ ipem ents pédagogiques rares à l’époque et in tèg re  une v ing ta ine
d’oeuvres d 'a rtis te s  liégeois te ls  Caron, Dupagne, M am bour, Scauflaire, 
Steven ... La m ajestueuse façade à rue a été  en tiè re m e n t restaurée 
récem m ent.

Une v is ite  guidée réalisée par les élèves fe ra  (re )découvrir quelques 
oeuvres du Lycée. En p a rtic u lie r ce tte  année : accès aux caves am éna­
gées en abri pour les bom bardem ents - évocation de l ’époque 1940-1945.

• Organisation : MANS Christian (Athénée Léonie de Waha. Les activités sont réali­
sées par la Commission Patrimoine composée d’enseignants et d’élèves)

• Ouverture : sam. de 14h à 17h et dim. de 10h à 17h
• Visites guidées : dim. à 11 h et 14h
• Renseignements : 04/222.34.26 de 08h30 à 17h - www.athenee-de-waha.be

Le d im . à 16h, à l’église du Sa in t-S acrem ent (boulevard d ’Avroy, 134), 
co nce rt d ’orgue de Geneviève C hape lie r su r le thèm e  : «Batailles et 
M arches su r l ’orgue du Saint-Sacrem ent».

L I È G E

Liège Rue Saint-Maur, 93 

M É M O R IA L  IN T E R A L L IÉ  DE C O IN TE

• INDICE PASSE PARTOUT*

S urp lom ban t de 60 m la v ille  de Liège, au flanc  de la co lline  de Cointe, le 
s ite  du M ém oria l co ns titu e  un vaste  e t im posan t ensem ble a rch ite c tu ra l, 
com posé d ’un m onum ent c iv il, la to u r vo tive  avec une grande esplanade 
à ses p ieds, e t d ’un éd ifice  re lig ieux, l'ég lise  du Sacré-Cœ ur que l'on a 
baptisée «basilique», t itre  canon ique qui ne lui a jam a is  é té  conféré. C’est 
en 1925 que la Fédération in te rna tiona le  des anciens co m ba tta n ts  de 
1914-1918 c h o is it Liège (prem ière grande v ille  européenne ayant subi le 
choc de l’agression allem ande) com m e lieu d ’éd ifica tio n  d ’un m onum ent 
in te ra llié  financé  par souscrip tion  pub lique des pays a lliés mais égale­
m ent par de nom breux dons privés. Les plans de l’a rch itec te  anversois, 
Joseph Sm olderen, fu re n t re tenus. C om m encés en 1928, les travaux s’ar­
rê tè ren t inachevés en 1935 et ce ta n t pour l’église que pour la tour. 
Devenu p rop rié ta ire  de la to u r en 1949, l’État Belge y e ffec tua  des tra ­
vaux de res tau ra tion  de 1962 à 1968. L’église quan t à elle es t to u jo u rs  
p rop rié té  de l’asbl «M onum ent Régional du Sacré-Cœur». Depuis 1985, 
d iffé re n tes  associa tions d on t le «Centre Liégeois d ’H is to ire  e t d ’Archéo- 
log ie  M ilita ires»  et l’asbl «Le S ite du M ém oria l In te ra llié  de Cointe» 
œ uvrent à la p rom otion , à la conserva tion  et à la rénovation de cet 
ensem ble. Tant du haut de la coupo le  de l’église que du haut de la tou r, il 
es t possib le  de découvrir un trè s  beau panoram a de to u te  la région lié­
geoise à 3 60 °.

• Organisation : HAMAL Olivier (asbl «Le Site du Mémorial Interallié de Cointe«)
• Ouverture : sam. et dim. de 14h à 18h, possibilité de visites guidées sur demande
• Renseignements : 04/252.23.76

Liège Rue Saint-Laurent, 79 

Q U A R TIE R  S A IN T -L A U R E N T

S a in t-L au ren t de Liège, anc ienne  abbaye m illén a ire  devenue  
hôpita l m ilita ire  e t caserne

L’ancienne abbaye S a in t-Laurent co n s titu e  un ensem ble a rch ite c tu ra l 
don t le bâ tim e n t le plus ancien date  du 15' s. Après la Révolution fra n ­
çaise, le s ite  fu t a ffec té  de façon quasi con tinue  à un usage m ilita ire  : 
caserne et, su rto u t, hôp ita l m ilita ire .

Q uatre  expos itions  à vo ir sur le s ite  :

- Exposition consacrée au patrim o ine  m ilita ire  du q u a rtie r et, p rinc ipa le ­
m ent, à sa fo n c tio n  hosp ita liè re , notam m en t par l’ouve rtu re  du musée 
des «anciens de l’hôpita l».

- P résentation  de d ivers aspects des fo rtif ic a tio n s  e t, spécia lem ent, 
ce lles en to u ra n t la v ille  de Liège dans le cadre des deux dern ières 
guerres m ond ia les (organisée par le CLHAM - C entre L iégeois d ’H is to ire  
e t d ’A rchéo logie  M ilita ires).

- Le «Patrim oine de la m ém oire», ce lu i qui s ’a ttache  aux fa its  qui m ar­
què ren t la période 1940-1945 e t qui ne peuvent ê tre  occu ltés  (organisée 
par le C om m andem ent M ilita ire  de la Province de Liège).

- P résentation  d ’œ uvres p ic tu ra les  de l’a rtis te  B ro le t (dessins à l’encre de 
Chine e t aquare lles de s ites  d ivers, don t ce rta ins  en re la tion  avec l’an­
cienne abbaye).

• Organisation : RAPPAZZO Christian (Ministère de la Défense), BERTRAND Francis, 
Commandement Militaire de la Province, Quartier Med. Lt Joncker, en collabora­
tion avec la Fédération du Tourisme de la Province de Liège, l’asbl Le Bastion et 
les Territoires de la Mémoire et le Centre Liégeois d’Histoire et d’Archéologie 
Militaires

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Animations : visites libres ou guidées par groupes de 30 pers, sam. et dim. de 

10h à 18h, du site et expositions (départ de la dernière visite à 16h30); 
boissons et petite restauration disponibles sur place;
navette vers Saint-Laurent en bus militaire, toutes les heures précises, à partir de 
10h chaque jour, au départ de la gare des Guillemins. Expositions sur le patrimoi­
ne militaire du quartier, les fortifications entourant Liège et le «Patrimoine de la 
mémoire» accessibles jusqu’au 14 septembre de 9h à 14h30 (écoles); visites gui­
dées de quatre sites liégeois se rapportant à la Résistance (durée : 3h). 
Inscriptions sur place (40 pers. max. par départ).

• Renseignements : 04/220.83.09 de 08h à 16h30 ou 04/220.83.75 de 08h30 à 
15h30

L IÈ G E /L iè g e . M é m o ria l in te ra ll ié  de C o in te . Cliché G. Focant ©MRW.
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Parcours sym bo liq ue  consacré  à la dé p o rta tio n  sous le  rég im e  
nazi, B oulevard d ’Avroy, 8 6

En 1993, des c itoyens liégeois, parm i lesquels p lus ieurs rescapés des 
cam ps nazis, inqu ié tés  par la résurgence des p a rtis  e t des m ouvem ents 
d ’ex trêm e d ro ite  d é c id è ren t de c ré e r l’asbl «Les T e rrito ires  de la 
M ém oire , C entre  d ’Éducation  à la Tolérance e t à la Résistance». 
S ensib ilise r les plus jeunes au trava il de m ém oire  e t de v ig ilance, dénon­
cer le m ensonge e t l’oub li, éduquer à la c itoyenneté ... c ’es t la ra ison 
d ’ê tre  de ce tte  asbl. Pour parven ir à ces o b je c tifs , l’associa tion  propose 
une gam m e com plè te  d ’o u tils  pédagogiques et d’an im ations  à destina ­
tio n  de tous les pub lics, en p a rt ic u lie r des jeunes. Le Parcours sym bo­
lique, consacré  à la d ép o rta tion  sous le régim e nazi, co ns titu e  la p ie rre  
angu laire  des a c tiv ités  des Territo ires  de la M ém oire. Sa v is ite  re trace, 
é tape par é tape, le parcours in ferna l des déportés, au cœ ur de l’univers 
c oncen tra tionna ire  e t d ’e x te rm ina tion  nazi. Les tém oignages, les enre­
g is trem en ts , les e x tra its  de f ilm s  a insi que les photograph ies rep lacen t le 
v is ite u r dans le con tex te  de l’époque. Les v is ite u rs  du Parcours sym bo­
lique béné fic ien t sys tém a tiquem ent d 'un  cadrage h is to rique, d ’une ani­
m ation  pédagogique, a insi que de la p ro jec tion  d 'un  film . En outre , un 
doss ie r pédagogique p répara to ire  es t envoyé aux groupes, préa lable­
m ent à leu r v is ite . La M édia thèque propose des m illie rs  de livres, revues, 
CD-Rom ou vidéos à co nsu lte r su r p lace où à em porte r. Les docum ents 
so n t classés en 25 thém a tiques, parm i lesque lles le racism e, la c itoyen­
neté, l’extrêm e d ro ite  ou la Seconde Guerre m ondia le . Une section  réser­
vée aux enfants es t d ispon ib le . Les Territo ires de la M ém oire  réa lisen t e t 
d if fu s e n t éga lem ent p lus ieurs expos itions  itiné ra n te s  : «Triangle rouge», 
«Passeurs de M ém oire» e t «Si je  t ’oublie».

Les Territoires de la M ém oire Centre d ’Éducation à la Tolérance et 
à la Résistance, 86 Boulevard d ’Avroy - 4000 Liège - Tel : 04 232  70 60 - 
Fax : 04 232  70 65 - E-mail : accueil@ territoires-memolre.be  -  Site web : 
www. territoires-memoire. be.

• Organisation : SMITS Jacques (Les Territoires de la Mémoire)
• Ouverture : sam. et dim. de 13h à 18h
• Renseignements : 04/232.70.40 de 09h à 16h30 - www.territoires-memoire.be

Liège
C H A N T IE R  DE F O U IL L E S  S IT U É  AU BAS DU M O N T  S A IN T - 
M A R T IN

A c c è s  e x c e p t i o n n e l
Au bas du M ont S a in t-M artin , les archéo logues de la Région w allonne o n t 
en trep ris  de fo u ille r  to u t le ve rsan t de la co lline  ju s q u ’à la Basse- 
Sauvenière. Ces recherches so n t du plus haut in té rê t pour l’h is to ire  de 
Liège. On y découvre  des traces d ’occupa tion  de to u te s  les époques, 
re m on tan t m ême ju s q u ’au P a léo lith ique moyen (entre  120 e t 100.000 
AD). Ces lieux sont aussi les tém o ins  des p rem iers tem ps de la C ité  e t 
l’on y recherche les fo r tif ic a tio n s  de Notger, co ns tru ites  à la fin  du 10* s. 
Les bâ tim en ts  quan t à eux, anciens hôte l de Sélys-Longcham ps e t hôtel 
des C om tes de Méan, révè len t l’é vo lu tion  du bâti depu is le Moyen Age. De 
superbes pe in tu res m urales du 17' s. on t été m ises au jou r. Elles a tte s ­
te n t de l’im po rtance  de ces vé ritab les  «palais résidentie ls» , dem eures de 
la haute a ris toc ra tie  de Liège.

Liège
C H A N T IE R  DE F O U ILL E S  DU P O N T DES A R C H E S  

A c c è s  e x c e p t i o n n e l
À p rox im ité  de la Meuse, sous l’im passe du V ieux-Pont-des-Arches, sont 
conservés les vestiges d ’un pon t médiéval. Le ch an tie r de fou illes  en tre ­
pris po, le Service de l’A rchéo logie  du M in is tè re  de la Région w allonne a 
pour o b je c tif de dégager tou tes  les données archéolog iques d isponib les 
sur place et de da te r p réc isém ent ces vestiges. L’im posante  arche déga­
gée fa it-e lle  bien partie  du prem ier pont des Arches, lui-m êm e prem ier 
pont de Liège, que les sources h is to riques a ttr ib u e n t à l’évêque Réginard 
et fo n t rem onte r à la prem ière  m o itié  du 11* s., aux environs de 1030? 
Som m es-nous en présence des seuls ou en to u t cas de très  rares vestiges 
ex is tan t en Europe d ’un pon t de ce tte  époque? Le pon t des Arches, à p roxi­
m ité  de la porte  Sainte-Catherine, é ta it a lors en é tro ite  connexion avec la 
prem ière  enceinte de Liège, cons tru ite  par N otger dès la fin  du 10' s. Pour 
en savoir plus, rendez-vous, sur place, avec les archéo logues!

• Organisation : FIRKET Michel (Échevinat de l’Urbanisme et du Tourisme et Office 
du Tourisme de la Ville de Liège avec la collaboration scientifique du Service de 
l’Archéologie de Liège (Ministère de la Région wallonne)

• Ouverture : dim. de 13h à 17h
• Renseignements : 04/237.92.92 de 09h à 18h

C oncert à la C ollég ia le  Sainte-C ro ix d im . à 18h sur le thèm e  «Tempo di 
M arcia» ou «Tempo de marche»; avec Steve Laird (C ornem use e t chant), 
Hugues Descham ps (Trom pette) e t Patrich W ilw e rth  (à l’orgue Arnold 
C lerinx); oeuvres de Telemann, Lully, Delala (o rgan isa teur : asbl «SOS - 
C ollég ia le  Sainte-Croix») Lieu : C hantie r de fou illes  du p rem ie r pon t des 
A rches

Liège
À LA  D É C O U V E R TE  DE LA  C IT A D E L L E  DE LIÈG E 

Im plantée à l’ in té rie u r de l’ence in te  de la v ille , la C itade lle  es t un haut- 
lieu dans l’h is to ire  du paysage liégeois. Au 15' s., e lle es t épaulée de 
tou rs  crénelées et de rem parts . Le sac de la v ille  par Charles le Tém éraire 
en 1468 d é tru it en large partie  ce d isp o s itif. Au 17* s., Ferdinand (1612- 
1650), puis M axim ilien  de Bavière (1650-1688) déc iden t de co ns tru ire  
une c itade lle  su r le s ite  de Pierreuse. Elle p résente une con figu ra tion  
pentagonale com posée de co u rtin e s  ou de m ura illes, g reffées, sous le 
régim e H ollandais (1815-1830), de bastions  en sa illie  triangu la ire . En 
1967, p rop rié tés  de l’État, les te rra in s  e t casernem ents com pris  dans le 
pé rim è tre  dé fin i par les anciens bastions et courtines  du fo r t  ho llandais 
so n t acqu is par le C entre pub lic  d ’A ide socia le  pour y reconstru ire  le CHR 
m is en serv ice  en 1961. Les casem ates et le pu its  de Païenporte (vo ir 
p. 42) so n t c lassés com m e m onum ent (décem bre 1977), de m êm e que 
les vestiges des c o u rtin e s  e t bastions (octob re  1982) e t le m u r d ’ence in­
te  du 13* s. (m ars 1988). L’enclos des fus illés , hérissé  de c ro ix  tom ba les 
re la tives aux m a rty rs  de la Seconde Guerre m ond ia le  en im pose par son 
enclos va llonné, pa is ib le , où ve illen t des arbres rem arquables. Un s ite  de 
to u te  beauté et l’h is to ire  de Liège à (re)découvrir...

• Organisation : FIRKET Michel (Échevinat de l’Urbanisme et du Tourisme et Office 
du Tourisme de la Ville de Liège)

• Animations : circuit guidé, dim. à 13h30, 14h30 et 15h30 au départ de l’entrée 
de l’Hôpital de la Citadelle, devant la sculpture «La piscine» de Mady Andrien, 
durée : 2h et réservation indispensable à la Maison du Tourisme (35, place Saint- 
Lambert)

• Renseignements : 04/237.92.92 de 09h à 18h

mailto:accueil@territoires-memolre.be
http://www.territoires-memoire.be
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L iè g e
H IS T O IR E  ET V E S TIG E S  DE L 'E N C E IN T E  M É D IÉ V A L E : TR O IS  
C IR C U IT S  G U ID É S

Le déve loppem ent de Liège au Moyen Âge et p a rticu liè re m e n t l’h is to ire  
de son ence in te  soulèvent, a u jou rd ’hui encore, des questions passion­
nantes. H is to riens e t archéo logues liégeois o n t en trep ris  de c ro ise r leurs 
données sc ien tifiq u es  respectives, ce qui perm et un éc la irage nouveau 
su r ce t in té ressan t chap itre  de notre  passé. Le cas de Liège es t pa rticu ­
lier, to u t com m e la topograph ie  de son s ite  ...

Un choix  de 3 itiné ra ires  guidés vous es t proposé a fin  de découvrir, à 
chaque fo is , to u te  l’h is to ire  de l’ence in te  de Liège, illu s tré e  par les ves­
tiges  encore  v is ib les  a u jou rd ’hui.

A u to u r de la M euse, du pied du pont des A rches à S ain t-Léonard

La co ns tru c tion  du p rem ie r pon t des Arches, aux environs de 1030, 
tém oigne de l’essor urba in, économ ique e t cu ltu re l que conna ît Liège à 
ce tte  époque, sous l’im pu ls ion  des princes-évêques dépendant du Saint- 
Em pire rom ain  de la nation  germ anique. Le pon t perm et l’extension  de la 
c ité  e t la naissance du nouveau q u a rtie r d ’O utrem euse. Le c irc u it vous 
inv ite  à fra n ch ir le p on t des Arches e t à descendre le long de la Meuse, 
en rive d ro ite , de m anière à pouvo ir observe r e t bien appréhender le rô le 
jo u é  par le fleuve  e t le re lie f dans le déve loppem ent du systèm e d é fens if 
de Liège à la fin  du 10’ , puis au 13' s. De re tou r sur la rive gauche, vous 
découvrirez, à trave rs  le parc Saint-Léonard et ju s q u ’à la m ura ille  de 
Païenporte, d ’in té ressan ts  vestiges de la pa rtie  o rien ta le  de la seconde 
e nce in te  de Liège.

N.B. La découverte des vestiges du pon t des Arches (accès individuel - voir 
notice, p. 61) ne fa it pas partie  de la promenade guidée.

La cam pagne à la v ille  : du hau t de S a in te -W alb urge  au bastion  du  
S ain t-E sprit (H o ch ep o rte )

Avec ce t itiné ra ire  cham pêtre  e t fa m ilia l, vous découvrirez Favechamps, 
ce t espace v e rt exceptionne l qui a rés is té  depuis p lus ieurs s iècles à l’em ­
prise de l’h ab ita t e t qui co ns titu e  un rare tém o in  du paysage p r im it if  de 
Liège. Il vous fe ra  découvrir un s ite  é tonnan t à un je t  de p ie rre  de la p lace 
S a in t-Lam bert. Ce lieu sem i-na ture l avec prairies, vergers e t ta illis  longe 
d ’anciens rem parts  qui su rp lom ben t les ja rd in s  des hab ita tions  de la rue 
M ontagne Sainte-W alburge.

A u tre fo is , le som m et de Pierreuse é ta it dom iné par le bastion  du C lergé 
qui s ’ insé ra it en p a rtie  dans l’actue lle  p ra irie  de Favechamps. De ce bas­
tio n  déva la it un chem in  de ronde, ce lu i du rem part d it des Anglais car, à 
ses pieds, les Jésuites anglais avaien t ins ta llé  leu r couven t e t o uve rt un 
co llège. C ette partie  de l’ence in te  fe rm a it l’espace com pris  en tre  la porte  
Sainte-W alburge et H ocheporte. Les serv ices de la V ille  de Liège y ont 
aménagé un se n tie r de prom enade que vous em prun te rez pour vous d ir i­
ger ensu ite  vers H ocheporte  e t la rue des Rem parts qui serpente  sur l’an­
cien bastion  du S a in t-E sprit c o n s tru it pour p ro téger les voies d ’accès aux 
portes avois inantes. C ette  v is ite , to u t en res tan t bucolique, vous perm et­
tra  de chem iner su r le tracé  des anciennes fo rtific a tio n s .

Le P ub lém ont, du T rixhay  de S a in t-M a rtin  à Basse S auven ière

La crê te  du Publém ont, en tre  le va llon  de la Légia et le bras de Meuse de 
la Sauvenière, a é té  le tém o in  des p rem iers tem ps de la c ité  de Liège. 
Lieu s tra tég ique  et protégé, il co ns titu a  très  tô t  la p rem ière  extension  du 
noyau p r im it if  de la v ille . Notger, le p rem ie r p rince  évêque de Liège, eut 
soin d ’e n tou re r ce p rom on to ire  de puissantes m ura illes.

L’itiné ra ire  vous réserve de très  belles surprises dans ce s ite  chargé d ’his­
to ire  : l’accès exceptionne l à la cé lèbre to u r aux M oxhons et à son chem in 
de ronde, la découverte  du tracé  de l’ence in te  du 13' s. ju s q u ’au vallon de 
la Légia et la descente  ju sq u ’à l’ancien bras de Meuse de la Sauvenière par 
les escaliers des Bégards. Vous découvrirez que beaucoup de questions 
se posent encore sur le tracé  précis de l’ence in te  notgérienne...

NB : La découverte des fouilles au bas du M ont Saint-Martin (accès individuel 
- voir notice) ne fa it pas partie  de la promenade guidée. Il vous est également 
loisible d 'accéder individuellem ent au som m et de la tou r de la basilique pour 
observer d ’en haut le tracé de l ’enceinte du 13e s.

• Organisation : FIRKET Michel (Échevinat de l’Urbanisme et du Tourisme et Office du 
Tourisme de la Ville de Liège avec la collaboration scientifique du Service de l’Archéologie 
de Liège (Min. de la Région wallonne) et des historiens de l’art de l’asbl Art&fact)

• Animations : chaque circuit démarre le dim. à 13h30, 14h30 et 15h30. 
Réservations indispensables à la Maison du Tourisme (place Saint-Lambert 35, 
tel: 04/237.92.92)
- Circuit 1: Autour de la Meuse, du pied du pont des Arches à Saint-Léonard. 
Rendez-vous au pied du pont des Arches; durée: 1h30
- Circuit 2: La campagne à la ville: du haut de Sainte-Walburge au bastion du 
Saint-Esprit (Hocheporte). Rendez-vous à l’entrée de l’Hôpital de la Citadelle, 
devant la sculpture «La Piscine» de Mady Adrien (accès en bus depuis la place 
Saint-Lambert, ligne 71); durée:2h
- Circuit 3: Le Publémont, du Trixhay de Saint-Martin à Basse Sauvenière. 
Rendez-vous au pied de la basilique Saint-Martin; durée: 1 h30

• Renseignements : 04/237.92.92 de 09h à 18h

L iè g e
E N C E IN T E S  D É FE N S IV E S  DU M O YEN  ÂGE, DU M O N T  S A IN T - 
M A R T IN  AU S ITE  DE F A V E C H A M P S

Au dépa rt de la rue des Bégards d ’où vous pourrez vo ir les vestiges d ’une 
m ura ille  fo rtifié e , vous accéderez à la to u r de guet m édiévale d ite  « tour 
des Moxhons» (accès exceptionne l). Vous descendrez l’ancien Val d ’Enfer 
su rp lom ban t Sain te-M arguerite , escaladerez les escalie rs de la rue des 
R em parts et longerez l ’ancien chem in  de garde («werixha») avant de par­
t i r  à l’assaut des fo r tif ic a tio n s  du 13' s. su r le s ite  de l’ancien ja rd in  des 
jésu ite s , rue des Angla is. Pour ceux qui le souha iten t, la balade pourra se 
poursu ivre  à trave rs  le s ite  cham pêtre  de Favechamps ju s q u ’aux rem ­
parts  de la C itadelle.

Ces co ns tru c tion s  d ’o rig ine  défensive o n t été érigées, m odifiées, restau­
rées, aba ttues selon les nécessités du tem ps, de l’a rm em en t e t des com ­
m unica tions . Elles nous a iden t à com prendre  de m u ltip les  aspects de 
notre  passé. Par l’em placem ent d ’un fossé, le parcours d ’un ancien che­
m in de ronde, nous découvrirons  un p a trim o ine  m éconnu et quelques 
co ins secrets  où la cam pagne sem ble encore  fa ire  p a rtie  de la v ille .

• Organisation : MAIRLOT Madeleine (SOS Mémoire de Liège)
• Départ : Sam. à 10h30 et 14h00 de la rue des Bégards (petite rue en cul-de-sac 

perpendiculaire à la rue du Mont-Saint-Martin, juste en face de la Basilique)
• Renseignements : 04/221.45.36 ou 0497/30.36.60

Exposition à l ’Académ ie royale des Beaux-Arts de Liège (rue des 
Anglais, 21; sam. et d im . de 10h à 18h). D urant les deux guerres m on­
d ia les, la bâ tim e n t de la rue des Angla is a serv i à d iffé re n ts  usages : 
in firm e rie , abri pour les sta tues pub liques liégeoises, lieu de rendez- 
vous pour la Résistance... À l’occasion  du week-end les v is iteu rs  pour­
ro n t découvrir des oeuvres insp irées par le pa trim o ine  m ilita ire  de la 
région liégeoise et réalisées par les jeunes a rtis te s  de l’académ ie. Cette 
expo fa it  partie  d ’un p ro je t plus vaste  lia n t Trêves, Épinal, M etz et Liège 
su r le m êm e thèm e. Une exposition  itiné ra n te  de l’ensem ble des 
oeuvres des jeunes a rtis te s  de ces qua tre  v illes d evra it ê tre  m ise sur 
pied à p a rt ir  de l’autom ne 2007. V is ites guidées sam . e t d im . à 10h, 14h 
e t 17h (O rganisation : DELAITE Philippe, ARBAL - Renseignem ents : 
0 4 /2 2 1 .7 0 .7 0 )

LIÈGE/Liège. Académie. © Philippe Delaite
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L I È G E  - L I M B O U R G  - L I N C E N T  EJ P R O V I N C E D E  L I È G E

L iè g e  Place Saint-Lambert

«Y A  M 'G A L A N D  Q U 'È  S Ô D A R T... M O N  F IA N C É  EST S O LD A T» 

Les a ffa ires  m ilita ires  ne se v iven t pas seu lem ent à la guerre  e t dans les 
casernes, m ais aussi dans les m aisons e t les fam illes . Cette prom enade 
anim ée m ettra  l’accen t sur l’aspect hum ain des événem ents e t des actes 
d ’une popu la tion  obligée «de subir»  : la rés is tance, les évasions (racontée 
par la f ille  m êm e d ’un de ces évadés) e t anecdotes (v is ite  des fa m ille s  aux 
condam nés, passage de cordes e t de lim es à l’ insu des gard iens, enfants 
porteurs  de messages). It iné ra ire  : de la p lace S a in t-Lam bert, via 
Pierreuse, les rem parts  de la C itade lle , le chem in  des C arm élites pour 
fin ir  p lace Saint-B arthé lem y.

• Organisation : VANDENBOSCH Isabelle (Sel bleu asbl)
• Visites guidées : sam. et dim. à 14h
• Animation : au départ de la Maison du Tourisme, visite animée et adaptée au 

public à déficience visuelle. Durée: 2h30
Chaussures confortables à conseiller; chiens guides bienvenus

• Renseignements : 04/252.19.26 de 09h à 12h30

L iè g e  Rue Vivegnis, 293

« R É TR O S P E C TIV E  D ’ UN  P A T R IM O IN E  D IS P A R U »

Le faubourg  Saint-Léonard posséda it deux é tab lissem ents  d ’a rm em ent 
o ffic ie ls  : la Fonderie des canons et la M anu facture  d ’Arm es de l’État 
créée à Liège par le Prem ier Consul Bonaparte. En 1803, un m écanic ien 
de Paris nom m é P errier ava it l’engagem ent de fo u rn ir  pour l’a rm em ent de 
la flo tt i l le  de Boulogne, tro is  m ille  canons de tren te -s ix . Il é ta b lit sa 
«Fonderie des canons», au Faubourg Saint-Léonard, sur l’em placem ent 
d ’un ancien prieu ré  dépendan t de l’abbaye Saint-Jacques. Cette fonderie  
fonc tionna  jusque  dans les années 1960 puis fu t  rem placée par l’A thénée 
royal Liège A tlas. L’État te n a it abso lum ent à m e ttre  en régie la fa b rica tio n  
des arm es de guerre. Dès le 8 m ars 1838, le dépa rtem ent m ilita ire  ache­
ta it  rue Saint-Léonard, la p rop rié té  Lecrenier. C 'est là q u ’a été érigée la 
M anufacture  d ’Arm es de l’État. C’é ta it un é tab lissem en t d ’in s tru c tio n , de 
fa b rica tio n  et de répara tion . Il f ig u ra it parm i les plus rem arquables e t les 
p lus in té ressan t arsenaux du p a trim o ine  m ilita ire .

• Organisation : DELHAYE Jean-Marie (Comité des Habitants du Quartier Saint-Léonard)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 22h
• Renseignements : 0496/76.79.21 de 09h à 16h

L iè g e  Place Saint-Lambert, 18, boîte a 

«LE  TR A IT É  DE R O M E, UN  O U T IL  C O N TR E LES G UERRES» 

Décem bre 1505 : Érard de la M arck, é lu évêque de Liège, trouve  com m e 
palais un amas de ru ines. Un peu p lus de v in g t ans plus ta rd , le m aître- 
ouv rie r Arnold  van M ulcken d irige  l’éd ifica tio n  d ’une dem eure d on t le 
plan tém o igne  des concep tions es thé tiques et hum anistes du prince . La 
co ns tru c tion  durera d ix  ans. Le nouveau palais s ’o rganise au tour de tro is  
cours et em prun te  son plan à la Renaissance ita lienne . En 1734, un 
incend ie  partie l e t le manque d ’en tre tien  condu isen t à une res tau ra tion  
com plè te  et à la co ns tru c tion  d ’une nouvelle façade place Sain t-Lam bert. 
En 1852, le Conseil p rov inc ia l s ’é ta b lit dans la nouvelle  a ile néo-goth ique, 
co ns tru ite  par Jean-Charles Delsaux, à l’em placem ent de l’ancien palais 
des États, p lace Notger. À l’ in té rieu r, le palais conserve encore de beaux 
exem ples d ’a rt déco ra tif. Du cô té  pala is p rov inc ia l, la décora tion  néo­
goth ique  dép lo ie  to u te  sa po lych rom ie  dans le hall d ’entrée  e t la salle du 
Conseil p rov inc ia l. Patrim oine  exceptionne l de W allonie.

• Organisation : COPPE Michel (Province de Liège)
• Ouverture : sam. de 13h à 18h et dim. de 11 h à 18h
• Animations : Visite de l’exposition «Le Traité de Rome, un outil contre les 

guerres», réalisée par le Service Culture et l’Enseignement de la Province de 
Liège, présentée dans les salles et salons du Gouvernement provincial (aile ouest 
de l’Ancien Palais des Princes-Évêques de Liège)

• Renseignements : 04/232.32.00

L iè g e  Place Saint-Michel, 86

V O IE  R O M A IN E  BAVAY-TO NG RES , 145  KM  D ’ H ÉRITAG E 

C onstru ite  vers l’an 20 avant notre  ère, la chaussée rom aine Bavay- 
Tongres es t le p lus v ieux e t le p lus vaste  tém oignage antique  conservé 
dans nos régions en te rm e  d ’am énagem ent du te rr ito ire . Plus de deux 
m ille  ans après sa création , ce tronçon  de l’axe ro u tie r Boulogne-sur-M er- 
Bavay-Tongres-Cologne traverse  encore  notre  pays dans un é ta t de 
conserva tion  rem arquable. L’expos ition  propose la découverte  de la 
chaussée rom aine dans son paysage actue l, au trave rs  du reportage pho­
tog raph ique  de Guy Focant, pho tographe  à la D ivision du Patrim oine  du 
M in is tè re  de la Région w allonne.

• Organisation : CARPEAUX Carole (Commission royale des Monuments, Sites et 
Fouilles)

• Ouverture : sam. et dim. de 09h à 16h30
• Animation : exposition au cinquième étage de l'Hôtel de Soër de Solières (Espace 

Wallonie)
• Renseignements : 04/232.98.51 ou 52 - www.crmsf.be

L I M B O U R G
L im b o u r g  Limbourg Haut -  Porte d’En Bas - cimetière 

«S U R  LES TRACES DE M A R LB O R O U G H »

Petite cap ita le  du duché du m êm e nom , L im bourg  es t un vé ritab le  nid 
d ’aig le perché su r un roche r escarpé dom inan t de 80 m une boucle de la 
Vesdre. Elle eu t une ex is tence m ouvem entée e t vécu t nom bre  de sièges, 
ba ta illes e t incend ies. Forteresse réputée im prenable , e lle fu t assiégée 
par de « grands cap ita ines  » de l’H is to ire  : l’em pereur Henri IV (1101), 
A lexandre Farnèse (1578), le duc de M arlborough (1703) ... Sans cesse 
d é tru ite , to u jo u rs  renaissante, e lle  es t a u jou rd ’hui «Patrim oine excep­
tio nn e l de W allonie» e t recèle encore de nom breux vestiges m ilita ires  : 
rem parts , portes, fo r tif ic a tio n s , casem ates, douves ... qui vous se ron t 
présentés.

• Organisation : DEJARDIN Valérie (Ville de Limbourg) - PAUQUET Jean-Paul (Ville 
de Limbourg et Syndicat d’ initiative)

• Animations : Visite guidée sam. et dim. à 13h30 et 15h30 par groupes de 
20 pers; animations musicales, sam. et dim. à 15h, par le groupe FM&CO de 
Dolhain à proximité des casemates

• Renseignements : 087/76.04.16 de 10h à 16h - www.ville-limbourg.be

L I N C E N T
L in c e n t  Rue de la Fontaine 

A N C IE N N E  ÉG LIS E

D O ©

La to u r de l’ancienne église de L incent, d ’aspect m ass if e t fe rm é fu t 
c o n s tru ite  au 12* s. e t se rva it p rim itive m en t de to u r de défense. D’une 
hau teur de 15 m, e lle  es t bâtie  sur un plan carré e t son rez-de-chaussée 
n’ava it pas à ce tte  époque de com m un ica tion  d ire c te  avec l’ex té rieu r; on 
y accéda it par une ouïe surélevée. Elle se rva it à se pro téger des a ttaques 
des bandes de p illa rds  qui écum a ient le pays et des r iva lités  guerriè res 
des se igneurs du com té  de N am ur e t de la p rinc ipau té  de Liège, vu la 
s itu a tio n  du v illage  aux con fins  de ces régions, Elle es t bâtie  en m oellons 
de tu ffea u , la p ie rre  b lanche e x tra ite  d ’une ca rriè re  s ituée  dans le v illage, 
e t en b locs de silex. L’oe il-de-boeuf ta illé  dans la p ie rre  su r la face p rin c i­
pale a été  réalisé aux tem ps m odernes pour le p lacem ent d ’une horloge, 
d isparue depuis. Des ouïes c in trées percées dans chacun des cô tés per­
m e tta ie n t de vo ir à des lieues à la ronde. C lassée com m e m onum ent, 
l’église a été to ta le m e n t restaurée en in tég ra n t des é lém ents contem po­
rains.

• Organisation : HOMBROECK Marcel (ASBL Sauvegarde, entretien et promotion du 
site de l’ancienne église de Lincent)

• Ouverture : sam. de 15h à 18h et dim. de 11 h à 17h
• Animations : dîner du patrimoine; animation musicale et récréative
• Renseignements : 019/63.44.52 de 15h à  21 h

R a C O l i r  Place Saint-Christophe 

D O N JO N  DE RACO UR

Classée com m e m onum en t depuis 1943, l’église S a in t-C hris tophe e s t un 
bel éd ifice  go th ique  qui dom ine le v illage; sa to u r défensive (14* s.) fra p ­
pe par sa hard iesse : c ’é ta it le don jon  des se igneurs de Racour, vassaux 
du Brabant. Les baies d ’observa tion , les m eurtriè res  e t les accès à la to u r 
réponden t à ce t o b je c tif défensif. Elle com porte  tro is  n iveaux e t es t é le­
vée en m oellons réglés de qua rtz ite  e t p ie rre  de Gobertange, s triée  irré ­
gu liè rem en t de bandeaux en p ie rre  de Gobertange. A utres parties  de 
l’éd ifice  co ns tru ites  au 15* s. en tu ffea u  de L incent : tro is  nefs de deux 
travées, un tra n se p t e t un choeur de deux travées au chevet à tro is  pans. 
V is ite  guidée inhab itue lle  des lieux : com prendre  un éd ifice , son évolu tion  
e t son h is to ire , d ’une m anière lud ique  e t am usante. Les enfants  de l’éco­
le com m unale, fo rm és au m é tie r de guide to u ris tiq u e  e t pa trim on ia l, p ro ­
poseron t des v is ites  in te rac tives . Un parcours in te ra c tif u tilise ra  les élé­
m ents a rch ite c tu ra u x  encore  présents dans l’éd ifice  : a rchère, fenê tre  de 
guet, poterne, d is p o s itif de fe rm e tu re , e tc. C ette  an im a tion  perm e ttra  en 
o u tre  d ’acquérir des connaissances re la tives à l’h is to ire  m édiévale de la 
se igneurie  de Racour e t des notions de m éthodo log ie  archéo log ique. Une 
m ise en s itua tion  - a ttaque  et r ipos te  - en co llabora tion  avec l'éco le  com ­
m unale, spécia lem ent préparée par un archéologue.

• Organisation : LECOCQ Anny (Oasis asbl)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 12h et de 14h à 17h
• Renseignements : 019/65.62.35 de 20h à 21h30-www.racour.be

http://www.crmsf.be
http://www.ville-limbourg.be
http://www.racour.be


P R O V I N C E  D E  L I È G E  m M A R C H I N  - M O D A V E  - N A N D R I N

M A R C H I N
M a rc h in  Place de Belle-Maison, 3 

«M U S É E  DE LA  V IE  D ’A U T R E F O IS »

«Le Patrimoine de M archin rem ém oré» au M usée de la V ie d’Autrefois

Comme presque to u te s  les com m unes w allonnes, M archin a dép lo ré  un 
ce rta in  nom bre  de ses hab itan ts  v ic tim es  des deux c o n flits  arm és qui ont 
frappé  notre  pays au siècle  passé. Un m ontage recréera l'a tm osphère  
des deux guerres (1914-1918 e t 1940-1945).

• Organisation : RICHARDEAU Danielle («Cercle d’Histoire et de Folklore de 
Marchins, en collaboration avec le «Syndicat d’initiative de Modave-Marchin»)

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 17h
• Renseignements : 085/41.29.69

M O D A V E
M odave  Rocher du Vieux-Château 

F O R T IF IC A T IO N S  DE P O N T-D E -B O N N E

L’éperon rocheux du « Rocher du Vieux-Château » à Pont-de-Bonne, pro­
p rié té  de la C om m une de Modave, es t un s ite  exceptionne l c lassé site  
a rchéo log ique e t N atura 2000. Les fo u ille s  m enées depuis 2003  par le 
Cercle a rchéo log ique Hesbaye-Condroz o n t perm is de m e ttre  au jo u r  les 
vestiges de deux rem parts  superposés. Le p rem ie r es t daté du 1" s. avant 
J.-C. (fin de l’âge du Fer) e t fu t  c o n s tru it via la techn ique  du «m urus galli- 
cus», c ’est-à -dire  un rem part à poutrage in terne cloué par de longues 
fich es  en fer, un m ur de façade réalisé en p ie rres sèches (ca lca ire) e t une 
ram pe d ’accès au chem in  de ronde à l’arriè re . Le deuxièm e rem part est 
p lus ta rd if  (débu t du Moyen Âge). Il es t co ns titu é  de deux m urs para llè les 
en p ie rres sèches (grès p rinc ipa lem ent) d is ta n t de 3,5 m d on t ie rem ­
p lissage est co ns titu é  de p ie rres et de te rre . Ces m urs so n t m açonnés à 
la hau teu r de la porte . Dans l’é ta t actue l de nos recherches, nous ne 
conna issons pas la fo n c tio n  du s ite  à ces d iffé re n tes  périodes.

• Organisation : DELEYE Emmanuel (Cercle archéologique Hesbaye-Condroz) - BAL- 
THAZAR Brigitte (Syndicat d’initiative de Modave-Marchin)

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 17h
• Animations : mini-exposition et promenade guidée vers le site archéologique au 

départ du Syndicat d’ initiative de Modave
• Renseignements : 085/41.29.69 de 09h à 15h - www.simm48.be; 

www.cahc.free.be

N A N D R I N
N an d rin  p iaceBotty 

P A T R IM O IN E  M IL IT A IR E  À N A N D R IN

Sur la p lace du v illage, deux lieux d ’évocation du p a trim o ine  m ilita ire  de 
Nandrin  : «le don jon  de Nandrin  e t son h isto ire»  e t le «m onum ent de guer­
re e t sa m ém oire». C lassée com m e m onum en t dès 1933, la to u r fo r te  de 
N andrin  a u ra it é té  c o n s tru ite  avan t 1319. Passé aux m a ins  des 
C orswarem , le dom aine fu t vendu à Philippe le Rosseau d it du Saint- 
E sprit puis acqu is successivem ent par de nom breuses fam illes  avant que 
la to ta lité  de la se igneurie  de Nandrin  ne so it engagée aux W oot de T in lo t 
en 1763. A u tre fo is , le don jon  carré  en m oellons de ca lca ire , haut de 
qua tre  n iveaux sur caves, é ta it flanqué  de deux pavillons carrés, le to u t 
fo rm a n t un plan en U d é lim ita n t une cour accessib le  par un pont-levis. Au 
cours  des tem ps, les douves fu re n t com blées, les dépendances fu re n t 
d é tru ites  et la to u r fo r te  fu t abandonnée. Les travaux d ’am énagem ent du 
don jon  e t la co ns tru c tion  à ses pieds d ’un bâ tim e n t contem pora in  aux 
lignes s im ples e t au vo lum e sobre débu tè ren t en 1976 sur les p lans des 
a rch itec tes  A. Léonard e t E. Y sebrandt de Lendonck. L’h o rizon ta lité  de ce 
vo lum e, é d ifié  en béton et m oellons de ca lca ire  e t de grès, con tras te  avec 
la ve rtic a lité  de la to u r médiévale. Il es t souvent c ité  com m e exem ple 
d ’in tég ra tion  p a rticu liè re m e n t réussie.

• Organisation : BLAVIER-GIET Marie («Le Royal Élan-Fondation Christian Blavier»)
• Ouverture : sam. et dim. de 13h à 19h
• Animations : visite du Musée et de ses espaces améliorés; vision d’un DVD 

«Souvenirs anciens du musée et de la Fondation» (idem au local communal 
«Fanfare»); exposition de peintures; petite restauration

• Renseignements : 085/51.11.57

V il le rs - le -T e m p le  Rue de la Tourette

C O M M A N D E R IE

Par son nom , Vi|lers-le-Tem ple tém o igne  de deux événem ents qui in fluen ­
ce ron t au tan t son h is to ire  que son a rch ite c tu re  : la rom an isa tion  e t l'in s ­
ta lla tio n  d ’une com m anderie  de l’o rdre  du Temple. Cœ ur de l’h is to ire  du 
village, la com m anderie  rem onte  sans doute  à l’époque où Gérard de 
V ille rs , cheva lier de l’o rdre  du Temple, reçu t de l’abbaye de Flône les 
dom aines de C lém odeau et de V ille rs  en échange d 'au tres  biens que 
l’o rd re  du Temple posséda it en Hesbaye. En 1273, la chapelle  de la com ­
m anderie  é ta it érigée. Suite  à la suppression  de l’o rdre  en 1312, la p lu­
p a rt des biens qui appa rtena ien t aux Tem pliers fu re n t a ttr ib u és  aux 
C hevaliers de l’o rdre  de Saint-Jean de Jérusalem . Parmi ceux-ci fig u ra ie n t 
la com m anderie  de V ille rs  et ses dépendances. P roclam és biens natio ­
naux, le château en ru ines au 17* s. e t les te rres  qui en dépenda ien t on t 
é té  ad jugés e t dém em brés de 1798 à 1808. Ce vaste  ensem ble es t to u ­
jo u rs  en touré  de son ence in te  en m açonnerie  de m oellons ca lca ires. 
O utre le m ur d ’ence in te  subs is ten t a u jo u rd ’hui les b â tim en ts  agrico les 
d on t une rem arquable  grange d im ère  e t deux tou rs  d ’angle c ircu la ires  du 
château, largem ent renouvelées aux 16* e t 17* s. m ais conse rvan t des 
ouve rtu res  de t i r  doub les ou tr ip le s  pour la su rve illance  des m ura illes. 
Les anciens com m uns o n t é té  trans fo rm és en hab ita tions  (dom aine 
privé) après avoir été un hôte l-res tau ran t. L 'enceinte, les to u rs  et les ves­
tiges  du logis so n t c lassés com m e m onum ent depuis le 1" août 1933.

• Organisation : VAN HARTEN Michel (Syndicat d’ initiative de Nandrin)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 17h
• Animations : Visite guidée de la Commanderie, des tours et du souterrain; pho­

tos, vidéo, historique, Confrérie des Nobles Amis de la Romane
• Renseignements : 085/51.37.61 de 08h30 à 20h

NANDRIN/Villers-le-Temple. Commanderie. Cliché G. FocantCMRW.

V ille rs - le -T e m p le
SU R  LES PAS DES M O IN E S  S O LD A TS  DE L’O RDRE DU TE M P LE  
ET DE M ALTE

Vous êtes inv ités  à v is ite r  le coeur h is to rique  de ce v illage rem arquable  
par la richesse de son patrim o ine  (ancienne com m anderie , m ano ir de la 
Tour, église St-P ierre, château de la Tour au Bois, m oulins, fe rm e  de 
l’Abbaye, hab ita tions  en p ie rres d ’avoine, rues et chem ins p itto resques...) 
e t de son h is to ire . Vous su ivrez les traces des m oines so lda ts  de l’o rdre  
du Tem ple (et des o rdres  de Saint-Jean de Jérusalem  e t de M alte) g râce à 
un c ircu it-découve rte  en tre  h is to ire  et m ystères : prom enade contée 
com prenan t lec ture  a rtis tiq u e  e t h is to rique  du bâti, légendes et croyan­
ces popu laires, découverte  du p a trim o ine  nature l, cu ltu re l, e t m onum en­
ta l d ’un s ite  e xce p tio n n e l... poss ib ilité  de v is ite r  des s ites  hab itue llem en t 
non accessib les.

http://www.simm48.be
http://www.cahc.free.be


N A N D R I N  - N E U P R É  - O U P E Y E  - P E P I N S T E R  EJ P R O V I N C E  D E  L I È G E

Exposition : «V ilie rs -le -Tem ple , une h is to ire , un te rro ir»

Différents thèmes seront évoqués : les grandes étapes de l'h isto ire du village 
telles que l’occupation néolithique (site de la Rochette) ou encore l’implanta­
tion d’une commanderie de l’ordre du Temple, mais aussi la ruralité avec une 
description du patrim oine naturel, des m étiers de la terre, de la ferm e et de la 
pierre, la meunerie et ses moulins, la présence d ’un vignoble, d’une brasserie, 
d’une siroperie,..., la description du patrimoine architectural et ses caractéris­
tiques régionales, les circuits-découvertes et sentiers balisés, les légendes 
...Une jo lie  promenade dans le tem ps pour un si beau village ...

C ircu it-découve rte  e t expos ition  conçus par l ’équipe d ’h is to riens, h is to ­
rien de l'a rt, gu ide-nature , fo lk lo r is te , ense ignants e t an im ateurs p a tr i­
m o ine  de l’éco le  de la Dame ve rte  avec le soutien  de « Q ualité-V illage- 
W allon ie  ». Pub lica tion  d ispon ib le  su r place.

• Organisation : DALLE MULE Christine (École de la Dame verte asbl)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Visites guidées : sam. à 10h30, 14h et 16h30 et dim. à 11 h30, 14h et 16h30
• Animations : à la maison du village, exposition thématique; promenade guidée, 

dans le coeur historique de Villers-le-Temple avec animations de rue
• Renseignements : 0497/11.85.35 de 17h à 20h - www.ecoledeladameverte.be

N E U P R É
N eu v il le -e n -C o n d ro z
C IM E T IÈ R E  A M É R IC A IN

Ce cimetière, d’une superficie de 36,5 ha, est l’un des quatorze cimetières 
permanents américains de la Seconde Guerre mondiale établis hors des Etats- 
Unis. Le site fu t libéré le 7 septembre 1944 par la 3 ' Division blindée et un 
cim etière provisoire y fu t établi le 8 février 1945. Lorsque, après la guerre, ce 
lieu fu t retenu pour devenir le site d’un cimetière permanent, le peuple belge, 
par l’intermédiaire de son Gouvernement, accorda aux États-Unis le libre 
usage du terrain à perpétuité. Un grand nombre des com battants inhumés en 
ce lieu périrent au cours de la dernière grande contre-offensive ennemie dans 
les Ardennes en décembre 1944 et janvier 1945. Le c im etière a une form e rec­
tangulaire. Ses carrés de tom bes dessinent une cro ix grecque, e t sont sépa­
rés par deux allées qui s’entrecoupent en son centre. Le Mémorial, constru it 
en calcaire anglais de W hitbed, est un grand parallélépipède austère. Sa base 
repose sur un socle de gran it bleu du Danube que l’on a tte in t à l’aide de sept 
marches, ces dernières ce inturant entièrem ent le bâtiment.
L’aigle américain, haut de plus de cinq mètres, est sculpté en haut-relief sur la faça­
de sud, où l’on remarque également trois personnages féminins symbolisant la 
Justice, la Liberté e t la Vérité et treize étoiles représentants les États-Unis. Les murs 
intérieurs sud, est et ouest du Mémorial sont décorés de grandes cartes en marbre 
dont les nuances vont du blanc au crème et du gris au noir. La plupart des inscrip­
tions sont en bronze; les détails topographiques et militaires sont rendus en 
mosaïque ou en bronze émaillé. La carte au-dessus de la porte illustre la dernière 
offensive ennemie connue sous le nom de «La Bataille des Ardennes», suivie de 
l’avance des Forces alliées à travers la Rhénanie vers le Rhin.

• Organisation : Superintendant Hans HOOKER
• Visites guidées : sam. et dim. de 9h à 17h
• Renseignements : 04/371.42.87

O U P E Y E
Oupeye
PRÉSENC ES ET D É FE N S E S  M IL IT A IR E S  EN B A S S E -M E U S E  

Trois po in ts  de d ép a rt : l’ence in te  du château fo r t  de H accourt (église de 
H accourt); la to u r du château d ’Oupeye, le fo r tin  PL C le long de la Meuse 
à Herm alle-sous-Argenteau. La M aison du Souvenir à H erm alle  p résente­
ra des docum ents, m annequins e t re con s titu tio n  d ’une cave pendant la 
guerre  1940-1945. Au c im e tiè re  de Herm alle  : tom be  du L ieu tenan t 
Colonel de Th ierry ; il a vécu les guerres napoléoniennes, la période hol­
landaise e t l’ indépendance de la Belgique.

Ambiance Gienn M ille r sur la place de l ’Église e t véhicules d'époque. En prélude 
au week-end, conférence «Présences e t défenses m ilitaires en Basse-Meuse», le 
vendredi 7  septembre à 20h au château d ’Oupeye : présentation de la Basse- 
Meuse en tant que lieu de plusieurs combats, de camps militaires, à travers 
quelques siècles : au 12’ s., combat de la campagne de Hermalle-sous- 
Argenteau, puis plus tard le Pardon des de la Marck, le passage de Charles le 
Téméraire à Vivegnis, les campagnes de Louis XIV,... sans oublier les guerres du 
2 0  s. e t - entre autres - la rocambolesque aventure du remorqueur «Atlas V».

• Organisation : SCHÉNA David (ADL Commune d’Oupeye sous l’égide de Serge 
Filot, échevin du Tourisme de la Commune d’Oupeye)

• Ouverture : dim. de 13h à 18h (circuit)
• Renseignements : 04/256.92.36 de 08h30 à 17h - www.oupeye.be

P E P I N S T E R
P ep in s te r  Rue Louhau

C AS E M A TE  DE LA  VESD RE

B lo ttie  dans les rochers au pied du m ass if rocheux des M azures s itué  sur 
la rive d ro ite  de la riv iè re , la casem ate  de la Vesdre fa it  partie  des 
ouvrages défensifs  de con tre  irrup tio n  annexes du fo r t  de Tancrém ont. 
C onstru ite  en béton arm é, dans un e n d ro it s tra tég ique  e t surm ontée 
d ’une cloche de guet. L’abri co n te na it 47 m m  sur a ffû t de casem ate e t un 
fu s il m itra illeu r. Il é ta it destiné  à em pêcher la p rogress ion  de l’ennem i 
par la route  de la va llée de la Vesdre obstruée  plus en avant de câbles 
d ’ac ie r a n ticha r e t de barriè res de type  «Cointet». Une ligne té léphon ique  
sou te rra ine  p e rm e tta it aux so lda ts de com m un ique r les m ouvem ents des 
a ttaquan ts  au fo r t  de Tancrém ont.

• Organisation : LEJONCQ Alain (Équipe science et patrimoine de la vallée de la 
Vesdre)

• Ouverture : sam. de 13h à 18h; dim. de 11 h à 18h
• Visites guidées : sam. à 13h, 15h et 17h et dim. à 11 h, 13h, 15h et 17h par 

groupes de 8 pers max
• Animations : à la ferme de Louhau, exposition, accessible aux handicapés, pré­

sentant la casemate dans son contexte historique (utilité, architecture ); départ
pour la visite de la casemate (30 min.). Non conseillé aux handicapés, car les 
visiteurs devront emprunter une embarcation pour traverser la rivière. Se munir 
de bottes et de vêtements adéquats.

• Renseignements : 087/46.06.09 de 18h à 20h

P ep in s te r  Route de Tancrémont, 45 

FORT DE T A N C R É M O N T

S ©

Inauguré le 8 août 1938, s itué  à cheval sur les com m unes de Pepinster 
e t Theux, le fo r t  de Tancrém ont es t le dern ie r des qua tre  nouveaux fo r ts  
co n s tru its  qui, avec les h u it anciens fo r ts  réarm és ou renforcés, co ns ti­
tu a ie n t la Position F o rtifiée  de Liège, m ieux connue sous PFL1. Les gar­
n isons de ces douze fo r ts  fa isa ie n t p a rtie  du Régim ent des Forteresses. 
Le m ass if centra l de 3,5 ha, qui co n s titu e  l’ouvrage p rop re m e nt d it, com ­
porte  to u t ce qui ag it vers l’extérieur, so it par le feu, s o it par la vue. Le 
m ass if centra l es t ce in tu ré  par un fossé quadrangu la ire  de 8 m de large 
e t 6 m de p ro fondeur au-delà duquel s ’é tend, sur to u t le pourtou r, le g la­
cis dégagé e t p ro filé  de m anière  à p e rm e ttre  une défense rapprochée et 
e fficace  en cas d ’ac tion  d irec te  con tre  l’ouvrage. Ém ergeant du g lacis à 
100 e t 150 m du m ass if centra l, deux gros abris bétonnés qui p ro tègen t 
chacun une chem inée ré trac tab le  pour la p rise d ’a ir  fra is  en hau teu r en 
cas d ’a ttaque au gaz. Un des deux abris donne éga lem ent un accès vers 
l’extérieur, d ite  «entrée de guerre».

• Organisation : PLEIC Philippe (asbl amicale du Fort de Tancrémont)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 17h
• Animations : visite, départ toutes les 30 min., en français, néerlandais, allemand 

et anglais; tir de la coupole de 75mm - www.fortdetancremont.be

PEPIN STER/Pepinster. Fort de Tancrémont. Cliché G. Focant©MRW.

http://www.ecoledeladameverte.be
http://www.oupeye.be
http://www.fortdetancremont.be
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P L O M B I È R E S
H o m bourg  Rue du Mémorial Américain, 159 

C IM E T IÈ R E  A M É R IC A IN  D IT  DE H E N R I-C H A P E LL E

Î 2Ê&
S5®

D’une su pe rfic ie  d ’environ  23 ha, ce c im etiè re  m ilita ire  a été créé en sep­
tem bre  1944 par la prem ière  D ivision d ’ in fan te rie  de la P rem ière Arm ée 
Am érica ine . La co ns tru c tion  du c im e tiè re  e t du m ém oria l fu t  te rm inée  en 
1960. 7.992 so lda ts  am érica ins tom bés au cours de l’avancée de la 
1ère Arm ée à travers  le nord de la France, la Belgique, les Pays-Bas, le 
Luxem bourg  e t l’A llem agne , a ins i que d u ra n t l ’âpre  «Ba ta ille  des 
Ardennes» de l’h iver 1944-1945, reposen t dans ce tte  nécropole. La réa li­
sa tion  du c im e tiè re  e t du m ém oria l a été confiée  aux a rch itec tes  
H olabird , Root e t Burge de Chicago, Illino is . L’a rch itecte-paysag is te  est 
Franz Lipp, éga lem ent de Chicago. Le m ém oria l co m po rte  deux bâ ti­
m ents, la chape lle  à gauche et le m usée-salle des v is ite u rs  à d ro ite , re liés 
par une co lonnade de 12 paires de p ilie rs  rec tangu la ires . Le C im etiè re  
A m érica in  fa it  p a rtie  du grand c irc u it du Groupe TEC «Pays de Herve et 
Basse-Meuse : deux régions au passé tum u ltueux»  (vo ir p. 47)

• Organisation : ZINNEN Anne (Maison du Tourisme du Pays de Herve) et STASSEN 
Albert (Syndicat d’initiative de Hombourg)

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Visites guidées par groupes de 50 pers
• Renseignements : 087/68.71.73 de 09h à 17h - www.paysdeherve.be - 

www.hombourg.be

S E R A I N G
Boncelles  Rue du Commandant Charlier, 85 

FORT DE B O N C E LLE S  ET SES FO R TIN S

Il s ’ag it d ’un grand fo rt, arm é de deux canons jum e lés de 150 mm sous cou­
pole, de quatre  canons de 120 m m  répartis  dans deux coupoles et enfin  de 
deux coupoles arm ées chacune d ’un obusier de 210 mm. Quatre toure lles 
à éclipse protégeaient des pièces à t i r  rapide de 57 mm, ce même genre de 
canons é tan t égalem ent insta llé  dans les co ffres de défense des fossés. La 
d iffé rence avec les autres fo rts  réarm és entre  les deux guerres est que, le 
sous-sol de Boncelles é tan t fo rte m e n t aquifère, il n’a pas été possib le de 
creuser le réseau in fé rieu r dénom m é quadrila tè re  qui aura it im posé un 
épuisage aussi coûteux que vigoureux. Seule exception, la galerie d’a ir pro­
fonde. La to u r d’a ir du fo r t  de Boncelles se trouve au m ilieu des cham ps 
entre  le fossé latéral d ro it e t le Bois de la M archandise, à 200 m du fo rt; 
elle es t constru ite  sur une casem ate ou fo rtin  rectangulaire  (environ 7,20 x 
10 m). Rappelons que le rôle principa l de cet ouvrage é ta it de capter l’a ir 
fra is  destiné  à l’aération de l’ensem ble des locaux du fo rt. Après de longues 
années d ’abandon, le fo r t fu t vendu en 1984 par l’arm ée à un p rom oteur qui 
y c o n s tru is it un lo tisse m e n t e t e n tre p r it  de co m b le r les fossés. 
Actue llem ent, p ro je t de création  d ’un musée h istorique don t le but sera de 
sauver les dern iers vestiges m ilita ires  s itués sur la Com m une de Seraing et 
liés à l’ancien Fort de Boncelles et de c réer des espaces d ’expressions.

• Organisation : ALEXANDROFF Sergeï (asbl La Tour d’Air)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Visites guidées : sam. et dim. à 09h30 et,14h30
• Animations : Circuits libres balisés; exposition: pièces en relation avec la guerre 

14-18 et la campagne du 10 mai 40; reconstitution: soldats US
• Renseignements : 0474/40.70.11 de 09h à 18h - www.boncelles.be

S O U M A G N E
Évegnée
D É C O U V E R TE  DU FO RT D’ ÉVEG N ÉE

Le fo r t d’Évegnée fa it partie  de ce que l’on appelle les «21 fo rts  de la Meuse», 
constru its  entre  1887 et 1891 selon les plans du Général B rialm ont : 12 
autour de Liège et 9 autour de Namur pour fa ire  face à l’ennemi, qu ’il vien­
ne de France ou d ’Allemagne. Le fo r t d’Évegnée, com m e ceux situés le long 
de la ligne de défense autour de Liège, sub it les attaques allemandes en 
1914 et en 1940. Le fo r t possède une to u r d ’aération en béton («champignon 
surélevé»), d ite aussi « tour d ’air» (voir Boncelles, ci-dessus). Le rôle princi­
pal de cet ouvrage é ta it de capter l’a ir fra is destiné à l’aération de l’ensemble 
des locaux du fo rt. À l’in térieu r de celui-ci, l’a ir é ta it d is tribué au moyen de 
canalisations aboutissant dans chacun des locaux et é ta it soufflé  par un 
ventila teu r installé  dans le m assif central.

• Organisation : DELCHEF Alain (Administration communale. Le site du Fort d'Éve- 
gnée est occupé par l’entreprise «Forges de Zeebruges»)

• Animations : visites guidées (français, néerlandais et anglais), sam. à 13h et 15h,
■ par 3 groupes de 20 pers lors de chaque heure de visite

• Renseignements : 04/377.97.48

S A I N T - G E O R G E S - S U R - M E U S E
S a in t-G eo rg e s -s u r-M e u s e  Rue Albert c , 18

« D O M M A R T IN , 2 5  A O Û T  1 3 2 5 , A W A N S  ET W A R O U X  
S ’A F F R O N T E N T »

Probab lem ent s itué  dans une zone défrichée  e t cu ltivée  entre  les v illages 
de D om m artin  e t de Saint-Georges, le cham p de bata ille  v it  s ’a ffro n te r la 
m a jo rité  de la noblesse hesbignonne e t m osane : que lque 600  cavaliers 
e t des m illie rs  de « p ié tons ». Des centa ines de v ic tim es  jo n ch è re n t le te r­
ra in qui es t a u jou rd ’hui trave rsé  par l’au to rou te  de W allonie.

Visite guidée de la salle «Moyen Âge » du Musée communal d ’Archéologie  
Hesbignonne; au Centre culturel, exposition réalisée en collaboration avec le 
Cercle Géohistorique de la Hesbaye Liégeoise, de documents, maquettes et 
figurines rela tant cette bataille.

• Organisation : SCHOONBROODT Michel (Musée communal d’Archéologie hesbi­
gnonne et du Centre culturel de Saint-Georges)

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 17h
• Renseignements : 04/259.75.05 - www.stgeorgesculture.be

S O U M A G N E /É ve g n é e . F o rt. Cliché G. Focant ©MRW.

http://www.paysdeherve.be
http://www.hombourg.be
http://www.boncelles.be
http://www.stgeorgesculture.be


S P A  - S P R I M O N T  E l P R O V I N C E  D E  L I È G E

S P A
Spa
A N C IE N  C IM E T IÈ R E

V is ite  guidée du c im e tiè re  ancien de Spa p e rm e tta n t de d éco u vrir les 
m onum ents funé ra ires  com m ém oran t les deux guerres m ondia les. M ise 
en exergue des anciennes tom bes anglaises, des m onum ents de person­
nages cé lèbres du 19e s., des allées de caveaux un iques en Belgique. 
Approche à la fo is  a rch ite c tu ra le , h is to rique, sym bolique  e t socio log ique.

• Organisation : Groupe cimetière du Centre culturel de Spa
• Visite guidée sam. et dim. à 16h. (Durée : 1h30.) Départ à l’entrée principale en 

bas. Non accessible aux personnes à mobilité réduite.
• Renseignements : 087/77.30.00 de 08h30 à 18h

Spa Rue de la Géronstère, 10 

W A U X -H A L L

V is ite  guidée de ce bâ tim e n t p restig ieux, une des p lus anciennes salles 
de jeu x  d ’Europe. Vaste éd ifice  aux p rop o rtio ns  harm onieuses, oeuvre de 
l’a rch itec te  liégeois Jacques-Barthélem y Renoz, du s tu ca te u r A nto ine- 
P ierre Franck et du pe in tre  Henri Deprez. Le W aux-Hall es t à l’o rig ine  une 
m aison de jeu x  e t d ’assem blée. Les cu ris tes , après avoir pris les eaux, 
vena ient y déjeuner, danser, jouer. Au fi l du tem ps, le W aux-Hall connu t 
d iverses a ffe c ta tio n s . Sous l’occupa tion  frança ise  de 1794, com m e les 
je u x  de hasard sont in te rd its  par la République, il es t u tilisé  com m e hôp i­
ta l m ilita ire  frança is  pour les vénériens. Plus de qua tre  cents m alades y 
so n t logés. Le bâ tim e n t es t a lo rs liv ré  aux dép rédations des révo lu tion ­
naires et de la populace. L’asbl «L’A venir du W aux-Hall» vous inv ite  à v is i­
te r  ce p res tig ieux bâ tim e n t en cours  de res tau ra tion .

• Organisation : Centre culturel de Spa en collaboration avec l’asbl «L’Avenir du 
Waux-Hall», le Centre de recherche sur la mémoire de la Haute Ardenne, le 
Musée de la Lessive et le Musée de la Ville d’eaux

• Ouverture : sam. et dim. de 14h à 17h
• Visite guidée du chantier de restauration du Waux-Hall (durée: 45 min.). Non 

accessible aux personnes à mobilité réduite.
• Renseignements : 087/77.30.00 de 08h30 à 18h

Spa Rue Servais, 8

PROMENADE LIBRE, EXPOSITIONS, PROJECTION ET VISITE EN TRAIN 

Prom enade lib re  «D e  la G lo ire  à la M é m o ire»

Cité to u ris tiq u e  et the rm a le  de renom m ée m ond ia le , Spa es t aussi une 
v ille  qui, au cours du 20* s., s ’es t trouvée  au coeur des deux co n flits . En 
vous p rom enant à trave rs la v ille , vous rencon tre rez les nom breux m onu­
m ents dressés en m ém oire  des v ic tim es  des guerres, com m ém oran t la 
libé ra tion  de Spa, évoquant la confé rence  de la Paix, e tc. Brochure e t plan 
vous se ron t rem is g ra tu item e n t.

E x p o s it io n  « L a  P r e m iè r e  G u e r re  m o n d ia le »

Spa possède un trè s  riche  passé h is to rique  et vécu t en tre  1918 e t 1920 
des événem ents qui fo n t p a rtie  de l’h is to ire  m ondia le , de la fu tu re  
Société des N ations et ensu ite  de l’ONU. L’em pire  a llem and y vécu t ses 
dern iè res heures. La gare e t d iffé re n ts  châteaux e t v illa s  dev in ren t des 
lieux  stra tég iques puisque Spa fu t, dès 1918, le siège du haut q u a rtie r 
général a llem and où fu re n t p rises les u ltim es décis ions qui m e ttro n t fin  
à la guerre  de 1914-1918; on y d iscu ta  ce rta in s  po in ts  de l’A rm is tice  et 
des c lauses du Traité de Versailles. La Conférence D ip lom atique  de Spa 
e u t lieu au château de la Fraineuse du 5 au 16 ju i l le t  1920. Elle devait 
fa ire  s igner par les A llem ands le p ro toco le  des répa ra tions  ébauché par 
le Traité de Versailles. L’exposition  ten te ra  de re tra ce r ces événem ents. 
Les m onum ents, les châteaux...on t pour bu t d ’a ttire r  l’a tte n tio n  de la 
popu la tion , de fo rc e r le respect ... ils  so n t aussi la m ém oire  d ’une v ille . 
Exposition de pho tog raph ies p résen tan t «Les m onum ents com m ém ora­
t ifs  de la com m une de Spa » a insi que d iffé re n ts  ob je ts  m ilita ires .

Trois  lieu x  s ign ifica tifs  de la g u erre  1914-1918

L’abri b lindé de l’ancien Hôtel B ritann ique, qui fu t occupé par le Grand 
Q ua rtie r Général a llem and de m ars à novem bre 1918; le rez-de-chaussée 
du château de la Fraineuse où G uillaum e II a logé en m ars 1918, e t où il 
a p robab lem ent abdiqué; le rez-de-chaussée du château du Neubois, p rin ­
c ipa l lieu de sé jo u r de G u illaum e II à Spa de m ars à novem bre 1918, et 
l’abri b lindé c o n s tru it par la firm e  K rupp pour assurer sa sécurité  en cas 
d ’a ttaque  aérienne.

P ro jection  c iném ato g rap h iq u e  «Spa, v ille  de garn ison»

Dans les années tre n te  ju s q u ’après la guerre  de 1940-1945, grâce à 
Pathé baby e t aux cam éras 8 e t 16 mm, de nom breux film s  on t é té  to u r­
nés dans la région de Spa. La p lu p a rt o n t d isparu . Sur les traces des 
«Inédits» du réa lisa teu r A ndré Huet, ancien co llabora teu r à la RTBF, 
quelques-uns o n t é té  re trouvés et ce sont ce rta ines  de ces im ages qui 
vous se ron t m ontrées pour illu s tre r la vie  à Spa à ce tte  époque.

• Organisation : Centre culturel de Spa avec la collaboration du Musée de la Ville 
d’Eaux, Histophila-ONG Nations Unies, Photopost de Spa, Spa archives asbl et 
Histoire et Archéologie Spadoisés)

• Ouverture : sam. de 14h à 18h et dim. de 10h à 17h
• Animations : au Centre culturel, départ d’une promenade libre «De la Gloire à la 

Mémoire»; expositions «La première guerre mondiale» et «Monuments commémo­
ratifs de la commune de Spa»; projection cinématographique «Spa ville de garni­
son» sam. et dim. de 14h à 17h; visites «Trois lieux significatifs de la guerre 14- 
18», départs sam. à 13h30 et 16h et dim. à 10h, 13h30 et 16h. Ce circuit se fera 
en petit train jusqu’à la Fraineuse, suivi d’une partie à pied (500 m) par les 
anciennes propriétés Peltzer jusqu’au château du Neubois, où le petit train 
reprendra les visiteurs. Toutes les activités sont accessibles aux personnes à 
mobilité réduite sauf le circuit en petit train.

• Renseignements : 087/77.30.00 de 08h30 à 18h

Spa Domaine de Bérinzenne

A U T O U R  DE B É R IN Z E N N E , LE C H A M P  DE T IR  ET AU TR ES 
TR AC ES M IL IT A IR E S

Le dom aine de Bérinzenne, au cœ ur de la fo rê t du sud de Spa, se trouve  
à la cro isée de d iffé re n ts  m onum ents et sites, vestiges du patrim o ine  
m ilita ire . À ce tte  occasion, une expos ition , un m ontage, un exposé, deux 
prom enades guidées. L’accen t sera p a rticu liè re m e n t m is su r l’ancien 
cham p de t i r  don t subsiste , égarée dans la fagne, une c ib le  Brem er que 
l’on peut découvrir grâce à un a lle r-re tou r de deux heures le long du 
coupe-feu du Tir; l’au tre , une p rom enade-an im ation  d ’une heure, m ènera 
au m onum ent de la RAF.

• Organisation : CRIE de Bérinzenne en collaboration avec le Centre culturel de 
Spa

• Animations : dim. de 13h30 à 17h, exposition; de 14h à 15h, exposé et montage 
sur l’ancien champ de tir de Malchamp; de 15h à 17h, promenade «Rencontre 
d’une cible Bremer le long du coupe-feu de Tir» (durée:2h) - promenade jusqu’au 
monument RAF (durée: 1 h)

• Renseignements : 087/77.30.00 de 08h30 à 18h

Spa Avenue 12* de Ligne, 1 

M U S É E  DU 1 2 e DE L IG N E

V is ite  du m usée du 12' de Ligne au Q u a rtie r Lt Gen Baron J. de D ixm ude 
et qui re trace - à l’aide de docum ents, photos e t ob je ts  - l’h is to rique  de 
ce ba ta illon , la vie  de ce g lo rieux rég im en t depuis 1830 ju s q u ’à nos jou rs . 
C’es t aussi un parcours à trave rs  les grands événem ents de l’h is to ire  de 
la Belgique.

• Organisation : Mémorial-Musée du Régiment du 12e de Ligne Prince-Léopold-
13* de Ligne en collaboration avec le Centre culturel de Spa

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Visite libre - Accessible aux PMR
• Renseignements : 087/77.30.00 de 08h30 à 18h

S P R I M O N T
S p rim o n t Rue J. Potier, 54

«S U R  LES TRACES DE LA B A T A ILLE  DE S P R IM O N T  DE 1 79 4 »

Au d ép a rt du Musée de la Pierre de S prim on t, un au tobus ancêtre  e t le 
chem in  de fe r (voie é tro ite ) vous c o nd u iron t au pied du s ite  du cé lèbre 
com ba t de S p rim on t (arm ée frança ise  con tre  arm ée autrich ienne) qu i f i t  
de nous des Français ju s q u ’en 1815 e t qui va lu t à S p rim on t une m ention  
su r l’A rc de Triom phe à Paris

• Organisation : DYKMANS Pierre (Chemin de fer de Sprimont en collaboration 
avec l’Office du Tourisme, Foyer culturel, Commission du Patrimoine de Sprimont 
et l’école communale de Lincé)

• Animations : balade, au départ du Musée de la Pierre, dim. à 10h, 13h, 15h et 17h 
(Site de la Bataille de Sprimont); balade, au départ du Musée de la Pierre, dans un 
autobus ancêtre «Souvenirs de la grande guerre: l’épopée du remorqueur Atlas V, 
dim. à 10h et 14h par groupes de 50 pers. au départ du Musée de la Pierre de 
Sprimont, un autobus ancêtre emmènera les visiteurs à Banneux ND, au bureau 
d’accueil de l’Office du Tourisme pour y admirer la cloche du remorqueur Atlas V 
(dont l’épopée sera relatée) offerte à l’oeuvre de Banneux. L’Atlas V s’est illustré 
dans la nuit du 3 au 4 janvier 1917 par son vaillant capitaine Jules Hentjens qui réus­
sit à faire passer 107 passagers belges (dont 94 recrues pour le front allié) en 
Hollande, forçant les barrages des troupes allemandes sur la Meuse; projection du 
film «Passeur d’hommes» de René Jayet (1937) consacré à cette épopée. Rendez- 
vous également sur le site de l’Office du Tourisme de Sprimont-Banneux-N.-D., rue 
de l’Esplanade, 57 à 4141 Banneux-N.-D. Durée totale au départ du Musée de la 
Pierre : 2h30; exposition, au Musée de la Pierre, «Souvenirs militaires de 40-45 et de 
l’après guerre» sam. et dim. de 10h à 18h, évocation par des documents, vestiges et 
uniformes; exposition, à l’école communale de Lincé (rue de L’Enseignement 5 à 
Lincé), «Lincé dans la tourmente de 1914-1918» sam. et dim. de 10h à 18h, les 6 et
7 août 1914, le village de Lincé a été le théâtre d’une destruction massive par l’occu­
pant. De nombreuses maisons ont été incendiées et de nombreux civils fusillés.

• Renseignements : 04/382.21.95 de 09h à 17h - www.sprimont.be

http://www.sprimont.be


P R O V I N C E  D E  L I È G E  m S T A V E L O T  -  S T O U M O N T T H E U X

S T A V E L O T
S ta ve lo t
«D U  C H Â TE A U  D’A N C IE N  R É G IM E  A U X  M O N U M E N T S  
DU 2 0 e S.»

Les nom breux m onum ents qui fu re n t élevés à S tave lot au lendem ain des 
c o n flits  du 2 0 ' s. ne té m o ig n e n t pas seu lem ent des événem ents m ili­
ta ires . En ra con tan t la g lo r ifica tio n  p a trio tiq u e  de 1918 puis le m a rty re  de 
m illie rs  d ’hom m es lors de la Bata ille  des Ardennes de 1944, le chem in  qui 
les re lie  propose aussi une ré flex ion  su r l’é vo lu tion  des m enta lités  et sur 
les bou leversem ents d ’une époque don t on n’a pas fin i de m esurer l’im ­
portance.

D im . à  14h 30  : c o n fé ren ce  « Le v ie u x  ch â teau  de S tave lo t »

Pendant les onze siècles que dura son existence, la sécurité  de la p rin ­
c ipau té  abbatia le  de S tave lot-M alm edy fu t  assurée par d iverses places 
fo rte s  exté rieu res à son te rr ito ire , la p lus connue é ta n t ce lle  de Logne 
(vo ir p. 54). Au déb u t du 16' s. cependant, ce lle -c i fu t  d é tru ite  par les 
tro u p es  de G uillaum e de Nassau. Préoccupé par la défense de sa pe ti­
te  cap ita le , le p rince-abbé G uillaum e de M andersche id t f i t  a lors 
co ns tru ire  une fo rte resse , à p rox im ité  m êm e de la v ille , sur un pro­
m o n to ire  rocheux dom inan t la va llée de l’Am blève. Elle fu t  d é tru ite  à la 
fin  du 18' s. par les révo lu tionna ires  qui la cons idé ra ien t com m e le sym ­
bole de l’oppress ion . Quelque deux cents ans plus ta rd , en 1984, 1985 
e t 1986, le s ite  a é té  fo u illé  par M. Jean-Marie D egbom ont avec l ’aide du 
C entre de Recherche a rchéo log ique de l’U niversité  de Liège.

• Organisation : LEFEBVRE Patrice (Centre culturel de Stavelot)
• Animations : visites guidées, sam. à 14h et dim. à 11 h: «Lieux de mémoire des 

conflits du 20' s.; conférence, dim. à 14h30: «Le vieux château de Stavelot»
• Renseignements : 080/86.27.06 de 10h à 18h

S T O U M O N T
R ah ier  Rue Rahier 

M A IS O N  FORTE

Jadis en tourée de fossés com blés, m aison fo rte  en ru ines du débu t du 
17' s, s ’é levant sans dou te  à l’em placem ent d’une co ns tru c tion  médiéva­
le. H aut soubassem ent ta lu té  te rm iné  par un cordon ca lca ire . Existence 
de p lus ieurs m eurtriè res . Façade nord réam énagée à la fin  du 18' s. ou 
au débu t du 19' s. Prochaine rénovation  e t ré ha b ilita tio n  (site e t m onu­
m ent c lassés depu is 1989) en m aison de v illage, fu tu r  lieu de rencon tre  
e t de conv iv ia lité .

• Organisation : MASUY Marcel (Les Amis de l’Ancien Château de Rahier asbl)
• Ouverture : dim. de 08h à 18h
• Animations : visite des ruines de la maison forte; conférence, sam. à 20h en la 

salle «Loisir et Jeunesse» par Pierre Magain: «Rahier: origine - son château et ses 
seigneurs»; brocante avec animation le dimanche

• Renseignements : 080/78.62.57

S to u m o n t Route de l’Amblève, 45

C IR C U IT  D É C O U V E R TE  DU P A T R IM O IN E  M IL IT A IR E  DE
L’ E N TIT É  DE S T O U M O N T

C ircu its  de m ém oire  au sein des villages de La Gleize e t de Cheneux, 
re traçan t, à l’a ide de panneaux exp lica tifs , les événem ents de la ba ta ille  
de décem bre 1944, aux end ro its  préc is  où ils  se so n t dérou lés. Les traces 
encore  v is ib les  de ce tte  o ffens ive  sont, en tre  autres, le char Tigre royal à 
la Gleize, de pe tites  tranchées d ’abris  dans ce rta ines  parce lles (bois) 
e n tre  les deux v illages, des plaques com m ém ora tives  e t m onum ents aux 
M orts , le c im e tiè re  e t ses m onum ents funé ra ires  re la tifs  à la bata ille .

• Organisation : SCHYNS Roger (Office du Tourisme de la Commune de Stoumont)
• Ouverture : sam. de 09h à 18h et dim. de 09h à 16h
• Animations : ces lieux seront balisés et répertoriés sur une carte. En parallèle, à 

10h30 et 15h, à partir d’un point culminant de chacun des villages, un historien 
local fera revivre la situation militaire et civile
Circuit 1 : découverte du patrimoine militaire à savoir un circuit rappelant les dif­
férents mouvements opérés par Peiper lors de l’Offensive des Ardennes avec les 
stèles commémoratives ainsi qu’un circuit reprenant les différents fortins placés 
dans notre région + bornes géodésiques - Renseignements : 080/292680 de 
09h30à 16h30
Circuit 2 : départs en parallèle de La Gleize (place du village) et Cheneux (chapel­
le) : sam. et dim. à 10h30 et 15h

• Renseignements : 080/78.54.50 - www.stoumont.be

T H E U X
La Reid Johoster 

C H Â TE A U  DE JO H O STER

En 1660, Noël Poncelet, vassal du prince-évêque, rachète  les ru ines du 
château bâti vers 1530 à Johoster par E nglebert de Presseux, gouverneur 
du m arqu isa t de Franchim ont. Il re co n s tru it à ce t em placem ent une 
«cense» fo rtifié e , c ’est-à-dire  un b â tim e n t en quad rila tè re  re fe rm é a u tour 
d ’une cour centra le , pourvu  de m ura illes  exté rieu res aveugles et flanqué  
d ’une to u r de guet. Il s ’ag it en ces tem ps tro u b lé s  et dans ces lieux iso­
lés de défendre  sa popu la tion  con tre  les incu rs ions con tinue lles  des 
troupes é trangères s ’a ffro n ta n t au cours des guerres de conquêtes de 
Louis XIV. La m aison fo rte  traversa sans tro p  de dom m ages les com bats 
franco -au trich iens de 1673 à 1715, m ais lors de la B ata ille  de S prim on t 
(vo ir p. 67) en 1794, les troupes au trich iennes en dérou te  l’assa illiren t e t 
la p illè re n t. Après une res tau ra tion  opérée en 1827, e lle se com posa 
d ’une résidence de p la isance et de b â tim en ts  agrico les. En 1940, la rési­
dence é ta it la p rop rié té  de Rachel Bouffa qui s ’engagea trè s  tô t  dans 
l’A rm ée secrète . Elle trans fo rm a  a lo rs son hab ita tion  en refuge. Les résis­
ta n ts  traqués, les p risonn ie rs  évadés e t les av ia teurs a lliés aba ttus  y 
tro u va ie n t des cache ttes sûres, l’app o in t de faux  docum ents  e t le 
secours d ’une filiè re  d ’évacuation.

• Organisation : SCHUERMANS Maguy (Syndicat d’initiative de La Reid)
• Ouverture : sam. de 10h à 12h30 et de 14h à 18h; dim. de 10h à 18h
• Animations : Exposition sur l’histoire du château et sur la résistance reidoise 

dans les dépendances du manoir; mise en vente de l’ouvrage édité à cette occa­
sion par le SI de La Reid; sam. à 10h: inauguration d’une plaque commémorative 
apposée à l’entrée du refuge

• Renseignements : 087/26.66.86 de 13h à 17h - www.lareid.be

Th eu x  Allée du château 

C H Â TE A U  DE F R A N C H IM O N T

INDICE PASSE PARTOUT*

P atrim oine  exceptionne l de W allonie, le château de F ranchim ont es t un 
rem arquable  ensem ble  de ru ines c o n s tru it aux 11' e t 12' s. (p rem ie r châ­
teau fo rt)  sur un éperon barré ve rro u illa n t la va llée de la Hoëgne. La fo r t i­
fic a tio n  o rig ine lle  a é té  trans fo rm ée  à p lus ieurs  reprises au Moyen Âge, 
no tam m en t au 14* s. où une chem ise de p ro te c tion  du donjon a été 
co ns tru ite  pour fa ire  face  au débu t de l’a rtille r ie . Au déb u t du 16' s. sous 
l’ép iscopat d ’Érard de la M arck, la fo r tif ic a tio n  est rem odelée. C onstruc­
tio n  d ’une haute e t pu issante  ence in te  pentagonale p ro tégeant le noyau 
p rim itif. Un des rares exem ples en Europe de la m u ta tio n  des systèm es 
défens ifs  de la Renaissance. Depuis 1967, les C om pagnons de Franchi­
m on t assuren t des travaux de fou illes , de res tau ra tion  e t de va lo risa tion  
du château.

• Organisation : DESCAMPS Françoise (Les Compagnons de Franchimont asbl)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Visites guidées : sam. et dim. à 11 h, 14h et 16h
• Animations : visites libres ou guidées du château; exposition: «Les Compagnons 

de Franchimont, 40 ans de travail au château; buvette dans une ambiance 
«Renaissance» assurée par les Zimtheux

• Renseignements : 087/54.16.23 - www.chateau-franchimont.be

T H E U X /T h e u x . C h â te a u  de  F ra n c h im o n t. Cliché G. Focant ©MRW.

http://www.stoumont.be
http://www.lareid.be
http://www.chateau-franchimont.be


T H E U X  - T H I M I S T E R - C L E R M O N T  - T R O I S - P O N T S  - ^ P R O V I N C E  D E  L I È G E
T R O O Z  - V E R V I E R S

T H E U X /T h e u x . É g lise  S a in ts -H e rm è s -e t-A le x a n d re . Cliché G. Focant©MRW.

T H I M I S T E R - C L E R M O N T
T h im is t e r - C le r m o n t  Rue Les Béolles, 4

R E M E M B E R  M U S E U M

Inauguré en ju in  1994 par des vétérans am éricains, le «Remember Muséum 
39-45» constitue  une co llection  privée com posée essentie llem ent d ’obje ts 
abandonnés par les «Gl’s» en décem bre 1944 dans la fe rm e du p roprié ta i­
re, avant de p a rt ir  pour la Bataille des Ardennes. D iffé ren ts  diaporam as 
sont répartis  sur 3 étages. Cette v is ite  fa it partie  du grand c irc u it TEC «Pays 
de Herve et Basse Meuse : deux régions au passé tum ultueux» (voir p. 47).

• Organisation : SCHREURS Gaston (Echevinat de la Culture et du Tourisme de 
Thimister-Clermont en collaboration avec la Maison du Tourisme du Pays de Herve)

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Animations : au départ du site de la Maison du Tourisme du Pays de Herve, par­

cours thématique sur le patrimoine militaire dans l’ensemble du Pays de Herve 
avec à Thimister-Clermont, mise à l’honneur du monument du Cavalier Fonck et 
visite du Remember Muséum

• Renseignements : 087/44.65.16 de 08h30 à 17h - www.thimister-clermont.be

T h e u x  Rue Chaussée,3

ÉG LIS E  S A IN T S -H E R M È S -E T -A L E X A N D R E

' , INDKTE PASSE PARTOUT»

> •  i- b i <* s  ?,

L’église de Theux est exceptionnelle dans le paysage rom an : c’est une halle 
à tro is  nefs (de m ême hauteur) e t à plafond plat, seul exemplaire encore 
debout en Europe occidentale; elle date de la fin  du 11' s. Outre son rôle cul­
tue l, l’église a joué  un rôle défensif dans l’o rganisation de la cité : les habi­
tan ts  pouvaient s ’y réfugier, a ttendan t passivem ent que les attaquants 
s’é loignent; cette  p rotection é ta it assurée par des m urs épais (1 m) en moel­
lons de grès, de petites fenêtres placées très haut, une entrée unique, vrai­
sem blablem ent une to u r occidentale e t de hauts m urs entourant le c im etiè­
re. Dans le tro is ièm e quart du 13' s., une nouvelle tour, rem plaçant la tou r 
occidentale sans doute effondrée, est appuyée contre  l’église à un endro it 
inhabituel : au nord du vaisseau, à côté de l’unique porte  d ’entrée. En plus 
d’une défense passive (ses m urs sont épais d’ 1,60 m), douze archères - tro is  
à chaque niveau, une dans chaque face - perm etta ien t une défense active, à 
savoir le t i r  à l’arbalète; leur cham p de t ir  horizontal perm etta it d’a tte indre  
un ennemi re la tivem ent éloigné; mais dès que les assaillants se trouva ien t 
à quelques m ètres des murs, ils d isparaissaient à la vue des défenseurs et 
ne pouvaient plus ê tre  a tte in ts . C’est pourquoi, au m ilieu du 14e s., à une 
période où règne une grande insécurité  dans la principauté de Liège (guer­
re des Awans et des Waroux, révolte des M étiers de Liège), l’église va à nou­
veau être fo rtifié e  afin de perm ettre  une défense plus efficace. Vers 1345, 
la to u r est co iffée  de hourds (en Belgique, seule l’église de Bastogne en pos­
sède encore de semblables) : dépassant la m açonnerie, ils perm ettent, à tra ­
vers des trappes, le t i r  vertica l sur les a ttaquants arrivés au pied des 
m urailles; des toure lles en bois sont suspendues aux angles du vaisseau et 
peut-être du choeur, ainsi qu’au-dessus de l’entrée : e lles jou e n t le même 
rôle que les hourds de la tour. Vers 1375, le to it du vaisseau est entiè rem ent 
reconstru it, dégageant dans les com bles un vaste espace centra l corres­
pondant à la nef principale : en cas de nécessité, il pouvait abrite r les défen­
seurs et leurs arm es ainsi que les biens les plus précieux e t les vivres des 
personnes réfugiées dans l’église (une trappe surm ontée d ’une poulie per­
m e tta it d’y m onter des vivres, armes, coffres d’a rch ive s ,...). Au cours du 17' 
s., pendant une nouvelle période d ’insécurité (guerre de Trente ans, luttes 
civiles, guerres de Louis XIV), le parvis protégeant l’entrée sera édifié  (d’où 
une double porte), doté d ’arquebusières. En 1655 la chapelle W olff destinée 
à la sépulture de ce tte  fam ille  est constru ite  au sud. Percée de neuf arque- 
busières, elle devait contribuer à la défense de l’édifice.

• Organisation : DESCAMPS Françoise (Royal Syndicat d’initiative à Theux)
• Ouverture : sam. de 14h à 16h; dim. de 13h30 à 17h30
• Visites guidées : sam. à 14h et dim. à 13h30 et 16h30 par groupes de 20 pers max
• Animations : ouverture exceptionnelle de la tour fortifiée et visite de ses hourds et 

des combles du vaisseau; adoption du monument par 2 classes patrimoine, à savoir 
les classes de 5' et 6' primaire de l’école communale de Theux; les élèves installeront 
dans l’édifice une ligne du temps permettant de situer les vestiges des différentes 
phases de construction, parmi lesquels la tour fortifiée. Ils présenteront aussi 
quelques témoignages des activités auxquelles ils ont participé lors d’un projet intitu­
lé « Les Toits de l’Europe », coordonné par l’Université de Liège et l’Institut du 
Patrimoine wallon, et qui traitait notamment des savoir-faire anciens en charpenterie.

• Renseignements : 087/53.14.18 - sitheux.be

T R O I S - P O N T S
T r o is -P o n t s
CENTRE CULTUREL «M É M O IR E S  DE GUERRE, C H E M IN S  DE PAIX» 

Vous serez em m enés su r la «Route du souvenir» (v is ite  guidée en m ini 
bus su ivant une nouve lle  b rochure). Ce nouvel itiné ra ire , spécia lem ent 
créé pour les Journées du Patrim oine, re lie  les d iffé re n ts  lieux  de m ém oi­
re présents su r le te rr ito ire  de la Com m une de Trois-Ponts. Ces jou rnées, 
e t plus p a rticu liè re m e n t les v is ites  guidées qui vous se ron t proposées, 
p e rm e ttro n t aux plus jeunes de découvrir le pa trim o ine  m ilita ire  de ce tte  
région mais éga lem ent aux plus anciens de partager leurs souven irs e t de 
tra n sm e ttre  un peu de leu r h is to ire  à la jeune  généra tion .

• Organisation : PHILIPPE Jacques (Royal Syndicat d’initiative de Trois-Ponts)
• Visites guidées en mini bus suivant la nouvelle brochure «La Route du Souvenir» : 

sam. et dim. à 10h, 13h30 et 16h (40 pers max)
• Renseignements : 080/68 40 45 de 09h à 16h - www.troisponts-tourisme.be

T R O O Z
F o rê t  Rue Fenderie, 2 

« L A  TR A G É D IE  DE FORÊT»

C ircu it e t  exposition «Le patrim oine m ilita ire  e t la tragéd ie  de Forêt»

Vous pourrez découvrir, dans le m agn ifique  s ite  c lassé de la Fenderie, 
une exposition  m ise su r pied par les partena ires de ces jou rnées, avec 
pour thèm e cen tra l : «La tragédie  de Forêt». Un c irc u it en car com m enté  
perm e ttra  de d éco u vrir notam m en t que lques lieux où se sont passés les 
événem ents liés à ce tte  tragédie . Vous aurez la p oss ib ilité  de v is ite r  le 
s ite  c lassé de Forêt-V illage, son église S a inte-C atherine e t y adm ire r les 
fresques du 12e s. Le car vous condu ira  ensu ite  vers Fra ipont, dern iè re  
é tape du c irc u it, e t p lus p réc isém ent à la Drève Patureau, baptisée a insi 
du nom d ’une v ic tim e  de la tragédie .

• Organisation : VOSS Denise (Administration communale de Trooz en collabora­
tion avec l’asbl Geer-Meuse-Vesdre Tourisme Loisirs)

• Animations : exposition, «le Patrimoine militaire et la Tragédie de Forêt» sur le site de 
la Fenderie, sam. et dim. de 10h à 18h; distribution d’un fascicule d’information sur 
la Tragédie de Forêt; circuit en car permettant de se rendre sur le site où a eu lieu la 
Tragédie de Forêt, sam. et dim. à 14h; conférence-débat «Le patrimoine militaire-Son 
utilité et son coût» dim. à 17h, rue La Brouck-Campagne 2 à Forêt (Centre culturel 
Georges Fassotte); la visite de Forêt-Village se clôturera par la possibilité de prendre 
une collation à l’ancienne école du hameau. Une animation musicale, des messages 
radiophoniques de la période 40-45 et des serveurs en salle qui revêtiront les tenues 
de cette époque, plongeront le visiteur dans l’ambiance de la Libération.

• Renseignements : 04/351.85.91 ou 04/351.93.20 de 09h à 16h - www.trooz.be

V E R V I E R S
V e r v ie r s  Place Sommeleville 

É V O C A TIO N  DES R EM PARTS DE V E R V IE R S

Vous êtes conviés à une découverte (environ 2h) à la recherche des restes 
des rem parts de Verviers. Vous prendrez conscience de la dimension de la 
v ille  au 17e s. lors de l’a ttribu tion  du titre  de «Bonne Ville» dans la Principauté 
de Liège. Verviers é ta it protégée de levées de terre et de m urailles jusqu ’à 
l’arrivée de Louis XIV qui f i t  détru ire  l’ensemble de ces fo rtifica tions.

• Organisation : ERNST Léon (Agav, CCRV et Maison du Tourisme du Pays de Vesdre)
• Visites guidées : sam. et dim. à 14h
• Renseignements : 087/30.79.26 de 09h à 18h

http://www.thimister-clermont.be
http://www.troisponts-tourisme.be
http://www.trooz.be
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V I L L E R S - L E - B O U I L L E T
W a rn a n t-D re y e  Rue d’Oultremont, 6 

C H Â TE A U  D 'O U LT R E M O N T

Située à l’éca rt du v illage, presque face à la bu tte  de l’ancien château où 
se tro u ve  to u jo u rs  l’église Saint-Rém i, ancienne chape lle  castra le , le châ­
teau d ’O u ltre m on t dom ine le v illage de W arnant. Son h is to ire  es t liée 
d ire c te m e n t à l’h is to ire  de l’ancienne se igneurie  du v illage  e t à la fam ille  
qui les dé tena it, la fa m ille  d ’O u ltrem on t, issue du lignage des chevaliers 
de W arnant. Ce n ’es t q u ’au 15' s. q u ’un de Ladrie r de W arnant, Jean 
H ustin  prend le nom de d ’O u ltrem on t et, en 1458, on fa it  pour la p rem iè­
re fo is  m ention  d ’une cour fonc iè re  d ’O u ltrem on t. Edifié dans un site  
arboré , avec sa fe rm e  à deux granges, sa chapelle  e t ses ja rd ins , le châ­
teau co ns titu e  un ensem ble rem arquable , tém o in  de l’évo lu tion  de l’ar­
ch itec tu re  défensive depu is le Moyen Âge ju s q u ’à la fin  des Temps 
Modernes. C’es t sans doute  dans un donjon qu ’ il fa u t rechercher son o ri­
gine. L’a rriè re  du logis conserve  d ’a illeu rs des m oellons assez anciens et 
no irc is  peut ê tre  lors d ’un incendie. Sans doute  s ’ag it-il là des traces du 
p rem ie r château ou de p ie rres de réem plo i de l’ancienne tour. En 1636, 
le p rem ie r château es t en e ffe t d é tru it e t incend ié  par des m ilices  croates 
lors  de la guerre  de Trente ans. Développé à p a rt ir  d ’é lém ents restan ts 
p lus anciens, les b â tim en ts  ac tue ls  re m on ten t aux 17' e t 18' s. L’ence in te  
du château es t m unie  de p lus ieurs arquebusières. Si e ffec tivem ent, les 
châteaux de ce tte  époque ne jo u e n t p lus de rô le  s tra tég ique , ils  se rven t 
to u jo u rs  de lieux  de re fuge où on se rend pour se s e n tir  en sécurité  pen­
dan t les nom breuses guerres qui se jo u e n t su r le te rr ito ire  de la p rinc i­
pauté de Liège. Leurs m urs p ro tègen t to u jo u rs  d ’une bande de p illa rds ou 
de déserteu rs. On a accès à la co u r p rinc ipa le  du château par une tou r- 
porche en ca lca ire  percée d ’un p o rta il en anse de panier. À cô té  de ce 
porche, l’ence in te  es t m unie de deux tou rs  c ircu la ires  qui se rven t de 
défense. Elles on t to u te s  les deux une assise en ca lca ire, co m po rte n t 
deux n iveaux supérieurs  en briques e t sont co iffées  de to its  en po ivrière . 
Au fond de la co u r se trouve  une to u r de plan carré  don t la face  in té rie u ­
re es t en b riques et les autres m urs en ca lca ire. Elle a ffirm e  la puissance 
se igneuria le  du p rop rié ta ire . La fe rm e  castra le  se développe en quadrila ­
tè re  contre  les m urs du château. La chape lle  castra le  fu t édifiée  en 1649. 
Elle es t re liée au château par un m uret. Elle cons is te  en une seule nef en 
p ie rre  ca lca ire  e t es t su rm ontée  du blason de la fa m ille . À l’ in té rie u r de 
l’éd ifice  se dresse le m ausolée du prince-évêque d ’O u ltrem on t qui avait 
é té  érigé  à Liège dans la ca thédra le  S a in t-Lam bert.

• Organisation : VERSTRAETEN Jacques (Commune de Villers-le-Bouillet et 
Patrimoine du Pays Mosan)

• Animations : visites guidées de l’extérieur du château, sam. et dim. à 10h, 11 h, 
14h, 15h, 16h et 17h

• Renseignements : 085/61.62.81 de 08h à 16h30 
www.tourisme-hesbaye-meuse.be

V I S É
Lixhe Rue de la Vieille Tour 

V IE IL L E  TO UR

Tour des environs de l’an 1000 s ituée  dans l’angle sud-est de l’ancienne 
fe rm e  Juprelle. Au Moyen Âge, Lixhe n’é ta it pas doté  de rem parts  mais 
é ta it parsem é de to u rs  de défense, appelées aussi tou rs-re fuges. La to u r 
de la rue éponym e, en s ilex e t tu ffea u , es t de base carrée. Elle com porte  
tro is  n iveaux e t sa p a rtie  supérieure  es t couverte  d ’un to it  en appentis. 
Le p rem ie r étage a p robab lem ent serv i de refuge, vo ire  d ’hab ita tion ; le 
deuxièm e étage garde les traces d ’une ancienne chem inée. L’ensem ble 
des bâ tim en ts  (tour, fe rm e, dépendances et p ra iries) p o rta it jad is  le nom 
de «Cense du m ayeur» de N ivelle-Lixhe.

• Organisation : ZECCHINON Marylène (Société royale archéo-historique de Visé et 
Musée de Visé)

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 13h
• Visités guidées : sam. et dim. à 11 h par groupes de 30 pers max
• Animations : visites libres ou guidées de la Vieille Tour; panneaux explicatifs sur 

les tours et les fortifications (réalisés par la SRAHV) et exposition d’œuvres 
contemporaines

• Renseignements : 0473/79.08.90 de 09h à 17h

Richefle
ÉG LIS E  S A IN T -F IR M IN

Les c in q  fo r t in s  d ’o b s e rv a tio n  d e  R ic h e lle

Liège es t ce in tu ré  d ’une douzaine de fo r ts  à l’aube de la P rem ière Guerre 
m ondia le . En 1940, de nom breux fo rts  e t fo r tin s  d ’observa tion  sont réno­
vés ou a jou tés pour barre r les rou tes tra d itio n n e lles  des invasions. 
R ichelle p a rtic ip e  à ce tte  ligne d ’ouvrages d ’appui. Ces fo r tin s  se ron t m is 
en va leu r au cours d ’une v is ite  guidée e t fe ro n t l’o b je t d ’une exposition.

• Organisation : BOLLAND Charles (Asbl Les Rendez Vous de Richelle)
• Ouverture : sam. de 14h à 18h et dim. de 10h à 18h
• Visites guidées : sam. et dim. à 14h
• Animations : exposition inédite sur la vie de Norbert Collard, soldat de 1914 à 

1918 et sur les cinq fortins d’observation de Richelle; traditionnel marché des 
saveurs et bourse aux livres

• Renseignements : 0479/42.05.87 - www.richelle.be

V i s é  Rue Porte de Lorette, 98 

FERM E DU T E M P LE

Sise su r les hauteurs de la c ité , ancienne p rop rié té  des Tem pliers de 
V ille rs , passée en 1318 à l’o rdre  des C hevaliers de M alte  qui l’o n t rénovée 
aux 17' e t 18' s. Jusqu’à la Révolution, ce tte  fe rm e dépenda it de la com ­
m anderie  de V illers-le-Tem ple. Im p o rta n t quad rila tè re  aux ailes bien 
datées d isposées au tour d ’une cour occupée par une vaste aire de 
fum ier. Entrée au sud, par un p orta il en anse de panier, en briques, por­
ta n t la date de 1719 et la c ro ix  de M alte  à la clé.

Une exposition «Remparts des villes, rem parts des champs» vous présentera  
sous forme de panneaux e t maquettes les rem parts de Visé (maquette au 
1 /500") e t Dalhem, les systèmes défensifs anciens (avant 1800) de la Basse- 
Meuse comme les châteaux d ’Argenteau, de Dalhem, de Saive, de Haccourt, 
de Vottem, d ’Oupeye ou les tours des principales églises (Wonck, Visé, 
M ortroux, Saint-André, ...). Exposition prolongée 15 jou rs  après les Journées 
du Patrimoine, notam ment à l ’a ttention des écoles.

• Organisation : LENSEN Jean-Pierre (Musée régional de Visé, Société royale 
archéo-historique de Visé et de sa région et Ville de Visé)

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Visites guidées : sam. et dim. à 13h30
• Renseignements : 0495/42.63.91 de 10h à 19h - www.museedevise.be

VILLERS-LE-BOUILLET/Warnant-Dreye. Château d’Oultremont. Cliché G. Focant ©MRW.

http://www.tourisme-hesbaye-meuse.be
http://www.richelle.be
http://www.museedevise.be


V I S É  - W A I M E S  - W A N Z E  - W A R E M M E

Visé  Rue du Collège, 31 

GUERRE 1 4 -1 8  AU PAYS DE LIÈG E ET À V IS É  

La M aison du Tourism e de la Basse-Meuse es t logée dans l’ancien cou­
ve n t des chanoinesses de l’o rd re  du Saint-S épulchre. Ce bâtim en t, 
c o n s tru it en 1623 e t 1635 en s ty le  m osan, fu t  d é tru it au cours de la guer­
re 1914-1918 puis fu t  rééd ifié  com m e il se p résen ta it au 17* s.

En co llabora tion  avec le Musée A rchéo-H isto rique  de V isé, la M aison du 
Tourism e de la Basse-Meuse propose deux film s  re la tifs  au pa trim o ine  
m ilita ire  de la Grande G uerre e t aux événem ents qui o n t m arqué le débu t 
du p rem ie r m ois de la guerre, les ba ta illes des 4, 5 e t 6 août 1914, le 
tém oignage des c iv ils , la rés is tance  des fo r ts  - en tre  autres Barchon, 
Pontisse, Lantin  e t Loncin - e t la v ie  quo tid ienne  des hab itan ts de la 
Basse-Meuse e t de la région liégeoise. Le p rem ie r film  e s t un reportage 
réalisé en 1998 e t p résenté  généra lem ent dans un c irc u it en car. Le 
second p résente  le tém oignage des c iv ils  v isé to is  en 1969, pour les 
50 ans de la Grande Guerre 1914-1918. Il fa u t savoir que Visé fu t  la pre­
m ière  v ille  m a rty re  de la Grande Guerre en Belgique, ayant perdu 600 
m aisons su r les 800  q u ’elle co m p ta it avant ces dou loureux événem ents.

• Organisation : MASSET Annick (Maison du Tourisme de la Basse-Meuse)
• Films : sam. et dim. à 15h par groupes de 60 pers max
• Renseignements : 04/374.85.55 de 09h à 17h - www.basse-meuse.be

V isé  Rue Haute, 46 

M U S É E  DES A R B A LÉ TR IE R S

INDICE PASSE PARTOUT*

La g ilde  des A rba lé trie rs  fu t fondée en 1310. Il s ’ag it de la plus ancienne 
des associa tions qui s ’ insp iren t des com pagnies de jad is . La com pagnie 
des A rquebusiers fu t  créée pour sa p a rt en 1579 e t la com pagnie des 
Francs A rquebusiers dériva de la précédente  dans les années 1990. Vous 
découvrirez la co lle c tio n  d’a rba lè tes anciennes la p lus com plè te  d ’Europe 
e t vous serez in itié  au t i r  à l’a rba lète.

• Organisation : HALLEUX Pierre (Asbl Arbalétriers visétois)
• Ouverture : sam. de 14h à 20h et dim. de 11 h à 18h
• Visites guidées : toutes les 2 heures par goupes de 20 pers
• Renseignements : 04/374.11.63 de 18h à 20h - www.arbaletriers.be

W A I M E S
S o u rb ro d t Ancienne gare, rue des Écoles 

C H E M IN S  DE FER S TR A TÉ G IQ U E S  DE LA PR E M IÈ R E  GUERRE 
M O N D IA L E  D A N S  LES C A N T O N S  DE L’ EST - E X P O S IT IO N  ET 
V IS IT E S  G U ID É E S

Lors de la P rem ière Guerre m ondia le , l’arm ée pruss ienne a in tens ivem en t 
u tilisé  les voies de chem ins de fe r pour am ener du m atérie l e t des 
troupes vers le fro n t. Dans les cantons de l’Est (prussiens à ce tte  époque) 
il subsis te  encore  d ’im p o rta n ts  vestiges de ces lignes de chem in  de fer. 
Le centre  de docum en ta tion  de la Haute A rdenne à W aimes possède éga­
lem ent de nom breux docum en ts  d ’époque qui re tra cen t la vie  q uo tid ien ­
ne des hab itan ts , su je ts  de G u illaum e II.

• Organisation : KEHL Bruno
• Ouverture : sam. et dim. de 9H30 à 18h

Les lignes de chemin de fer stratégiques prussiennes lors de la Première Guerre 
mondiale dans les cantons de l’Est, sam. à 14h30 à Sourbrodt et dim. à 14h30 
sur le Ravel à Ondenval. Exposition à l’archivothèque de la Haute Ardenne, École 
communale de Waimes.

• Renseignements : 080/67.84.91

r P R O V I N C E  D E  L I È G E

WANZE/Moha. Château. Cliché G. Focant ©MRW.

WA N Z E
M oha Rue du Madot, 98 

C H ÂTEAU

Sise sur un éperon rocheux, jad is  fo rte resse  m ilita ire  qui p ro tégea it la 
p rinc ipau té  de Liège des H utois, les vestiges du s ite  castra i de Moha 
d a te n t du débu t du 14' s. A ce tte  époque, le château béné fic ie  de nou­
veaux am énagem ents m odernes. Les to u rs  e t les cou rtin e s  so n t dou­
blées. Un nouveau systèm e de portes à vantaux et à herse es t insta llé . 
Abandonné su ite  au sac des H utois en 1376, trè s  peu rem anié depuis 
lors, bel exem ple de l’a rch ite c tu re  défensive  (m onum ent e t s ite  classés 
en 1980).

• Organisation : PARMENTIER Claude (Les Amis du château féodal de Moha)
• Ouverture : sam. de 10h à 16h et dim. de 10h à 18h
• Animations : sam., visite libre; dim., visite libre et démonstration de maçonnerie 

à la chaux de 11 h à 16h (si le temps le permet); sam. et dim., balades contées à 
la lueur de mille bougies : 1" départ à 19h30 (sur réservation).
Rafraîchissements de 10h à 18h

• Renseignements : 085/25.16.13 de 08h à 16h

W A R E M M E
Wa rem me
W A R E M M E  ET SES REM PARTS

D écouverte  e t v is ite  guidée de la v ille  de W arem m e avec la Com m ission 
d ’H is to ire  (sam. e t d im . sur réserva tion ) : «W aremme et ses rem parts». 
Journée-découverte  du «Club Patrim oine» : «Les rem parts  de W arem m e 
e t d ’a illeurs» (d im . dès 9h au d épa rt de la Place de l’École moyenne, 9).

À la b ib lio thèque  com m una le  (rue A lbe rt Ier, 18), deux expositions se ron t 
consacrées respectivem ent à la v ie  de la popu la tion  d u ran t la période 
d ’occupa tion  de 1939 à 1945 dans notre  région e t à la jou rnée  du 28 aoû t 
1944 m arquée par le bom bardem ent de la v ille .

• Organisation : MIGNOLET Vincent (Centre culturel, Bibliothèque communale, 
Syndicat d’ initiative de Hesbaye et Commission d’Histoire)

• Ouverture : sam. de 09h à 17h; dim. de 10h à 12h
• Visites guidées : sam. à 10h et 14h; dim. à 09h
• Renseignements : 019/58.75.22 ou 019/32.29.29 de 09h à 18h 

www.waremmeculture.be

http://www.basse-meuse.be
http://www.arbaletriers.be
http://www.waremmeculture.be


P R O V I N C E  D E  L I È G E  EJ W A S S E I G E S  - W E L K E N R A E D T

W A S S E I G E S
M e e ffe  Rue de Berlicot

« Q U A N D  N O S PETITES H IS TO IR E S  R E JO IG N E N T LA  G R A N D E  
H IS T O IR E »

4 villages so n t p a rtis  à la recherche des dern ie rs tém oignages à tra n s ­
m e ttre  aux généra tions qui n’on t connu aucune guerre . Le p ro je t s ’a r ti­
cu le  a u tour d ’une exposition  rassem b lant les vestiges locaux et les sou­
ven irs  des u ltim es tém o ins  des deux dern iè res guerres. Des fa its  héroï­
ques aux anecdotes rem arquables, des ca rtes posta les aux casques..., 
to u t ce qui a m arqué nos fam illes  sera évoqué. Un itiné ra ire  com m enté  
des lieux où des fa its  de guerres se so n t p rodu its  sera proposé au pub lic 
(les quatre  m onum ents aux M orts , le c im e tiè re  frança is  de M eeffe , le 
château de W asseiges, le pont d ’Am bresin , le c im e tiè re  d'Acosse, ...). Si 
ce trava il de m ém oire  vous touche, si l’hom m age rendu à nos grands- 
parents et à nos parents vous in te rpe lle , a lors re jo ignez les qua tre  com i­
tés  «Qualité-V illage-W allonie» : Acosse, Am bresin , M eeffe  e t Wasseiges.

• Organisation : MOLLE Étienne (Qualité Village entité de Wasseiges)
• Animations : ven. à 20h, inauguration de l’exposition; sam. de 14 à 19h : visite de 

l’exposition et balade itinérante avec topoguide; sam. à 20h : «Bal de la 
Libération» avec orchestre

• Renseignements : 0499/98.51.11 de 18h à 22h - www.meeffe.be

W E L K E N R A E D T
H e n r i-C h a p e lle
H E N R I-C H A P E LL E  : UN  R IC H E  PASSÉ M IL IT A IR E

Le C entre cu ltu re l de W elkenraedt p ropose une balade fam ilia le  à la 
découverte  de notre  passé m ilita ire . D épart de l ’anc ienne caserne 
m ilita ire  (ac tue llem en t le C entre s p o rt if s itué  à Henri-Chapelle) pour un 
c irc u it d idactique  d ’environ 10 km  en d ire c tio n  du c im etiè re  am érica in 
e t des v is ites  gu idées sont o rganiséées (vo ir p. 66).

• Organisation : FRANCESCHI Nathalie (Centre culturel)
• Ouverture : dim. de 13h à 18h
• Animations : Contes pour enfants sur le thème, dégustations du terroir et 

ambiance musicale en fin de journée.
• Renseignements : 087/89 91 70 de 09h à 17h - www.forumdespyramides.be

W ELKEN RAEDT/Henri-Chapelle. C im etière am éricain. Cliché G. Focant ©MRW.

http://www.meeffe.be
http://www.forumdespyramides.be
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Grenzüberschreitende Rundfahrt  zum Thema : 
Militärgeschichte Preußens und des 3. Reiches

Parcours transfrontal ier à la découverte de 
l ’histoire militaire de la Prusse et du 3ème Reich

c  c
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TRANSPORT

Ab den Bushöfen Eupen und V erv ie rs  fahren jew e ils  Busse d e r TEC zum 
Lager Elsenborn und zurück.

Bushof Eupen /Lager Elsenborn (Vennliner 394) : Samstag: 9.05 Uhr, 11.05 Uhr, 
13.05 Uhr, 16.05 Uhr-Sonntag: 9.05 Uhr (Sonderfahrt), 11.05 Uhr, 13.05 Uhr, 16.05 
Uhr (Sonderfahrt), 18.05 Uhr

Lager Elsenborn /  Bushof Eupen (Vennliner 394): Samstag: 9.16 Uhr, 13.16 Uhr, 
15.16 Uhr, 17.16 Uhr, 19.01 Uhr - Sonntag: 13.16 Uhr, 17.16 Uhr, 19.01 Uhr

Bahnhof Verviers /Lager Eisenborn (Linie 390) : Samstag: 9.45 Uhr, 12.45 Uhr,
15.45 Uhr, 18.45 Uhr-Sonntag: 9.45 Uhr, 17.45 Uhr, 20.45 Uhr 

Lager Eisenborn /  Bahnhof Verviers (Linie 390) : Samstag: 8.07 Uhr, 11.32 Uhr, 
14.32 Uhr, 17.32 Uhr - Sonntag: 8.37 Uhr, 16.37 Uhr, 19.32 Uhr

A. Lager E lsenborn
Das Lager Elsenborn is t au f der Hochebene des Hohen Venns, an der 
b e lg isch -d e u tsch en  Grenze, 600  M e te r ü be r dem  M eeressp iege l, 
gelegen.

U nter p reuß ischer H errscha ft w urde  1894 ein prov iso risches Ze ltlager 
am heu tigen  M ilitä rs ta n d o r t aufgesch lagen . Erst e in  ja h r  sp ä te r 
begannen die Bauarbeiten zur E rrichtung  e ine r lang fris tigen  Bleibe. 
B e re its  um  1901 ko nn te  das Lager v ie r- b is  fü n fta u s e n d  M ann 
aufnehm en. Von den Anfängen bis ins Jahr 1914 en tw icke lte  es s ich zu 
e inem  bedeutenden W irts c h a fts fa k to r fü r  d ie  Region.

Im Ersten  W e ltk r ie g  w u rd e  es zu e inem  A u sb ild u n g s la g e r und 
A rtille r ie d e p o t u m fu n k tio n ie rt. Poln ische und russ ische  Gefangene 
w urden  beherberg t. Bei K riegsende w urde  es kam pflos  aufgegeben und 
b is 1919 von den Engländern besetzt. M it U nterze ichnung des Versa ille r 
Vertrages, am 4. Februar 1920, übernahm en d ie  belg ischen Behörden 
das Lager und den angeg liederten  Flugplatz.

Im Zweiten W e ltk rieg  d ien te  es als Ausb ildungszentrum . Zahlre iche 
K riegsge fangene, zu e rs t Polen und S erben, sp ä te r auch Russen, 
m ussten in den S te inbrüchen nahe des Lagers a rbe iten . Am 9. August 
1944 bom bard ie rte  die US Lu ftw a ffe  das Lager. Von Osten kom m end, 
w arfen  etw a hun d e rt Bom ber ih re  Ladung ab. Zu frü h  a lle rd ings, so dass 
e in Teil der Anlagen von der Zerstörung ve rschon t b lieb. Trotzdem gab es 
zahlre iche V erle tzte  und v ie le  Tote. S iebzig Prozent d e r Gebäude w urden 
schw er beschäd ig t. M itte  S eptem ber 1944 w urde  das Lager von den US- 
Truppen der 9. In fan te ried iv is ion  e ingenom m en. Bei der A rdennen- 
O ffensive rück ten  d ie  deutschen Truppen von Rocherath kom m end bis 
Roderhöhe vor. D o rt w urden sie durch  das 5. US A rm eekorps gestopp t 
und füg ten  dem  Lager keine w e ite ren  Schäden zu. Für den Ausgang des 
Krieges w ar Elsenborn bedeutend. Die A rdennensch lacht w urde , so 
be to n t d ie  US-Armee, in Elsenborn gewonnen.

Nach dem  Kriege benutzten  d ie  Belg ier d ie noch unversehrten  Gebäude. 
Von 1928 b is 1978 beherberg te  das Lager e ine Schule. Ein eigenes 
Postam t w ar b is 1995 angeg liedert. Seit 1998 b e fin d e t sich au f dem 
Lagergelände ein M useum .

1 .  M i l i t ä r m u s e u m  (Verantwortlicher für die Führungen: Adjudant-Major J.-C. 
Schmetz, Tel. 080/442105)

Das M ilitä rm useum  befinde t sich im Lager. Es ze ig t Ausste llungsstücke 
zur Geschichte des Lagers. Im M itte lp u n k t stehen d ie  A rdennenoffensive 
und der Zw eite  W eltkrieg . Gezeigt w erden Fundsstücke und nachgeste llte  
Szenen des W in ters 1944-45. Des W eiteren g ib t es ein W affenm useum .

2 .  K a p e l l e  (Betreuung durch Pastor Brouwers, Militärgeistlicher und Pfarrer von 
Nidrum)

Die n e o ro m a n isch e  Kapelle  w u rd e  1932 nach den P länen des 
A rch itek ten  E. B urguet aus V erv ie rs e rr ich te t. Die Kapelle w urde  aus 
Sandbruchste in  auf einem  achteck igen  G rundriss e rr ich te t. Es g ib t 
au ffä llige  Ä hn lichke iten  zur P fa rrk irche  von B leiberg, d ie  ebenfa lls  von E. 
Burguet gep lan t w urde.

TRANSPORT

Des bus du TEC assuren t la lia ison a lle r-re tou r en tre  Eupen et Verviers 
vers le Camp d 'E lse n b o rn .

Eupen, gare de bus /Cam p d’Elsenborn (Vennliner 394) : samedi: 9h05, 11 h05, 
13h05, 16h05 - dimanche: 9h05 (trajet spécial), 11 h05, 13h05 (trajet spécial), 
16h05,18h05

Camp d'Elsenborn /Eupen, gare de bus (Vennliner 394) : samedi: 9h 16, 13h 16,
15h 16, 17h 16, 19h01 -  dimanche: 13h16, 17h 16, 19h01

Gare de Verviers /Camp d’Elsenborn (ligne 390) : samedi: 9h45, 12h45, 15h45, 
18h45 - dimanche: 9h45, 17h45, 20h45

Camp d’Elsenborn /Gare de Verviers (ligne 390) : samedi: 8h07, 11 h32, 14h32, 
17h32-dimanche: 8h37, 16h37, 19h32

A. Cam p d ’E lsenborn
Le cam p d’E lsenborn es t s itué  dans les Hautes Fagnes à la fro n tiè re  
belgo-allem ande, à 600  m d ’a lt itude .

A l’époque prussienne, un cam pem ent p rov iso ire  de te n te s  fu t  insta llé  
en 1894 à l’em placem ent actue l du cam p m ilita ire . Ce n’es t q u ’un an 
p lus ta rd  que les travaux de co ns tru c tion  d ’ins ta lla tion s  durab les débu­
tè re n t. En 1901, le cam p pouva it a b rite r ju s q u ’à qua tre  à c inq m ille  
hom m es. Le cam p continua à se déve lopper ju s q u ’en 1914 et joua  un 
im p o rta n t rô le  économ ique  pour la région.

Pendant la P rem ière Guerre m ondia le , le cam p fu t trans fo rm é  en cam p 
de fo rm a tion  et dépô t d ’a rtille r ie . Des p risonn ie rs  polonais e t russes y 
é ta ie n t in te rnés. À la fin  de la guerre, le cam p fu t abandonné sans com ­
bat e t occupé ju s q u ’en 1919 par les Angla is. Avec la s igna tu re  du Traité 
de Versailles le 4 fé v rie r 1920, le cam p e t l’aérodrom e a tte n a n t fu re n t 
a ttr ib u és  aux au to rités  belges.

Pendant la Seconde Guerre mondiale, le camp servit de centre de form ation. 
De nombreux prisonniers, polonais, serbes et aussi plus tard russes, fu ren t 
mis au travail dans les carrières avoisinant le camp. Le 9 août 1944, l’armée 
de l’a ir américaine bombarda le camp. Venant de l’est, une centaine de bom­
bardiers larguèrent leur chargement, mais trop  tô t, ce qui fa it qu’une partie 
du camp fu t épargnée de la destruction. On dénombra cependant de nom­
breux m orts et blessés. Septante pour cent des bâtim ents ont été sérieuse­
m ent endommagés. M i-septembre 1944, le camp a été pris par la neuvième 
d ivision d’infanterie de l’armée américaine. Lors de l’offensive des Ardennes, 
les troupes allem andes, venant de Rocherath, s ’avancèrent ju s q u ’à 
Roderhôhe, où elles fu ren t stoppées par le cinquièm e Corps d ’armée am éri­
caine. Ainsi, le camp n’eut pas à subir de dégâts supplémentaires. Le camp 
d ’Elsenborn fu t décis if pour l’issue de la guerre : l’armée américaine souligne 
que la Bataille des Ardennes fu t rem portée à Elsenborn.

Après la guerre, les Belges u tilis è re n t les b â tim en ts  encore  in tac ts . De 
1928 à 1978, le cam p abrita  une école, ju s q u ’en 1995, il posséda it éga­
lem ent son propre  bureau de poste. Depuis 1998, un m usée se trouve  
dans l’ence in te  du camp.

1 . M  u s é e  m i l i t a i r e  (Responsable des visites : Adjudant-Major J.-C. Schmetz, 
Tél. 080/442105)

Le m usée m ilita ire  re trace  l’h is to ire  du cam p. L’o ffens ive  des Ardennes 
et la Seconde Guerre m ond ia le  en sont les thèm es centraux, illu s tré s  par 
des ob je ts  e t des rep résen ta tions de scènes de l’h ive r 1944-1945. On y 
trouve  éga lem ent un m usée d ’arm es.

2 .  C h a p e l le  (Responsable : Père 
Brouwers, aumônier militaire et curé de 
Nidrum)

La chape lle  néorom ane fu t  érigée en 
1932 d ’après les plans de l’a rch itec te  
E. B u rgue t de V e rv ie rs . Elle fu t  
co ns tru ite  en m oe llons de grès sur 
une base octogona le . Les ressem ­
blances avec l’église paro issia le  de 
P lom bières, éga lem ent conçue par 
E. Burguet, sont nom breuses.
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Samedi départ d’Elsenborn vers Vogelsang (A) : 10h00 et 14h00 
départ de Vogelsang (A) vers Elsenborn: 13h00 et 16h00

Dimanche départ d’Elsenborn vers Vogelsang (A) : 10h00, 12h00 et 14h00 
départ de Vogelsang (A) vers Elsenborn: 12h45, 14h45 et 16h30

Busse bringen die Besucher zur etwa eine 
dreiviertel Stunde entfernten ehemaligen 
NS-,.Ordensburg“ Vogelsang auf dem Gebiet der 
Gemeinde Schleiden im Kreis Euskirchen. Dort 

finden regelmäßige, anderthalbstündige Führungen, auch in französischer Sprache, 
statt (Nähere Informationen: 0049/2444/915790). Wer möchte, kann auch 
individuell mit dem eigenen PKW nach Vogelsang fahren und an den Führungen 
teilnehmen. Eine detaillierte Wegbeschreibung ist im Camp Elsenborn oder unter 
www.vogelsang-ip.de erhältlich.

Samstag ab Elsenborn nach Vogelsang (D) : 10.00 Uhr und 14.00 Uhr 
ab Vogelsang (D) nach Elsenborn: 13.00 Uhr und 16.00 Uhr

3 .  O f f i z ie r s k a s in o

Das Offizierskasino wurde 1896 erbaut. Es 
beeindruckt durch seine Größe und den 
Säulenvorbau. In den Galeriegängen wurden 
m oderne U m gesta ltungen durchge führt. 
Ansonsten präsentiert sich der Innenraum 
unverändert.

3 .  C a s in o  d e s  o f f i c i e r s

Le casino  des o ffic ie rs , im press ionnant en ra ison de sa grandeur e t de 
son portique , fu t  c o n s tru it en 1896. A p a rt la galerie , qui a subi des rem a­
n iem ents à l ’époque m oderne, l’ in té rie u r reste  inchangé.

Des bus emmèneront les visiteurs à l’ancien « Ordensburg Vogelsang » (centre de for­
mation nazi de Vogelsang), qui se situe dans la commune de Schleiden (Kreis 
Euskirchen) à environ 3 /4  d’heure de route d’Elsenborn. A cet endroit, des visites 
guidées d’une heure et demie ont lieu régulièrement, en français et en néerlandais 
(pour plus d’informations : 0049/2444/915790). Les visiteurs qui le souhaitent peu­
vent également se rendre avec leur propre véhicule à Vogelsang pour prendre part 
aux visites guidées. L’itinéraire détaillé peut également être consulté au camp 
d’Elsenborn ou sur le site internet www.vogelsang-ip.de.

Sonntag ab Elsenborn nach Vogelsang (D): 10.00 Uhr, 12.00 Uhr und 14.00 Uhr 
ab Vogelsang (D) nach Elsenborn: 12.45 Uhr, 14.45 Uhr und 16.30 Uhr

B. Die ehemalige N S -„O rd en sb u rg “ 
Vogelsang
Die ehem alige N S -„O rdensburg“ w urde  ab 1934 a u f e inem  bewaldeten 
Bergsporn über d e r U rftta lsp e rre  e rr ich te t, b is zum Beginn des Zweiten 
W e ltk riegs e ine A usb ildungsstä tte  fü r  den P arte inachw uchs der NSDAP. 
Der B aukom p lex  V oge lsang  is t ke inesw egs e ine  m itte la lte r lic h e  
H öhenburg , sonde rn  e in  m o d e rn e r Zw eckbau aus S ta h lbe to n  m it 
B ruchste inverb lendung. Obgleich led ig lich  ein V ie rte l der u rsprüng lichen  
P lanung ausge füh rt w urde, is t Vogelsang die g röß te  und bedeutendste  
a rc h ite k to n is c h e  H in te r la s s e n s c h a ft des N a tio n a lso z ia lism u s  in 
N ordrhe in-W estfa len. Die Anlage w urde  als Landschafts inszen ierung in 
den Hang über dem  m alerischen U rftsee  gebaut und ze ig t in A rch ite k tu r 
und Bauplastik, w ie  das NS-Regime über M enschen und N atur herrschen 
w o llte . Sportanlagen, „T h ing s tä tte “  und der „S onnw endp la tz “ s ind neben 
dem  „A d le rh o f“  die w ich tig s te n  erha ltenen  bau lichen Relikte. Nach dem 
Krieg übernahm  zuers t das b rit isch e  M ilitä r  d ie Anlage. Später g ingen die 
Gebäude an d ie  belg ische Arm ee, d ie  sie e rs t 2005  w iede r verließ. In 
Z u k u n ft so ll das Gelände m itte n  im  N a tio n a lp a rk  Eifel u n te r der 
D achm arke  voge lsang  ip (S iehe w w w .vo g e lsa n g -ip .d e ) zu e inem  
in te rna tiona len  B ildungs- und Begegnungszentrum  w erden. S e it 1988 
s te h t das Ensemble u n te r D enkm alschutz.

C. W e s tw a l l  bei Losheim ergraben

Der W estw all, der sich auf e ine r Länge von 630  K ilom etern  von Kleve bis 
Basel e rs tre ck t, ga lt als une innehm bares Bo llw erk. Er bes teh t aus e iner 
Reihe kege lfö rm iger B etonklötze. Sie sind bis zu 1,5 M ete r hoch und
13,45 M e te r b re it. Es b es te h t e ine u n te rird isch e  • Verb indung . Die 
durchgehende  Lin ie  des W estw a lls  b ie te t heute  w ilden  K le in tie ren  
Schutz.

Teil des W estw a lls  sind die s ich  in der Nähe des Schwarzen Mannes, auf 
e inem  Höhenzug der Schneife l, befindenden 170 Bunkeranlagen. Diese 
w urden  in d e r Ze it zw ischen 1938 und 1940 erbaut.

D. Bunkeranlagen im Bereich der Schneifel
Eine geführte Bunkerwanderung (maximal 3 Stunden) ist ab Parkplatz Schwarzer Mann 
jeweils am Sa und am So um 10.00 Uhr und 14.00 Uhr möglich. (Verantwortlicher für die 
Führungen : Herr E. Görgen, Geschäftsführer Naturpark Eifel, Tel. 0049/6551/985755).

E. G e d e n k s tä t te
S o ld a t e n f r i e d h o f  

E u p e n

Das M ahnm a l a u f dem  
S o ld a te n fr ie d h o f in Eupen 
w urde  ab 1931 nach einem  
d u rc h g e fü h rte n  Id e e n w e tt­
bew erb durch den A n tw er- 
pen e r B ild h a ue r Raoul 
Lambeau e rrich te t.

Fackelträger, ehemalige 
NS-„Ordensburg“ Vogelsang- 

Porte-flambeau, 
ancienne «Ordensburg» Vogelsang

B. L’ancienne «Ordensburg» Vogelsang
Vogelsang fu t constru it en 1934 
sur un éperon de m ontagne 
boisé au-dessus du barrage de 
l’U rft e t se rv it jusq u ’au début 
de la Seconde Guerre mondiale 
de centre de fo rm ation  pour les 
nouvelles recrues du NSDAP 
(pa rti na tio n a l-so c ia lis te  des 
tra va ille u rs  a llem ands). Le 
te rm e  «Ordensburg» é ta it le 
résu lta t de la vo lon té  des chefs 
d 'É tat e t du Parti de se sa is ir des sym boles fo rts  de l'h is to ire  a llem ande et 
de les ré in te rp ré te r idéolog iquem ent. Vogelsang n ’est nu llem ent une fo rte ­
resse médiévale d ’a ltitude , mais bien un com plexe u tilita ire  moderne 
c o ns tru it en béton arm é avec un revêtem ent de m oellons. La fo rte resse de 
Vogelsang fu t é tab lie  sur une pente préparée préalablem ent selon le re lie f 
e t devait ê tre  com prise  com m e sym bole de la dom ination  de l ’État e t du 
Parti sur la nature.

Bien que seul un q ua rt des plans in itia u x  a it été réalisé, Vogelsang co ns ti­
tue  le plus grand et im p o rta n t héritage a rch ite c tu ra l du nationa l-soc ia lis­
me en R hénanie-du-Nord-W estphalie.

O u tre  le «Adlerhof», les in fras truc tu res  sportives , le «Thingstatte» e t le 
«Sonnwendplatz» so n t les p rinc ipaux tém o ins  a rch ite c tu ra u x  conservés. 
Après la guerre, l’a rm ée b ritann ique  re p rit le com plexe. Ensuite, les bâ ti­
m ents a llè ren t à l’a rm ée belge, qui ne les q u itta  q u ’en 2005 . A lors que le 
te rra in  d ’en tra înem en t a été in tégré  au Parc nationa l de l’Eifel, le dom ai­
ne bâti serv ira  dans le fu tu r  à des fin s  d ’in fo rm a tion , de lo is irs  e t d ’ap­
prentissage d ive rs ifié  e t deviendra un p o in t de rencon tre  in te rna tiona l 
sous la m arque «vogelsang ip» (vo ir w w w .voge lsang-ip .de). L’ensem ble 
es t c lassé depuis 1988.

C. W e s tw a ll  à Losheim ergraben

Le W estw all, qui s ’é tend sur 630 km  de C lèves à Bâle, passait pour ê tre  
un bastion  im prenable . Il es t co ns titu é  d ’une série de b locs en béton 
coniques, d ’une hau teur e t largeur m axim ales de 1,5 m pour 13,45 m. 
Ces blocs sont re liés en tre  eux par une lia ison soute rra ine . La ligne co n ti­
nue du W estw all co ns titu e  a u jou rd ’hui un abri pour de pe tits  anim aux 
sauvages.

Le W estw all es t éga lem ent co ns titu é  de 170 bunkers, qui se s itu en t à 
p rox im ité  du «Schwarzer Mann», su r une chaîne de co llines  de la 
Schneife l. Ces bunkers o n t été c o n s tru its  e n tre  1938 e t 1940.

D. Bunkers dans la région de la Schneifel
Une promenade guidée (max. 3 heures) à la découverte des bunkers est organisée 
au départ du parking «Schwarzer Mann» samedi et dimanche à 10h et 14h. 
(Responsable pour les visites guidées : E. Gôrgen, gérant du parc naturel de l’Eifel, 
tél. 0049/6551/985755).

E. M é m o ria l
L e  c im e t i è r e  d e s  s o ld a t s  à E u p e n

Le m ém oria l du c im e tiè re  des so lda ts  à Eupen a é té  érigé en 1931 par le 
scu lp te u r anverso is Raoul Lambeau su ite  à un concours d ’idées.

http://www.vogelsang-ip.de
http://www.vogelsang-ip.de
http://www.vogelsang-ip.de
http://www.vogelsang-ip.de


Archéoforum
Sur 3725 m2, l’Archéoforum de Liège 
vous em m ène dans un voyage 
souterrain de 9000 ans d ’histoire 
liégeoise en com p ag n ie  
d ’un gu ide-anim ateur.

Des expositions temporaires,
conférences e t animations sont 
organisées tou te  l’année.

La procha ine exposition intitulée
« Les dessous de Saint-Lambert, 100 
ans de fouilles au coeur de Liège » 
sera ouverte au public à partir du 18 
septem bre 2007.

Venez découvrir éga lem ent sa ooutique 
spécialisée.

Espace de location disponible

Place Saint-Lambert - 4000 Liège 
04/ 250 93 70 - Fax : 04/ 250 93 79 
archeo@ archeoforum deliege.be 

w w w .archeofo rum de liege .be
Infos et réservations

mailto:archeo@archeoforumdeliege.be
http://www.archeoforumdeliege.be


\i€tiP£EPt 7 2.6V?

Inauguration des Journées <(u fatriftfoine
« «  M t m « ô b i

G rand  spectacle  g ra tu i t  m ê la n t  pyro techn ie ,  p ro jec t ion  
d e  lumière ,  son, las e r . ..
In a u g u ra t io n  e t  m a rc h e  aux f la m b e a u x  
le v e n d re d i  7 s e p te m b re  à 2 0 h 3 0
au d é p a r t  de  la Cour  des M arro n n ie rs  («Séminaire»).

Spectac le  à 21 h30.  
D u ré e  : env iron  u n e  heure.  

Réalisation :T & T  Fireworks

ORGANISATION ET RENSEIGNEMENTS:

In stitu t  d u  patr im o in e  w a llo n

(Secrétariat des Journées du Patrimoine) 
085/27.88.80
info@journeesdupatrimoine.be
www.journeesdupatrimoine.be

VILLE DE BAST0GNE 
061/24.09.30 

l.thonus@bastogne.be 
www.bastogne.be

mailto:info@journeesdupatrimoine.be
http://www.journeesdupatrimoine.be
mailto:l.thonus@bastogne.be
http://www.bastogne.be
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B A S T O G N E
O rgan isa teur : V ille  de Bastogne 

Cadence : to u te s  les 20 m inutes

Renseignements : 061/24.09.30 ou 061/24.09.65 (Administration communale) 
e t 0 8 1 /2 5 .3 5 .5 5  (TEC).

La rés is tance acharnée des défenseurs de Bastogne es t restée l’un des 
po in ts  fo r ts  de la cé lèbre  B ata ille  des A rdennes de la m i-décem bre 1944. 
Grâce à ce grand c irc u it, (re)découvrez les p rinc ipaux lieux  de m ém oire  
de Bastogne et des environs.

- Le M ardasson : ce m ém oria l qui m arque aussi l'e n d ro it de la poussée 
extrêm e des A llem ands vers Bastogne fu t  c o n s tru it à la m ém oire  des 
79 .890  A m érica ins tués, b lessés ou portés d isparus lors  de la Bataille  
des A rdennes. Il fu t inauguré le 16 ju i l le t  1950 par le général Me A u liffe , 
com m andant par in té rim  de la 101èm* A irborne, cé lèbre  par la réponse 
«NUTS» lorsque les A llem ands réc lam èren t la redd ition  de la v ille . Sur la 
co lline  du m êm e nom  e t a u jou rd ’hui flanquée  du «Bastogne H is to rica l 
Center», ce tte  im posan te  co n s tru c tio n  a ffe c te  la fo rm e  d ’une é to ile  à 
c inq branches et fu t édifiée  d ’après les p lans de l’a rch ite c te  liégeois 
Georges Dedoyard. M oellons de grès et panneaux ca lca ires p o rte n t le 
nom  des Etats am érica ins. Au centre  de l’é to ile , une insc rip tion  su r une 
p laque de sch is te  ind ique «LIBERATORIBUS AMERICANIS POPULUS 
BELGICUS MEMOR. 4. VII. MCMXLVI». Une cryp te  est s ituée en co n tre ­
bas avec des aute ls  su rm on tés  de m osaïques d ’après les ca rtons  de 
Fernand Léger ;

- À travers le Bois de la Paix (vo ir p. 80), vous fe rez halte  devant le m onu­
m ent de la Easy Com pany (506e rég im en t de la 101èm* d iv is ion  am érica i­
ne aé ropo rtée ). Rendue cé lèb re  par la sé rie  té lév isée  «Band Of 
Brothers», ce tte  com pagn ie  é ta it p résente  à Bastogne d u ra n t l’h iver 44  
dans le Bois Saint-Jacques, en tre  B izory e t Foy. Elle c o m p ta it 240 
hom m es à son arrivée à Bastogne. Ils n’é ta ie n t plus que 63 un m ois plus 
ta rd . Le m onum ent a é té  inauguré  le 10 ju in  2005 . Il fu t  réalisé par le 
g roupe  COBRA ;

- Le M onum ent c im etiè re  US. Le 4  févrie r 1945, l’armée am éricaine créa un 
cim etiè re  m ilita ire  à Foy-Recogne. Il abrita  2.179 tom bes. En 1948, l’auto­
rité  am éricaine décida de rapa trie r les corps à la dem ande des fam illes. 
Certains corps ont été enterrés dans les c im etiè res US de Neuville-en- 
Condroz et d’Henri-Chapelle (voir p.65 et 72). En m ém oire de ce c im etiè ­
re tem pora ire , un m onum ent a été inauguré le 10 septem bre 2004  ;

- Le c im e tiè re  m ilita ire  a llem and de Recogne rassem ble 6.776 m ilita ires  
tom bés pendant la Deuxième Guerre m ondia le . Dans un p rem ie r tem ps,
3 .000  m ilita ires  a llem ands tom bés lors de l ’O ffensive des A rdennes et 
ceux m o rts  le long de la fro n tiè re  en A llem agne y fu re n t rassem blés par 
les A m érica ins. Dans l'im m é d ia t après-guerre, le serv ice  des sépu ltu res 
belge a regroupé les co rps  des so lda ts  en te rrés en ple in  cham p ou, iso­
lém ent, dans les c im e tiè res  com m unaux. Deux grandes nécropoles 
fu re n t a insi créées, le c im e tiè re  de Lom m el e t la pelouse de Bastogne. 
C ette  pelouse se s itue  sur la rou te  m enant de Foy à Recogne ;

- Le lund i 18 décem bre 1944, le généra l Me A u liffe  a rrive  à Bastogne. Le 
village de M ande-Saint-É tienne es t cho is i com m e zone de rassem ble­
m ent de la 101*™ A irbo rne . Vous y fe rez ha lte  ;

- Le Fortin  Boggess. Le 19 décem bre 1944, le général Patton fa it p ivo ter sa 
3èm. A rm ée à 9 0 ° e t la lance vers le nord. Une sem aine plus tard, le 26 
décem bre, le p rem ier char com m andé par le lieu tenant Charles BOGGESS 
a tte in t le périm ètre  dé fensif de la 101*™ A irborne, route  d ’Assenois. Sur 
une plaque com m ém orative, on peut lire  «ci, au so ir du 26.12.1944 la 
4*™ d iv is ion blindée a re jo in t la 101*™ A irborne rom pant ainsi l’encercle­
m ent de Bastogne». Et su r une autre  plaque : «Hommage au Lt Charles 
Boggess (1911-1985) don t le char brisa l'encerc lem ent de Bastogne».

LIEGE LIEGE

BASTOGNE/Bastogne. Mardasson.
Cliché G. Focant ©MRW.

LE TEC, ÇA MOUS RAPPROCHE

in fo t e c .b e  TEC
1 BASTOGNE Caserne (parking rue de la Maison Forte) 10.00 10.20 10.40 11.00 16.40 17.00 17.20 17.40 18.00

2 BASTOGNE Mardasson 10.05 10.25 10.45 11.05 16.45 17.05 17.25 17.45 18.05

3 BASTOGNE Bois de la Paix 10.12 10.32 10.52 11.12 Ensuite 16.52 17.12 17.32 17.52 18.12

4 BASTOGNE Tranchées Easy Company 10.17 10.37 10.57 11.17 toutes 16.57 17.17 17.37 17.57 18.17

5 RECOGNE Cimetières (parking) 10.02 10.22 10.42 11.02 11.22 les 20' 17.02 17.22 17.42 18.02 18.22

6 BASTOGNE Ferme des Bisons 10.03 10.23 10.43 11.03 11.23 jusqu’à 17.03 17.23 17.43 18.03

7 BASTOGNE Fort Boggess 10.31 10.51 11.11 11.31 11.51 17.31 17.51 18.11 18.31

1 BASTOGNE Caserne (parking rue de la Maison Forte) 10.40 11.00 11.20 11.40 12.00 17.40 18.00 18.20 18.40

|[*HO  ILUNOK IND1AHA



A R L O N  - B A S T O G N E ®  P R O V I N C E  D E  L U X E M B O U R G

A R L O N
A rlon Rue des Faubourgs, 2

À LA  D É C O U V E R TE  DU P A T R IM O IN E  M IL IT A IR E  D ’A R LO N , 
V IL L E  DE G A R N IS O N

Une b rochure  g ra tu ite  vous sera rem ise au dépa rt de la prom enade: e lle 
reprend un c irc u it m enant aux s ites im po rta n ts  ayant t ra it  au pa trim o ine  
m ilita ire  : casernes, m onum ents com m ém ora tifs , places, ... en tre  autres 
: - La Caserne Léopold fu t co ns tru ite  en 1838. À la fin  du 19* s., le déve­
loppem ent m ilita ire  d ’Arlon conna ît une cro issance extrao rd ina ire , grâce 
à l’action  de l’ancien m in is tre  V ic to r Tesch e t du co lone l Dem arest. En 
1883, A rlon es t dotée de son propre  rég im en t e t la caserne conna ît un 
p rem ie r agrand issem ent. C ette  caserne es t successivem ent occupée par 
le 11', puis le 10' Régim ent de Ligne, d isso u t en 1933. Elle abrite  ensu ite  
le «1*' Chasseurs Ardennais», e t après la Seconde Guerre m ondia le , 
d iverses autres unités. A u jou rd ’hui, e lle est le siège de l’Académ ie des 
Beaux-Arts e t de l’École Industrie lle  e t C om m ercia le . - La sta tue  du roi 
A lb e rt I" (le «Roi Chevalier»), oeuvre du scu lp te u r V ic to r D em anet (1895- 
1964), fu t inaugurée en 1936 à l’en trée  du parc Léopold, puis fu t dépla­
cée en 1961 et ins ta llée  devant l’église S t-M artin . - Le char de la place 
Léopold fu t o ffe r t par le Cercle Royal Mars e t M ercure  en l’honneur des 
troupes a lliées qui o n t libéré  A rlon le 10 septem bre  1944. - La Borne de 
la Voie de la L ibe rté  re trace  l’ it iné ra ire  su iv i par les arm ées a lliées lors  de 
la L ibé ra tion  en 1944. Ce parcours (long de 1.145 km  environ) p a rta n t des 
p lages de N orm andie en France (Utah Beach e t Sainte-M ère-Église) e t 
a lla n t ju s q u ’à Bastogne es t ja lo n né  de bornes com m e ce lle  présente  près 
du char de la p lace Léopold.

• Organisation : PEUCKERT Valérie et LEMAIRE Michel (Office du Tourisme)
• Ouverture : sam. et dim. de 09h à 16h
• Animations : à l’Office du Tourisme, exposition «souvenirs militaires» (évocation 

du long passé militaire d’Arlon, depuis la présence romaine jusqu’à nos jours); 
promenade en ville et défilé de véhicules militaires, sam. et dim. de 09h à 16h

• Renseignements : 063/21.63.60 de 09h à 16h - www.at-arlon.be

Arlon Rue des Martyrs, 16

MUSÉE ARCHEOLOG IQUE D’ARLON - V IS ITE GUIDÉE SUR LE 
THÈM E DE LA PRÉSENCE M IL ITA IR E À L’ÉPOQUE GALLO -R O M AIN E

INDICE PASSE PARTOUT*
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Au trave rs  des riches co lle c tio ns  lap ida ires et a rtisana les  de la période 
ga llo -rom aine découvertes à A rlon , les v is iteu rs  se ron t inv ités à d écouvrir 
l'in fluence  de la conquête  de la Gaule par Jules César sur le vicus 
d ’O rolaunum  (A rlon). Le v icus é ta it hab ité  par la plèbe (gens de la classe 
m oyenne c o n s titu é e  par des a rtis a n s , o u v rie rs , hom m es lib re s , 
c o m m erça n ts ) m ais aussi par de riches  p ro p rié ta ire s , des che fs  
m ilita ires , des esclaves et des a ffranch is . C ependant, to u te  la popu la tion  
ne rés ida it pas q u ’à l 'O ro launum . En e ffe t, une p artie  des Gallo-Romains 
v iva it e t tra v a illa it dans des grandes v illas de cam pagne s ituées dans les 
environs du vicus. Ces v illas é ta ie n t de grands dom aines agrico les qui 
co m p o rta ie n t des b â tim e n ts  d ’h a b ita tio n  m ais aussi d ’e xp lo ita tio n  
com m e des a te lie rs  avec séchoirs, fou rs, m oulins,... Le vicus se s itu a it 
su r le ve rsan t sud de la b u tte  de Sa in t-D onat qui es t p lus enso le illé  et 
perm et une p ro te c tion  na tu re lle  con tre  les vents e t les p lu ies du nord et 
de l'es t. Les sources de la Sem ois fo u rn issa ien t l’eau nécessaire à la vie 
quo tid ienne  des hab itan ts  du vicus d 'O ro launum . La lim ite  sud de 
l'agg lom éra tion  ga llo -rom aine deva it ê tre  aux environs du ca rre fou r de la 
Spetz; en e ffe t, à ce t end ro it, e x is ta it un ancien c im e tiè re  (il fa u t savoir 
que les c im e tiè res  é ta ie n t to u jo u rs  s itués  à l’époque hors des lim ite s  du 
vicus).

• Organisation : COLLING David (Institut Archéologique du Luxembourg)
• Ouverture : sam. et dim. de 09h à 17h30
• Visites guidées sur le thème de la présence militaire à l’époque romaine, sam. et 

dim. à 9h30 et 13h30 (30 pers. max par visite, inscription obligatoire)
• Renseignements : 063/22.61.92 de 09h à 17h30 - www.ial.be

A u te lb as  Rue Am Eck

C H Â TE A U  D ’A U T E L B A S , E X E M P LE  D ’A R C H IT E C T U R E  
D É F E N S IV E  DU 1 4 ' S.

V is ib les de la route , les ru ines du château d ’Aute lbas se d ressen t au fond 
d ’un cham p, ju s te  à cô té  d ’une grande fe rm e. Le château fu t p robab le­
m ent é d ifié  au 14' s., sous H uart I", sénéchal du ro i Jean l’Aveugle. En 
1413, les troupes d ’A n to ine  de Bourgogne assiègent le b ien qui es t fo r te ­
m ent endom m agé. Des fo u ille s  de sauvetage récentes o n t perm is de 
m e ttre  au jou r, à une centa ine  de m ètres  du château, l’em placem ent 
d 'une pièce de siège. P lusieurs gros bou le ts  d 'une quaranta ine  de k ilos 
fu re n t re trouvés dans le fossé en to u ra n t la base de la p ièce d’a rtille r ie . 
Un de ceux-ci es t p résenté  au m usée d ’A ute lbas où so n t exposés les 
plans, m aquettes e t ob je ts  qui re tra cen t notam m en t l’h is to ire  m ilita ire  du 
château. Après ce siège, le château es t re con s tru it. Encore en place 
actue llem en t, la to u r sud date du m ilieu  du 15* s. On y re trouve  une série 
de défenses typ iques  de l’époque où arm es de je ts  e t arm es à feu coha­
b iten t. Votre v is ite  com m encera  par le musée pour se poursu ivre  au pied 
des ruines.

• Organisation : FAIRON Guy (asbl GRASB/ Musée d’Autelbas)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 12h et de 14h à 17h
• Animations : visite du musée où sont exposés les plans, maquettes et objets qui 

retracent notamment l’histoire militaire du château, visite commentée des ruines, 
par groupes de 20 pers.;
tirs d’artillerie, comme à l’époque médiévale, réalisés sam. et dim. après-midi, à 
proximité de l’édifice

B A S T O G N E
L’héroïque résistance des défenseurs de Bastogne est restée un fa it marquant 
de la Bataille des Ardennes. Son retentissem ent fu t s i im portan t q u ’aujour­
d ’hui encore le nom seul de Bastogne évoque internationalement la bataille.

En mémoire, Bastogne accueille le vendredi 7  septembre l ’inauguration de la 
19*"" édition des Journées du Patrimoine (voir p. 76).

Bastogne Rue de la Porte de Trêves 

PORTE DE TRÊVES
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j; •  i> li> ♦ <* S f.
k  jo r e m n

La porte  de Trêves, dern ie r tém o in  des fo r tif ic a tio n s  éd ifiées à l’ in itia tive  
de Jean l’Aveugle, com te  de Luxem bourg, en 1332, es t aussi appelée 
porte  basse. À ce tte  époque, e lle  s e rv it de prison  pour les pe tits  
d é lin q u a n ts  e t les iv rognes . O u tre  la v is ite  qu i p e rm e t de bien 
com prendre  le systèm e de défense de la v ille , la porte  de Trêves abrite  
aussi des co lle c tio ns  re la tives à la P réhisto ire , à l’époque rom aine e t au 
Moyen Âge. Le Cercle d ’h is to ire  y présentera  aussi des m aquettes de la 
v ille  m édiévale et de la m aison fo rte  (d isparue). En su ivan t les rem parts , 
une v is ite  vous proposera de re tro uve r quelques vestiges encore  v is ib les 
des rem parts  du 14' s.

• Organisation : FERGLOUTE Robert (Cercle d’histoire de Bastogne)
• Ouverture : sam. et dim. de 14h à 18h
• Départs : 2 groupes de 20 pers. toutes les heures, sam. et dim. à 14h, 15h, 16h 

et 17h par groupes de 40 pers max. Visite des remparts : uniquement dim.
à 10h.

• Renseignements : 061/21.32.87

http://www.at-arlon.be
http://www.ial.be


P R O V I N C E  D E  L U X E M B O U R G  E l B A S T O G N E  - B O U I L L O N  - É R E Z É E

BASTOGNE/Bastogne. Porte de Trêves. Cliché G. Focant ©MRW.

Bastogne Rue de La Roche, 26 

C IR C U IT S  IN D IV ID U E L  ET G U ID E

C ircu it in d iv id ue l (à réa liser à vo tre  ry thm e) : à la Caserne S /L ie u te n a n t 
H e in tz  (a u jo u rd ’ hui m usée illu s tra n t , g râce  à des u n ifo rm e s , 
équ ipem ents, a rm em ents, docum ents  l’h is to ire  du 1A dès sa créa tion  en 
1836), expos ition  de m até rie l m ilita ire  e t présence d ’un char su r le 
parade ground, v is ite  de la cave Mac A u liffe  (où le général am érica in , 
d ir ig ea n t l’a rm ée am érica ine à Bastogne, résista  héro ïquem ent pendant 
p lus ieurs jo u rs  e t lança son cé lèbre  «Nut») e t de la pos ition  d ite  «285 ,h 
Art», des tom bes des so lda ts  frança is , de la sépu ltu re  de Renée Lem aire 
(in firm iè re  bastognarde au serv ice  des troupes am érica ines. Une bombe 
ayant a tte in t l’hôp ita l, rue de N eufchâteau, e lle  ré uss it à évacuer 
p lus ieurs blessés avant de res te r p risonn iè re  des flam m es), de la C roix 
d ite  du «501 Pir», de l’église Saint-P ierre  (v itra il e t voûte , to u r /  donjon), 
de la porte  de Trêves (vo ir c i-dessus), de la Borne de la Voie de la L iberté  
(créée par le co lonel Guy de Vasselais, autre  borne ja lo n n a n t l’itiné ra ire  
em prun té  par la 3 ' arm ée du général Patton de Sainte-M ère-Église à 
Bastogne), du Bastogne H isto rica l C enter (bâ tim en t en fo rm e  d ’é to ile  
é d ifié  à p rox im ité  du Mardasson afin de perpé tuer le souven ir de la 
dern iè re  o ffensive  allem ande) et de l’expos ition  «J’avais 20 ans en 1940».

C ircu it pé d e s tre  gu idé  (de  + / -  10 km) : d ép a rt du park ing  du 
M ardasson (navette  prévue e n tre  le «1A» (Caserne S /L ie u te n a n t Heintz) 
e t le M ardasson) e t v is ite  du s ite  de M ille tom bes, du M onum ent de la 
«Easy Company» à Bizory, du Bois Jacques, du Bois de la Paix, du 
M ém oria l du M ardasson e t de sa c ryp te  (vo ir Grand c irc u it TEC p. 78).

• Organisation : LEJEUNE Eric (Ville de Bastogne)
• Animations : au départ de la Caserne S /L t Heintz :

petit circuit pédestre individuel des monuments militaires, sam. et dim. de 10h à 16h; 
grand circuit pédestre avec guide accompagnant des monuments militaires, sam. 
à 10h et 14h et dim. à 10h30 et 14h30

• Renseignements : 061/24.09.30 ou 24.09.65 de 09h à 16h

B O U I L L O N
Bouillon
R E M P A R TS , B A S T IO N S  ET C A S E R N E S  ...

Sa s itu a tio n  de place fo rte  depu is m ille  ans, Bouillon la d o it à sa position  
géostra tég ique  entre  Paris, Liège e t A ix-la-Chapelle. Déjà sous la période 
gallo -rom aine, une pos ition  de guet ou de défense se s itu a it au sud de 
Bouillon, su r la m ontagne de Baim ont, à la Ram onette, d 'où l’on jo u it  
d ’une vue im press ionnante  sur la v ille  e t le château. Lors de la période 
caro ling ienne, les A rdenne-Verdun vont fo r t if ie r  Château-le-Duc, en bor­
dure ouest de la fo rê t de M enuchenet. Puis, sous la m enace des inva­
s ions norm andes par la Meuse, G odefro id  le Barbu constru ira  le p rem ie r 
don jon  du château de Bouillon su r la roche que la Sem ois enserre.

A près le sac de 1521, le prince-évêque de Liège, Georges d ’A u triche  va 
é d ifie r la to u r d 'A utriche  et, un s iècle  p lus ta rd , le grand a rch itec te  m ili­
ta ire  de Louis XIV, Vauban, don t nous com m ém orons ce tte  année le 3 00e 
ann iversa ire  de la m o rt, va donner à Bouillon sa physionom ie  dé fin itive . 
Il va ense rre r la v ille  e t le château dans une fo r tif ic a tio n  in tég rée  fa ite  de 
rem parts  ren fo rcés de neuf bastions don t tro is  o n t subsis té .

La v is ite  du sam edi p a rtira  de la rue Verte, où se s itu a it l’entrée  du quar­
tie r  m ilita ire  avec ses casernes e t sa m aison du com m andant de place et, 
en longeant ce qui reste  d ’un re m pa rt avec ses m eurtriè res , passera sous 
le bastion  du Dauphin, puis ce lu i de Bretagne, avant de re jo ind re  le bas­
tion  de Bourgogne où, au p rem ie r étage, figu re ra  une expos ition  organ i­
sée dans le cadre de l’année Vauban.

Avec le m arché du d im anche au boulevard Heynen, la v is ite  dém arrera  du 
park ing  de l’A rchéoscope (M aison du Tourism e du Pays de Bouillon). Le 
re to u r se fe ra  aussi bien le sam edi que le d im anche par le tunne l e t la 
porte  de France où l’on peut to u jo u rs  adm ire r une des deux co lonnes qui 
s u p p o rta it la po rte  donnant accès à la v ie ille  route  de France.

• Organisation : VISMAN Albertine (Syndicat d’initiative de Bouillon)
• Animation : visite guidée de la ville de Bouillon avec ses remparts, bastions et 

casernes: réservation obligatoire au 061/46.62.57, par fax au 061/46.42.12, ou 
sur info@bouillon-initiative.be (par groupes de 35 pers. max.)
Départs : sam. à 10h30, 11 h30, 15h et 16h du parking boulevard Heynen et dim. 
à 10h30, 11 h30, 15h et 16h du parking de l’Archéoscope (Quai des Saulx).
Pour la visite du château fort, l’État belge accorde le prix de groupe, en signalant 
au guichet que l’on visite dans le cadre des Journées du Patrimoine. Une visite 
guidée (gratuite) sur le thème «Patrimoine militaire et Vauban» démarrera à 
10h40, 12h, 14h50, et 16h les sam. et dim. (spectacle de fauconnerie inclus 
dans le tarif du château à 11 h30, 14h, 15h30 et 17h).

• Renseignements : 061/46.62.57 de 10h à 18h - www.bouillon-initiative.be

É R E Z É E
E rezée Rue du Château, 3 

C H Â T E A U -F E R M E  - E X P O S IT IO N

Le cen tre  du château es t co ns titu é  d ’un ancien don jon  carré, d ’un corps 
de logis aux fenê tres  régu liè rem ent percées, e t d 'une to u re lle  d ’angle 
su rm on tée  d ’une jo lie  to itu re  bulbeuse. Des bâ tim en ts  de fe rm e enca­
d ren t le château p rop rem ent d it. Les p ignons des bâ tim en ts  à fro n t de 
rou te  sont m unis d ’échaugue ttes (poste de garde). Il ne s ’ag it pas d ’un 
ensem ble cohé ren t d ’une époque, m ais du ré su lta t d 'une succession  de 
co ns tru c tion s  e t de tra n s fo rm a tion s  (17' s. e t rem aniem ents au 19* s.). 
Com m e bien des co ns tru c tion s  im po rta n te s  de la région, ce château é ta it 
à l'o rig ine  une dépendance de l’abbaye de S tave lot don t il c o n s titu a it une 
défense avancée. Il fu t occupé du 12' au 17' s. par les se igneurs «de 
Fisenne». C lassem ent com m e m onum ent en 1977 e t com m e s ite  en 
1998.

• Organisation : GOENS Monique (Royal Syndicat d’ initiative d’Erezée asbl)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 12h et de 14h à 17h
• Animation : exposition des photographies du recensement des monuments, 

stèles et bornes commémoratifs; historique de ces lieux de mémoire.
• Renseignements : 086/47.73.01 de 09h30 à 16h

mailto:info@bouillon-initiative.be
http://www.bouillon-initiative.be
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É T A L L E
Buzenol Montauban

PARC A R C H É O L O G IQ U E  ET M U S É E  L A P ID A IR E  DE 
M O N T A U B A N

F o rtifié  dès le 5 ' s. avant notre  ère, l’éperon de M ontauban fu t, à de nom ­
breuses reprises au cours des s iècles, u tilisé  com m e refuge tem pora ire  
des popu la tions loca les, lors de périodes d ’insécu rité  consécu tives aux 
guerres e t aux flu x  m igra to ires.

Il p résente  deux fo u rch e tte s  chrono log iques d ’occupa tion  : de l’âge du 
Fer à la co lon isa tion  rom aine (5* - 1" s. av. J.-C.) e t du Moyen Âge caro­
ling ien  (9 ' s.) à la fin  du 13' s. A u jou rd ’hui, des levées de te rres , un rem ­
p a rt de barrage, des fossés, des tou rs  e t un pu issan t donjon so n t encore 
v is ib les.

• Organisation : CHARIOT Constantin (Musées gaumais)
• Animations : visite guidée du parc archéologique et du Musée Lapidaire de 

Montauban, sam. et dim. à 14h en néerlandais et à 15h en français
• Renseignements : 063/57.03.15 de 08h à 17h

ÉTALLE/Buzenol. Parc archéologique. Cliché G. Focant ©MRW.

HABAY/Habay-la-Vieille. Mageroy. ©ARC-HAB Groupe d’archéologie de Habay.

H A B A Y
H a b a y - la -V ie i l le  Rue de Mageroy

V IL L A  G A L L O -R O M A IN E  DE M AG ER O Y

Mageroy est le site d’un complexe rural gallo-romain qui s’est développé sur 
le te rrito ire  de l’ancienne com m une de Habay-la-Vieille entre la fin  du 1" e t la 
m oitié  du 4 ' s. Son espace bâti s’étend sur plus de 3 ha sur lesquels cinq bâti­
m ents et quatre autres structures ont déjà été repérés et, certains, fouillés. 
Ce complexe s’est organisé sur les deux bords d’un pe tit ruisseau autour 
d’une grosse bâtisse résidentielle e t à l’in térieur d’une enceinte murée fer­
m ant l’espace sur les côtés est, sud et ouest, le laissant ouvert vers le nord. 
L’o rig ina lité  du site réside dans l’aménagement de la villa dans un fond hum i­
de, au pied d’un coteau, côté nord, e t le volume résidentiel constru it sur un 
creux marécageux. La bonne conservation des vestiges s ’explique alors : 
fondations, quelques rangs d’élévation et bien des sols de vie. Les décou­
vertes relatives aux événements qu’a vécus la villa  sont nombreuses. Ceci 
perm et d ’en raconter une histoire bien vivante qui condu it de la préparation 
du site avant la construction  jusqu ’aux occupations m ilita ire  et germanique 
en fin  du 3 ' s. e t au début du 4 ' s. en passant par des périodes de moderni­
sation (hypocaustes et bains), d ’extension, e t d ’incendies avec la vision de ce 
que chaque période a pu laisser com m e beaux objets ou autres signes d’une 
présence active. La vis ite  sera consacrée plus spécia lem ent aux vestiges de 
l’occupation m ilita ire  du site e t à la vision des im portantes découvertes fa ites 
dans le bassin, considéré pour le m om ent com m e le plus grand ayant jam ais 
été découvert dans l’enceinte d’une villa rurale.

• Organisation : HALBARDIER Benoît (ARC-HAB Groupe d’archéologie de Habay)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Animations : visite guidée, par groupes de 20 pers., conférence, exposition et 

échanges régionaux
• Renseignements : 063/42.25.33

H E R B E U M O N T
H e rb e u m o n t Au bout de la rue du Château 

C H Â TE A U  FORT

Jusqu’au 13' s., H erbeum ont fa isa it pa rtie  des te rre s  d ’Orjeo. En 1268, 
H erbeum ont es t a ffranch i à la loi de B aum ont pour deven ir ban et v ille  
d ’H erbeum ont avec é rec tion  en se igneurie  autonom e. La co ns tru c tion  du 
château se place après 1268. La fo rte re sse  ve rrou ille  e t com m ande le 
ca rre fou r de deux chem ins venan t de France pour gagner le nord, l’un de 
Sedan, l’au tre  d ’ Ivaix-Carignan. L’épa isseur des m urs de la fo rte resse  a 
été renforcée p lus ieurs fo is , du 13' au 17' s., su ite  au déve loppem ent de 
l’a rtille rie . Le château a été d é tru it le 21 août 1657 par les troupes de 
Louis XIV com m andées par le m aréchal de la Ferté. Le s ite  e t les ru ines 
fo n t pa rtie  du «Patrim oine exceptionne l de W allonie».

• Organisation : JACQUES Claude (Les Amis du Château)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 12h et de 13h30 à 16h
• Animation : visite guidée des ruines du château féodal de l’ancienne seigneurie 

d’Herbeumont
• Renseignements : 061/41.26.12

H O T T O N
H otton  Rue Haute, 4 (Maison Godenir)

« T l C H Â T E A U »  - H O TT O N , DE L’ ÉP O Q U E  R O M A IN E  À 
L’O F F E N S IV E  DES A R D E N N E S

Ce parcours libre et d idactique aura pour cadre le te rrito ire  de la com m une 
de Hotton, vu au travers des siècles depuis l’époque romaine. Vous partirez 
du lieu d it «Ti Château» situé sur un prom onto ire  rocheux dom inant la val­
lée de l’Ourthe (rochers de Renissart; site classé depuis 1962). Cet ancien 
camp gallo-romain (oppidum) fu t occupé dès le Néolith ique et transform é en 
refuge du type «en éperon barré» à la fin  de l’âge du Fer par la construction  
de tro is  levées de te rre  v isib les au niveau de la jonc tion  avec le plateau voi­
sin. Des fouilles on t été pratiquées en 1906 et on y a re trouvé des traces 
d ’une occupation romaine.

Le parcours se poursuivra par la v is ite  de quelques châteaux-ferm es du 
17e s. pour se te rm ine r par le passage devant quelques m onum ents, sépul­
tu res et stè les com m ém oratives de la Deuxième Guerre mondiale.

• Organisation : ROISEUX Monette (RSI Hotton)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 17h
• Promenade libre avec support papier : plan et identification des différents sites à 

voir à Hotton
• Renseignements : 084/46.61.22 de 10h à 17h - www.si-hotton.be

http://www.si-hotton.be


P R O V I N C E  D E  L U X E M B O U R G  M  H O U F F A L I Z E  - L A  R 0  C H E - E N - A R D E N N E - L I B I N  -
M A N H A Y

H O U F F A L I Z E
H o u ffa l iz e  Place de Janvier, 45 

P R O M E N A D E  G U ID É E

En décem bre 1944 et jan v ie r 1945, Flouffa lize et ses hab itan ts  o n t payé 
le p rix  fo r t  au p ro f it de la reconquête  de la libe rté . Le Royal S yndicat 
d ’ in itia tive  de Flouffa lize a tenu à c o n trib u e r à l'en tre tie n  du devo ir de 
m ém oire  en réa lisan t un ouvrage qui rappe lle  l’époque trag ique  de la 
m e u rtriè re  «Bataille des Ardennes». Venez découvrir les nom breux lieux 
de m ém oire  que com pte  la com m une et qui sont consacrés aux v ic tim es  
de l’h is to ire  avec, en tre  au tres : le m onum ent «M aréchal e t Lefèbvre» à 
Nadrin; le char a llem and «Panther», su r la p lace du Roi A lbe rt, fu t 
c o n s tru it en 1942 e t a subi le baptêm e du feu  lors  de la ba ta ille  du 
Koursk; il pèse environ 45 tonnes. Il a appartenu à la 116' D ivision Blindée 
allem ande, ce lle  p réc isém ent qui a envahi H ouffa lize  le 19 décem bre 
1944. Cloué par un obus am érica in , il a te rm iné  sa ca rriè re  en bascu lant 
dans l'O urthe ; la p laque du M.N.B., inaugurée en 1952, es t dédiée aux 
ré s is tan ts  hou ffa lo is  m o rts  par la Patrie e t a é té  o ffe rte  par la section  du 
M ouvem ent N ational Belge de Schaerbeek; le «Pogge» es t une s ta tu e  en 
p ie rre  scu lp tée  par l’a rtis te  Louis Van C utsem  qui a recons titué  l’e ffig ie  
de ce héros, personnage fo lk lo r iq u e  né en 1821 e t fo r t  connu à 
Schaerbeek. Lors de l ’O ffensive, ce tte  com m une bruxe llo ise  a en e ffe t 
adopté  et aidé H ouffa lize. N iché dans le rocher, le Pogge perpétue le sou­
ven ir e t défend l ’a m itié  qui u n it les deux cités.

• Organisation : ROB Daniel (Royal Syndicat d’initiative)
• Visites guidées : sam. à 09h et 14h; dim. à 14h au départ du Syndicat d’ initiative, 

par groupes en fonction du nombre de visiteurs
• Renseignements : 061/28.81.16 de 09h à 16h - www.houffalize.be

LA R O C H E - E N - A R D E N N E
L a-R o ch e-en -Arden  ne
C H Â TE A U  FORT «S U R  LES TR AC ES DE V A U B A N »

O ccupé p robab lem ent dès l’A n tiq u ité , le s ite  fu t u tilisé  dès le haut Moyen 
Âge pour y é ta b lir  une m aison fo rte . La fo rte re sse  actue lle , bâtie  au 10* 
ou 12e s., fu t  occupée par les com tes de N am ur puis par les ducs de 
Luxem bourg. Par la su ite , le château fo r t  passa successivem ent en tre  les 
m ains des ducs de Bourgogne, de M axim ilien  d ’A u triche , de Charles 
Q u in t e t de Philippe II. Les tro u p es  de Louis XIV ayant investi La Roche 
en 1681, d’ im p o rta n ts  travaux de tra n s fo rm a tion  fu re n t e ffec tués  de 
1681 à 1697 sous la condu ite  de Candeau (1682-1698), d isc ip le  du 
cé lèbre  a rch ite c te  m ilita ire  Vauban : casem ates e t te rrasse  d ’a rtille r ie  
so n t au tan t de té m o in s  de ces tra n s fo rm a tion s . On creusa aussi des sou­
te rra ins , pour fa ire  face  aux a ttaques d ’a rtille r ie , e t des logem ents pour 
la garn ison. Au 18' s., le château à l ’abandon se ru ina p rogress ivem ent. Il 
fu t  vendu par l’État en 1844, qui le racheta cependan t en 1852 pour assu­
rer sa sauvegarde. Une cam pagne de fou ille s  a m is au jo u r  de nouvelles 
salles, des vestiges du 15' s. Une ré ha b ilita tio n  de p lus ieurs sa lles et 
to u rs  es t envisagée. Une horloge du 16' s., trouvée  dans le château, a été 
restau rée  et fo n c tio nn e  à nouveau. Le s ite  du château o ffre  aux v is iteu rs  
une vue excep tionne lle  sur la pe tite  c ité  e t la vallée de l’O urthe. Le châ­
teau a été c lassé en 1976.

• Organisation : BODELET Jean-Michel (Administration communale)
• Animation : visites guidées sam. et dim. à 11 h, 13h et 15h
• Renseignements : 084/41.12.39 de 09h à 16h - www.laroche.be

S am ré e  Bérismenil 

S ITE  DU «C H E S LÉ »

Au d épa rt de l’ancien gué de Hache, vous partirez, à pied, à la découver­
te  du p rom on to ire  ce in tu ré  par un m éandre de l’O urthe  à O rtho . Le site  
fu t occupé dès le 4 ' s. avant J.-C. Des Celtes (les Segni?) on t re tenu ce 
s ite  à cause de son im p la n ta tion  d iscrè te , loin de to u t, au cœ ur de la 
g rande fo rê t ardennaise; ils  y on t m êm e éd ifié , e n tre  700  e t 480  av. J.-C, 
un cam p re tranché, avec les m até riaux réco ltés su r p lace (de la te rre , du 
bois, des p ie rres de sch is te).

Le systèm e d é fens if conçu par ces peuplades m éconnues avec son re lie f 
et ses obstac les na tu re ls  vous se ron t dévoilés. Une prem ière  palissade 
en bois, rem placée u lté rie u rem e n t par une ence in te  en p ierre , p ro tégea it 
le re fuge. L’ence in te  périphérique  es t cachée sous un bou rre le t végétal 
su r un périm è tre  de 1750 m. Les vestiges d ’un don jon  en p ie rre  sont 
encore  v is ib les a u jou rd ’hui à l’e x trém ité  nord de la fo r tif ic a tio n , a insi que 
des tro u s  de p ieux qui o n t perm is de loca lise r que lques co ns tru c tion s  à 
l’in té r ie u r du rem part. Le m atérie l a rchéo log ique découve rt sur le s ite  
(s truc tu res  en bois e t en p ierre, une perle  en pâte de verre) a tte s te  que 
le re fuge fu t  réoccupé au Moyen Âge. C ette  occupa tion  m édiévale, qui 
sem ble  d ’a illeu rs ê tre  la plus im po rtan te , ju s t if ie ra it  l ’o rig ine  du second 
toponym e du Cheslé, ce lu i de Vieux-Château.

• Organisation : RENSON Pierre (Syndicat d’initiative des Hauteurs et Gorges de 
l’Ourthe)

• Ouverture : sam. et dim. de 09h30 à 16h30
• Visites guidées : sam. et dim. à 09h30 et 13h30 par groupes de 15 pers max
• Renseignements : 084/44.42.67 de 18h à 20h

L I B I N
Redu Place de l’Esro, 63 

R ALLYE A U T O M O B IL E

Ce ra llye  au tom ob ile  d ’in té rê t pa trim on ia l, to u ris tiq u e  e t cu ltu re l re liera 
d iffé re n ts  lieux de la Haute-Lesse : - à Ocham ps, vous découvrirez la 
C roix D etrie  qui fu t  élevée à la m ém oire  du co lonel H enry D etrie, com ­
m andan t le 2 0 ' rég im en t d ’in fan te rie  frança is , e t des so lda ts tom bés à 
ses cô tés le 22 août 1914; - sur la Grand-Place du village de Transinne, se 
d ressen t qua tre  canons qui encad rent m a rtia le m en t le m onum ent aux 
M orts  des deux guerres, à Gembes, le m onum ent du M aquis est dressé 
su r un rocher de la va llée de la Rancenne; il rappe lle  un épisode trag ique  
de la Seconde Guerre m ondia le , à Anloy-Bruyère, le 22 août 1914, un 
com ba t très  m e u rtr ie r opposa le 18e corps d ’arm ée a llem ande au 
17' co rps  d ’arm ée frança ise . Tout se joua  sur la p la ine e t dans les bois qui 
s 'é tenden t au s o r tir  du v illage, le long de la route  de Fram ont. Un m illie r 
d ’hom m es sont tom bés en ces lieux. Au sein de la fo rê t, vous v is ite rez  le 
c im e tiè re  qui a recue illi leurs dépou illes. - Lom prez é ta it au Moyen Âge 
un village fo rtif ié . Trois portes dé fenda ien t l’accès e t, à l’e nd ro it dénom ­
mé place du Château, s ’é leva it la dem eure  se igneuria le . Dém ante lée et 
incend iée  en 1445, la fo rte re sse  ne fu t  jam a is  recons tru ite . A u jou rd ’hui, 
tro n ço ns  de m ura illes et douves sèches so n t v is ib les  un peu p a rto u t dans 
la loca lité .

• Organisation : AL CHARIF Xavier (Maison du Tourisme de la Haute-Lesse)
• Ouverture : dim. de 10h à 18h
• Informations et inscriptions à la Maison du Tourisme
• Renseignements : 061/65.66.99 de 09h à 17h

M A N H A Y
M an h ay  Voie de la Libération, 4

V IS IT E  G U ID É E  ET C O N TÉ E  DES M O N U M E N T S
C O M M É M O R A T IF S  ET «R E L IQ U E S  M IL IT A IR E S »

La v is ite  guidée et contée des m onum ents com m ém o ra tifs  re tracera  une 
époque dou loureuse de notre  h is to ire . À ce tte  occasion, les lieux de 
m ém oire  se ron t fle u ris  e t accom pagnés d 'un  ré c it re tra çan t les événe­
m ents pén ib les de ce tte  époque. Faut-il rappe ler que l’o ffens ive  Von 
R undstedt de décem bre 1944 - ja n v ie r 1945 a p ro fondém en t m arqué le 
visage tra d itio n n e l de ce tte  région? ... Le pa trim o ine  a rch ite c tu ra l en a 
év idem m ent so u ffe rt, lu i aussi.

• Organisation : GENERET Marc (Administration communale)
• Visites guidées : sam. à 09h30 et dim. à 10h
• Renseignements : 086/45.03.10 de 09h à 16h30 - www.manhay.be

LA R O C H E -E N -A R D E N N E /La R och e -e n -A rd e n n e . C hâ teau  fo r t .  Cliché G. Focant ©MRW.

http://www.houffalize.be
http://www.laroche.be
http://www.manhay.be
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M A R C H E - E N - F A M E N N E
M a rc h e -e n -F a m e n n e  piace de l’Étang, 15

«P R O M E N A D E  DU S O U V E N IR »

Au dépa rt de la M aison du Tourism e e t grâce à un fasc icu le  illu s tré , ce tte  
«Prom enade du Souvenir» donnera l’occasion de v is ite r c im etiè res , 
m onum ents aux M orts , stè les com m ém ora tives, bornes et p laques sur 
to u t le te rr ito ire  de M arche. C erta ins bâ tim en ts  occupés pendant les 
deux dern iè res guerres m ond ia les se ron t p résentés. Les noms de rues 
qui évoquent le souven ir de ces guerres se ron t éping lés.

• Organisation : SALI Micheline (Comité des Journées du Patrimoine)
• Ouverture : sam. et dim. de 09h30 à 17h30
• Renseignements : 084/34.53.27 de 09h30 à 17h30
• Site internet : www.maisondutourisme.nassogne.marche.be

M a rc h e -e n -F a m e n n e  Chaussée de l’Ourthe, 74 

CORTÈGE DE G R O U P E M E N T  DE T R A D IT IO N S  M IL IT A IR E S  À 
M A R C H E -E N -F A M E N N E

Dans le cadre du salon du fo lklore organisé p a r la Fédération des groupes 
folkloriques wallons e t au départ du Centre cu lture l e t sportif,de I5h à !7h, 
cortège de groupem ents de traditions m ilitaires (groupes de marcheurs : 
volontaires de 1830, membres des Marcheurs de l'Entre-Sambre-et-Meuse; 
/*' Régiment à p ied  de la vieilfe garde impériale de la Marche de la Madeleine 
de Jumet; marcheurs de la Marche m ilita ire  Notre-Dame de Walcourt).

• Organisation : BRESMAL Joëlle (Groupes folkloriques «La Plovinète»)
• Renseignements : 084/31.10.31

M a rc h e -e n -F a m e n n e  Rue du Commerce, 17

M U S É E  DE LA  FA M E N N E

Deux sa lles du Musée de la Famenne se ron t consacrées à l’exposition  
«Arm em ent m éroving ien». On pourra  y découvrir - e n tre  au tres - une cou- 
leuvrine  du 15' s., seul vestige de l’a rm em ent des fo r tif ic a tio n s  de la v ille  
de M arche (oeuvre prêtée par le Musée Royal de l’A rm ée et d ’H is to ire  
M ilita ire  de Bruxelles).

Un f ilm  d ’une durée de 25 m inu tes  sera p ro je té  to u t au long du week-end, 
avec les com m en ta ire s  du réa lisa teur, su r la re c o n s titu tio n  de la 
L ibéra tion  (tou rné  su r le s ite  du M onum ent à M arche).

• Organisation : TEMPLIER Luc (Musée de la Famenne)
• Ouverture : sam. de 10h à 12h et de 13h à 17h; dim. de 14h à 17h
• Renseignements : 084/32.70.60 de 10h à 17h - www.musee.marche.be

M a rc h e -e n -F a m e n n e  Rue de la Station, 4

S ITE  DE LA  V IE IL L E  CENSE

• Organisation : GIET Gunther (Harmonie communale de Marche-en-Famenne) - 
HUENAERTS Michel (Comité des Journées du Patrimoine)

• Animation : dim. de 10h à 18h : exposition sous tente de véhicules militaires 
d’époque en état de fonctionnement avec accompagnateurs en costumes 
d’époque; dim. de 12h à 13h30 : concert de musiques militaires (musiques de 
films et d’unités) par l’Harmonie communale de Marche-en-Famenne; bénédiction 
des animaux et distribution de pains bénits

• Renseignements : 084/34.53.27 de 09h30 à 17h30 - 0496/25.15.08 de 08h à 
18h - infotourisme@marche.be

MARCHE-EN-FAMENNE/Marche-en-Famenne. Site de la vieille Cense. Cliché G. Focant ©MRW.

M A R T E L A N G E
M arte lange  Maison communale de Martelange, chemin du Moulin, 1 

V IS IT E S  DE FO R T IN S  (EN  C O L LA B O R A T IO N  AVEC LA 
C O M M U N E  DE F A U V IL L E R S )

Parmi les su je ts  é tud iés en com m un, le Cercle d ’H is to ire  e t d ’Archéologie  
de la Haute-Sûre et le Cercle d ’H is to ire  de M artelange o n t é tab li un recen­
sem ent e t une loca lisa tion  des fo rtin s  constru its , au seuil de la Seconde 
Guerre m ondia le , dans la région de la Haute-Sûre. Vu les con tinu ités  géo­
graphique des sites et chrono log ique des événem ents de mai 1945, il a été 
jugé  p e rtinen t de proposer la v is ite  du segm ent de ce tte  ligne de défense 
s ’é te n da n t su r les e n tité s  de Fauvillers  (anciennes com m unes de 
Bodange, S tra inch a m p s, T in tange  e t W arnach) e t de M arte lange  
(anciennes com m unes de M arte lange et Neu-Perlé). Il subsis te  actue lle ­
m ent d ix -hu it fo r t in s /a b r is  dans la zone concernée. Pour la v is ite-type, 
quatre  d ’entre  eux se ron t sé lectionnés sur base de leu r s tru c tu re  pa rticu ­
lière, de leur in tég ra tion  au te rra in  ou de leur type  de cam ouflage. Les v is i­
teu rs p a rticu liè rem ent intéressés par le su je t au ron t la poss ib ilité  de vo ir 
le plus grand nom bre  de fo rtin s  accessibles. Le c irc u it défin i intégrera de 
m anière logique e t opportune  le m onum ent e t le s ite  de Traquebois à 
Bodange, a insi que la stè le  de la H ard t e t le m onum ent national des 
Chasseurs Ardennais à M arte lange. Le périp le  perm ettra  égalem ent de 
s’a rrê te r au M onum ent des Français, érigé à M arte lange à la m ém oire des 
deux p rem iers m ilita ires  frança is  tom bés sur le sol belge lors de la 
Prem ière Guerre m ondia le . Il em prun te ra  aussi un tronçon  de la «route 
Marie-Thérèse», don t le tracé  joua un rô le  im po rta n t lors de la dévo lu tion  
de l’agglom éra tion  de M arte lange selon le Traité des XXIV A rtic les  (14 
m ars 1838).

• Organisation : KERGER Marc (Cercle d’Histoire et d’Archéologie de la Haute-Sûre 
et Cercle d’Histoire de Martelange)

• Ouverture : sam. et dim. de 09h à 12h et de 14h à 16h
• Visites guidées : sam. à 09h, 10h30, 14h et 15h30, dim. à 09h, 10h30 et 14h par 

groupes de 15 pers max. Départs, après exposé historique dans une salle d’expo­
sition établie dans la Maison communale de Martelange (des explications pour­
ront être données en français, néerlandais, anglais, allemand et luxembourgeois).

• Renseignements : 063/22.54.34

N E U F C H Â T E A U
N e u fc h â te a u  Grand Place, 1

C IR C U IT  DES C IM E T IÈ R E S  M IL IT A IR E S  ET M O N U M E N T S
F U N É R A IR E S

En ce débu t d ’aoû t 1914, les événem ents se p ré c ip ite n t un peu p a rto u t 
en Europe. Le 4 août, les A llem ands o n t franch i la fro n tiè re . Rapidem ent, 
ils  vo n t m archer su r Liège, puis a tte in d re  B ruxelles le 20 août. D urant 
ce tte  période, no tre  région reste une so rte  de no m an’s land p riv ilég ié  où 
les pa trou illes  adverses - frança ises et a llem andes - se c ro isen t dans des 
péripé ties  ta n tô t p itto resques, ta n tô t d ram atiques. C ette  période d ’a t­
ten te  e t d ’ince rtitu d e , p le ine de rum eurs confuses, prendra fin  b ru ta le ­
m ent le 20 aoû t 1914 aux portes de N eufchâteau. Ce jou r-là , la 21' d iv i­
sion d ’in fan te rie  a llem ande, tê te  de pon t de la 18' arm ée du K ronprinz, se 
heurte  à la 9* d iv is ion  de cavalerie  frança ise . Le com ba t laissera quelques 
950  v ic tim es  sur le te rra in . Deux jo u rs  plus ta rd , le Corps Colonia l fra n ­
ça is a ffron te ra  la 18' arm ée a llem ande (28 .000  hom m es!) à Neufchâteau. 
La ba ta ille , qui prend place parm i les grandes bata illes  du 22 août dans 
le sud Luxem bourg (avec Luchy, M aissin , Rossignol, e tc.), laissera plus de
3 .000  v ic tim es  cô té  frança is  et 4 .300  cô té  a llem and.

Les c im etiè res m ilita ires  et m onum ents funéraires re la tifs  à ce tte  période 
vous seront proposés à la découverte  : le c im etiè re  franco-a llem and de la 
gue rre  1914-1918 (en q u itta n t N eu fchâ teau , dans la d ire c tio n  de 
Florenville) avec son entrée en sch iste  et son agencem ent très  particu lie r; 
le m onum ent allem and de 1917 en schiste; le c im etiè re  m ilita ire  de Malome 
qui rassem ble les corps des v ic tim es françaises e t allem andes des com ­
bats des 20 et 22 août à Longlier-Ham ipré et Neufchâteau (édifié en 1917 
par les Allem ands, on y a transféré  après la guerre les corps non rapatriés 
des so ldats à l’o rig ine enterrés dans les hu it c im etiè res m ilita ires  qui 
entoura ien t Neufchâteau); le m ém oria l de la Justice à Ham ipré et les tab les 
d’o rien ta tion  (aménagé sur le site de l’ancien c im etiè re  créé après le com ­
bat du 20 août, il rappelle le souvenir des 600 fantassins français tom bés 
sur la co lline entre  Longlier e t Hamipré); le m onum ent au «87*», sur la place 
de Hamipré, non loin du m onum ent aux fus illés c iv ils ; la chapelle Gourdet, 
ou de Balaclava, route de M artelange à Longlier; la chapelle Notre-Dame à 
M olinfa ing, édifiée par tou te  la population à la su ite  des exactions alle­
mandes com m ises dans la nu it du 20 au 21 août 1914; le mausolée alle­
mand aux abords de Nolinfa ing, reste du c im etiè re  m ilita ire  au jourd ’hui 
désaffecté. À vo ir aussi, devant le Palais de Justice de Neufchâteau, la 
plaque com m ém orative  aux v ic tim es c iv iles e t m ilita ires.

• Organisation : LEJEUNE Louis (Cercle Terre de Neufchâteau)
• Animation : circuit au départ de l’Hôtel de ville de Neufchâteau, sam. et dim. à 14h
• Renseignements : 061/27.78.31 de 09h à 17h

http://www.maisondutourisme.nassogne.marche.be
http://www.musee.marche.be
mailto:infotourisme@marche.be


P R O V I N C E  D E  L U X E M B O U R G  El R E N D E U X  - R O U V R O Y  - S A I N T - L É G E R  - T E L L I N  -
T I N T I G N Y

R E N D E U X
M a rc o u r t  Site de Saint-Thibaut /  Montaigu 

E R M ITAG E DE S A IN T -T H IB A U T

Dom inant la vallée de POurthe, le site grandiose de la chapelle Saint-Thibaut 
fu t occupé sans d iscontinu ité  depuis la Préhistoire. Le systèm e naturel 
défensif, de type éperon barré, a de tous tem ps favorisé l’im plantation 
humaine. Du 11* s. au débu t du 15' s., le château des seigneurs de M ontaigu 
occupa it les lieux. Des fou illes menées de 1972 à 1977 ont perm is de 
reconstitue r le plan des constructions médiévales et o n t exhumé du 
m atérie l préhistorique. Ces fou illes o n t m is en évidence l’am pleur du donjon 
(la butte  du calvaire) e t l’im portance des fo rtifica tions  qui l’entoura ient. Vers 
1639, Charles Jamotte, curé du village de M arcourt, rendit un souffle 
nouveau au pèlerinage existan t en favorisant la construction  d’une chapelle. 
Édifiée en m oellons de calcaire à l’em placem ent d ’une des tours du château 
p rim itif, cette  chapelle fu t dédiée à sa in t Thibaut, souvent invoqué alors 
contre  les maladies et m alform ations infantiles. L’erm itage fu t constru it en 
m oellons de calcaire peints peu après l’édifica tion  de la chapelle, au sud de 
celle-ci. Il est composé de deux pièces contiguës en com m unication d irecte 
avec l’oratoire.

• Organisation : MARTIN Jacques (Site de Montaigu et de St-Thibaut)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Renseignements : 084/47.73.45 de 10h à 17h - www.saintthibaut.be

R O U V R O Y
Torgny
S ITE  F O R T IF IÉ  DE V É LO S N E S  «D U  FORT DES R O M A IN S  À LA 
L IG N E  M A G IN O T »

S ite  m ilita ire  p res tig ieux, bien que fo r t  d isc re t, le s ite  de la R am onette à 
Vélosnes, ju s te  en face  de Torgny, sem ble  avoir é té  une pos ition  s tra té ­
g ique fo rtif ié e  depuis la p lus haute a n tiqu ité . La Ram onette, appelée 
aussi Rom anette, rassem ble dans un m êm e lieu, deux époques de fo r t i f i­
ca tions  trè s  é lo ignées. La plus connue es t le trè s  im p o rta n t ouvrage de 
la ligne M aginot qui d é fenda it le sec teu r de M ontm édy. On sa it m oins, par 
contre , des vestiges de la fo r tif ic a tio n  rom aine en contrebas de l’éperon 
rocheux e t d on t on re trouve  encore  des traces su r un espace é tendu. Ce 
sera l’occasion pour les passionnés de Patrim oine  de découvrir un site 
m ilita ire  to u t proche e t p ou rta n t m éconnu.

• Organisation : Syndicat d’initiative «Le Méridional»
• Visites guidées au départ du terrain de football, sam. et dim. à 14h. Plusieurs 

guides vous feront découvrir l’extérieur du site de la Ligne Maginot (en effet, l’in­
térieur n’est pas visitable pour des raisons de sécurité)
NB. Il est prudent de venir vêtu en fonction de la météo du jour et correctement 
chaussé pour une visite qui se fait sur un terrain herbeux, parfois en déclivité.

• Renseignements : 063/57.83.81 - www.torgny.be

S A I N T - L E G E R
S a in t -L é g er  Rue du Château, 19 

P R O M E N A D E  AU C Œ U R  DE LA  FORÊT G A U M A IS E  : S ITE 
C E LT IQ U E  DU C H ÀTELET, R U IN E S  DE LA N E U V E  FORGE, 
M A Q U IS  DE M O N T O U R D O N

La promenade vous emmènera au coeur de la fo rê t gaumaise, au nord de 
Saint-Léger, pour v is ite r les ruines de la Neuve Forge, de l’antique fo rte res­
se du Châtelet qui dom ine le site, ainsi que la carrière voisine de 
M ontourdon qui se rv it de refuge à la Résistance pendant la Seconde Guerre 
m ondiale. Le Châtelet est un éperon triangu laire  de 6 ha, dom inant de 60 m 
la vallée et datant du prem ier âge du Fer. En 1415, l’autorisation fu t donnée 
de bâtir un haut fourneau et une forge d ’affinage au confluent du Gros 
Ruisseau et de la Rouge Eau. L’usine est baptisée la Neuve Forge du Châtelet 
e t fonctionnera jusqu 'au tro is ièm e quart du 18' s. Les ruines de la Neuve 
Forge se confondent aujourd'hui avec celles d'une scierie à pierre é tab lie  à 
p a rtir  de 1892 pour déb ite r le grès calcaire provenant de la carrière voisine 
de M ontourdon. Choisie pour ses qualités stra tég iques évidentes, le Maquis 
s ’y installa débu t 1944. Jusqu’à 130 personnes, résistants, Belges réfrac- 
ta ires au travail en Allemagne, Russes, Polonais y vécurent jusqu ’à la fin  de 
la guerre. Grâce à l’autorisation accordée par le com te Thierry de Briey, il 
vous sera possible d ’accéder exceptionnellem ent à ce site.

• Organisation : DOMINICY Pierre (Cercle de Recherche et d'Histoire de Saint-Léger)
• Promenade guidée : dim. à 14h (8 km, durée : 4h)
• Renseignements : 063/23.90.69 de 20h à 21 h

T E L L I N
Tellin  Rue Grande, 23

M U S É E  DE LA  C LO C H E  ET DU C A R ILL O N  - «LE S  FO N D E U R S  
DE C LO C H E S  ET DE C A N O N S »

INDICE PASSE PARTOUT*

j  : •  *> it» *  <* s  ?"
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Le musée de Tellin présente la relation entre les fondeurs de cloches et de 
canons. Le bronze de ces deux objets é ta it identique. Les fondeurs, en temps de 
paix, cassaient des canons pour en faire des cloches et, en temps de guerre, cas­
saient des cloches pour en faire des canons. Cloches et canons étaient confec­
tionnés par des fondeurs itinérants qui se sont sédentarisés à la même période.

• Organisation : BOTIN Anne (Musée de la Cloche et du Carillon)
• Ouverture : sam. de 10h à 12h et de 14h à 17h; dim. de 14h à 18h
• Renseignements : 084/36.60.07 de 09h à 1 7h -www.tellin.be

T I N T I G N Y
Tin tigny
C IR C U IT  EN BUS DES C IM E T IÈ R E S  M IL IT A IR E S  (EN 
C O L LA B O R A T IO N  AVEC É TALLE ET M U S S O N )

Le vaste cimetière «A l’Orée de la Forêt» fu t érigé par les Allemands dans le cou­
rant de l’année 1917 en même temps que le cimetière «du Plateau», situé sur 
la route de Neufchâteau, e t que le cimetière «Est», sur la route de Marbehan, 
ce dernier ayant aujourd’hui disparu. Quelque 2.500 morts m ilitaires tués le 22 
août 1914 sont rassemblés ici. Le «Monument aux Marsouins» fu t érigé sous 
l’égide de M. Feumette, un industriel parisien qui avait perdu son fils unique lors 
de la bataille du 22 août 1914. Il se suicidera sur la tombe de ce dernier. Erigé 
par les Allemands à partir de mai 1917, le cimetière m ilitaire du Radan (1914- 
1918) regroupe 527 m ilitaires français et 298 m ilitaires allemands victim es des 
combats acharnés de Bellefontaine du 22 août 1914. Ce jour-là, de nombreux 
régiments d’infanterie, de chasseurs à cheval, d’artillerie de la 4e Armée fran­
çaise disputèrent férocement le village de Bellefontaine aux régiments de gre­
nadiers, de chasseurs à cheval et d'artillerie de la 5* Armée allemande com­
mandée par le Kronprinz. Ce fu t une victo ire  française, mais inutile en raison de 
la tragique défaite du corps colonial le même jo u r à Rossignol.

LES C IM E T IE R E S  M IL IT A IR E S  (T IN T IG N Y , M U S S O N , B A R A N Z Y )

C im etiè re  m ilita ire  de Baranzy (rue Marcel Niessen à la sortie de 
Baranzy en direction de Signeulx - V irton RR 88 entre Signeulx et Baranzy)

Ce c im etiè re  fu t inauguré  en 1917 par les A llem ands, e t n’accue ille ra  
qu ’en 1919 les corps des so lda ts frança is , eux aussi tom bés, pour la plu­
part, le 22 août 1914 lors de la ba ta ille  de Baranzy. Les vestiges de l’an­
c ien c im etiè re  m ilita ire  frança is  e x is ten t encore; il se s itu a it en tre  les v il­
lages de S igneulx e t de M ussy-la-V ille.

C im etiè re  com m u nal de M u ssy-la -V ille  - M o n u m en t 1830

Le 3 oc tob re  1830, 14 vo lon ta ires  de M ussy enrô lés dans la com pagn ie  
franche-luxem bourgeo ise  p a rt ire n t à B ruxelles pour dé fendre  la Patrie. 
Au c im e tiè re  paro iss ia l, une tom be m entionne  les nom s de tro is  d 'en tre  
eux : J.-J. P ierre, A. G ille t e t Théodore D eris ie rt.

M o n u m en t 1 9 3 9 -4 5  (rue Étienne Lenoirà Mussy-la-Ville)

Après un dou loureux exode sur les routes de France, les hab itan ts qui 
avaient été évacués de M ussy ne re trouvè ren t à leur re tou r que m aisons 
p illées e t saccagées. Un noyau de braves organisa la rés is tance à l’enne­
m i en s’enrô lan t dans l’arm ée blanche. L’abri du «Picot», s itué  dans le bois 
com m unal du «Perchis» es t tr is te m e n t cé lèbre : le 19 fé v rie r 1944, sept 
rés is tan ts  don t tro is  Russes y fu re n t tués à la grenade par des A llem ands.

TINTIGNY/Bellefontaine. 
Cim etière du Radan. © D. Nahoé.

http://www.saintthibaut.be
http://www.torgny.be
http://www.tellin.be


T I N T I G N Y  - V I E L S A L M  - V I R I O n M  P R O V I N C E  D E  L U X E M B O U R G

Dans le c im etiè re  de Mussy, une tom be contenan t les dépouilles des tro is  
russes m ais aussi d ’un lég ionna ire  de l’arm ée allem ande tom bé avec tro is  
autres cam arades dans le bois du Perchis com m ém ore ce t événement.

M o n u m e n t a u x  M o r ts  de  M u s s y - la -V ille  (place de l’abbé Alexandre à 
Mussy-la-Ville, place principale du village)

Ce m onum ent aux M o rts  es t dédié aux v ic tim es  c iv iles  e t m ilita ires  de la 
Grande Guerre.

M o n u m e n t a u x  M o r ts  d e  M u s s o n  (place de l'abbé Goffinet, au pied de 
l’église)

Ce m onum ent es t dédié aux v ic tim es  c iv iles e t m ilita ires  des guerres. Il 
es t c o n s tru it a u to u r de l’ancien porche de l’église du 18' s. Devant, se 
trouve  la C roix de Justice érigée en 1383 en signe d 'a ffra n ch isse m en t à 
la loi de Beaum ont. Le v illage pu t a lo rs posséder des a rm oiries, un sceau 
ou une c ro ix  de B eaum ont appelée «croix de jus tice» .

S tè le  G u y  d e  L a r ig a u d ie  (dans le Bois de Musson)

C’es t à M usson que se trouve  la stè le  de Guy de Larigaudie, tué  avec 
q ua tre  de ses com pagnons le so ir du 11 mai 1940. Ce scou t frança is  réus­
s it le défi de fa ire  le tra je t Paris-Saigon avec une vo itu re  de 19 CV bap ti­
sée «Jeannette». Il a laissé p lus ieurs  liv res, d on t deux tém oignages de sa 
v ie  fa ite  d ’aventures e t de rêve d ’absolu : «Étoile au grand large» et «La 
rou te  aux aventures».

• Organisation : NEY Mylène (Commune de Tintigny en collaboration avec le Cercle 
d’histoire locale)

• Ouverture : sam. de 14h à 18h et dim. de 10h à 12h et de 13h à 18h
• Animation : trajets en bus vers les différentes destinations au départ de la gare 

de Marbehan
• Adresses précises des lieux des activités:

- Commune de Tintigny, Rossignol: rue de Neufchâteau (Cimetière à l’Orée de la Forêt)
- Commune de Tintigny, Bellefontaine: rue de la Bourbouleuse (Cimetière du Radan)

• Renseignements : 063/44.02.15

V I E L S A L M
V ie ls a lm  Rue de l’Hôtel de Ville, 5

« L IG N E  D E V È ZE », LES « F O R T IN S »  EN A R D E N N E  DU N O R D -E S T 

Avant la Seconde G uerre m ondia le , on jugea o ppo rtun  de créer une pre­
m ière  ligne de défense de la Belgique à sa fro n tiè re  o rien ta le . Dans ce 
d isp o s itif, des « fortins»  ou abris fu re n t ré pa rtis  su r le te rr ito ire . Ces «for­
tins»  é ta ie n t de pe tits  bâ tim en ts  en béton de 3 m sur 3,20 m, arm és 
d ’une m itra illeu se  «Maxim». Il en reste  bon nom bre  dans le pays de Salm 
qui fa isa ien t partie  d ’une ligne défensive a llan t de «Poteau» à A rlon. Cette 
v is ite  sera l’occasion  de su ivre un exposé re la tif à ces « fortins»  puis d ’a l­
le r ensuite , su r le te rra in , en reconna ître  quelques-uns.

• Organisation : LEGROS Charles (Val du Glain Terre de Salm)
• Animations : exposé à la Maison communale, sam. à 14h, suivi de la visite
• Renseignements : 080/21.57.68 de 10h à 17h

V ie ls a lm  Rue de l’Hôtel de Ville, 5

M É M O IR E S  DES D E U X  C O N F L IT S  M O N D IA U X  - M O N U M E N T S  
ET M U SÉE

Après la P rem ière Guerre m ondia le , des m onum ents fu re n t érigés dans 
de nom breux villages à la m ém oire  des so lda ts  m o rts  pour la Patrie. La 
com m une de V ie lsa lm  en com pte  sept. Ces m onum ents fu re n t adaptés 
après la Seconde Guerre m ond ia le  par l’a jou t du nom des co m ba tta n ts  
décédés. Dans ce tte  région, su ite  à l’O ffensive  des Ardennes, p lus ieurs 
m usées on t vu le jou r. Après une p résen ta tion  généra le  des é lém ents de 
m ém oire, il sera possib le  de v is ite r  tro is  m usées a insi que que lques 
m onum ents com m ém o ra tifs  possédant une «histo ire».

• Organisation : REMACLE Joseph (Administration communale de Vielsalm)
• Visite guidée dim. à 14h
• Renseignements : 080/29.28.19 de 09h à 17h - www.vielsalm.be

V I R T ON
Latour R ueBaille t26  

M U S É E  B A IL L E T  ET M U S É E  DE LA  GUERRE 

En ta n t q u ’annexe des Musées gaum ais, le M usée B a ille t-La tour es t ins­
ta llé  dans une pa rtie  de l’anc ienne m airie  du v illage, en face de l’église 
c lassée S a in t-M artin . Ce b â tim e n t néoclassique es t chargé d ’h is to ire  
pu isqu ’ il fu t  d ’abord une m a irie  (1827), puis agrandi en m airie  avec école 
e t logem ent de l’ in s t itu te u r (1876). A c tue llem ent, il es t com posé d ’un 
musée, d ’une b ib lio thèque  et d ’une salle de village. A vo ir : la «salle 
Baillet-Latour» (h is to ire  du château, des se igneurs, du cé lèbre  rég im en t 
des Dragons de L a to u r ...); la «salle du 24 août» (ba ta ille  des fro n tiè re s , 
souven irs frança is , belges, a llem ands, photos, le ttres , m a té r ie l, ...); la vie 
des gens en Gaume, la guerre  en Gaume (1914-1918 e t 1940-1945, mai 
1940, la Résistance, la L ibéra tion , ...).

• Organisation : DAUPHIN Jean (Musée de Latour)
• Visites guidée du musée, sam. à 10h, 14h et 16h et dim. à 10h, 15h et 17h
• Animations : à l’école communale de Chenois-Latour, exposition « La vie de nos 

villages pendant les deux guerres mondiales et l’exode de mai 1940 », sam. et 
dim. de 10h à 19h, guidée par les élèves de cinquième et sixième primaires; 
conférence, vend.07/09 à 20h, en la salle de la boule féodale à Latour par 
Monsieur Jean-Claude Delhez, journaliste, historien et écrivain, sur le thème de 
«La bataille des frontières en Gaume». Il analysera ces opérations militaires qui 
se déroulèrent sur trois secteurs frontaliers (Lorraine, Ardenne et Gaume, 
Charleroi), en quelques jours (du 15 au 23 août 1914), et qui coûtèrent la vie à 
plusieurs centaines de milliers d’hommes; promenades pédestres (± 5 km) «Sur 
les pas des Martyrs et des combattants d’août 1914», au départ de l’ancienne 
mairie de Latour, vous marcherez sur les pas des soldats français, cavaliers, fan­
tassins et artilleurs venus se battre et mourir le 22 août 1914, sam. à 14h, dim. à 
09h et à 14h par groupes de 20 pers max

• Renseignements : 063/57.77.58

V ir to n  À la sortie de Virton, en direction d’Étalle 

C IM E T IÈ R E  DE B E L L E V U E , UN «C IM E T IE R E  V IV A N T »

Le c im etiè re  m ilita ire  de Bellevue fu t é rigé  su r le lieu de la ba ta ille  où s’af­
fro n tè re n t les so lda ts  frança is  e t a llem ands le m atin  du 22 août 1914; ce 
fu t un des p rem ie rs a ffro n te m e n ts  en tre  les deux arm ées lors de la 
Prem ière Guerre m ondia le . Les tro u p es  frança ises avaien t trave rsé  la 
fro n tiè re  e t é ta ie n t a rrivées dans les v illages env ironnan ts  le 21 aoû t au 
soir. Leur é tape su ivante  é ta it de re jo ind re  Étalle. Ils n ’y a rrive ro n t jam a is  
ca r les so lda ts  a llem ands les a tte n d a ie n t à l’orée des bois de V irto n . 
Après un v io le n t orage le 21 aoû t au soir, un épais b rou illa rd  se répand it 
su r la région ... A l’aube, les Français se re m ire n t en route , m ais pas pour 
longtem ps... On com pta  environ 5 .000 tués  dans les rangs frança is , un 
peu m oins dans les rangs a llem ands.

Les enfants de l'éco le  «Les Sources» rendront hommage aux victimes de la 
guerre e t à leu r famille. De I5h à 16h30, d ifférentes classes de l ’école pri­
maire présenteront diverses animations, préparées avec le concours du 
Musée Gaumais : - exposition de photos (de Véronique Balon) de monuments 
m ilita ires du sud de la Gaume;  - présence de Jean-Pierre Echterbille qui p ré­
sentera son livre «Le Faux Pas», roman inspiré de la bataille de Virton;  -pré­
sentation d ’objets trouvés lors de travaux d ’aménagement des cim etières m ili­
taires de la région; - travaux d ’enfants «Historique de la bataille e t du début du 
conflit», «Historique du cim etière de Bellevue», poésies, dessins;  - chorale de 
chants patrio tiques; - m ise en scène de témoignages de l ’époque; - p ièce de 
théâtre (écrite p a r Jean-Pierre Echterbille).

• Organisation : BERNARD Manuel (École «Les Sources»)
• Ouverture : sam. et dim. de 14h à 18h
• Renseignements : 063/57.74.94 de 08h à 16h

V ir to n  Rue d’Arlon, 38-40

M U S É E  G A U M A IS  - E X P O S IT IO N  «O U TE R , REPORTER DE 
G U ER RE»

À la m anière d ’un re p o rte r de guerre, l’aquare llis te  v irto nn a is  N estor 
O u te r (1865-1930), appo rte  un tém o ignage  bou leversant su r les événe­
m ents d ’aoû t 1914 en Gaume q u 'il re la te  à trave rs  p lus de septante  
œ uvres peintes, dans leu r q uas i-to ta lité , à l’aquare lle , dès 1914.

C onscient d ’un devo ir de m ém oire, N estor O u te r re trace  l’h is to rique  de la 
ba ta ille  de V irton  : les m ouvem ents de reconna issance de l’arm ée fra n ­
çaise et de l’arm ée a llem ande; l’a ffro n te m e n t au lie u -d it «Bellevue» en 
une douzaine de tab leaux, les cham ps de bata ille  au lendem ain et su r­
lendem ain , le v illage  d ’Ethe en pro ie  aux flam m es, le com ba t de 
Breuvanne-Rossignol, la popu la tion  te rrée  dans les caves, ... a insi que la 
d ép o rta tio n  des hom m es au m atin  du 6 décem bre 1916.

Son engagem ent se p ou rsu it auprès de Léon Thiry, d ire c te u r de l’usine 
d ’Halanzy et ins ta lla te u r de la soupe de guerre  dans les loca lités  éprou­
vées du sud Luxem bourg. Ensemble, ils  cons ignen t to u s  les fa its  de guer­
re e t les exactions com m ises par les A llem ands dans l’ouvrage «Les 
larm es gaum ettes» qu ’O uter illu s tre , to u t com m e il illu s tra  «Soupe de 
guerre».

• Organisation : CHARIOT Constantin (Musée gaumais)
• Ouverture : sam. et dim. de 09h30 à 12h, de 14h à 18h
• Animation : exposition surr Nestor Outer, reporter de guerre. Possibilité de visites 

guidées sam. et dim. à 10h, 14h et 16h
• Renseignements : 063/57.03.15 de 08h à 17h - www.musees-gaumais.be

http://www.vielsalm.be
http://www.musees-gaumais.be


Par ce thème, la Région de Bruxelles-Capitale souhaite mettre l'accent sur 
le rôle de la lumière, tant naturelle qu’artificielle, dans l’architecture.

L’utilisation de la lumière zénithale, de verrières, de vitraux ou de jardins 
d'hiver dans les bâtiments publics, maisons particulières, anciens grands 
magasins, lieux industriels, ateliers d'artistes,... sera ainsi mise en valeur.
Il en est de même pour l’éclairage des théâtres et des cinémas et les plans 
lumière établis pour certains lieux ou sites.

Une multitude d ’animations, en rapport avec le thème et les lieux visités, 
seront organisées par les administrations communales et les diverses 
associations œuvrant pour la préservation et la mise en valeur du 
patrimoine, en complément des visites des lieux.

Organisation
Direction des Monuments et des Sites de la Région de Bruxelles-Capitale 

CCN - rue du Progrès 80 à 1035 Bruxelles 
Demande de brochures : 

tél. : 0800/40 400 
jdp-omd@mrbc.irisnet.be

Les Journées du Patrimoine en Région de Bruxelles-Capitale se 
dérouleront les 15 et 16 septembre 2007 et auront pour thème 
« Lumière et éclairage ».

JOURNÉES DU PATRIMOINE EN RÉGION DE BRUXELLES-CAPITALE
Lumière et éclairage

JOURNEE DU PATRIMOINE EN FLANDRE

La Journée d u  Patrim oine en Flandre po rte  c e tte  ann ée  sur le thèm e  sim ple mais puissant 
«Habiter».  Tournées vers le passé, les hab ita tions nous appara issent co m m e  des tém oins d 'u n e  
société en évolution, Des maisons les plus m odestes aux palais les plus prestigieux, des forteresses 
aux châ teaux, des abb ayes aux seigneuries, des prisons aux hôtels, des ferm es aux ateliers 
d'artistes... tous sont m arqués pa r l'h istoire e t l'env ironnem ent. Mais l'a c tiv ité  dom estique 
e lle -m êm e m arque  é g a lem en t c e tte  histoire e t c e t  environnem ent. C 'est fina lem ent à  propos de  
c e tte  in teraction  passionnante entre l'h om m e, le tem ps e t l'e sp a ce  qu e  s 'a rticu le  toujours la 
Journée du Patrim oine en Flandre.

Coörd inatie centrum O M D,  O u d e  Beyrs 27, 2000 Antwerpen  
T 03-212  29 55  E in fo c ope nm onum en te n .b e  w w w .o p e n m o n u m e n te n .b e

mailto:jdp-omd@mrbc.irisnet.be
http://www.openmonumenten.be
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ROCHEFORT/Lavaux-Sainte-Anne.
Château fort. 

Cliché G. Focant ©MRW.
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Dans chaque province wallonne, à l ’exception du Luxembourg, le Secrétaria t des 
Journées du Patrim oine a le p la is ir  de vous convier à p a rtic ip e r à un grand ra llye  
cycliste  perm ettan t la découverte de monuments et sites sélectionnés. Ces ra l­
lyes sont organisés grâce au partenaria t de PRO VELO, avec le soutien de la 
Loterie Nationale.

G R A N D  RAL L YE A VEL O : A N D E N N E  ET SES E N V I R O N S

Au d épa rt du cam p com m ando de M arche-les-Dam es vo ir p. 97, lieu de 
vo tre  prem ière  v is ite  (ou dern iè re  v is ite , si vous le souhaitez), enfourchez 
vo tre  vélo pour p a rt ir  à la découverte  des environs d ’Andenne.

Après avoir longé la Meuse, en p a rtie  par un agréable chem in  de halage, 
vous arrivez au v illage de Sclayn, jad is  lieu de ca rriè res  de p ie rres e t de 
te rre  p las tique. Une exposition  consacrée au v illage de Sclayn d u ra n t la 
guerre  vous a ttend  dans l’ancien et beau p resbytère , p rotégé par le c las­
sem ent (vo ir p. 90).

• Organisation : Pro Vélo asbl
• Circuit familial de ± 20 km. Difficulté moyenne avec deux côtes abordables
• Départs : Camp Commando de Marche-les-Dames, rue Roi Chevalier, dim. entre 

10h et 13h. Stationnement aisé à proximité.
• Participez au concours et peut-être gagnerez-vous un des nombreux lots !
• Location de vélos possible (réservation indispensable)

• Renseignements : La Maison des Cyclistes - Pro Vélo asbl, place de la Station, 2b 
5000 Namur; tél. : 081 /81 38 23 - email : namur@provelo.org -
Web : www.provelo.org

Reprenez vo tre  b icyc le tte  pour g rim p e r ca lm em ent du ran t 2 km  et 
a tte in d re  le p e tit v illage de Bonneville . En passant, p e tit coup d ’œ il à 
l’église rom ane Sa in t-F irm in  (11“ s.), à la to u r « fo rtifiée» , m assive et ta lu- 
tée, du type  de p lus ieurs  églises du s illon  m osan. De Bonneville, redes­
cendez vers Thon pour v is ite r  la fo rte re sse  du Samson (a tte n tio n  ! Une 
seule v is ite  à 14h). Sur le p rom on to ire  dom inan t la rou te  de G ram ptinne, 
les Romains é ta b lire n t au 4 ' s. un cam p re tranché. Au Moyen Âge, la 
place fo rte  du Sam son co m p o rta it tro is  ence in tes d is tin c te s  : la p rem iè ­
re, cô té  est, à laque lle  on accéda it d ire c te m e n t par le haut du v illage  de 
Thon coupé par un re tranchem ent (v ieux m urs e n to u ra n t un te rra in  
roca illeux); une deuxièm e m ura ille  a b r ita it une basse-cour. Une grosse 
to u r dom in a it l’ensem ble  des défenses e t p ro tégea it les postes de gue t­
teu rs , la po rte rie  e t tous  les com m uns; le to u t séparé de la p rem ière  
ence in te  par un ravin . La tro is iè m e  ence in te  é ta it co ns titu ée  de la «porte 
Saint-Jean» e t du grand don jon, p rotégés par de grosses tou rs . C ette  fo r­
te resse, aux défenses fo rm idab les  co n tre  les arm es de je t , ne rés is ta  pas 
aux canons. Elle fu t co m p lè te m e nt dém ante lée  su r o rd re  de Charles II, roi 
d ’Espagne (et vo ir p. 91).

D irec tion  M aizeret à p résen t pour d éco u vrir les fo r tin s  e t abris  du v illage 
e t une expos ition  su r son fo r t  à la salle com m unale. Établi dans un site  
boisé de 37 ha e t a u jo u rd ’hui privé, le fo r t  de M aizeret es t l’une des neu f 
fo r tif ic a tio n s  co ns tru ites  sous les d irec tives  du généra l B ria lm ont a u tour 
de Namur. Les 21 et 22 aoû t 1914, le fo r t  de M aizere t opposa une rés is­
tance  énerg ique aux a ttaques ennem ies. Soum ise à un bom bardem ent 
trè s  intense, la garn ison f i t  preuve de s to ïc ism e et n ’abandonna l’ouvra­
ge que lorsque to u s  les organes de défense fu re n t ru inés.

Enfin, re tournez vers la Meuse, repassez le pon t de Nam èche pour 
re jo ind re  vo tre  lieu de départ.

Bonne prom enade I

mailto:namur@provelo.org
http://www.provelo.org
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«CORROY,  F L EURUS,  L I GNY,  T A MI N E S ,  A U V E L A I S :  SUR LES 
TRACES D ' U N E  L ON GU E  ÉPOPÉE MI L I TAI RE»

Organisateurs : Adm in istra tions communales de Fleurus e t de Sombreffe, pro­
priétaires privés, Syndicat d 'in itiative  de Sambreville, en collaboration avec les 
Guides Touristiques du Namurois.

Coordination : LAFFINEUR Jean (Guides Touristiques du Namurois)

Parkings : Fleurus, à proxim ité du château de la Paix et gare de Tamines 
(Sambreville)

Cadence : tou tes les 30 m inutes

Renseignements : 081 /2 5 .35.55 (TEC) - www.infotec.be

Les cam pagnes pais ib les des con fin s  du Hainaut, du Brabant e t du 
N am uro is fu re n t jad is  le th é â tre  de com bats et de ba ta illes m ém orables.

Le c irc u it qui vous es t proposé d o it m ieux vous fa ire  conna ître  ce tte  
région où les se igneurs du Moyen Âge, les nations européennes ensu ite  
se so n t a ffron tés .

Les nom s de Corroy, Fleurus, L igny so n t en trés  dans l'h is to ire  com m e 
au ta n t d 'ép isodes de ce tte  longue épopée de p lus ieurs  siècles.

GEMBLOUX

NAMUR
LIEGE

CHARLEROI

TAMINES

Les com bats  du m o is d 'ao û t 1914 sur les bords de la Sam bre ainsi que 
les nom breux m assacres de c iv ils  qui les o n t accom pagnés se so n t a jou­
tés  tra g iq u e m en t à ce tte  longue série  de bata illes.

Fleurus sera le p o in t de d épa rt du c irc u it.

L 'h is to ire  de Fleurus, c 'e s t l 'h is to ire  d 'au  m oins tro is  bata illes: ce lle  de 
1690 qui v it la v ic to ire  des Français com m andés par le m aréchal de 
Luxem bourg, ce lle  de 1794 d u ra n t laque lle  Jourdan assura la v ic to ire  de 
la République frança ise  su r les tro u p es  im péria les, ce lle  enfin  de 1815 
p lus com m uném ent appelée la Bata ille  de Ligny.

Une prem ière  halte  vous perm e ttra  de découvrir le château de la Paix qui 
a c cu e illit Napoléon l ,r au so ir de la Bata ille  de Ligny qu i précéda la défa i­
te  im péria le  à W aterloo  (vo ir p. 31).

Le souven ir de l'em p e reu r sera encore  évoqué lors du deuxièm e a rrê t au 
Musée Napoléon de S om breffe  (vo ir p. 102).

P oursu ivant un itiné ra ire  qui trave rse  une riche  cam pagne aux perspec­
tives b ien agréables, vous ferez halte  au château de Corroy. La fo rte re s ­
se du 13” s. es t un tém o in  bien v ivan t de l 'a r t m ilita ire  de ce tte  époque 
où les p rinc ipau tés  se liv ra ie n t déjà à des lu tte s  v io len tes  (vo ir p. 94).

Le c irc u it, après avoir q u itté  le p la teau e t re jo in t le Val de Sam bre, vous 
condu ira  sur les hau teu rs d 'A rs im o n t d 'où  vous découvrirez un panoram a 
sp lend ide  sur to u te  la vallée de la Sam bre. Une nouve lle  halte  vous per­
m e ttra  de m ieux com prendre  le dé rou lem en t des com bats  d 'ao û t 1914 
(vo ir p. 102).

L 'é tape su ivante sera Tamines. Un a rrê t es t prévu près de l'ég lise  Saint- 
M a rtin  pour une v is ite  du c im e tiè re  des Fusillés qui rappe lle  les événe­
m ents trag iques du m ois d 'ao û t 1914 au cours desquels la popu la tion  
c iv ile  fu t m assacrée (vo ir p. 102).

Auvelais sera le d e rn ie r a rrê t du c irc u it. Le c im etiè re  des Français évo­
quera le souven ir des so lda ts  frança is  tom bés su r le te rr ito ire  d 'Auvela is 
e t d 'A rs im o n t pendant les com bats  des 21 e t 22 août 1914.

Le Phare Breton qui s 'é lève  dans le c im e tiè re  es t une rep roduc tion  exac­
te  d 'un  des nom breux phares de la cô te  b retonne (vo ir p. 102).

LE TEC, ÇA NOUS RAPPROCHE

PHIUPPEVILLE infotec.be aïÆWll TEC
1 FLEURUS Champs - Élysées (parking) 10.00 10.30 11.00 11.30 12.00 12.30 13.00 13.30

2 FLEURUS Château de la Paix 10.02 10.32 11.02 11.32 12.02 12.32 13.02 13.32

3 SAINT - AMAND Église 10.06 10.36 11.06 11.36 12.06 12.36 13.06 13.36

4 LIGNY Musée Napoléon 10.11 10.41 11.11 11.41 12.11 12.41 13.11 13.41

5 CORROY - LE -  CHÂTEAU Château 10.21 10.51 11.21 11.51 12.21 12.51 13.21 13.51

6 ARSIMONT Panorama sur la Bataille de la Sambre 10.49 11.19 11.49 12.19 12.49 13.19 13.49 14.19

7 TAMINES Monument aux Martyrs et Cimetière des Fusillés 10.58 11.28 11.58 12.28 12.58 13.28 13.58 14.28

8 TAMINES Gare (parking) 10.01 10.31 11.01 11.31 12.01 12.31 13.01 13.31 14.01 14.31

9 AUVELAIS Cimetière des Français 10.12 10.42 11.12 11.42 12.12 12.42 13.12 13.42 14.12 14.42

1 FLEURUS Champs - Élysées (parking) 10.28 10.58 11.28 11.58 12.28 12.58 13.28 13.58 14.28 14.58

1 FLEURUS Champs - Élysées (parking) 14.00 14.30 15.00 15.30 16.00 16.30 17.00 17.30 18.00

2 FLEURUS Château de la Paix 14.02 14.32 15.02 15.32 16.02 16.32 17.02 17.32 18.02

3 SAINT -  AMAND Église 14.06 14.36 15.06 15.36 16.06 16.36 17.06 17.36 18.06

4 LIGNY Musée Napoléon 14.11 14.41 15.11 15.41 16.11 16.41 17.11 17.41 18.11

5 CORROY - LE - CHÂTEAU Château 14.21 14.51 15.21 15.51 16.21 16.51 17.21 17.51 18.21

6 ARSIMONT Panorama sur la Bataille de la Sambre 14.49 15.19 15.49 16.19 16.49 17.19 17.49 18.19 18.49

7 TAMINES Monument aux Martyrs et Cimetière des Fusillés 14.58 15.28 15.58 16.28 16.58 17.28 17.58 18.28 18.58

8 TAMINES Gare (parking) 15.01 15.31 16.01 16.31 17.01 17.31 18.01 18.31 19.01

9 AUVELAIS Cimetière des Français 15.12 15.42 16.12 16.42 17.12 17.42 18.12

1 FLEURUS Champs - Élysées (parking) 15.28 15.58 16.28 16.58 17.28 17.58 18.28

http://www.infotec.be
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ANDENNE/Andenne. Collégiale Sainte-Begge.
©  Office du Tourisme d’Andenne.

A N D E N N E
A ndenne  Place du Chapitre 

C O L LÉ G IA L E  S A IN TE -B E G G E

Découverte du m onum en t aux M o rts  con tre  le m ur e x té rieu r de la co llé ­
gia le , de la p laque com m ém ora tive  de la p lace des T illeu ls  e t du c im e tiè ­
re des Fusillés (rue Malevé).

• Organisation : Trésor et Musée de la Collégiale Sainte-Begge en collaboration 
avec l’Office du Tourisme d’Andenne

• Ouverture : dim. de 14h à 18h30
• Animation : exposition «Andenne, août 1914», consacrée au mémorial des 

Fusillés.
• Renseignements : 085/84.13.44 - www.andenne.be

A ndenne  Rue Adeline Henin, 3

E X P O S IT IO N  «D E S  A N D E N N A IS  S ’ EN V O N T  EN G UERRE A U X  
1 8 ' ET 2 0 ' S .»

A trave rs  deux destins, ceux de Jean-François De G otte  et de N icolas 
Daine, l’exposition  m ontrera  l’ im p lica tio n  de deux Andennais dans les 
guerres de leu r époque respective . L’un co nd u it des convo is de chevaux 
d ’a rtille r ie  puis de v ivres, success ivem ent pour les arm ées au trich iennes 
et frança ises  au m ilieu  du 18' s., ce qui lu i va u t la concession  du t i t re  de 
cheva lier du Saint Empire. L’autre , encore  gam in, s u it les arm ées répu­
b lica ines en 1792, s e rt Napoléon, le g rand-duc de Varsovie, G uillaum e I" 
des Pays-Bas et en fin  Léopold I", donnant corps à ce tte  question  tro u ­
b lan te  : le général Daine a-t-il tra h i en 1831 ?

C ette  exposition  a lieu au gym nase de l’A thénée royal Jean Tousseul, c las­
sé com m e m onum ent depu is 1995.

• Organisation : Musée de la Céramique en collaboration avec l’Office du Tourisme 
d’Andenne

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Visites guidées : sam. et dim. à 12h et 15h
• Renseignements : 085/84.41.81 de 09h à 16h30-www.andenne.be

A n d en n e  Hôtel de Ville, Place des Tilleuls, 1 

E X P O S IT IO N

Redécouverte des années noires de la Seconde G uerre m ondia le , depuis 
les prém isses de ce lle-c i ju s q u ’à la L ibé ra tion  ta n t a ttendue . Seul ou 
accom pagné, vous déam bulerez dans des allées où vous découvrirez au 
trave rs  de m atérie l e t de photos d ’époque, ces m om ents  vécus par la 
popu la tion  andennaise. Grâce au large éventa il d ’un ifo rm es et de thèm es 
qui vous sera présenté, vous béné fic ie rez d ’une approche réa lis te  e t 
concrè te  de ce tte  période.

• Organisation : LAMBERT Catherine (MM. Sorée et Troupin en collaboration avec 
l’Office du Tourisme)

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h (possibilité de visites guidées toutes les 
heures)

• Renseignements : 0485/37.23.22 de 12h à 20h - www.andenne.be

A n d en n e  Rue Charles Lapierre, 29

E X P O S IT IO N  «S U R  LES TRACES DES G EN S DE G U ER RE»

M U S É E  DE LA  C É R A M IQ U E

Les guerres, les révo lu tions , les a c tiv ités  m ilita ires , les châteaux, les 
lieux de refuge so n t des su je ts  qui o n t insp iré  nos cé ram is tes  des tem ps 
passés et qui o n t in flué  su r leurs co nd itio ns  de trava il. Un parcours à tra ­
vers les sa lles du m usée perm e ttra  de re trouve r les traces de ces 
tro u b le s  e t de ces m isères, déposées, parfo is  de façon ténue ou allégo­
rique, su r des fa ïences ou sur des pipes.

• Organisation : Musée de la Céramique en collaboration avec l’Office du Tourisme 
d’Andenne

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Visites guidées : sam. et dim. à 11 h, 14h et 16h
• Renseignements : 085/84.41.81 de 09h à 16h30 - www.andenne.be

A ndenne  Place des Tilleuls, 48 

R OUTE «G U ERR E DE LA  V A C H E »

Grâce à un liv re  de route , vous serez inv ité  à p a rco u rir la rou te  de la
Guerre de la Vache, m agn ifique  c irc u it de 125 km  à travers  le Condroz
nam uro is en ra pp o rt avec l’h is to ire  du Moyen Âge. La légende raconte 
qu ’au 13' s., en ra ison du vol d ’une vache par un paysan, une guerre  de 
deux ans se déclencha e n tre  le com té  de N am ur et la p rinc ipau té  de 
Liège.

• Organisation : Office du Tourisme d’Andenne
• Circuit libre de 125 km à travers le Condroz namurois (livre de route)
• Renseignements : 085/84.96.40 de 09h à 17h - www.andenne.be

M a iz e re t  Rue de Villenval, 111

B A LA D E  À  LA  D E C O U V E R TE  DES FO R T IN S  ET DES A B R IS  DE 
M A IZ E R E T

Avant 1914, M aizeret ava it pour m ission p a rticu liè re  d ’in te rd ire  la vallée 
de la Meuse en aval e t d ’ag ir par ses fe u x  dans la Vallée du Samson, a insi 
qu ’en avant de la p os ition  Meuse-Aval e t de la 1ère ligne de la pos ition  
Nam ur-Anvers. C ette  balade e t l’e xposition  à la salle com m unale  fo n t par­
tie  du grand ra llye  à vé lo d ’Andenne e t de ses environs (vo ir p. 88).

• Organisation : Les Cloupias de Maizeret en collaboration avec le Musée du Génie 
de Jambes et l’Office du Tourisme d’Andenne

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Animation : à la salle communale, exposition retraçant l’histoire de la construc­

tion du fort de Maizeret jusqu’à nos jours (photos, plans, objets,...).
• Renseignements : 085/84.96.40 de 09h à 17h - www.andenne.be

Sclayn Presbytère, Grand Place, 117 

E X P O S IT IO N  «S C LA Y N  D U R A N T  LA  G U ER RE»

C onstruc tion  d ’o rig ine  m édiévale c lassée en 1949, le p resbytère  a 
accue illi d u ran t p lus ieurs s iècles les chanoines du chap itre  de Sclayn. Il 
f i t  fo n c tio n  d ’hôp ita l pour les pè lerins de Saint-Jacques de C om poste lle  e t 
pour les personnes con tra in te s  à de longs dép lacem ents, avant de deve­
n ir un bureau de b ien fa isance après la R évolution frança ise . C ette  expo­
s ition  à la sa lle  com m unale  fa it  p a rtie  du grand ra llye  à vélo d ’Andenne et 
de ses environs (vo ir p. 88).

• Organisation : M. DEBUISSON en collaboration avec l’Office du Tourisme 
d’Andenne

• Ouverture : dim. de 14h à 18h30
• Renseignements : 0477/88.06.82 de 18h à 2 0 h -www.andenne.be

http://www.andenne.be
http://www.andenne.be
http://www.andenne.be
http://www.andenne.be
http://www.andenne.be
http://www.andenne.be
http://www.andenne.be
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Andenne/Thon. Forteresse du  Samson. Cliché G. Focant ©MRW.
C IR C U IT  DES 14 M O N U M E N T S  A U X  M O R TS  DES D EUX 
GUERRES

B I È V R E
B ièvre  Rue de Bouillon, 39, boîte a 

LE M A Q U IS  EN A R D E N N E  N A M U R O IS E

L’ancienne com m une de Graide a payé un lourd  tr ib u t aux deux guerres 
m ondia les. Lors du p rem ie r c o n flit, 22 hom m es fu re n t déportés. Le 
1er septem bre  1944, le com ba t que liv rè re n t 37 m aqu isards à 1.200 
A llem ands dans le bois de Graide e s t resté  dans les m ém oires. D ix-sept 
m aqu isards y p e rd ire n t la vie. Une stè le  com m ém ora tive  a été érigée à 
ce t end ro it. Chaque p rem ie r week-end de septem bre , une cérém onie  rap­
pelle  le souven ir de ce sacrifice .

• Organisation : SCHINGTIENNE Jean-Claude (Syndicat d’initiative de la Commune 
de Bièvre)

• Ouverture : sam. de 17h à 22h; dim. de 09h30 à 18h
• Animations : au Centre culturel, sam., inauguration du site restauré franco-alle­

mand, vestiges de la guerre de 1914-1918; à 20h, conférence par Yvon Barbazon 
«Les guerres 1914-1918 et 1940-1945 et le maquis en Ardenne namuroise»; dim. 
à 9h30, promenade guidée (6 km) au départ de Graide à la découverte du camp 
et du mémorial du maquis de Graide; à 12h : concert apéritif par un groupe de 
jazz «New-Orleans»; repas avec vieilles recettes ardennaises; à 14h30 : concert 
de jazz.

• Renseignements : 061/51.13.47 de 19h à 21 h - www.sibievre.be

C E R F O N T A I N E
C e r f o n t a in e  Musée de Cerfontaine

T h o n  Rue de Gramptinne, 38 

FO RTERESSE DU S A M S O N

La fo rte re sse  du Samson se s itu e  su r le p rom on to ire  dom in a n t la rue de 
G ram ptinne e t la va llée du Sam son. Thon-Samson a pp a rtin t pendant des 
s iècles au com plexe de défense m ilita ire  de la Meuse nam uro ise. Les 
Romains avaien t déjà é tab li un cas trum  sur le roc im posan t de Samson. 
Ce castrum , invu lnérab le  du cô té  du nord et du sud-ouest, l’é ta it beau­
coup m oins par l’es t e t par le sud. On com prend a isém en t la m u lt ip lic ité  
des ouvrages d ’a rt, re la is, e tc ., qui s ’é ta le n t su r les co llines et les p la­
teaux qui am orce n t le Condroz : vestiges rom ains e t francs, tom bes à 
inc iné ra tion , défenses seconda ires, notam m en t à S trud , Mozet, e tc . Le 
château fo r t  dépend it par la su ite  des com tes de N am ur; il fu t  dém ante­
lé en 1691, ta n d is  que le reste  du te rr ito ire  co ns titu a  une se igneurie  ju s ­
q u ’à la R évolution frança ise . C ette v is ite  de la fo rte re sse  du Sam son fa it 
pa rtie  du grand ra llye  à vélo d ’Andenne et de ses environs (vo ir p. 88).

• Organisation : M. FIEVET en collaboration avec l’Office du Tourisme d’Andenne
• Visite guidée : dim. à 14h
• Renseignements : 085/84.96.40 de 09h à 17h - www.andenne.be

A N H É E
A n h é e  Place des Français

« M A I 1 9 4 0 , H A U T -LE -W A S T IA  AU  C O EU R  DES C O M B A TS »

Aux prem iers jo u rs  de la Seconde Guerre m ondia le , la Meuse es t a tte in ­
te  par les troupes a llem andes. La rés is tance frança ise  s ’o rganise su r les 
hauteurs de Anhée où le pais ib le  v illage de Flaut-le-Wastia va ê tre  le 
cadre de com bats  sans m erci opposant l’envah isseur aux tro u p es  fra n ­
ça ises d ’ in fa n te r ie  e t m o to ris é e s . En 2 0 0 3 , avec le so u tie n  de 
l’A dm in is tra tio n  com m unale, un p e tit groupe d ’am ateurs passionnés m et 
su r pied le «Musée du souven ir - Bata ille  de la M euse - Mai 1940». C’est 
dans ce cadre trè s  d idactique  que tro is  co m m un ica tions  de 20 m inutes 
chacune vous se ron t p résentées, l’une su r les événem ents locaux, l’autre  
su r la ba ta ille  de chars de Flavion, e t la tro is iè m e  sur le rô le  des fo r ts  de 
Namur, l’ensem ble illu s tré  par de nom breux ob je ts  e t docum ents.

• Organisation : LESSIRE André (asbl Musée du Souvenir-Mai 1940)
• Visites guidées : sam. et dim. à 9h, 10h30, 13h30, 15h et 16h par groupes de 

15 pers.
• Renseignements : 081/44.01.05 de 18h à 21 h - www.baladeetculture.be

Au dépa rt du Musée de C erfon ta ine, v is ite  des quatorze  m onum ents aux 
M orts  de la com m une de C erfon ta ine  avec l’aide d ’un docum ent d is trib u é  
aux v is iteu rs . Ce c irc u it vous condu ira  dans les s ix  anciens v illages, m ais 
aussi su r les hauteurs où une fo rte re sse  vo lan te  am érica ine  B 17 s’est 
écrasée le 30 décem bre 1943, puis le long du pré-barrage de Falem prise 
où es t conservé  le souven ir de onze so lda ts  frança is  tom bés en mai 1940 
lo rs  de l’a rrivée de Rommel e t de sa 7e Panzerd ivision dans l’ Entre- 
Sam bre-et-M euse. Au p e tit c im e tiè re  local de Soumoy, vous verrez égale­
m e nt les tom bes de six so lda ts b ritann iques du Génie tués en décem bre 
1918 en déchargeant des obus.

• Organisation : LÉPINE André (Musée de Cerfontaine)
• Ouverture : dim. de 10h à 12h, et de 13h30 à 18h
■ Animations : circuit au départ du Musée de Cerfontaine; possibilité d’acquérir un 

livret avec photos de ces monuments ainsi qu’une dizaine de livrets sur la 
Seconde Guerre mondiale dans la commune

• Renseignements : 071/64.48.50- http://users.skynet.be/cerfontaine

CI NE Y
C in e y  Place Baudouin I"

«S U R  LES TR AC ES DE LA  G UERRE DE LA  V A C H E »

Qu'une vache a it pu déc lencher un c o n flit peut en in te rp e lle r plus d ’un, 
mais qu ’elle a it connu une grande cé lé b rité  ne fa it  aucun doute. M ais la 
Guerre de la Vache es t d ’abord un réc it. À quoi se rappo rte -t-il ? À p a rt ir  
de quels fa its  h is to riques la légende s’est-e lle  développée ? C om m ent 
l’h is to rien  peut-il fa ire  la p a rt de vé rité  e n tre  ce qui re lève de l’h is to ire  et 
ce qui es t le p ro d u it de la rum eur e t de l’ im ag ina tion  des conteurs  ? C’est 
à ces questions que les guides te n te ro n t de vous répondre, avec la co lla ­
bora tion  de spéc ia lis tes  qui, de conférences en v is ites  guidées, vous 
tra n sp o rte ro n t au coeur de ce tte  guerre  féodale  typ ique . Vous serez 
em m enés aussi sur la rou te  de la Guerre de la Vache pour une prom ena­
de na tu ra lis te  sur des routes é tro ite s  e t om bragées, au f i l  d ’un itiné ra ire  
qui a llie  la douceur de la p la ine au charm e de la fo rê t. C ette  route  condru- 
zienne co ns titu e  aussi une découverte  a rch ite c tu ra le . À chaque d é tour 
du chem in, to u rs , églises e t fe rm es m édiévales. Et pourquo i pas te rm in e r 
ce to u r d ’h is to ire  par un grand banquet com m e au Moyen Âge, au tour 
duquel vous pourriez échanger vos im pressions ?

• Organisation : FRISON Christelle (Administration communale et Office du 
Tourisme)

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 17h
• Animations : conférences; circuit guidé; saynète; banquet médiéval
• Renseignements : 083/21.65.65 de 08h30 à 17h - www.ciney.be

http://www.sibievre.be
http://www.andenne.be
http://www.baladeetculture.be
http://users.skynet.be/cerfontaine
http://www.ciney.be
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C O U V I N
B rû ly -d e -P esch e  Place Saint-Méen

G R A N D  Q U A R TIE R  G É N É R A L A L L E M A N D  1 94 0  

Perdu au m ilieu d’un vaste m assif fo restie r, Brûly-de-Pesche aura it pu ne 
reste r qu ’un poin t sur les cartes. Mais le dérou lem ent du second con flit 
m ondial en a décidé autrem ent. Le 22 mai 1940, le pe tit village é ta it choi­
si par les A llem ands pour insta lle r le GQG (Grand Q uartie r Général). Le 6 
ju in , H itle r débarque dans ce bunker, entouré  de son état-m ajor. En tou t, il 
y séjourna 22 jou rs  e t baptisa l’end ro it «W olfsslucht» (le ravin du loup). 
Deux bunkers y fu re n t constru its  (un pour H itle r e t un pour le m aréchal 
Goering) par l’o rganisation Todt, afin de protéger des a ttaques aériennes 
éventuelles. Un tro is ièm e aura it été prévu, mais n ’a jam a is  été te rm iné. Les 
deux bunkers sont tou jou rs présents com m e tém oins de ce tte  période. Il 
s ’ag it de deux abris antiaériens identiques de fo rm e cubique, ayant des 
dim ensions extérieures de 7 m sur 7 m, possédant une unique salle de 2 m 
su r 3 m protégée par un m ur en béton de 2 m d ’épaisseur e t accessible par 
un cou lo ir protégé par un m ur de1 m d'épaisseur. La quan tité  de béton u ti­
lisée pour chaque abri est estim ée à 175 m3. Le prem ier abri est s itué  près 
de la fon ta ine  Saint-Méen; le deuxièm e est im planté  dans une proprié té  pri­
vée. Dans les pavillons reconstru its  à l’ identique, un musée retrace l’h isto­
rique du GQG de H itle r pendant la campagne de France et com m ém ore la 
Résistance dans la région, p rinc ipa lem ent à travers les actions de sabota­
ge menées par le groupe D du service Hotton. Une exposition e t des 
m aquettes donneron t un aperçu de la dure vie quotid ienne des partisans.

• Organisation : MANISE Eddy (Office du Tourisme de Couvin)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h30 à 17h
• Animations : exposition; visites audioguidées; en vente en format de poche : «Au 

Ravin du Loup», écrit par M. René Mathot
• Renseignements : 060/34.01.40 de 09h à 17h - www.couvin.be

M a r ie m b o u rg  Rue d’Aarschot

FO RTERESSE - LA  F O N C T IO N  M IL IT A IR E  DE M A R IE M B O U R G

Marie de Hongrie, sœ ur de Charles Q uint et Gouvernante des Pays-Bas, fonda 
la ville  nouvelle de M ariem bourg en 1546 afin de protéger la fron tiè re  méri­
d ionale de ses possessions. Les plans de la ville fu ren t sans doute dressés 
par Donato Boni di Pellizuoli, ingénieur m ilita ire  italien, en tenant com pte de 
la rapide évolution des moyens de l’a rtille rie . Qualifiée d ’imprenable, la place 
fo rte  fu t néanmoins enlevée par les troupes françaises d’Henri II en 1554, 
puis restituée aux Espagnols en 1559. Un siècle plus tard, elle é ta it cédée à 
Louis XIV qui, après avoir abattu ses rem parts, en confia la réédification à 
Vauban. En 1815, le Congrès de Vienne attribua la ville  au nouveau Royaume- 
Uni des Pays-Bas. Restaurées une nouvelle fo is par les m ilita ires hollandais, 
ses fo rtifica tions  fu ren t défin itivem ent démolies par l’État belge en 1853.

Avec h u it rues convergeant vers la p lace centra le , la c ité  a néanm oins 
conservé  sa s tru c tu re  rad ioconcen trique . Un boulevard urbain recouvre 
l’ancienne ce in tu re  fo rtifié e .

Le to u r a tte n tif de la place Marie de Hongrie laisse vo ir d’anciennes 
demeures et, de ci de là, quelques habitations en briques qui tém oignent 
encore des tem ps de guerre. Au m ilieu de la place, une pompe m onum enta­
le, érigée en 1863, remplace l’ancien puits. Les façades du côté sud de la 
place sont celles des anciennes casernes hollandaises puis belges. Épinglons 
aussi la très belle église Sainte-Madeleine (2 ' m oitié  du 16* s., remaniée aux 
17' e t 18' s.), la Maison du Gouverneur (18' s., rue d ’Aarschot, 17; rappelant 
la présence passée des autorités m ilitaires), la glacière, seul vestige de la for­
teresse, et la Porte de France, unique accès de la place fo rte . Elle ouvra it sur 
le «grand chem in de Couvin à Philippeville» et le «grand chem in de Givet».

• Organisation : FIEVET Claudine (Syndicat d’ initiative)
• Ouverture : sam. et dim. de 14h à 19h
• Animations : exposition consacrée à la fonction militaire de Mariembourg; sam. à 

14h30, balade sur le site de la forteresse
• Renseignements : 060/31.11.81

D I N A N T
O inant Rue Saint-Pierre (face à l’église Saint-Georges)

R E M P A R TS  DE D R Y -LE S -W E N N E S  ET TO U R  TA R A V IS É E  (FO RT 
M A X IM IL IE N )

«Bonne ville» d ’une p rinc ipau té  de Liège prise  en te n a ille  en tre  la France 
e t les Bourguignons auxquels succédè rent les H absbourg, D inant fu t 
m ise à sac une prem ière  fo is  en 1466 par le duc de Bourgogne C harles le 
Tém éraire . Elle fu t  ensu ite  occupée e t p illée  par les tro u p es  frança ises du 
duc de Nevers qui c o m b a tta it Charles Q u in t pour le com pte  du roi Henri
II. Louis XIV la prend à nouveau de 1675 à 1697, avant sa re s titu tio n  au 
prince-évêque. D urant le régim e hollanda is  (1815-1830), D inant es t in té ­
grée à la p rovince de N am ur e t co iffée  d ’une nouvelle  c itade lle  contre  la 
France.

Il es t a u jou rd ’hui a tte s té  que D inant a connu deux ence in tes, la prem ière  
re m on ta n t au Moyen Âge (13' s.?), la seconde aux Temps m odernes (sans 
doute  au débu t du 16* s.) sur un tracé  sens ib lem ent iden tique  mais cons i­
dé rab lem en t renforcé . Mais la v ille  ne conserve  au jou rd 'hu i que quelques 
vestiges évocateurs de ces fo rtif ic a tio n s . Parmi ceux-ci, des pans de 
m ura illes  e t qua tre  tou re lle s  dans les ja rd in s  des m aisons de la rue Saint- 
P ierre (Dry-les-W ennes) e t, s u rto u t, les restes d’une im po rta n te  to u r en 
m oellons ca lca ires (appelée to u r M axim ilien , to u r de l’Em pereur ou enco­
re to u r  Taravisée). C ette  dern iè re  es t an té rieu re  à 1554, mais fu t  refa­
çonnée par Vauban à la fin  du 17' s.

• Organisation : SAINT-AMAND Pascal (« Espère en Mieulx » en collaboration avec 
le Centre culturel régional de Dinant et la Ville de Dinant)

• Visites guidées : sam. et dim. à 11 h et 15h par groupes de 40 pers max
• Animation : au Centre culturel régional, exposition «Vauban entre Sambre et Meuse 

1707-200 » (commentaires sur les fortifications françaises de la fin du 17' s.)
• Renseignements : 0477/38.36.73 ou 082/21.39.39 - www.dinant.be

D IN A N T /D in a n t. R em p a rts . Cliché G. Focant ©MRW.
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Falm ignoul
V IS IT E  G U ID É E  DU SITE M É D IÉ V A L  DE C H Â T E A U -T H IE R R Y

Sur un des éperons rocheux qui hérissen t le ve rsan t d ro it  de la M euse à 
hau teu r de W aulsort, vestiges d ’un château fo r t  m entionné  pour la pre­
m ière  fo is  en 1260, dépendance de la prévôté de Poilvache, devenue 
nam uro ise  en 1344. Place fo rte  passée aux m ains de nom breuses 
fam illes , agrandie e t adaptée à l’a rtille r ie  au 16' s. avant d’ê tre  d é tru ite  
par les Français après la p rise de D inant en 1675. S ituées dans une réser­
ve dom ania le  de la Région w allonne, les ru ines so n t to u jo u rs  en cours de 
dégagem ent. Séparé du pla teau, à l’es t e t au sud, par un p rofond fossé 
creusé dans le roc, un p e tit quad rila tè re  se pro longe à l’ouest, su r l’épe­
ron, par une série  de co ns tru c tion s  enchevêtrées. Au sud, à cô té  du pu its , 
vestiges probab les d ’un don jon  carré, fla nq u a n t l’ancienne entrée  et, à 
l’ouest, to u r c ircu la ire  re m on ta n t p robab lem ent au 15* s.

• Organisation : HUBLET Georges (Cercle des Naturalistes de Belgique)
• Visite guidée : sam. à 14h (durée : environ 3h30)
• Renseignements : 0475/55.87.66 de 19h à 20h

Furfooz Rue du Camp Romain 

ÉPERON R O C H E U X  DE FU R FO O Z

Au cours des âges, la Lesse a creusé le roc calcaire, la issant a insi derrière 
elle de nom breuses g ro ttes  et «chantoirs». Le plus spectacula ire  de ces 
phénom ènes karstiques est le bras souterra in  de la Lesse qui traverse le 
m assif rocheux. Tout un univers souterra in  s ’es t ainsi form é, présentant 
des salles, des galeries et un lac. Des fou illes en a tte s te n t : de nom breuses 
g rottes e t cavernes o n t été occupées par l’hom m e depuis des m illénaires 
(- 10.000 env.). Elles servent au jou rd ’hui de repaires aux chauves-souris.

Plus proche de nous, vous découvrirez des therm es rom ains avec leur 
chauffage par hypocauste (reconstitués en 1957-58 par l’archéologue 
J. Breuer) e t les vestiges consolidés d ’une fo rte resse rom aine et médiéva­
le. Dite égalem ent «camp romain», la fo rte resse de Flauterecenne fu t occu­
pée au Bas-Empire (3*- 4* s.) e t au Moyen Âge (11* - 13* s.). D urant cette  
période, de nouvelles défenses s’a jou tè rent en plusieurs étapes, don t la 
construc tion , à l’in té rieu r de l’enceinte, de deux bâtim ents d ’habita tions, 
sans doute des m aisons fo rtes , don t ne subsiste  plus que la base des murs.

• Organisation : GOFFIN Christophe (Parc de Furfooz)
• Visite guidée : dim. à 14h
• Animation : thermes en fonctionnement à l’occasion des Journées du Patrimoine
• Renseignements : 082/22.34.77 de 10h à 17h - www.parcdefurfoz.be

D O I S C H E
G im née  Derrière l’église de Gimnée

P R O M E N A D E -D É C O U V E R T E  DU S ITE  DE LA  C R O IX -B A T A ILL E  

Dans le but de protéger sa fron tiè re  sud et m ettre  un te rm e aux incursions 
françaises en te rrito ire  im périal e t liégeois, Charles Q uint décide d’édifie r 
une fo rte resse sur les hauteurs de Givet, à Charlem ont. Pour protéger les 
travaux de construction  du fo rt e t les 3 .000 travailleurs oeuvrant sous la 
d irection  d’ingénieurs italiens, Charles Q uint réun it une armée de 20.000 
fan tass ins et 4 .000  cavaliers q u ’il con fie  à Charles de Berlaym ont. 
Connaissant la s ituation  désastreuse de l’armée de Berlaym ont e t les 
énorm es d ifficu ltés  des ouvriers employés à la construction  du fo rt, Henri II 
c ro it le m om ent arrivé de frapper un grand coup. Après avoir fa it renforcer 
les garnisons de Rethel, Bouillon et M ariem bourg et les avoir pourvues de 
vivres et de m unitions, il prépare la prise du fo rt de Charlem ont. Les troupes 
d ’é lite  du duc de Nevers, du m aréchal de Saint-André, du m arquis d’Elbeuf 
et du duc de Nemours, au nom bre de 16.000 hommes, fo n t m ouvem ent, le 
15 ju ille t 1555 de grand m atin, en d irection  de Givet. De son côté, le com te 
de Berlaymont, au courant des m ouvem ents et des in ten tions des Français, 
n’é ta it pas resté inactif. Dans la nu it du 14 au 15 ju ille t, il avait envoyé à 
Gimnée un fo r t détachem ent de 4 .000 fantassins et 2 .000 chevaux pour y 
tendre une em buscade à l’adversaire. Ses troupes sont dissim ulées en fo r­
m ation de com bat dans les «trieux» broussailleux entre N iverlée et Gimnée. 
Bientôt, l’avant-garde française v ien t buter contre  les im périaux. Surprise, 
elle tergiverse, fa it des reconnaissances et fina lem ent prend ses disposi­
tions pour le c o m b a t... La su ite  lors de votre vis ite  sur place. Le c ircu it vous 
emmènera successivem ent au site  de la bataille, sur les anciennes fo r t if i­
cations érigées par les Espagnols en 1555, vers l’ancienne fe rm e fo rtifié e  du 
Blocus (1621) e t l’ancien cim etière, fo r tif ié  lui aussi à la fin  du 17' s.

• Organisation : COULONVAUX Stéphane (Syndicat d’initiative et Foyer culturel de 
Doische)

• Visites guidées : sam. et dim. à 14h
• Renseignements : 082/21.47.38 de 09h à 16h

ÉGHEZ ÉE
H a n re t  Rue de Montigny, 65 

C H Â TE A U  DE M O N T IG N Y

Cet ensem ble fo r t if ié  e t encore p a rtie lle m e n t en tou ré  de douves fu t 
co n s tru it aux 17' s e t 18' s. La grande cour es t occupée par de vastes 
dépendances et, à l’est, par l’ancienne hab ita tion  se igneuria le  (2* m o itié  
du 18* s.). L’ensem ble, en briques e t p ie rres bleues, a ffec te  la fo rm e  d ’un 
pentagone irrégu lie r. De plan en U, le p e tit château es t cantonné de tou rs  
c ircu la ire s  au nord et doté  de deux to u re lle s  polygonales à l’ in te rsection  
des ailes. Le porche es t daté par les ancres de 1652. Ce château-fe rm e 
est s itué  sur la p e tite  rou te  du m êm e nom  qui jo in t  H anret à Seron.

• Organisation : GAUTIER Jean-Pierre (asbl Château de Montigny)
• Ouverture : sam. de 13h à 18h; dim. de 10h à 18h
• Animations : visites libres ou guidées (par groupes de 20 pers.); expositions; dim. à 

10h: bénédiction des animaux; randonnée équestre (Randonnées de Hesbaye), etc.
• Renseignements : 081/83.56.59 de 19h à 20h

F L ORE F F E
F lo re ffe  Rue Célestin Hastir, 88

C A S E R N E  DE G E N D A R M E R IE  À P IED  «TYPE 1 9 0 0 »

En 1796, la République frança ise  im p lan te  ses prem ières brigades de 
gendarm erie . Les com m unes so n t tenues de loger gendarm es et che­
vaux. Après 1830, la Belgique perpé tue  ce tte  ob liga tion . En 1900, l’État 
reprend à sa charge le logem ent des gendarm es en e n trep renan t la créa­
tio n  d ’ iden tiques casernes à pied e t à cheval su r l’ensem ble du royaum e. 
La caserne de F lo reffe  tém o igne  de ce plan de co n s tru c tion . À ce jou r, 
e lle es t conservée dans son é ta t in itia l, com prenan t l’ensem ble des loge­
m ents de fo n c tio n , le lavo ir com m un, le garage à vélos, le bureau, deux 
cacho ts e t une façade 1900 ayant subi peu de m o d ifica tio ns . Ce se ra it un 
des rares vestiges de ce type  encore présents en W allon ie . Sa pa rticu la ­
r ité  réside  dans l’entrée  des logem ents s ituée à l’a rriè re  du bâtim en t, 
dans la cour com m une in té rieu re  fe rm ée  par une g rille .

• Organisation : ROMAN Alain (asbl Centre Historique Inter-Police)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h30 à 18h
• Visites commentées : en permanence et par groupes de 15 pers.
• Renseignements : 0496/40.19.61 ou 0495/68.79.17

D IN A N T /F u rfo o z . É peron  ro ch e u x . Cliché G. Focant©MRW.
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FLO REN N ES/Florennes. Château. Cliché G. Focant ©MRW.

F L O R E N N E S
Florennes  Parc des Ducs 

C H Â TE A U  DES D UC S DE BEA U FO R T

Im planté  su r un p rom on to ire  rocheux s ’é tira n t à l’ouest de la v ie ille  v ille , 
le château des ducs de Beaufort fo rm e  un im press ionnant ensem ble cas­
tra i d ’o rig ine  m édiévale. M entionné pour la p rem ière  fo is  en 1155, il 
app a rte n a it à ses débu ts  à la fa m ille  de R um igny-F lorennes. Il dev in t la 
p rop rié té  des ducs de B eaufort en 1771 e t le dem eura ju s q u ’en 1896. 
L'aspect actue l de l’éd ifice  résu lte  de m u ltip les  in te rve n tio ns  aux Temps 
M odernes et s u rto u t au 19' s. m ais des traces de son passé m édiéval res­
te n t bien v is ib les . En descendant à gauche du château dans le ja rd in , on 
peu t apercevo ir l’ence in te  au sud, renforcée au 15' s. e t parem entée à 
nouveau au 19' s.

Le château es t a u jou rd ’hui in s c r it su r la lis te  de l’ In s titu t du Patrim oine  
w a llon  qui é tud ie  la poss ib ilité  d ’une ré a ffe c ta tio n  cohérente  des bâti­
m ents.

• Organisation : FERRON Elisa et EVARISTE Jean (Société d’histoire et d’archéologie 
du Florennois)

• Visite guidée : dim. à 15h
• Renseignements : 071/68.98.96 de 10h à 12h

F O S S E S - L A - V I L L E
F o sses-la -V il le
V IS IT E S  G U ID É E S  ET C O M M E N T É E S  DES L IE U X  ET 
M O N U M E N T S  DE GUERRE ET DE M É M O IR E  

En tro is  end ro its  de la com m une de Fosses-la-Ville, v is ites  gu idées et 
com m entées de sept lieux e t m onum ents d iffé re n ts  de guerre  et de 
m ém oire  selon d iverses époques. En vo ic i un aperçu :

- Moyen Âge : to u r rom ane (11* s.) de la co llég ia le  Saint-Feuillen, to u r de 
défense avec m e urtriè re s  : d escrip tion  a rch ite c tu ra le  e t h is to rique, v is i­
te  de la charpen te , des c loches e t du ca rillon . D’une des tou rs  (12 ' s.) 
des anciens rem parts  : vestiges, em placem ent des portes de la v ille  et 
leu r h is to ire  (Tour M oria lm é et c itade lle ).

- P rem ier Empire : au Roux, v is ite  du m onum ent des conscrits , p o rta n t les 
nom s des jeunes du v illage enrô lés dans l’arm ée de Napoléon.

-G u e rre  de 1914-1918 : au Roux, c im e tiè re  m ilita ire  frança is  de Belle- 
M o tte  (ogive, tom bes personnalisées e t ossua ires de 4 .085  so lda ts  e t 
o ffic ie rs  tom bés lors de la Bata ille  de la Sam bre en août 1914); square 
des Zouaves : m onum ent à la m ém oire  des rég im en ts des Zouaves bre­
tons  qui o n t va illam m en t com ba ttu  lors  de la B ata ille  de la Sambre.

-G u e rre  de 1940-1945 : à Fosses-la-Ville, m onum ent co m m ém o ra tif du 
C im etiè re  am érica in , le p rem ie r é tab li en Belgique, dès le 6 septem bre
1944. Il co n te na it 2.199 tom bes d ’A m érica ins, un carré  de 56 tom bes de 
Français, Anglais, Polonais e t Tchèques e t, plus loin, un c im e tiè re  alle­
m and (950 tom bes); m onum en t aux av ia teurs a lliés : en 1993, l’Am icale 
de la 101" A irborne a érigé ce m onum en t à la g lo ire  des avia teurs 
anglais, polonais et am érica ins de deux avions tom bés l’un en face, près 
de la fe rm e  M alplaquée, l'au tre  le long de la g rand-rou te  de Fosses à 
Namur.

• Organisation : DRÈZE Étienne (Syndicat d’initiative en collaboration avec le 
Comité du Souvenir du Roux et l’Amicale de la 101" Airborne)

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 12h et de 13h à 17h
• Animations : visites guidées et commentées au Roux, à Sart-Saint-Laurent,

Vitrival et Aisemont; visites guidées de la collégiale St-Feuillen, sam. à 10h30,
14h, 15h et 16h et dim. à 14h, 15h et 16h

• Renseignements : 071/71.46.24 de 09h à 16h

G E M B L O U X
C o rro y - le -C h â te au  Rue du Château de Corroy, 4 

C H Â TE A U

Édifié en tre  1270 et 1280 par le com te  de Vianden, p e tit- fils  de l’em pe­
reur la tin  de C onstan tinop le , C orroy es t ce rta in e m e n t un des plus rem ar­
quables châteaux fo rts  de Belgique. Comme l’é c riv it son analyste, le doc­
te u r W illiam  U bregts : Que fau t-il penser de C orroy d on t la va leu r te s ti­
m onia le  es t superla tive  e t unique ? Dans la h ié ra rch ie  m onum enta le , il se 
s itue  au rang des grandes co llég ia les. Insp irée du Louvre de Philippe 
Auguste, ce tte  co ns tru c tion  est p lus vaste  que les deux châteaux bâtis  
par le com te  F lo rent V de H ollande à M uiden et à M edem blik . Toutes les 
techn iques de défense rapportées des cro isades o n t trouvé  ici leu r app li­
ca tion  : ch â te le t d ’entrée  unique en nos régions, pont-lev is  e t herse de 
bois re liés par un systèm e de tre u ils  e t de poulies, a rchères savam m ent 
réparties , to u rs  hém isphériques d isposées de façon irrégu liè re  pour 
m ieux su rve ille r les angles m orts , jeu  de douves e t de plans d'eau, esca­
liers in té rie u rs  aux m urs, avec passages rég lem entés a fin  que le p rem ie r 
étage puisse co n tin u e r à rés is te r au cas où l’ennem i au ra it pénétré  dans 
la cour, vo le ts  m obiles suspendus à des c roche ts  de fe r e t réseau hydrau­
lique autonom e. L’ensem ble  se ra it encore  p lus im press ionnan t si, pour 
m ieux ré s is te r à l’a rtille r ie , on n’avait pas rem blayé les to u rs  e t les 
m ura illes  au 16e s., p riva n t a insi sa perspective  la téra le  d ’environ six  à 
sept m ètres de haut. Toujours hab ité  par les m arqu is de Trazegnies, des­
cendan ts du bâtisseur, le m onum ent fu t  am énagé au cours  des siècles et 
co n tie n t un bel in té rie u r classé. Château in s c r it au P atrim oine  excep tion ­
nel de W allonie.

C ette  v is ite  es t insc rite  dans le cadre du grand c irc u it du Groupe TEC 
«CORROY, FLEURUS, LIGNY, TAMINES, AUVELAIS : su r les traces d ’une 
longue épopée m ilita ire»  (vo ir p. 89).

• Organisation : MARQUIS DE TRAZEGNIES Olivier (asbl Les Amis du Château de 
Corroy)

• Ouverture : dim. de 10h à 12h et de 14h à 18h
• Animation : visite commentée du château, toutes les 10 min. par groupes de 

50 pers., avec explication détaillée de sa signification militaire
• Renseignements : 081/63.32.32 de 09h à 18h

F O S S E S -L A -V IL L E /F o sse s-la -V ille . Cliché G. Focant ©MRW.
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G em b lo u x  Parc d’Épinal

D É C O U V E R TE  DES É LÉ M E N T S  ENCO RE V IS IB L E S  DE LA 
D ÉFEN SE M É D IÉ V A L E  ET V IS IT E  DU BEFFRO I

Au Moyen Âge, G em bloux se s itu a it pé rilleusem en t à la lim ite  de deux te r­
rito ire s  rivaux, le duché de Brabant, auquel le bourg  appartena it, e t le 
com té  de Namur. En 1152, Frédéric de H ohenstaufen, qui a lla it devenir 
l’em pereur germ anique Barberousse, autorisa  la pe tite  c ité  à s’en toure r 
de rem parts . Des su bs tru c tion s  de fo r tif ic a tio n s  an té rieu res  à ce tte  
époque o n t cependant été découvertes au p ied du be ffro i. Ces rem parts  
p résen ta ien t une longueur approx im ative  de 1 km  e t eng loba ien t une 
supe rfic ie  d ’environ  7 ha d on t tro is  é ta ien t dévolus à l’ancienne abbaye 
bénéd ictine . Percés de qua tre  portes, ces rem parts  é ta ie n t flanqués de 
p lus ieurs to u rs  e t bordés de fossés. La défense de G em bloux se com plé ­
ta it  par les to u rs  des deux églises, l’une abbatia le  e t l’autre  paro issia le , 
qui se d ressa ien t au bord de l’éperon rocheux a b rita n t le cœ ur h is to rique  
du bourg. La to u r de l’église paro iss ia le  Saint-Sauveur - l’actue l b e ffro i - 
fu t  exhaussée au fi l du tem ps pour des ra isons de gue t e t de défense. De 
ces rem parts  su bs is te n t de nos jo u rs  deux tou rs  e t un pan de m ur qui 
fla nq u a it la porte  d ’En-Haut. Après la désa ffe c ta tion  de l’église Saint- 
Sauveur au débu t du 19' s., la to u r  fu t  conservée com m e be ffro i. Tém oin 
p riv ilég ié  de l’h is to ire  de G em bloux, c lassé com m e m onum ent en 1977, il 
es t in sc rit depu is  2005  sur la lis te  du Patrim oine  m ondia l de l’UNESCO 
(vo ir la b rochure  des Journées du Patrim oine  2006  «Patrim oine et 
C itoyenneté», p.109).

• Organisation : PIROTTE Marc (Office du Tourisme)
• Animation : circuit commenté, d’une durée d’une heure trente, au départ du Parc 

d’Épinal, devant la Maison du Bailli, actuel Hôtel de ville de Gembloux, sam. et 
dim. à 10h30, 14h et 16h

• Renseignements : 081/62.69.60 de 09h à 17h

G E S V E S
Fau lx- les -Tom bes Chaussée de Gramptinne, 49 

A N C IE N N E  AB B A Y E  DE G R A N D ’ PRÉ

Les superbes bâ tim en ts  de l’abbaye de Grand’Pré fu re n t éd ifiés par les 
abbés de V ille rs-la -V ille  dès 1231. Ils é ta ien t destinés à se rv ir de refuge 
à l’abbaye brabançonne en cas d ’a ttaques ou de p illages. Il subsis te  
encore  au jo u rd ’hui un im posan t porche à couronnem en t bulbeux, classé 
en 1956. De 1232 ju s q u ’à la R évolution frança ise , une quinzaine de re li­
g ieux y v iva ien t selon la règle de Cîteaux. Quelques-uns y re s te ron t ju s ­
qu ’en 1808. A u jou rd ’hui, l’abbaye es t une p rop rié té  privée. En p a rte na ria t 
avec la C om m une de Gesves, le SI de Gesves fe ra  découvrir des tranches 
d ’h is to ire  locales (te rra ins  e t vestiges bâtis) co n s titu a n t en que lque so rte  
un pa trim o ine  m ilita ire  im m até rie l. M u ltip les  an im a tions  prévues (vo ir c i- 
dessous).

• Organisation : MERTENS Adrien (Syndicat d’ initiative de Gesves en partenariat 
avec la Commune de Gesves)

• Animations : sam. à 14h et 16h, visite commentée de l’ancienne abbaye de 
Grand’Pré. Adoption par 4 écoles et présentation de leurs projets (de 14h à 18h); 
dim. de 11 h à 18h, au départ du château de Faulx, chaussée de Hamptinne, 49 
(non visitable), découverte de séquences militaires historiques locales grâce à 
des promenades pédestres commentées; animations à caractère médiéval aux 
«Écuries de Faulx», en face du château, par la Compagnie des Clés d’argent : cra- 
cheurs de feu, combats...; buvette et petite restauration

• Renseignements : 0496/29.75.84 de 09h à 19h

M o ze t Rue du Tronquoy, 2 

D O M A IN E  DE M O ZET

S itué  à la fro n tiè re  du com té  de N am ur e t de la p rinc ipau té  de Liège. 
Donjon au 11e s., b ie n tô t siège d ’une se igneurie  fonc iè re  qui fera évoluer 
le bâ tim e n t d iv isé  en « thour e t cheruage» (château et fe rm e) ju s q u ’à lui 
donner au 17e s. sa fo rm e  encore  ac tue lle  de quad rila tè re . Le b â tim e n t se 
p rê te  à une lec tu re  ta n t m ilita ire  (défensive su rto u t) que de p la isance. Il 
a été racheté dans les années 1960 par les Guides ca tho liques de 
Belgique.

• Organisation : COLPAERT Géraldine (asbl Guides catholiques de Belgique - 
Domaine de Mozet)

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Animations : expositions: «Cent ans de scoutisme et guidisme» (organisée par les 

cinq mouvements scouts et guides belges) & «Domaine de Mozet»; animations 
pour enfants; sam. à 15h : rassemblement d’ancien(ne)s GCB; petite restauration

• Renseignements : 081/58.84.04 de 09h à 17h

JEM EPP E -S U R -S A M B R E /O noz. F e rm e  de  Fa lnuée. Cliché G. Focant ©MRW.

H A M O I S
S ch a lt in  Rue des Champions

S ITE  DE L’A N C IE N  C H Â TE A U  M É D IÉ V A L , LE C H Â TE A U  DE
S C H A L T IN

• Organisation : Office communal du Tourisme et de la Culture en collaboration 
avec la Défense

• Ouvertue : dim. de 10h à 18h
• Animations : exposition de véhicules, de matériel et de mannequins militaires, 

camp militaire, exposition de cartes présentant des vues anciennes et actuelles 
des châteaux de l’entité, activités sportives organisées par la Défense

• Renseignements : 083/61.20.41 -0479/55.14.10

HA S T I È R E
B la im on t
D A N S  LES PAS DE LA  9 th  US ID

Le lundi 4 septem bre  1944, pa rtan t de Philippeville , la troupe  am éricaine 
du 6 0 ' Régiment de la «9th US ID» a tte in t la vallée de la Meuse. Après bien 
des d ifficu ltés , e lle va traverser le fleuve et progresser sur les pentes du v il­
lage de Blaim ont. Mais la D ivision «Das Reich», bien retranchée à B laim ont 
depuis le 3 septem bre, va repousser les GI’S à tro is  reprises. Le 7 sep­
tem bre, dès qu ’un pon t m ilita ire  est te rm iné  à Hastière, le « 2 /4 7 th »  tra ­
verse la Meuse et les A llem ands se re tiren t dé fin itivem en t de B laim ont et 
de Heer. Ces fa its  h is toriques se ron t com m entés auprès d ’une reproduc­
tion  très  fidè le  des lieux de com bats due à un m aque ttis te  local. A 14h30, 
un autocar (23 pers.) e t des vo itures ind iv iduelles descendront vers le char 
Sherman d’H erm eton. A 15 h, départ d ’une prom enade sportive  em prun­
ta n t un itiné ra ire  parcouru par les GI’S pour libérer le v illage de B laim ont 
(balade déconseillée aux personnes à m ob ilité  réduite).

• Organisation : LEONARD Henri (Les Amis d’Hagimont)
• Ouverture : dim. de 10h30 à 18h
• Animations : commentaires à 11 h, 14h, 15h, 16h et 17h; petite restauration
• Renseignements : 082/64.57.79 de 09h à 17h

J E M E P P E - S U R - S A M B R E
Onoz
D O N JO N  DE FA LN U É E

Sous la condu ite  de guides, les groupes p a rtiro n t de la place d ’Onoz pour 
gagner à pied la ferm e-château de Falnuée (hameau de Mazy, com m une de 
Gembloux). Les prom eneurs passeront au pied du château de M ielm ont. 
Bâti sur un p rom onto ire  en dolom ie, le château dom ine de 35 m la vallée 
de l’Orneau. À l’orig ine, M ie lm ont é ta it une im portan te  fo rte resse du com té  
de Namur. Celle-ci se com posa it d ’un haut donjon protégé par une double 
enceinte. Du 12' s. subsis ten t p rinc ipa lem ent le haut donjon et le tracé  
polygonal de la petite  enceinte. A rrivés à la ferm e-château de Falnuée, ils 
v is ite ro n t les deux niveaux in térieurs du donjon du 13' s. Outre ce donjon, 
la ferm e-château se com pose de l’ancien logis seigneuria l, flanqué de sa 
chapelle et d ’une toure lle , ainsi que de dépendances agricoles. Un g o lf y 
est ac tue llem ent explo ité . Dans la salle com m unale d’Onoz se tiendra  une 
petite  exposition consacrée aux divers donjons de la com m une de 
Jemeppe-sur-Sambre e t, plus pa rticu liè rem ent la to u r de V ille ret, érigée au 
13' s. e t inscrite  sur la lis te  du Patrim oine exceptionnel de Wallonie.

• Organisation : CARUER Philippe (Administration communale de Jemeppe-Sur- 
Sambre et asbl Les Amis de l’Homme de Spy)

• Ouverture : dim. de 10h à 17h
• Animations : promenade pédestre d’une durée de 20 min. et retour par navette 

d’autocar; visite guidée du donjon de Falnuée; exposition sur les donjons de 
Jemeppe-Sur-Sambre, salle communale d’Onoz

• Renseignements : 071/75.00.13 de 09h à 12h



P R O V I N C E  D E  N A M U R  EZI L A  B R U Y È R E  - N A M Ü R

LA BRUYÈRE
Em ines e t  W a r is o u lx  Chaussée de Perwez

FORTS D É M IN E S  ET DE C O G N E LÉ E  (W A R IS O U L X )

A c c è s  e x c e p t io n n e l

Les fo r ts  m ilita ires  d ’Émines et de Cognelée fo n t partie  de la pos ition  fo r­
tif ié e  de N am ur éd ifiée  à la fin  du 19' s. selon les d irec tives  du général 
B ria lm ont. Ces fo rts  é ta ie n t au nom bre  de neuf. L ieux de m ém oire  repré­
se n ta tifs  des techn iques de défense e t d ’a rm em ent e t de leu r évo lu tion, 
Émines et Cognelée sont a c tue llem en t des p roprié tés  privées; l’accès 
vous en es t excep tionne llem en t au to risé . La M aison de la M ém oire 
Rurale et le SI de La Bruyère vous inv ite n t donc à les d écouvrir par une 
v is ite  com m entée  e t une exposition  thém a tique . En v is ita n t les deux sites 
- les end ro its  accessib les é tan t co m plém enta ires  -, vous pourrez com pa­
rer un p e tit fo r t  (Ém ines) e t un grand (Cognelée). En 1914, le fo r t  d ’É­
m ines opposa une fo rte  rés is tance aux a ttaques de l’ennem i. Soum ise 
dès le 23 août à un bom bardem ent v io le n t auquel p a rtic ip è re n t des m or­
tie rs  lourds austro -hongro is , la garn ison ne capitu la  que lorsque tous  les 
organes de la défense fu re n t ru inés. Bom bardé le 26 août, le fo r t  de 
Cognelée ne se re nd it que lorsque to u te  rés is tance  u ltim e  fu t im pos­
s ib le  : le bétonnage, fissu ré  de to u te s  parts , la issa it passer les flam m es 
qui b rû lè re n t de nom breux défenseurs e t m iren t le feu  aux portes du 
m agasin à poudre.

• Organisation : DEBOIS Paul (Maison de la Mémoire Rurale et Syndicat d’initiative 
de La Bruyère)

• Visites guidées : dim. à 10h, 11 h30, 13h, 14h30 et 16h par groupes de 25 pers. max 
NB: Compte tenu de la configuration des lieux, accès déconseillé aux enfants de 
moins de 6 ans et aux personnes à mobilité réduite. Chaque enfant devra être 
accompagné d’un adulte. Chaussures et vêtements adaptés. Se munir d’une 
lampe de poche. Chiens non admis (présence de gibier)

• Réservation et renseignements : 081 /5 6  64 74 (le soir) ou 0474/30 34 98 ou 
paul.debois@skynet.be - www.silabruyere.be

V il le rs - le z -H e e s t  Rue d’Ostin, 3

C H Â TE A U  D ’O S T IN

Dans l’une des a iles du quad rila tè re  d ’O stin , qui fu t  p rieu ré  dès le Moyen 
Âge, des archères su bs is te n t e t rappe llen t que m oines e t m oines so lda ts 
avaien t parfo is  à se défendre  des convo itises. Bernard de C la irvaux, dans 
la su ite  du pape Eugène III en voyage vers Cologne, prêcha ici aussi, en 
1147, la 2 ' cro isade. En 1944, en vue de p répare r la s o rtie  de guerre, le 
com te  Capelle, secré ta ire  du roi Léopold III, plaça pour l’été le q u a rtie r 
général de la IV  Arm ée secrète  à O stin , s itué  non lo in  de sa résidence. 
Mais les A llem ands a rrê tè re n t e t em m enèrent dans leu r rep li ces rés is­
ta n ts  de la p rem iè re  heure com m andés par le co lone l L ibb recht. 
Em prisonnés au cam p de la m o rt «Nacht und Nebel» de M authausen, 
to u s  ces co m ba tta n ts  pé rire n t avant Noël 1944. Q uant au co lonel 
L ibb recht, il expira  dans les bras des libé ra teurs  am érica ins, le 30 mai
1945.

Une s tè le  com m ém ora tive  fu t  érigée à l’entrée  de l’a llée des Trente- 
Bonniers, pe rpé tuan t le souven ir de ces m a rty rs  de la L iberté . Un second 
m onum ent fu t placé, face  au p récédent, pour rappe ler l’end ro it de l’a t­
te rrissage  fo rcé , le 12 septem bre  1944, d ’une fo rte resse  B 17 revenant de 
m ission  de bom bardem ent sur la Ruhr. Le père du réseau de Résistance 
«Clarence», W althère  Dewé, qui ava it déjà créé  le réseau «La Dame 
blanche» en 1916, vena it à Ostin pendant la guerre, e t ju s q u ’en 1944, se 
ré fu g ie r chez M arguerite  de Radiguès de Chennevière, quand l’a ir  de 
B ruxelles devena it irresp irab le . A u jou rd ’hui, ce bel exem ple ca rac té ris ­
tiq ue  de l’a rch ite c tu re  hesbignonne, re v it grâce au siège de l'in s titu tio n  
pédagogique m usica le  qui, depu is 20 ans, en a e n tre p ris  une res tau ra tion  
pa tien te  et écla irée. Tous les é tés depu is 1985, O stin accue ille  en fan ts  et 
ado lescents de tous niveaux et de tous  ins trum en ts , à la faveur des 
vacances sco la ires.

• Organisation : BOUCHER Hugues (CREEF asbl Château d’Ostin)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 16h
• Animations : visites commentées des salons: sam. à 10h, 11 h, 12h, 14h et 15h et 

dim. à 10h, 11 h et 14h par groupes de 25 pers.; dim. à 16h, concert des vacan­
ciers musiciens de l’été; chronique « Ostin, hier et aujourd’hui » disponible sur 
place

• Renseignements : 081/51.23.33 - www.ostin.be

LA BRUYÈRE/Émines. Fort. Cliché G. Focant ©MRW.

N A M U R
Erpent Place Notre-Dame de la Paix

B A L A D E  C Y C LIS TE  À LA  D É C O U V E R TE  DES E M P R E IN TE S
M IL IT A IR E S  N A M U R O IS E S

Le GRACQ (Les C yclistes Q uotid iens asbl) propose une balade o rig ina le  à 
la découverte  du p a trim o ine  m ilita ire  de la v ille  de Namur. M unis d'un 
ca rne t e t encadrés par des guides expérim entés, les cyc lis tes, am ateurs 
de patrim o ine , e n tre ro n t dans un pan de notre  h is to ire  m ilita ire  parfo is  
m éconnu, a llan t du Moyen Âge à nos jou rs . D urant la prom enade, des 
a rrê ts  de découvertes se ron t prévus : la to u r M arie Spilar, le plan en re lie f 
de la v ille  de Namur, l’Arsenal de N am ur (vo ir p. 97), la p lace de l'École 
des Cadets (éd ifiée  sous Léopold II), le m onum ent p rov inc ia l aux v ic tim es  
des deux guerres, le centre  de c rise  de la Province de Namur.

Épinglons lors de ce t itiné ra ire  la to u r M arie Spilar. Com m e les tou rs  
Saint-Jacques e t de la M onnaie, ce tte  to u r tém o igne  de la tro is ièm e  
ence in te  de Namur, éd ifiée  au 13* s. e t re con s tru ite  par é tapes à p a rt ir  de 
1390. Elle a été bâtie  de rriè re  la p rop rié té  de Dame M arie Spilar, sous la 
d ire c tio n  du m aître  m açon Flenri M éria l. Endom m agée pendant la 
Seconde Guerre m ondia le , e lle a été  restaurée en 1949. Avant le bom ­
bardem ent am érica in  du 18 août 1944, la tou r, enserrée dans le pâté de 
m aisons, é ta it m éconnue des N am urois. Les au to rités  com m unales en 
on t décidé  le dégagem ent, to u t en c réan t la rue de la Tour. C onstru ite  en 
pie rre  ca lca ire  de Meuse, la to u r sem i-c ircu la ire  es t précédée d ’une tra ­
vée d ro ite . Presque aveugle, le rez-de-chaussée es t percé de tro is  
a rchères don t les deux la téra les se rva ien t à défendre  le m ur d ’ence in te  
auquel on accéda it par une p orte  en p le in  c in tre , v is ib le  au-dessus de 
l’am orce du m ur d ’ence in te . Au deuxièm e niveau, les m ante le ts , so rtes 
de vo le ts  à bascule destinés à p ro tége r les défenseurs des tirs  d ’a rchers 
ou d ’a rba lé trie rs , on t été reconstitués . Lors de la res tau ra tion , la to itu re  
d ’a rdo ises a été percée de lucarnes e t d ’une souche de chem inée.

• Organisation : CZERWINSKI Patrick (Maison des Cyclistes)
• Visite guidée : dim. à 09h, au départ de la place Notre-Dame de la Paix, pour un 

groupe de 20 pers max. Une petite initiation au déplacement à vélo en ville pré­
cédera la promenade. Il est vivement conseillé de confirmer votre participation 
auprès du GRACQ.

• Renseignements et location de vélos : 081 /81.38.48 de 09h30 à 16h30 - 
www.gracq.org

mailto:paul.debois@skynet.be
http://www.silabruyere.be
http://www.ostin.be
http://www.gracq.org


N A M U R  r a  P R O V I N C E  D E  N A M U R

N A M U R /Ja m b e s . S e ig n e u rie  d ’A n h a ive . Cliché G. Focant ©MRW.

Jam bes Place Jean de Flandre, 1 

S E IG N E U R IE  D ’A N H A IV E

Anhaive es t une pe tite  se igneurie  à vocation  ru ra le  appartenan t à l’o rig i­
ne à Jean de Flandre, évêque de Liège, qui s ’y é ta b lit avant 1285 e t ju s ­
q u ’à son décès, le 14 oc tob re  1291. Le dom aine resta  p rop rié té  épisco- 
pale ju s q u ’au 14* s. La se igneurie  fu t a lors rachetée par un bourgeois  de 
Namur. La to u r carrée en ca lca ire  de Meuse, au tre fo is  en tourée de 
douves, rem onte  au Bas Moyen Âge. Le type  de m açonnerie  ind ique  deux 
é tapes de co ns tru c tion . Les deux p rem ie rs n iveaux re m on te n t à l’o rig ine  
de la co ns tru c tion . Le tro is iè m e  niveau à la fin  du 15' s. La to itu re  à la 
M ansart date du 18" s. Le rez-de-chaussée, co uve rt d ’un p lancher bas, 
é ta it occupé par le ce llie r. Le p rem ie r étage é ta it réservé aux a c tiv ités  de 
la v ie  quo tid ienne  (cu is ine, sa lle  à m anger). La cham bre à coucher se 
s itu a it au tro is iè m e  niveau ou bel étage. L’a m élio ra tion  des cond itions  
d 'h a b ita t susc ita  l’é rec tion  de nouvelles co ns tru c tion s  à p rox im ité  du 
v ieux don jon. Une dem eure p lus con fo rtab le , a u jou rd ’hui dégradée, s ’ im ­
plan ta  à l’es t vers 1535. Une fe rm e, é tab lie  au sud-est au 18' s., fu t  par­
tie lle m e n t d é tru ite  en 1969. L’ in té rie u r de la to u r e t du logis se igneuria l 
conse rven t de nom breux décors e t traces de la vie quo tid ienne  : chem i­
nées goth iques aux m ontants  fin em e n t scu lp tés de feu illes  de p lan ta in  
ou de buste hum ain , la trines  en encorbe llem ent, ... Le don jon  fu t  classé 
en 1943 et le logis en 1981. La res tau ra tion  récente  de ce tém o in  m ajeur 
de l’a rch ite c tu re  c iv ile  nam uro ise  a é té  en trep rise  sous la d ire c tio n  de la 
Fondation Roi Baudouin, avec l’aide de la D iv is ion du Patrim oine  de la 
Région w allonne e t de la C om m ission  royale des M onum ents, S ites et 
Fouilles de la Région w allonne.

• Organisation : TOUSSAINT Jacques (Centre d’Archéologie, d’Art et d’Histoire de 
Jambes, conservateur de la Seigneurie d’Anhaive)

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Animation : visites guidées axées sur le donjon fortifié d’Anhaive de l’époque 

médiévale, sam. et dim. à 10h, 11 h, 14h, 15h, 16h et 17h
• Renseignements : 081/32.23.30 de 14h à 17h30-www.sijambes.be

N A M U R /N a m u r. A rse n a l. Cliché G. Focant ©MRW.

Marche-Ies-Dam es Quartier Lt Gen Roman - Rue Roi Chevalier, 13 

CENTRE D’ E N T R A ÎN E M E N T  DES C O M M A N D O S  

Situé en bord de Meuse, à m i-chem in entre  Nam ur et Andenne, le Centre 
d ’Entraînem ent des Commandos de Marche-Ies-Dames séduit par la beauté 
des rochers qui surp lom bent la Meuse, par la richesse de la nature de la val­
lée de la Gelbressée et par les bâtim ents qu ’il abrite  dans un domaine 
proche de l’abbaye Notre-Dame du Vivier. En son centre se dresse le châ­
teau d’Arenberg, actuel É tat-Major du «Centre». Ce château fu t constru it sur 
des bases plus anciennes en 1803 par l’a rch itecte  tournaisien Antoine 
Payen pour le maître-forgeron Jean-Joseph Jaumenne. Le 20 octobre 1834, 
le duc Prosper d 'A renberg acheta le château, ainsi que les forges de 
Jaumenne. Il l ’aménagea en villa de campagne e t le m it à la d isposition du 
chanoine honoraire, le prince Philémon-Paul d'Arenberg, son frère. Incendié 
après la pénétration des troupes allemandes en Belgique et reconstru it rapi­
dem ent par l’a rch itecte  Lange, à la demande de la princesse Pauline 
d’Arenberg, le dom aine revin t à l’État Belge, au décès de la princesse (1921). 
Après la Deuxième Guerre m ondiale, l’armée belge y installa un quartie r 
général de para-com m andos (1947). De nombreuses activ ités et anim ations 
vous a ttendent dans un des plus p ittoresques et des plus beaux sites m ili­
ta ires en Belgique. Le «Centre» est notam m ent le lieu de départ e t d’arrivée 
du c ircu it organisé par Pro Vélo dans la Province de Nam ur (voir p. 88).

• Organisation : Ministère de la Défense, Centre d’Entraînement de Commandos 
S3 (VAN DE WERVE Xavier)

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 17h
• Visites guidées : sam. et dim. toutes les heures à partir de 10h. Entrée : grille princi­

pale "Centre d’Entraînement de Commandos" (devant la gare) à hauteur de 
l’Esplanade

• Animations : accueil à l’Esplanade sur le site de l’ancien château Jaumenne; visite du 
"Coëquidan", maison de M. Jaumenne; visite de l’extérieur et du rez-de-chaussée du 
château d’Arenberg; visite de la chapelle Saint-Jean-Baptiste; visite de la glacière; 
découverte du site d’escalade; cafétéria. NB. Le site se trouve à proximité de la sortie 
n°14 de l’E411 et de la sortie 10a de l’E42 et à 100 m de la gare de Marche-Ies-Dames

• Renseignements : 0473/32.15.14

N a m u r Rue Bruno, 11 

A R S E N A L

Remarquable bâ tim en t a ttribué  à Vauban, célèbre a rch itecte  m ilita ire  de 
Louis XIV, preuve, s ’il le fa lla it, que Nam ur fu t pendant les Temps Modernes 
l’une des places fo rte s  les plus im portan tes d ’Europe. Proche de la Sambre, 
dans une grande cour pavée partie llem en t cernée de m urs de m oellons, 
long volum e harm onieux de la fin  du 17- s. (1692), co iffé  d ’une haute bâtiè- 
re d ’ardoises à croupes, percée de lucarnes à croupe. Une porte  lucarne à 
l’étage (sous les com bles) est accessib le par un pont de cinq arches, 
condu isant jad is  au rem part. Au rez-de-chaussée, très  belle charpenterie  
d iv isant l’espace en tro is  nefs par des poteaux qui soutiennent les som­
m iers transversaux. À l’étage, charpente com posée d ’a rba lé triers  e t de 
faux entra its . L’arsenal a servi to u r à to u r d ’en trepô t d ’armes, d’écurie  pour 
l’armée et de caserne de gendarm erie. En 1977, il fu t acquis par les 
Facultés universita ires Notre-Dame de la Paix e t entiè rem ent restauré pour 
en fa ire  le po in t de rencontre  entre  l’U niversité e t le m onde extérieur. Par 
la suite, il s’es t doté progressivem ent d ’une in fras truc tu re  pour congrès et 
sém inaires e t d ’un restau ran t un iversita ire . L’arsenal figure  depuis 1993 
su r la liste  du Patrim oine exceptionnel de W allonie.

• Organisation : DUFRÊNE Philippe (Association des Guides touristiques du 
Namurois)

• Animations : visites guidées, sam. et dim. à 10h, 14h et 16h; communication illus­
trée de diapositives (durée ± 30 min.) : sam. et dim. à 11 h et 15h au grenier de 
l’Arsenal, 2' étage

• Renseignements : 081/22.16.99

http://www.sijambes.be


P R O V I N C E  D E  N A M U R  P I N A M U R

N a m u r Place Saint-Aubain, 2

P A L A IS  P R O V IN C IA L  - « A B R I DE G UERRE, CENTRE DE 
C R ISE ... ET PAYSAGES F O R T IF IÉ S »

/  \  ƒ ; INDICE PASSE PARTOUT*

*> fe t  <* 2  ? ]

Dans l’écrin  18' s. du pala is p rov inc ia l se niche en sous-sol un ancien abri 
de guerre  am énagé en 1938. Dès 1940, l’a rm ée a llem ande a occupé le 
palais e t u tilisé  ce tte  grande cave bétonnée com m e cen tre  de tra n sm is ­
sion de la Lu ftw a ffe . Après la L ibé ra tion , ce bunker fu t déla issé pendant 
50 ans. M ais les graves inondations  de 1993 m o n trè re n t la nécessité  de 
d ispose r en perm anence de locaux spéc ifiquem en t dédiés à la gestion  de 
crise. C’est ce centre  to u t à fa it  opéra tionne l qui es t m ontré  exception­
ne llem ent au grand p ub lic  lors des v is ites  guidées.

Parallè lem ent, une exposition  de Philippe Tasiaux sur les paysages fo r t i­
f ié s  sera accessib le  dans la salle de conférence du palais p rovincia l. L’a rt 
contem pora in  y rencontrera  l’h is to ire  m ilita ire  : v isan t m oins l’exactitude  
h is to rique  que l’envie de fra p p e r l’ im ag ina ire  des v is iteu rs , l’a rtis te  évoque 
les m oyens im pressionnants déployés par l’a rm ée belge duran t les deux 
Guerres m ondia les pour co n trô le r le pé rim è tre  de N am ur face  à l’ennem i. 
Images de synthèse, ins ta lla tions  et photograph ies sur l’a rch ite c tu re  trè s  
p a rticu liè re  des fo rts  du général B ria lm ont e t leu r im pact sur le paysage.

• Organisation : DEGEMBE Marie-Françoise (Province de Namur, Service du 
Patrimoine culturel)

• Visites guidées : sam. et dim. de 10h à 12h30 et de 13h30 à 17h, par groupes de 
20 pers.

• Renseignements : 081/25.32.66 de 09h à 1 6 h -www.province.namur.be

N am u r
«À LA  R EN C O N TR E  DE V A U B A N »

A l’occasion de l’année Vauban, balade urbaine évoquant le souvenir du 
grand ingénieur m ilita ire  e t stra tège frança is  à travers quelques bâtim ents 
contem pora ins. D épart de l’arsenal : ce grand vaisseau de pierre, un des 
plus beaux to its  de Namur, a été co ns tru it par les troupes françaises après 
la prise de la v ille  en ju in  1692, v ra isem blab lem ent sur les d irectives de 
Vauban. Il é ta it «presque achevé» fin  mars 1693. Il a été aménagé en res­
ta u ra n t un ivers ita ire  sur les plans de l’a rch itecte  Roger Bastin en 1981- 
1982 (voir p. 97). Traversée de la v ille  ancienne et a rrê t au musée de 
Groesbeeck de C roix : parm i les superbes co llections d ’a r t déco ra tif sont 
exposés des tab leaux d ’époque représentant les sièges de 1692 e t 1695. 
A rrê t à l’Athénée, ancien couvent des jésu ites  : dans ses caves, ceux-ci 
entreposèren t 1.260 bombes à l’ insu des troupes françaises pendant le 
siège de 1692. Les v is iteu rs gagneront alors la base de la Rampe ve rte  où 
débutera l’anim ation «À l’assaut de la Citadelle», avec rem ontée d ’un canon 
d ’époque et reconstitu tion  du siège dans les grands fossés.

• Organisation : ATT0UT Christine (Ville de Namur, Service de la Culture)
• Animations : visite guidée au départ de l’Arsenal de Namur: dim. à 11 h, 13h et 

15h par groupes de 25 pers; au Musée des Arts anciens du Namurois (rue de Fer, 
24) : animations pour les enfants de 8 à 12 ans sur le thème de l’héraldique, 
sam. et dim. à 14h et 16h; - visites guidées des collections permanentes du 
musée, sam. et dim. à 14h30 et 16h30; récital de musique ancienne par Hanna 
Grociak, harpiste, dim. entre 14h30 et 17h; visite libre des collections perma­
nentes du musée et de l’exposition « Pierre de Lumière », le cristal de roche dans 
l’art et l’archéologie, sam. et dim. de 10h à 18h

• Renseignements : 081/24.64.37 de 08h30 à 16h30-www.ville.namur.be

NAM UR/Nam ur. Tour Marie Spilar. Cliché G. Focant ©MRW.

N a m u r
D É C O U V E R TE  DES V E S TIG E S  M IL IT A IR E S  DU C E N T R E -V ILL E  

La s itua tion  géographique de Nam ur es t exceptionnelle . Son h is to ire  est 
essentie llem ent liée à sa position s tra tég ique. La prox im ité  d ’une c itadelle  
qui verrou ille  la trouée de l’Oise vers Paris l’entraîna dans des co n flits  dont 
l’am pleur a tte ig n it son po in t cu lm inan t au 17“ s. Nam ur s 'enferm e dans des 
rem parts  don t elle d o it supporte r la lourde charge. Sa fonction  m ilita ire  va 
lui donner l’a llure bien particu liè re  de v ille  fo rte . Une prom enade guidée 
fera découvrir des lieux particu liè rem ent évocateurs d ’un passé mouve­
m enté. Le rôle stra tég ique que Nam ur d u t jo u e r influencera son dévelop­
pem ent. Les systèm es de défense qui lui fu re n t im posés lui o n t conféré une 
urbanisation bien caractéris tique. Le périm ètre  des enceintes ponctuées 
de tours, de portes fo rtifié e s  et de fossés inondés sera déte rm inant en ce 
qui concerne la répa rtition  de l’habita t. Le plan actuel de Nam ur nous en 
donne une photographie fidèle . Les co n flits  dévastateurs on t laissé des 
traces qui s ’estom pent au fil des années mais dont on peut encore au jour­
d 'hu i re trouver l’em placem ent et ide n tifie r les fonctions. Les tou rs Saint- 
Jacques, Marie Spilar (vo ir p. ) ou encore Baduelle sont bien connues des 
Nam urois. Les portes de Bruxelles, de Fer ou Saint-N icolas évoquent les 
tem ps anciens où la c ité  partagea it sa vie entre  guerre et paix. D’autres 
nom s sont m oins connus mais to u t aussi évocateurs : porte  Hoyoul, Sainial, 
Bordial. La v is ite  sera aussi l’occasion de se fam ilia rise r avec une te rm ino ­
logie spécifique qui illu s tre  un a rt tou jou rs  om niprésent dans la vie des 
hom m es : l’a rt de la guerre. Une a tten tion  particu liè re  sera portée au fo lk ­
lore m ilita ire  bien présent dans la cu ltu re  nam uroise.

• Organisation : Service de la Culture de la Ville de Namur avec les guides du 
namurois

• Visites guidées : sam. à 14h et 16h; dim. à 10h et 14h par groupes de 35 pers 
max, au départ du Centre d’informations touristiques du Grognon

• Renseignements : 0495/47.49.03 - www.ville.namur.be

N a m u r Rue de Balart, 85

U N E  F O R T IF IC A T IO N  DE V A U B A N  M É C O N N U E  :
LE FORT B A LA R T  ET SES C A S E M A TE S

On sa it q u ’après le siège e t la p rise  de N am ur par les arm ées de 
Louis XIV, Vauban renforça  aussi l’ence in te  urba ine par des fo rtin s  déta­
chés c o n s tru its  su r les hauteurs e n to u ra n t la v ille . L’un de ces fo rtin s  se 
tro u v a it presque au pied de la M ontagne de Bouge. On lu i donna le nom 
de fo r t  Balart. C ette  appe lla tion  d o it ê tre  an té rieu re  à la co ns tru c tion  du 
fo rtin , e t mêm e, peut-être , rem on te r à la période espagnole. V is ite  guidée 
excep tionne lle  e t inéd ite  de ce fo r t  co n s tru it par Vauban en 1692-1693.

• Organisation : BRAGARD Philippe (Les Amis de la Citadelle de Namur asbl)
• Ouverture : dim. de 09h à 13h
• Visites guidées : départ, toutes les 30 min., par groupes de 25 pers max dim. de 

09h à 13h; possibilité de stationnement sur le parking Aldi voisin. NB. Se munir 
d’une lampe de poche et de bonnes chaussures

• Renseignements : 081/73.10.49 de 20h à 21 h - www.namurcitadelle.be

N A M U R /N a m u r. F o r t d ’O range. Cliché G. Focant © m r w .

http://www.province.namur.be
http://www.ville.namur.be
http://www.ville.namur.be
http://www.namurcitadelle.be


N A M U R  O N H A Y E  m P R O V I N C E  D E  N A M U R

N a m u r Parc Louise-Marie

F ORTI F I CATI ONS DE LA V I L L E  DE N A M U R  ET P A RC L OUI S E - MA RI E

Jusqu’au m ilieu  du 19* s., la v ille  de N am ur a été en tourée de fo r t if ic a ­
tions . Vers 1860, ce lles-ci ayant perdu leu r u tilité , l 'A dm in is tra tion  com ­
m una le  décida de les dém olir. Les travaux fu re n t m enés rap idem ent. 
Dans une partie  des fossés proches de la Sam bre, un parc fu t  aménagé. 
Le pon t de la p o rte  de B ruxelles fu t u tilisé  com m e s u pp o rt pour de nou­
velles co ns tru c tion s . Le pont, dégagé dans les années 1990, présente 
a u jou rd ’hui tro is  arches. Une p artie  des m urs d ’ence in te  est v is ib le  à l’ in­
té r ie u r d ’une g ro tte  a rtific ie lle , e lle-m êm e vestige  de l’am énagem ent 
rococo du parc en 1890. À l’ in té r ie u r du tissu  urbain su bs is te n t encore 
que lques vestiges des to u rs  des ence in tes successives e t d ’une porte  de 
la v ille  (porte  de Bordia l).

• Organisation : FIVET Emmanuel (asbl «Bataillon des Canaris»)
• Ouverture : sam. de 10h à 17h30
• Animations : visites guidée sam. à 10h30, 11 h30 et toutes les heures de 14h à 

17h, par groupes de 15 pers.
NB. Dans le cadre du parc Louise-Marie, le Bataillon des Canaris propose un 
spectacle de reconstitution historique « Campagne militaire de l’Armée Belgique 
1789-1790», racontant la révolution brabançonne de 1789-1790 (États belgiques- 
unis ), à laquelle participèrent des Namurois. Deux représentations, à 14h30 et 
16h30, avec la participation de groupes de folklore militaire et de danse.

• Renseignements : 0496/22.64.74 de 18h à 20h - www.canaris.folkman.be

N am u r Rue Saint-Nicolas, 10-12

E X P O S I T I O N  DE P H O T O G R A P H I E S  « L E S  M I L I T A I R E S  D A N S  LA 
V I L L E  DE N A M U R ,  V I L L E  DE G A R N I S O N »

L’asbl A rch ives pho tograph iques nam uro ises conserve  une riche  co llec­
tio n  de pho tograph ies anciennes parm i lesquelles une sé lec tion  a été 
opérée pour une exposition  en ra pp o rt avec la v ie  m ilita ire . On y v o it des 
m ilita ires  dans la v ille  de N am ur à la fin  du 19* s.: dé filés , prises d ’arm es, 
parades dans les casernes e t les rues, p o rtra its  de so lda ts  e t d ’o ffic ie rs . 
Ce sera aussi l’occasion  de découvrir le N am ur d ’au tre fo is . C ette  exposi­
tio n  est présentée dans les locaux de l’associa tion , au cœ ur de l’ancien 
q u a rtie r des casernes.

• Organisation : DUPONT Pierre-Paul (asbl Archives photographiques namuroises)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h

N a m u r Esplanade de la Citadelle 

V A U B A N  À  L ' A S S A U T  DE L A  C I T A D E L L E  

« B A L A D E  V A U B A N »

\  ■ INDICE PASSE PARTOUT*

î •  i> *  <* a  ? :

C ette  v is ite , au d ép a rt de Terra Nova, sera consacrée à l’œ uvre e t au pas­
sage du cé lèbre  a rch itec te  Vauban à la C itadelle . Une balade h is to rique  
m ais éga lem ent o rig ina le  car le guide ne sera au tre  que Vauban lui- 
m ême.

Reconstitution d’un village du 17" s.
Un bivouac du 17e s. serv ira  de déco r à des duels de m ousqueta ires m ais  
s u rto u t de lieu  de rencon tre  e t d'échange où sera p résentée la vie quo ti­
d ienne de l ’époque avec l'a rm em ent e t son évolution, a ins i que les d ivers 
m étie rs d 'antan. Ce cam pem ent sera ponctué  de saynètes : «Les 
Troubadours d ’Aliénor», «Tristan e t sa Belle», «Godo e t le  Duc» d a m e ro n t 
dans la bonne hum eur les m alheurs du Grand Siècle, tandis que m agi­
c iens e t jon g leu rs  d iv e rtiro n t tou te  la fam ille . Soudainem ent, le tem ps 
sera suspendu p a r l ’arrivée des troupes de Louis X IV  : la c itade lle  va être  
p rise  I

Terra Nova, dim . de 11 h à 19h. Entrée Esplanade de la C itadelle  

Spectacle
«Et Vauban v in t p rendre  l ’assaut de la C itadelle  sous les yeux de Louis 
XIV e t de la c o u r de Versailles venue chez nous com m e au g rand  spec­
tacle» : un g rand  spectacle  de re cons titu tion  com m encera au p ie d  de la 
Rampe verte  avec la rem ontée d ’un canon p a r 150 m ousqueta ires au son 
des fifres , tam bours e t trom pettes. L’achem inem ent traversera un 
bivouac e t te rm inera  sa course p o u r défendre les g rands fossés assaillis. 
Le spectacle  sera époustou flan t : e ffe ts  pyrotechniques, casaques, com ­
bats à l ’escrim e : tou te  ce tte  ag ita tion  agrém entée p a r des bon im enteurs  
e t m usiciens.

Terra Nova, dim . de 17h à 19h. Rendez-vous à 16h au Grognon (rassem ­
b lem ent du cortège) ou à 16h30 à l ’Esplanade de la C itadelle  (parking  
g ra tu it). NB. L’accès à la C itadelle  sera rendu  im possib le  en tre  15h et 
15h30 p o u r cause de jogg ing .

• Organisation : ALVADO Cédric (Ville de Namur, service de la Culture-Tourisme- 
Citadelle)

• Balades guidées : sam. et dim. à 10h30 et 13h30 (35 pers max)
• Renseignements : 081 /65.45.00 de 09h à 17h - www.ville.namur.be

Le Jardin des Deux Tours, Jardin d ’inspiration médiévale

Citadelle de Namur, Route Merveilleuse (Entrée à proxim ité de la Tour Joyeuse)

Reconstitué sur base de documents historiques, le ja rd in  des deux Tours offre  
un cadre idéal pour aborder le mode de vie qui é ta it de mise dans nos régions 
vers le 15' s. L’environnement h istorique e t paysager du lieu, son orientation  
au sud, la tradition de vignoble attachée aux coteaux ensoleillés de la Citadelle 
sont autant d ’éléments prédisposant ce site à une exploitation didactique. 
L’espace de talus, délim ité p a r les murs de fo rtifica tion  et p a r la Route 
Merveilleuse est organisé en paliers qui rappellent la division traditionnelle  
des ja rd ins médiévaux.

Visite libre et animations diverses sam. et dim. de 09h à 16h; visites guidées à 
10h30 et I4h

Réservation : 0 80 0 /9 3 5 .6 2

O N H A Y E /F a la ë n . R uines du ch â te a u  fo r t  de M o n ta ig le . Cliché G. Focant ©MRW.

O N H A Y E
Falaën Rue du Marteau, 10

R U IN E S  DU C H Â TE A U  FORT DE M O N T A IG L E

S ! ©

Château des com tes de Namur, M onta ig le  dom ine un éperon rocheux, au 
c o n flu e n t de la M olignée et du Flavion, à l’em placem ent m ême d ’un re fu ­
ge fo rt if ié  ga llo -rom ain. Erigée au déb u t du 14* s. par la fa m ille  de 
Dam pierre, a lors à la tê te  du com té , la fo rte resse  fu t donnée en apanage 
à Guy de Namur, l’un des chefs de guerre  de la ba ta ille  de C ourtra i 
(1302), d ite  des Éperons d’Or, aux cô tés des m ilices  com m una les fla ­
m andes con tre  le ro i de France Philippe le Bel. Devenu chef-lieu  de ba illia ­
ge et tra n s fo rm é  au 15' s., le château s e rv it no tam m en t de résidence à la 
dern iè re  com tesse de Namur, Jeanne d ’H arcourt, avant de deven ir partie  
in tég ran te  du duché de Bourgogne. Il fu t incend ié  en 1554 par les 
tro u p es  du roi de France Henri II. Abandonné au lie rre  dévastateur, aux 
co rne illes  e t aux fan tôm es de ses ém ouvantes légendes, M onta ig le  
dev in t au 19* s. lieu de pè lerinage pour les a rtis te s  et les âmes rom an­
tiques, m ais aussi ca rriè re  de p ie rres. C lassées com m e m onum ent 
depuis 1946, les ru ines so n t P atrim oine  excep tionne l de W allonie.

• Organisation : BAEP Monique (Les Amis de Montaigle asbl)
• Ouverture : sam. et dim. de 13h à 18h
• Visite guidée : dim. à 15h pour un groupe de 30 pers max
• Renseignements : 082/69.95.85 de 10h à 1 6 h -www.montaigle.be

http://www.canaris.folkman.be
http://www.ville.namur.be
http://www.montaigle.be


P R O V I N C E  D E  N A M U R  BJJ P H I L I P P E V I L L E  - R O C H E F O R T

PH ILIPPEV ILLE/Philippeville . Sautour. Cliché G. Focant ©MRW.

P H I L I P P E V I L L E
P h il ip p e v il le  Rue des Religieuses, 2 

P H IL IP P E V IL L E , «C ITÉ  V A U B A N »

Philippeville est née de la volonté de Charles Q uint de cadenasser l’Entre- 
Sambre-et-Meuse. Pour se protéger des troupes d’Henri II qui p illa ient la 
région en 1554 et qui venaient d ’investir Mariembourg, Charles Quint ordon­
na la construction d’une série de places fortes don t celle de Philippeville, 
dénommée ainsi en l’honneur de son fils, le fu tu r Philippe II. Sa situation en 
f i t  rapidem ent un bastion fo r t convoité. Philippeville resta pourtant espagno­
le durant plus d’un siècle. Par le tra ité  des Pyrénées, en 1659, elle passa à la 
France, qui la conservera jusqu ’à Waterloo, en 1815. La seconde Paix de Paris 
rem it Philippeville au nouveau Royaume-Uni des Pays-Bas qui adm inistrera la 
ville  jusqu ’à l’indépendance de la Belgique, en 1830. Partiellement démante­
lées en 1820, ses fo rtifica tions  fu ren t arasées presque to ta lem ent en 1853. 
Dès 1659, les Français dotèrent la ville  des derniers perfectionnem ents face 
au progrès de la poliorcétique ou a rt du siège. Vauban repensa les fo rtifica ­
tions, to u t en m aintenant le tracé m is en place par Van Noyen lors de la créa­
tion  de la ville. De ce passé, Philippeville a gardé un plan radioconcentrique. 
Toutes les rues convergent vers l’ancienne place d ’Armes. Très peu de 
tém oins architecturaux subsistent. Épinglons l’église Saint-Philippe, constru i­
te  dès 1556, d ’anciennes casernes d ’infanterie, l’ancien magasin à poudre 
(aménagée en chapelle en 1992 sur les plans de l’architecte liégeois Lohest), 
une partie  du réseau souterrain de contrem ine, des vestiges de courtines et 
quelques ouvrages au nord et au sud-est de la ville.

• Organisation : DE VRIESE Thierry (Centre culturel)
• Randonnées pédestres guidées sam. et dim. à 13h30, par groupes de 50 pers 

max (durée : 2h)
• Renseignements : 071/66.23.01 de 09h à 17h

P h il ip p e v il le  Rue de la Reine (arrêt d’autobus)

« PHI  L I P P E  V I L L E - S A M A R T - S A U T O U R . . .  L O R S Q U E  N O U S  É T I O N S  
F R A N Ç A I S »

C ette randonnée cyc lis te  vous perm e ttra  de d écouvrir de façon inhab i­
tu e lle  P h ilippeville , Sam art e t Sautour. Après P h ilippeville  (vo ir ci-des- 
sus), a tta rdons-nous sur vos é tapes à S am art e t à Sautour. Im p lan té  sur 
un é tro it  p rom on to ire  au sud de Philippeville , le beau v illage de S autour 
es t ca rac té risé  par la m asse im posante  de son château-fe rm e et de la 
p e tite  église Saint-M édard (classée com m e m onum ent depu is 1975) don t 
le gros oeuvre de la nef e t du choeur es t encore  rom an. Protégé par le 
c lassem ent com m e m onum ent (1976) e t com m e s ite  pour les a len tours, 
le rem arquable  ensem ble du château-fe rm e de Sam art, enclave liégeoise 
en te rre  nam uro ise, fu t éd ifié  du 16' au 19' s. Il es t dom iné au centre  par 
un logis se igneuria l go th ique, élevé par Jacques A uxbreb is  (p lus ieurs 
am énagem ents fin  16' ou au débu t du 17e s., e t quelques baies rem aniées 
au 19e s.). Accolées au nord-est du logis, les anciennes étab les des 17' au 
19' s. o n t é té  trans fo rm ées en h ab ita tion . L’aile d ’entrée  est percée, au 
centre , d ’une to u r porche de deux niveaux, avec accès par un p orta il en 
p le in  c in tre  doté d ’une dalle  aux arm es des G lim es de Brabant et 
t ’Serclaes (1667). La co u r de la fe rm e  et le beau ja rd in  so n t fe rm és par 
un beau m ur en ca lca ire  flanqué, près de la grange ancienne, par un p e tit 
bastion  sem i-c ircu la ire  percé d ’a rquebusières. C itée dès 1155, la fo r te ­
resse ou «castrum » de S au tour app a rte n a it au prince-évêque de Liège et 
jou a  un rô le  im p o rta n t dans la défense de l’Entre-Sam bre-et-M euse. 
Délaissée après la c réa tion  de la p lace fo r te  de Ph ilippeville , e lle  ne fu t 
p lus en tre tenue , m algré des occupa tions sporad iques e t passagères. 
Bâtie au som m et d ’un éperon, la fo rte re sse  dessine un tria ng le  irrégu lie r. 
Le tra cé  des m ura illes , fo r t  ru inées, rem onte , pou r ses parties  encore 
v is ib les , aux 13“ e t 14' s. Le fla nc  nord-ouest est le plus évoca teur du 
passé m édiéval avec les vestiges d ’une d izaine de to u rs  qui épau len t une 
épaisse courtine . Un pu issan t don jon  en ca lca ire  (la « Grande M aison ») 
re m on te ra it sans doute  au 13' s. Vous découvrirez encore, no tam m ent, 
la cé lèb re  porte  d ite  «Romaine», poterne de l’ence in te , a insi q u ’une so li­
de to u r carrée de deux niveaux en m oellons de ca lca ire  d ’environ  7 m de 
cô té  qui n’es t pas contem pora ine  du rem part.

• Organisation : DE VRIESE Thierry (Centre Culturel)
• Balades cyclistes sam. et dim. à 15h30, sur réservation et par groupes de

30 pers max (durée : 2h30); matériel mis gratuitement à disposition sur place
• Renseignements : 071/66.23.01 de 09h à 17h

R O C H E F O R T
Éprave
V E S T I G E S  DE L ' O P P I D U M

Au cœ ur d ’un m ass if ca lca ire  (Calestienne), la région de R ochefort fu t  fo r­
te m e n t peuplée d u ra n t la période rom aine. De nom breux vestiges d ’ex­
p lo ita tio ns  ru rales (don t la v illa  de Malagne) f ire n t l’o b je t de fou ille s  
archéo log iques. Un s ite  de défense s’es t développé su r le Tienne de la 
Roche, à Éprave. Il sem ble  avoir été occupé dès le 2* q u a rt du 4* s. après 
J.-C. ju s q u ’au déb u t du 5 ' s., a fin  de c o n tre r les venues d ’envahisseurs 
germ ains. C erta ins é lém ents de défense dem eurent v is ib les  e t perm et­
te n t d ’appréhender le s ite  dans sa to ta lité . L’éperon barré dom ine la val­
lée de la Lhom m e e t o ffre  une vue excep tionne lle  su r les environs. Ce 
refuge fo r t if ié  a été dévoilé  e ssen tie llem ent par les fou ille s  : d ’une super­
f ic ie  d ’à peine 37 ares, il é ta it défendu par une m ura ille  de 136 m de long, 
e lle-m êm e doub lée  de deux fossés. Le m ass if du Tienne de la Roche 
«M aulin» com prend la g ro tte  d ’Éprave e t su rp lom be le s ite  nature l de la 
résurgence. Récem m ent am énagé (dans le cadre d ’un Plan Com m unal de 
D éveloppem ent Rural), le s ite  boisé es t d ’accès aisé aux prom eneurs. 
L’ensem ble  (« fo rtifica tio n  an tique  du Tienne de la Roche») es t classé 
com m e s ite  depu is 1981.

• Organisation : LIMBRÉE Christian (asbl Malagne La Gallo-Romaine)
• Animations : visites libres, sam. et dim. à partir de 14h30, ou guidées, sam. et 

dim. à 14h30 (via le petit train touristique), 15h30 et 16h30; accueil sur le par­
king avant le massif boisé de la résurgence.

• Renseignements : 084/22.21.03 de 08h à 1 7h -www.malagne.be

http://www.malagne.be
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L a vau x -S a in te -A n n e  Rue du château, 8

C H Â TE A U  FORT

/  \  INDICE PASSE PARTOUT*
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Non loin de la p e tite  v ille  de Rochefort, à l’abri des m arécages nés du 
ru isseau de la W im be, se dresse la s ilh o u e tte  d ’une fo rte re sse  se igneu­
riale, ré su lta t assez éc lec tique  de p lus ieurs phases de co ns tru c tion . Aux 
a len tours de 1244, Jacques de W ellin , d it  Jacques de La Vaux, au ra it fa it 
co ns tru ire  une to u r pour s u rve ille r la voie rom aine. En 1450, Jean II de 
Berloo fu t  le co m m and ita ire  d ’un robuste  q uad rila tè re  flanqué  de tou rs  
a u tou r du don jon  p rim itif. Le cheva lier de Berloo, m em bre du conse il de 
Louis de Bourbon, prince-évêque de Liège, é ta it en e ffe t devenu p roprié ­
ta ire  et se igneur de Lavaux. Acheté  en 1630 par Jacques Renard de 
Rouveroy, le château co nn u t d ’ im po rta n ts  am énagem ents. Trois nou­
ve lles a iles d ’h ab ita tion  fu re n t a jou tées, d on t une m unie  d ’une ga lerie  à 
co lonnes et d ’un porche d ’entrée  baroque. On dota  les tou rs  d ’é légantes 
to itu re s  en c loche. D’autres m o d ifica tio ns  fu re n t apportées au 18" s. Le 
château p r it a lo rs sa physionom ie  actue lle . Les ca rac tè res  m ilita ire s  et 
dé fensifs  sont to u jo u rs  présen ts. La fo rte resse  est encore en tourée  de 
douves. Le plan a rch ite c tu ra l es t trè s  s im ple  : une co u r in té rieu re  en 
fo rm e  de losange, cantonnée aux qua tre  angles par des to u rs  rondes de 
p ie rre , re liées en tre  e lles par des courtines , en p ie rre  égalem ent. Le gros 
don jon  es t percé de m âch icou lis , de m eurtriè res  à oculus e t d ’archères. 
Pour accéder à la cour in té rieu re  on d o it e m pru n te r le chem in  de dé file ­
m ent, c o n s tru it en bois. Sa tra je c to ire  en arc de ce rc le  em pêche l’enne­
m i de dé foncer au bé lie r la lourde porte  de bois. La qua trièm e to u r ne fu t 
c o ns tru ite  q u ’en 1500, par le baron de M erode. Elle se rv it de prison. Le 
don jon  co ns titu e  dès lors  la p ièce m aîtresse du château. Il es t com posé 
de quatre  niveaux, avec le c e llie r où l’on conse rva it n o u rritu re  et bois­
sons, puis la sa lle  de garde, où les m ilita ire s  assura ien t la su rve illance  du 
se igneur de Lavaux. On accède ensu ite  à la salle se igneuria le , recouver­
te  d ’une voûte  en enco rbe llem en t. Le dern ie r étage se rva it de p la te -form e 
de défense, avec ses m âch icou lis  e t a rchères. D urant la dern iè re  guerre, 
le château abrita  des tab leaux anciens, en provenance du m usée 
M em ling  de Bruges, a insi que les a rchives du m usée P lan tin -M oretus 
d ’Anvers.

L'accent sera m is su r certaines œuvres de guerre; feuille ts explicatifs avec des 
anecdotes de la Seconde Guerre mondiale. À ce jour, trois musées se visitent 
: les appartements des 17" et 18" s., la vie rurale en Famenne au 19’  e t au 
début du 20e s. a insi que le tou t nouveau Musée de la Nature.

• Organisation : HERMAND Nathalie (asbl Les Amis du château de Lavaux-Sainte- 
Anne)

• Ouverture : sam. et dim. de 09h à 18h (visites libres)
• Visites guidées : sam. et dim. à 14h et 16h par groupes de 100 pers max
• Renseignements : 084/38.83.62 de 09h à 18h - www.chateau-lavaux.be

R o ch e fo rt
V E S TIG E S  DU C H Â TE A U  C O M T A L

Sis sur une butte dom inant la ville, les vestiges du château comtal (monument 
classé en 1966 et site classé en 1971) remontent au 12' s. D’une superficie de 
1 ha, cette puissante forteresse en moellons de calcaire, profondément modifiée 
au 18* s., fu t occupée jusqu’au 19e s. avant d’être vendue et démantelée. Des 
structures militaires du château fo rt (cour noble et château bas) sont bien 
visibles (des éléments de la courtine du 13' s. - archère et tour - furent notam­
m ent mis au jou r lors de sondages archéologiques). À côté du village de 
Behogne, formé autour de l’église décanale, la bourgade de Rochefort s’est déve­
loppée autour de son castel, a régi sa vie en communauté par une charte de fran­
chises et protégé ses bourgeois par une enceinte et par des portes (la muraille 
du château éta it un élément constitu tif de cette enceinte). Les vestiges de toutes 
ces structures défensives seront bien mises en évidence lors des visites.

• Organisation : LIMBRÉE Christian (asbl Les Amis du Château Comtal)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h (visites libres)
• Visites guidées : sam. et dim. à 11h30, 14h30 et 16h30 (à 16h30 via le petit train 

touristique de Rochefort)
• Renseignements : 084/21.44.09 de 10h à 17h

R o ch e fo rt  Rue de Behogne, 5 

C IR C U IT S  L IB R E S  OU G U ID É S  - E X P O S IT IO N  

C ir c u it  in d iv id u e l en  v o itu re

Au dépa rt du S ynd ica t d ’ in itia tive  de Rochefort, m uni de vo tre  brochure , 
vous êtes inv ité  à un c irc u it de découverte  en vo itu re  : châteaux, fe rm es- 
châteaux, m onum ents com m ém ora tifs , opp idum , vestiges de l’O ffensive 
des Ardennes de 1944.

C irc u it h is to riq u e  co m m en té  dans le tra in  to u r is t iq u e  du  SI de  R oche fo rt

Toujours au d ép a rt du S ynd ica t d ’ in itia tive  de R ochefort, le p e tit tra in  
vous em m ènera vers la chapelle  du M aquis, bien cachée dans un bois à 
la so rtie  de Rochefort. La chape lle  fu t  élevée en 1949, en dévotion  à la 
V ierge , p a tro n n e  des m a qu isa rds , p a r l’U nion  ro c h e fo rto is e  des 
M ouvem ents de la Résistance. Vous em barquerez a lors vers l’opp idum  
rom ain  d ’Éprave, re fuge fo rt if ié  du Bas-Empire, où une v is ite  guidée est 
prévue à 14h30 (vo ir p. 81). À l’ issue de ce tte  v is ite , le tra in  vous ram è­
nera à R ochefort via le hameau de Ham erenne où vous apercevrez une 
fe rm e-château du 17* s., qua lifiée  à l’époque de m aison fo rte , puis de to u r 
carrée. Vous a rriverez a insi au pied des ru ines du château com ta l de 
Rochefort, où une v is ite  guidée sera organisée à l’a rrivée (vo ir c i-dessus). 
Retour au lieu de d ép a rt assuré par le tra in  tou ris tiq u e .

E x p o s it io n  «La  B a ta ille  d es  A rd e n n e s  à R o c h e fo r t»

R ochefort es t libéré  le 9 septem bre  1944. Mais H itle r veut reprendre  la 
Meuse, couper en deux les arm ées a lliées et gagner le p o rt d ’Anvers. 
R ochefort s u b it ce tte  u ltim e  o ffens ive  de plein fo u e t e t ne re trouvera  la 
lib e rté  q u ’après Noël 1944. L’exposition  m ontrera  des tém o ins  m até rie ls  
de ce tte  période. Un film  in t itu lé  «La Bata ille  des Ardennes à R ochefort» 
sera présenté  en boucle.

• Organisation : DUMONT Jean-Marc (Ville de Rochefort, Syndicat d’initiative et 
Centre culturel de Rochefort)

• Animations : exposition «La Bataille des Ardennes à Rochefort» au Centre cultu­
rel, le sam. de 13h à 18h et le dim. de 10h à 12h et de 13h à 18h; circuits indivi­
duels en voiture, via une brochure avec itinéraires historiques, sam. et dim. de 
13h à 18h; circuit historique commenté dans le train touristique, sam. et dim. à 
13h30 (50 pers max)

• Renseignements : 084/21.25.37 de 09h à 17h

http://www.chateau-lavaux.be
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S A M B R E V I L L E
Tam ines
LA  B A TA ILLE  DE LA  S A M B R E  ET LE M A R TY R E  DE T A M IN E S  
(1 9 1 4 )  - LA L IB É R A T IO N  ( 1 9 4 4 -1 9 4 5 )

Le 4 aoû t 1914, l’a rm ée a llem ande pénètre  sur le te rr ito ire  belge. Après 
la p rise de Liège, le 8 août, la deuxièm e arm ée a llem ande fonce vers la 
Sam bre et a rrive  à p rox im ité  de Tamines le 20 août. Face à elle, la 19' 
d iv is ion  Bonnier du 10' corps d ’arm ée frança is  tie n t les passages de la 
Sam bre à Flam, Auvelais e t Tamines. La Bata ille  de la Sam bre va com ­
m encer ... Le bilan o ffic ie l, d ressé après la guerre, fa it  é ta t de 613 v ic ­
tim es . Le parcours pe rm e ttra  de su ivre  e t com prendre  son dérou lem ent 
e t les tra g iq u e s  évén e m e nts  de Tam ines. À l ’éco le  co m m un a le  
d ’A rs im on t, face  à l’im m ense et m agn ifique  panoram a où se dévoile  tou te  
la vallée, depuis Farciennes ju s q u ’aux con fins  de Namur, e t à l'a ide d ’une 
tab le  d ’o rie n ta tio n  et d ’une vaste ca rte  géograph ique du site , vous pour­
rez su ivre  et com prendre , grâce aux exposés des confé renciers , le dérou­
lem en t ch rono log ique  de la Bata ille  de la Sam bre. À Auvelais, des v is ites  
com m entées p e rm e ttro n t de découvrir le c im e tiè re  des Français et son 
Phare Breton. Inaugurée le 19 aoû t 1934, la rep roduc tion  en g ran it de 
B retagne d ’un phare b reton  com m ém ore  le sac rifice  des 355 o ffic ie rs  et 
so lda ts  frança is  tom bés à Auvelais e t A rs im on t pendant les jou rnées des
21 et 22 aoû t 1914 e t qui reposent dans le c im e tiè re  qui en toure  le m onu­
m ent. Le m onum ent aux Fusillés com m ém ore les exécu tions du so ir du
22 aoû t 1914. H aut de plus de 4 m, il représen te  une fem m e, a llégorie  de 
Tamines, en tourée de tro is  hom m es g isan t à ses pieds, vê tus en c iv il, qui 
sym bo lisen t les c itoyens m arty rs . À gauche et à d ro ite  du m onum ent, 
qua tre  pelouses so n t entourées de haies : c ’es t le lieu exact où to m b è ­
re n t sous les balles a llem andes 383 Tam inois. Parfo is, grands-pères, 
pères e t fils , tom bés ensem ble, reposen t cô te  à côte. C ette  v is ite  es t ins­
c r ite  dans le cadre du grand c irc u it du Groupe TEC «CORROY, FLEURUS, 
LIGNY, TAMINES, AUVELAIS: su r les traces d’une longue épopée m ilita i­
re» (vo ir p. 89).

Une exposition, dans l ’église Saint-V ictor d ’Auvelais, évoquera par des docu­
ments e t objets de collection la fin  du dern ier conflit. La Grand-Place 
d'Auvelais baignera pou r l ’occasion dans une «ambiance Libération» durant la • 
journée du sam edi : exposition e t défilé de véhicules m ilitaires, suivis d ’un bal 
avec musique d ’époque.

• Organisation : Syndicat d’initiative de Sambreville
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h. Points de départ du circuit: l’Ecole com­

munale d’Arsimont, l’église Saint-Martin et le monument aux Fusillés à Tamines, 
le Cimetière des Français et la Grand-Place d’Auvelais

• Renseignements : 071/26.03.70

S O M B R E F F E
Ligny Rue Pont-Piraux, 31 

M U S É E  N A P O LÉ O N

Pour la p rem ière  fo is  ce tte  année, S om breffe  e t Fleurus, les deux com ­
m unes p rinc ipa lem en t concernées par la ba ta ille  du 16 ju in  1815, ont 
décidé  d ’un ir leurs e ffo r ts  pour p résen te r à leurs v is iteu rs  un panoram a 
com p le t du cham p de bata ille  de l’époque. D urant ces jou rnées, par des 
v is ites  guidées, le novice com m e le spéc ia lis te  découvrira  d ’une m anière 
neuve la Bata ille  de Ligny, qui eu t lieu deux jo u rs  avant ce lle  de W aterloo 
(vo ir aussi Fleurus, p. 31: «Ligny-F leurus : la de rn iè re  v ic to ire  de 
Napoléon»), L’em pereur y va inqu it les Prussiens com m andés par Blücher, 
m ais ne transfo rm a  pas son avantage pu isqu ’il ne se réso lu t pas à a tta ­
quer im m éd ia tem en t leurs a lliés anglais. Il laissa m êm e W ellington  s’é ta ­
b lir  so lidem en t sur le p lateau du M ont-Saint-Jean. Ligny in fluença donc 
s ign ifica tivem e n t l’ issue du choc fina l du 18 ju in . Il sera possib le  de v is i­
te r  l’ensem ble des s ites  de Ligny au d ép a rt de l’une ou l’autre  des deux 
com m unes. Des expos itions  (M usée de Ligny) e t an im a tions  diverses 
se ron t proposées su r les s ites de dépa rt; b ivouac; d ém ons tra tion  de tirs  
d ’arm es et de canons; escarm ouches; dé filé  du 1" R égim ent de la garde 
im péria le , e tc. O utre l’exposition , vous découvrirez le M usée Napoléon de 
Ligny, s itué  au lieu m êm e de l'a ffro n te m e n t du 16 ju in . C ette  ancienne 
fe rm e, qui a serv i d ’hôp ita l après la ba ta ille , a conservé  son aspect d ’an- 
tan. Ces v is ites  sont éga lem ent insc rites  dans le cadre du grand c irc u it 
du Groupe TEC «CORROY, FLEURUS, LIGNY, TAMINES, AUVELAIS: su r les 
tra ce s  d ’une longue épopée m ilita ire»  (vo ir p. 89).

• Organisation : LECONTE Philippe (Syndicat d’ initiative de Ligny, en partenariat 
avec le Service du Tourisme de la Commune, l’asbl SAMARAVIA, les Archives de 
Boignée, les Amis de Ligny et Ton Gris Bleu )

• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h (visites libres du musée)
• Renseignements : 071/82.74.28 de 09h à 16h - www.sombreffe.be

V IR O IN V A L /D o u rb e s . C hâ teau  de  H a u te ro ch e . ©  Office du Tourisme de Viroinvai.

V I R O I N V A L
D ourbes
C H Â TE A U  DE H A U TE R O C H E

Comme son nom l’ ind ique, le château de H auteroche, accroché au som­
m et d ’un p ic rocheux, dom ine Dourbes et la vallée du V iro in  d ’une cin­
quanta ine de m ètres. Ce château fo r t  se rva it aux garn isons pour la pro­
tec tion  de la vallée. C ette fo r tif ic a tio n  fu t  cons tru ite  dans le couran t du 
13' s. Jusqu’au 14’ s. Elle fu t successivem ent sous l’a u to rité  des Hierges, 
Jauches, Berlaym ont, Egmont, P ignatelli e t A renberg. Le bâ tim en t est 
dom iné par un donjon carré, où l’on peut encore d is tinguer tro is  niveaux, 
avec, au rez-de-chaussée, une pièce voûtée servant de cave. On accéda it 
à ce donjon par une porte  ouvran t su r le cou lo ir d ’entrée qui mène vers un 
profond fossé, p robab lem ent su rm on té  à l’époque par un pont-levis. Au 
nord et à l’est de ce don jon, on peut encore observer les vestiges de p lu­
s ieurs pièces et d ’une g lacière, profonde fa ille  aménagée dans la roche. En 
1554, le château é ta it au centre  des guerres entre  le royaum e de France 
et l’em pire  de Charles Q uint. Il tom ba en 1554 dans les m ains du conné­
tab le  de M ontm orency e t fu t  p robab lem ent d é tru it en 1555 par son adver­
saire, Guillaum e Le Taciturne, à ce tte  époque encore a llié  à Charles Q uint.

Quatre balades autour du patrim oine m ilita ire vous seront présentées p a r des 
guides spécialisés. Parcours à travers l ’H istoire p a rla  découverte des sites de 
défense laissés p ar les époques successives.

• Organisation : MORISOT Jean-Pol
• Visites guidées : sam. et dim. à 10h30 et 14h30, au départ de l’église de Dourbes
• Renseignements : 0475/52.68.57

D ourbes
LA  ROCHE À L O M M E

D om inant de ses 245 m la plaine a lluvia le  où se réun issent l’Eau Blanche 
e t l’Eau Noire pour fo rm e r le V iro in  e t su rp lom ban t l’ancienne tannerie  de 
Dourbes, la Roche à Lom m e est un éperon de ca lca ire  frasn ien , légère­
m ent détachée par ra pp o rt à la M ontagne-aux-Buis, autre  s ite  du parc 
nature l V iro in -H erm eton. Classé en 1947 e t réserve natu re lle  depuis 1967 
(Association A rdenne & Gaume), ce p rom onto ire  rocheux, position  de 
défense nature lle , fu t le siège de garn isons et se rv it de refuge de 
l’A n tiq u ité  ju s q u ’au 10e s., com m e en a tte s te n t no tam m ent de nom ­
breuses pièces de m onnaie de d iffé ren tes  époques, fru its  des fou illes  réa­
lisées dès le 19e s. Un m ic roc lim a t chaud e t sec ainsi que la nature  calcaire 
de la roche, exp liquen t la présence de nom breuses espèces végétales et 
anim ales rares, d on t des espèces protégées, typ iques du sud de l’Europe.

Tant à Dourbes qu ’au Mesnil e t à Nismes, quatre balades autour du patrimoine  
militaire vous seront présentées par des guides spécialisés. Sites sur contreforts 
naturels, des temps anciens jusqu ’au marquage du territoire p a r l ’administration 
impériale au moyen de bornes lors des campagnes militaires napoléoniennes).

• Organisation : Cercles des Naturalistes de Belgique
• Animation : visites guidées de la Roche à Lomme: sam. et dim. à 14h30 au 

départ du parking de l’ancienne tannerie de Dourbes (Confluence de l’Eau 
blanche et de l’Eau noire qui forment le Viroin)

• Renseignements : 060/31.13.83

http://www.sombreffe.be
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L e  M e s n i i

B A LA D E  ET C A U S E R IE  A U TO U R  DES BO R N ES FR O N TIÈ R E S  DU 
M E S N IL

Après l'abd ica tion  de Napoléon, le Congrès de V ienne (1814-1815) ram è­
ne la France à ses fro n tiè re s  de 1791. Au nord, il crée de to u te s  pièces un 
«État tam pon»  ra ssem b la n t la fu tu re  B e lg ique, la H ollande e t le 
Luxem bourg. C’es t le Royaume-Uni des Pays-Bas, gouverné par le roi 
Guillaum e de H ollande. En 1820, des bornes m arquées NL su r une face 
e t F sur la face opposée fu re n t p lantées sur ce tracé . Pour chaque v illa ­
ge de la fro n tiè re , un acte  m entionnera  avec préc is ion  ce tracé  a insi que 
les end ro its  où les bornes se ra ien t p lantées. Pour Le M esnil, quatre  
bornes sont m entionnées; il en reste  ac tu e lle m en t tro is . La prom enade 
perm e t la découverte  des bornes fro n tiè re s . Il sera agrém enté  d ’exposés 
su r la vie du v illage  à l’époque.

• Organisation : Les Fonds Saint-Martin
• Baiade et causerie sam. et dim. à 11 h, 14h30 et 16h au départ de l’église de Le 

Mesnil
• Renseignements : 060/39.04.99 ou 02/465.63.08 

N i s m e s  Église de Nismes

LA  F O R T IF IC A T IO N  DE LA  R O C HE S A IN T E -A N N E  ET L’ H A B ITA T 
DE LA  R OCHE TR O U ÉE

D om inant l’Eau N oire, le p e tit éperon de 500  m2 de la Roche Sainte-Anne 
a é té  fo r t if ié  en tre  254  et 264 après J.-C., avant d ’ê tre  abandonné vers 
273, sans dou te  au p ro fit du s ite  de la Roche à Lom m e, plus é tendu. Le 
systèm e défens if, m is  en évidence par les fou ille s  d ’Am phora, en tre  1976 
et 1979, se com pose d ’un p rem ie r fossé sous lequel c o u rt un é tro it sen­
t ie r  (berm e), d ’un p rem ie r m u r (contrescarpe), su iv i d ’un second fossé 
m uni d ’un g lacis m enant à un second m ur de fo r tif ic a tio n . Les deux 
«murs», en fa it  de s im ples levées de te rre , deva ient sans doute  sou ten ir 
une palissade en bois. A 500 m au sud, le p rom on to ire  de la Roche Trouée 
a se rv i de refuge tem pora ire  e t ép isod ique du 2 ' au débu t du 5 ' s.

• Organisation : CEDARC/Musée du Malgré-Tout
• Visites guidées : sam. et dim. à 10h45 au départ de l’église de Nismes
• Renseignements : 060/39.02.43

T r e i g n e s  Rue Eugène Defraire, 63 

FE R M E -C H Â TE A U  DE TR E IG N E S  - É C O M U S É E  DU V IR O IN  

S ituée au ce n tre  du v illage, la fe rm e-château de Treignes p résente  un 
com plexe de bâtisses de d iffé re n tes  époques organisées su r un plan 
carré  au tour d ’une cour pavée : la tou r-don jon  (15e s.), qui dom ine  l’en­
sem ble, évoque les co nd itio ns  de vie e t l’ insécu rité  régnant à l’époque.

• Organisation : CATTELAIN Pierre (asbl Dire - Ecomusée du Viroin)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h30 à 18h
• Animation : exposition «Chroniques de guerre» (photographies, documents et 
témoignages de guerre dans l’Entre-Sambre et-Meuse)
• Renseignements : 060/39.96.24 ou 060/39.06.05 de 08h30 à 17h
• Sites internet : www.ecomuseeduviroin.be

V i e r v e s - s u r - V i r o i n  Site «La Crête»

«LE S  C A N O N S  DE V IE R V E S »  - M É M O R IA L  1 9 1 4 -1 9 1 8  

Sur le lie u -d it «La Crête» ou «a l’Cresse», qui o ffre  un des plus beaux 
panoram as sur un des «Plus Beaux V illages de W allonie» se dresse le 
m onum ent aux M orts  de la guerre  1914-1918, érigé  en 1922-1923 par le 
C om ité  des anciens com ba ttan ts , a insi que deux canons posés à cô té  par 
le m in is tè re  de la Défense su r des socles réalisés par le serv ice  des 
Travaux de la com m une. Des canons de ce typ e  fu re n t apparem m ent 
abandonnés en grand nom bre par les troupes a llem andes en dérou te , en 
1918. Les anciens d isen t q u ’ils  é ta ie n t très  nom breux sur la p la ine de 
B ieurre (près de l’actue l te rra in  d ’ULM de M atagne-la-Petite). Technique­
m ent, il s ’ag it de canons de 105 m m  fab riqués par Krupp e t adoptés en 
1905 par l’arm ée im péria le . Ils envoyaient leurs p ro je c tile s  à p lus de 
12 km . Par la longueur de leurs tubes, décorés de gravures, ils  ressem ­
b le n t à des obusiers. Ils p o rte n t la devise «U ltim a Ratio Regis» («l’u ltim e  
a rgum ent du roi»). S ite e t m onum ents fu re n t restau rés en 2006 .

• Organisation : GILLOT Léon (Association villageoise de Vierves-sur-Viroin)
• Ouverture : sam. et dim. de 09h30 à 20h
• Visites libres ou guidées sam. et dim., de 10h à 12h et 14h à 18h
• Renseignements : 060/39.98.82 de 10h à 18h

Y V O IR /H o u x . S ite  de la fo r te re s s e  de  P o ilvache . Cliché G. Focant©MRW.

W A L C O U R T
W a lc o u r t  Rue de la Montagne

«DES S IÈ C LE S  DE PR ÉSENC E M IL IT A IR E  À  W A LC O U R T »

Ville d’origine médiévale, Walcourt est bâtie sur une étroite colline. Son implan­
tation et plusieurs vestiges monumentaux confèrent encore au bourg cette 
configuration typique de ville fortifiée qui é ta it jadis entourée de murailles flan­
quées de tours et percées de portes avec ponts-levis. La ligne des remparts est 
en grande partie conservée et quelques bases de tours fo rtifian t l’enceinte ont 
subsisté. La bataille dite de Walcourt, en 1689, est un de ces nombreux fa its de 
guerre qui a généré ruine et désolation. La guerre de la Ligue d’Augsbourg, entre 
1690 à 1699, débute en septembre 1688 par la mise à sac du Palatinat par Louis 
XIV, pendant que le maréchal d’Humières poste son armée en principauté de 
Liège. Le Roi-Soleil déclare ensuite la guerre à la Hollande. Les troupes fran­
çaises et hollandaises fin iron t par s’a ffronter à Walcourt, au lieu-dit Battefer. La 
défaite des Français résulta de graves difficultés logistiques internes.

• Organisation : LAPÔTRE Sabine (Centre culturel)
• Ouverture : sam. et dim. de 10h à 18h
• Visites guidées : sam. et dim. à 14h
• Animations : exposition; conférences; balades guidées
• Renseignements : 071/61.66.86 de 09h à 17h

YV OI R
Houx
S ITE  DE LA  FO RTERESSE ET V IL L E  M É D IÉ V A L E  DE P O ILV A C H E

Le site de Poilvache se situe en bord de Meuse, entre Dinant et Namur. Les 
ruines médiévales, d ’envergure, abandonnées dès 1430, apparaissent sous les 
couverts d’un parc de pins noirs d’Autriche et d’un ta illis sous futaie, à 
l’extrém ité méridionale de la réserve naturelle domaniale de Champalle - 
Poilvache. D’une superficie de 2,5 ha sur un éperon calcaire, elles sont inscrites 
sur la liste du Patrimoine exceptionnel de Wallonie. Le v isiteur peut y admirer 
un panorama de sept kilomètres de Meuse, entre les ruines de Crèvecoeur et 
le pont d’Yvoir, mais aussi un pan de m ur d’une maison médiévale, un château 
protégeant l’accès par le plateau à un village fortifié , un puits, des caves 
citernes conservées en volume et neuf tours différentes, dans un site naturel, 
paisible et remarquable. Préalablement à de plus grands projets, un chantier 
archéologique de consolidation remet au jou r les murailles encore en élévation 
et les consolide. Ce joyau du patrimoine médiéval, sis au milieu d’une réserve 
naturelle, offre une grande diversité de thèmes qui perm ettent de faire 
découvrir tour à tou r l’architecture médiévale, l’archéologie, l’histoire, la nature, 
la géographie, la numismatique et les institutions. L’association «Les Amis de 
Poilvache», fondée en 1987, a pour objet social «la promotion de l’ensemble du 
site des ruines de Poilvache dans le sens d’une meilleure connaissance 
archéologique et historique, ainsi que l’animation touristique du site». Un 
périodique trim estrie l et un site Internet perm ettent de suivre l’évolution des 
travaux et d’être au courant des activités organisées.

• Organisation : BÂRCENA - ANDRÉ Michèle (asbl «Les Amis de Poilvache»)
• Visites guidées : sam. à 10h30, 14H30 et 16h et dim. à 10h, 11 h, 14h30 et 16h
• Renseignements : 0 82 / 61. 36. 82 de 10h à 12h - www.poilvache.be

http://www.ecomuseeduviroin.be
http://www.poilvache.be
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D A N S  LE C A D R E  DU R É S E A U  E U R A P H I S ,  V I S I T E S  DU  
P A T R I M O I N E  M I L I T A I R E  DE Q U E L Q U E S  V I L L E S  F R A N Ç A I S E S  ...

E U R A P H I S ,  C ’ EST ...

A la su ite  d 'un  p rem ie r p ro je t E u rap h is  (A n im ation  du P atrim oine  des 
V illes H is to riques de l'Eurorégion) m ené de 1998 à 2001 dans le cadre 
du program m e européen tra n s fro n ta lie r In te rreg  II par qua tre  v illes 
(B inche, Mons, Laon, Tournai), un nouveau p ro je t d ’an im ation  du p a tri­
m oine, in t itu lé  E u rap h is  II ,  a vu le jo u r  en ju in  2002. C inq v illes é ta ie n t 
à l ’o rig ine  de ce tte  nouvelle  aventure  p a trim on ia le  insc rite  dans le p ro­
gram m e In te rreg  III : T o u rn a i (chef de file ), E nghien  et Th u in  dans le 
Hainaut, C o n d é  et Le Q u es n o y  dans le dépa rtem ent du Nord de la 
France. En o c tob re  2002 , le p a rte na ria t est passé à 7 v illes, avec l'a rr i­
vée de Laon (Aisne-France) e t de Lo bbes (Hainaut-Belg ique), e t, depuis 
la fin  2003, à 9 v ille s  avec ce lle  de A th  (Hainaut-Belg ique) e t de 
C h â te a u -T h ie r ry  (A isne-France). Enfin, S a in t-A m a n d -le s -E a u x  a 
re jo in t le réseau le 1" jan v ie r 2005 .

Par l’en trem ise  de ce réseau E U R A P H IS , ces d ix  v illes partena ires sou­
ha ite n t encourager le pub lic  du bassin tra n s fro n ta lie r, s ’é tendan t de 
C hâteau-Thierry dans l’A isne à Enghien, aux portes de Bruxelles, à éprou­
ve r le p la is ir de découvrir près de chez lu i (en oub lian t la fro n tiè re  I) des 
joyaux a rch ite c tu ra u x  qui o n t été conservés e t restau rés au f i l  des 
années.

Les ac tions  de ce p ro je t EU R A P H IS  II so n t m enées au niveau de deux 
types de pub lic  :

- Auprès des p ro fess ionne ls  du p a trim o ine  et du to u rism e  (rencon tre  des 
personnels  d 'accue il, d 'an im ateurs  du patrim o ine , sém inaires...);

- Auprès du grand public pour lequel des an im ations orig ina les sont créées 
dans des lieux patrim on iaux. Ce pub lic est sensib ilisé au pro je t par un 
e ffo r t considérable de prom otion  com m une (dépliants, a ff ic h e s ,...).

Tous les partena ires w a llons d’E u ra p h is  o n t proposé un program m e 
dans le cadre des jou rn é es  du P a trim o ine  2007 et du thèm e du 
P atrim oine  m ilita ire  : A th  (vo ir p. 24-25), E nghien (vo ir p. 30), Lobbes  
(vo ir p. 33), T h u in  (vo ir p.41 ), a insi que T o u rn a i (vo ir p. 41-43). Les v illes 
de Binche e t de M ons ne fo n t plus pa rtie  de ce p ro je t.

Q u a t re  v i l le s  f r a n ç a is e s  v o u s  in v i t e n t  à d é c o u v r i r  le u r  
p a t r im o in e  m i l i t a i r e  lo r s  d e s  J o u rn é e s  e u ro p é e n n e s  d u  
P a t r im o in e ,  o r g a n is é e s  e n  F ra n c e  le s  15 e t  16 s e p te m b r e  
2 0 0 7 . I l  s ’ a g i t  d e  C h â te a u - T h ie r r y ,  C o n d é , L a o n  e t  Le 
Q u e s n o y .

C h â te a u -T h ie rry
S IT E  DU C H Â TE A U  M É D IÉ V A L

Si le s ite  du château, im p lan té  su r une b u tte  su rp lom ban t la v ille , a révé­
lé une occupa tion  re m on tan t au 5 ' s., les m urs et tou rs  encore  v is ib les 
so n t le f ru it  de cam pagnes successives s ’éche lonnan t du 9 ' au 17' s. La 
plus im po rta n te  es t ce lle  e ffec tuée  par le com te  Thibaud IV a u to u r de 
1220-1230. L’ence in te  urba ine  de C hâteau-Th ierry c o m p ta it qua tre  
p o rtes  fo rtifié e s  dont, seule, subsis te  la porte  Saint-P ierre . Le plan de ce 
sp lend ide  ouvrage fo rm e  deux tou rs  en fe r à cheval ce in tu ra n t à l’est e t 
à l ’ouest le passage d ’entrée  urbaine sur la rue du Château. Elle d o it ê tre  
datée de l’époque de Thibaud IV.

Le Festival m édiéval P atrim oine  V ivan t de Château-Thierry se tiend ra  sur 
le s ite  du château du vendredi 14 au d im anche 16 septem bre  inc lus. Il 
pe rm e t la découverte  du lieu en rich i d ’an im ations  et de spectac les 
m édiévaux avec deux scènes d isposées dans la haute et la basse cour 
pour des co nce rts  variés. L’a ssocia tion  P atrim oine  V ivan t a pour b u t de 
p rom ouvo ir le p a trim o ine  ancien et contem pora in  sous to u te s  ses fo rm es 
et de fa ire  connaître  e t découvrir par le p lus large pub lic  possib le  le pa tri­
m o ine  de la v ille  de Château-Thierry e t de sa région.

• Ouverture : du vendredi 14 au dimanche 16 septembre
• Renseignements complets : Office du Tourisme, 03 23 83 10 14 et Site Internet : 

www.patrimoine-vivant.org

http://www.patrimoine-vivant.org
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Condé
V A U B A N  ET C O N D É -S U R -L ’ ESC AUT

Le systèm e de défense de Condé es t quasim ent te rm iné  lo rsqu ’en avril 
1676 Louis XIV en personne assiège Condé, p o in t c le f de la va llée de 
l’Escaut, le verrou qui fe rm e  la région. Deux ans plus ta rd , par le tra ité  de 
N im ègue, Condé e s t d é fin itive m en t frança ise .

Il es t a u jou rd ’hui é tab li que Vauban n’a pas fa it  co ns tru ire  les rem parts  
bastionnés du 17* s., m ais il est en revanche bien ce rta in  qu ’ il les a am é­
nagés e t am éliorés.

P artan t des bastions de te rre  élevés par ses prédécesseurs, il op tim ise  
l’e ffica c ité  des ouvrages en les s o lid if ia n t e t en y a d jo ignan t cavaliers, 
dem i-lunes et au tres obstacles...

Le Q uesnoy
Le Quesnoy («le chêne») est assis su r un p la teau de grès e t de sable en 
bordure  d 'un va llon  m arécageux entre  Sam bre et Escaut, c o n trô la n t la 
va llée de l’Oise.

Le com te  de H ainaut y fa it  é d ifie r en 1142 une résidence, a u to u r de 
laque lle  se fixe  une agg lom éra tion . Enjeu con tes té  dans la lu tte  franco- 
bourgu ignonne, puis franco-espagno le, la p lace fo r te  es t renforcée de 
bastions  à p a rt ir  de 1533. Em portée par Turenne en 1654, la v ille  es t au 
coeur des lu tte s  franco -au trich iennes avant d ’ê tre  d é fin itive m en t ra tta ­
chée à la France par le tra ité  des Pyrénées.

Mais l'apparence ac tue lle  du Quesnoy es t l’oeuvre de Vauban qui, en tre  
1668 e t 1672, a régu larisé  l’enveloppe par la m ise en place notam m ent 
de h u it pu issants bastions. A l’occasion  du tr ice n te na ire  de la m o rt de 
l’exceptionne l a rch ite c te  ingénieur, l’O ffice  du Tourism e du Quesnoy se 
jo in t  à la p rog ram m ation  des Journées du P atrim oine  en W allon ie pour 
vous p roposer deux v is ites  com m entées g ra tu ites  des rem parts .

• Organisation : Office du Tourisme de Le Quesnoy
• Visites commentées par groupe de maximum 30 personnes : dim. 09, au départ 

de l’Office du Tourisme, rue Maréchal Joffre, 1, à 15h00 «L’adaptation de la fortifi­
cation au site» et à 16h30 «Le premier système de la fortification selon Vauban». 
Office du Tourisme ouvert sam. et dim. de 9h à 12h et de 15h à 18h

• Renseignements : 03 27 20 54 70 -  Courriel : otsi.le.quesnoy@wanadoo.fr

Vauban p a rt du p rinc ipe  q u ’une place fo rte  n ’es t pas destinée à rés is te r 
v ic to rie u se m en t ni à repousser l’ennem i. Elle d o it avant to u t gêner et 
user l’assaillan t, en a tte n d an t que l’arm ée de secours liv re  le com ba t v ic ­
to r ie u x  en rase cam pagne. De plus, l’eau p e rm e ttra  à Condé d ’o b te n ir le 
recul que l’a lt itud e  ne lui o ffre  pas. Et Vauban y pa rv ien t. Il am énage par 
un systèm e de canaux e t d ’éc luses l’ inondation  des chaussées de Tournai 
et de Valenciennes. De p rofonds fossés so n t creusés. Quand, en 1695, 
les travaux so n t te rm inés, onze bastions flanqués de sept dem i-lunes ce i­
gne n t la v ille . A u jou rd ’hui, s ix  bastions e t tro is  dem i-lunes subs is ten t.

Vous pourrez v is ite r  Condé à l’a ide d ’un liv re t d 'in te rp ré ta tio n  g ra tu it de 
24 pages à re tire r  à l’O ffice  du Tourism e. O utre l’évo lu tion  de la v ille , ce 
liv re t com prend deux c irc u its  de découverte  consacrés respectivem ent 
au centre  v ille  e t aux fo rtif ic a tio n s .

• Organisation : Office du Tourisme du Valenciennois
• Départ des visites libres ou guidées : place Pierre Delcourt, 26, sam. 15 de 9h30 

à 12h et de 14h à 18h et dim. 16/09 de 14h à 18h
• NB. Dim. 09/09  à 15h30, visite thématique «Condé : Avant et Après Vauban». 

Réservation et inscription préalable obligatoire jusqu’à la veille au 03 27 28 89 10
• Renseignements : 03 27 28 89 10 -  Courriel : otduvalenciennois@wanadoo.fr 

(programme complet sur simple demande).

Laon
Perchée sur son p la teau, dom in a n t de près de cent m ètres  la p la ine a len­
tour, la v ille  de Laon surprend par son s ite  exceptionne l. Dès le Moyen 
Âge, les hom m es e xp lo ite n t ce tte  pos ition  : p lus ieurs k ilo m è tre s  de rem ­
p a rt e t que lques portes de v ille  fo r tif ié e s  en té m o ig n e n t encore. Entre 
1594 et 1598, par o rdre  du roi Henri IV, ces fo r tif ic a tio n s  so n t com plé­
tées à l’e x tré m ité  Est du p la teau par la co ns tru c tion  de la c itade lle .

D urant to u t le 19' s., le s ite  de Laon re tie n t to u te  l’a tte n tio n  des ingé­
n ieurs m ilita ires  e t dem eure  une place fo rte  de p rem ie r o rdre  : ré fec tion  
des rem parts  avec te rrasses d ’a rtille r ie , am énagem ent d ’un réseau sou­
te rra in  de casem ates e t de galeries, co ns tru c tion  de deux grandes 
casernes et de tro is  m agasins à poudre, pe rfe c tion n em e n t de la c itade l­
le... Le p lan -re lie f de la v ille , d on t la copie  es t présentée ac tu e lle m en t à 
l’O ffice  du tou rism e , es t aussi réalisé à ce tte  époque à des fin s  m ilita ires . 
Après la guerre  de 1870, Laon dev ien t le cen tre  d ’un d is p o s itif de fo r ts  
destinés à la défense de Paris. A fin  d ’é ta b lir la com m un ica tion  avec ces 
fo rts , la b a tte rie  M o rlo t es t c o ns tru ite  su r le p la teau. C’est un des rares 
postes de lia ison optique  conservés en France.

Une découverte de l’histoire de Laon à travers sept siècles de patrimoine militaire 
est possible. Plusieurs sites seront accessibles gratuitement lors des Journées euro­
péennes du Patrimoine des 15 et 16 septembre 2007.

• Organisation : Office du Tourisme de Laon
• Visites proposées : Citadelle (site, souterrains et poudrière); Lycée Paul Claudel 

(souterrains et poudrière), Batterie Morlot et remparts de la ville (visites libres); 
copie du plan-relief de la ville à l’Office du Tourisme sam. et dim. de 9h30 à 13h 
et de 14h à 18h30.

• Renseignements : 03 23 20 28 62 -  Courriel : tourisme.info.laon@wanadoo.fr

mailto:otsi.le.quesnoy@wanadoo.fr
mailto:otduvalenciennois@wanadoo.fr
mailto:tourisme.info.laon@wanadoo.fr


P M R  EB B R A B A N T  - H A I N A U T

B R A I N E - L ' A L L E U D
O p h a in - B o is - S e ig n e u r - ls a a c

C H Â T E A U  ( V O I R  P .13)

B R A B A N T  W A L L O N

M o t i f  d e  r e je t  d e  la  c o te  : ( p r in c ip e  d u  m a i l lo n  fa ib le ) .

(i> ) Présence d ’une m arche à l ’entrée (entrée PMR)

\b Absence de WC PMR

Absence de sta tionnem en t réservé pour les personnes à m ob ilité  réduite

Absence de sécurisa tion  v isuelle  des dangers

Pas de vis ites en langue des signes

$ Absence de supports  en texte «facile à lire»

G E N APPE
V ie u x - G e n a p p e

D E R N I E R  Q U A R T IE R  G É N É R A L  DE  N A P O L É O N ,  M U S É E  P R O V I N C I A L  

( V O I R  P.14 )

M o t i f  d e  r e je t  d e  la  c o te  : ( p r in c ip e  d u  m a i l lo n  fa ib le ) .

3>)D ifférences de niveaux com pensées par des ram pes non conform es

te >
Absence de WC PMR correc tem en t aménagé

CDS ta tionnem ent réservé aux PMR tro p  é tro it

<*>Absence de sécurisa tion  des dangers

Pas de v is ites prévues en langue des signes

? Absence de suppo rts  type  «faciles à lire»

NI VEL L ES
N iv e l le s

T O U R  S I M O N E  ( V O I R  P .16)

M o t i f  d e  r e je t  d e  la  c o te  : ( p r in c ip e  d u  m a i l lo n  f a ib le ) .

*> Présence d ’un ressaut à l ’entrée

%)Trois m arches pour accéder à l’ in té rieu r de la tou r

CDAbsence de s ta tionnem en t réservé pour les personnes à m ob ilité  réduite  à proxim ité

< * Absence d ’enseigne

,7 Pas de vis ites tradu ites  en langue des signes

Absence d ’enseigne ou de num éro postal

H A I N A U T
A I S E A U - P R E S L E S
A is e a u

C I M E T I È R E S  M I L I T A I R E S  À A I S E A U  ET À P O N T - D E - L O U P  (V O I R  P .2 4 )

© Pas de parking privé, poss ib ilité  de se garer en vo irie  dans les 100 m ètres

© Voie d ’accès de plain p ied en p ierre . Largeur du passage lib re  du po rta il : 3 m ètres

© Allées larges, revê tem ent au sol en p ierre avec des pe tits  obstacles

© Pas d ’ascenseur

0 Pas de to ile tte  ouverte  au public

A I S E A U - P R E S L E S
P o n t -d e -L o u p

C I M E T I È R E  D ' H O N N E U R  DES A N C I E N S  C O M B A T T A N T S  ( V O I R  P .2 4 )

M o t i f  d e  r e je t  d e  la  c o te  : ( p r in c ip e  d u  m a i l lo n  fa ib le ) .

C ircu la tion  d iff ic ile  su r revêtem ent en graviers

C ircu la tion d iffic ile  su r revêtem ent en graviers

f
Absence de parking réservé aux personnes à m ob ilité  réduite  à p roxim ité

Pas de problèm e p a rticu lie r
1  H

! Absence de v is ites en langue des signes

( 9 )
>

Absence de supports  «faciles à lire»

A N TO I N G
A n to in g

C H Â T E A U  DES P R I N C E S  DE L I G N E  ( V O I R  P .2 4 )

M o t i f  d e  r e je t  d e  la  c o te  : ( p r in c ip e  d u  m a i l lo n  fa ib le ) .

2 m arches pour accéder au Bollewerk

« Porte du Bollewerk tro p  é tro ite

CDAbsence de m ains-courantes dans l’esca lie r du Bollewerk

<• Absence de sécurisa tion  v isuelle  des dangers

Pas de vis ites  en langue des signes

$ Absence de signalétique

CHARL EROI
C h a r le r o i

C A S E R N E  T R É S I G N I E S  ( V O I R  P .2 7 )

© Parking privé pour à 2 00  m ètres de l’en trée  principa le, pas d ’em placem ent réservé

0
5 marches à la porte d ’entrée principale. La seconde porte a une marche mais le revêtement 
au sol est avec de petits obstacles (ex:trous >1cm). Libre passage de cette porte : 1 mètre

© Coulo irs assez larges, quelques ré trécissem ents ponctue ls

© Pas d ’ascenseur

0
Toilettes ouvertes au public, ne répondent pas aux norm es : largeur du passage lib re  de 
la porte  : 80 cm, pas d 'a ire  de trans fe rt

COURCE L L E S
C o u r c e l le s

C H Â T E A U  DE  T R A Z E G N I E S  (V O I R  P .2 9 )

© Pas de parking privé, poss ib ilité  de se garer en vo irie  dans les 500  m ètres

© 3 m arches à l'en trée  non com pensées par une ram pe. Revêtem ent en pavé avec de 

p e tits  obstacles (ex itrous >1cm)

© Coulo irs à l’ in té rieu r assez larges m ais nom breuses m arches pour accéder aux d iffé ­

rentes salles du château

© Pas d ’ascenseur

0 Toilettes ouvertes au public, ne répondent pas aux norm es : largeur du passage libre de 

la porte  : 73 cm , pas d 'a ire  de tra n s fe rt



H A I N A U T  E S  P M R

É C A U S S I N N E S
É c a u s s in n e s - L a la in g

C H Â T E A U  F O R T ( V O I R  P .2 9 )

M o t i f  d e  r e je t  d e  la  c o te  : ( p r in c ip e  d u  m a i l lo n  fa ib le ) .

Voies de circu la tion  exté rieures en pavés anciens

j-4. Voies de circu la tion  extérieures en pavés anciens

i: Pas d ’em placem ent de s ta tionnem ent réservé pour les personnes à m ob ilité  réduite

< &
^----- y

Absence de sécurisa tion  visuelle des dangers

3 Les gu ides ne p ra tiquen t pas le langage signé

? Absence de signalétique pe rm e ttan t de se s ituer

F O N T A I N E - L ' É V Ê Q U E
Fo n t a  in e - l 'É v ê q u e

C H Â T E A U  B I V O R T  (V O I R  P .3 1 )

© Pas de parking privé, poss ib ilité  de se garer en vo irie  dans les 250 m ètres

© 1 m arche à l’en trée  principa le  com pensée par une ram pe (pas sécurisée par des 
bordures e t des m ains courantes). Libre passage de la p o rte  : 92cm

Une pa rtie  du s ite  es t de plain pied. Il n’est possible d ’accéder au p rem ier étage 
que par un escalier

© Pas d ’ascenseur

0 Pas de to ile tte s  ouvertes au public

H A M - S U R - H E U R E - N A L I N N E S
H a m - s u r - H e u r e

C H Â T E A U  ( V O I R  P .3 2 )

M o t i f  d e  r e je t  d e  la  c o te  : ( p r in c ip e  d u  m a i l lo n  fa ib le ) .

Boutons de l’ascenseur un peu tro p  haut pour les chaisards ayant peu de m obilité  
au niveau des bras

it WC pour personnes à m ob ilité  réduite  (tem pora irem ent) inaccessible

® WC pour personnes à m ob ilité  réduite  (tem pora irem ent) inaccessible

Absence de sécurisa tion  des escaliers

*
Visites possibles en langue des signes sur demande

? Absence de supports  «faciles à lire»

H O N N E L L E S
F a y t - le - F r a n c

C H Â T E A U  F E R M E  DE  R A M P E M O N T  ( V O I R  P .3 2 )

M o t i f  d e  r e je t  d e  la  c o te  : ( p r in c ip e  d u  m a i l lo n  fa ib le ) .

Présence de pavés anciens fo r t bom bés

tk Absence d ’aires de manoeuvres à l’ in té rieu r de la cafétéria

1 Absence de sta tionnem en t réservé pour les personnes à m ob ilité  réduite

Absence de sécurisa tion  des dangers

p :
Absence de fax pe rm e ttan t de p rendre co n ta c t à d is tance  avec le château-ferm e

9
■

Absence de signalétique dans le château-ferm e

L A L O U V I È R E
H o u d e n g - A im e r ie s

B O I S - D U - L U C ,  F O R T E R E S S E  I N D U S T R I E L L E  ( V O I R  P .3 3 )

© 2 em placem ents de park ing  réservés à 15 m ètres de l ’entrée signalés par un panneau 
e t un marquage au sol (dim ension : 3m 30 x 6m 50). Revêtem ent non meuble

© 2 m arches à l ’entrée p rincipa le  du musée, en trée  a lte rna tive  avec une marche 
com pensée par une ram pe (pas sécurisée, sans main courante) su r le côté

© Seule une pa rtie  du s ite  es t accessible de plain pied ou par des ram pes m ais celles-ci 
ne répondent aux norm es : non sécurisée, fo r te  in c lin a is o n ,...

© Pas d ’ascenseur dans le bâ tim ent0 Pas de to ile tte s  ouvertes au public

MONS
M o n s

A N C I E N N E  C A S E R N E  DE  C A V A L E R IE  ( V O I R  P .3 4 )

© Il n’y  a pas de parking privé pour ce t é tab lissem ent, il es t possible de se garer en vo irie  
dans les 100 m ètres

© Il y a 5 m arches à l'e n tré e  non com pensées par une ram pe. Le revêtem ent est en pavé 
avec de pe tits  obstacles (ex:trous >1cm )

© Les coulo irs à l ’in té rieu r du bâ tim en t ainsi que les portes son t assez larges. Il y a 
une absence de s ignalisation p o u r s ’o rien te r aisém ent. Il n ’y a pas un con traste  visuel 
su ffisan t pour annoncer les obstac les e t les surfaces critiques

© Il n’y a pas d ’ascenseur dans le bâ tim ent

0 Il y a des to ile tte s  ouvertes au pub lic  mais elles ne répondent pas aux norm es : la largeur 
du passage lib re  de la porte  est de 60 cm e t il n ’y a pas une aire de tra n s fe rt au moins 
d ’un cô te  de la to ile tte

S a in t - D e n is

A B B A Y E  DE  S A I N T - D E N I S  EN B R O C Q U E R O I E  ( V O I R  P .3 6 )

M o t i f  d e  r e je t  d e  la  c o te  : ( p r in c ip e  d u  m a i l lo n  fa ib le ) .

® Pavés anciens com p liquan t fo rte m e n t la c ircu la tion  pour les chaisards

fe >
Pavés anciens com pliquant fo rte m e n t la c ircu la tion  pour les chaisards

® Absence d ’em placem ent de sta tionnem en t réservé pour les personnes à m ob ilité  réduite

<3»
v .  y

Absence de sécurisa tion  des dangers

,7 Absence de v is ites en langue des signes

9
■

Pas de suppo rts  «faciles à lire»

SENEFFE
S e n e f f e

C H Â T E A U  ( V O I R  P .3 8 )

M o t i f  d e  r e je t  d e  la  c o te  : ( p r in c ip e  d u  m a i l lo n  fa ib le ) .

*>
Plusieurs plans inclinés donnant accès au château de pourcentage élevé e t ne disposant 
pas de m ains-courantes

& Plusieurs plans inc linés donnant accès au château ne d isposant pas de m ains-courantes

I Em placem ents de sta tionnem en t réservés non dé lim ités au sol

. < *
Absence de sécurisa tion  des dangers

Absence de v is ites en langue des signes

? Peu de signa lé tique  à l’ in té rieur du château



P R O V I N C E  D E  B R A B A N T  W A L L O N  M H A I A N U T  - L I È G E

T H U I N
L e e r s - e t - F o s t e a u

C H Â T E A U  D U  F O S T E A U  ( V O IR  P .4 1 )

M otif d e  re je t de la c o te  : (p r in c ip e  du  m a illo n  fa ib le ).

Revêtement de sol extérieur en vieux pavés et quatre marches à l’entrée

te>
Même en étant assisté, il est compliqué d’entrer dans le château pour les mêmes rai­
sons que ci-dessus

CD Aucun stationnement adapté n’est prévu dans le domaine

Décoration intérieure variable (magasin d’antiquités), il n’est pas possible de garantir la 
sécurité visuelle permanente

Pas de visite en langue des signes prévue

9
"

Grande propriété privée sans signalétique intérieure

TOURNAI
T o u r n a i

C IM E T IÈ R E  D U  S U D  ( V O IR  P .4 1 )

M o tif d e  re je t  d e  la co te  : (p r in c ip e  du m a illo n  fa ib le ).

2 marches pour accéder aux tombes du cimetière du Commonwealth

k Allées du cimetière du Commonwealth en gazon

CD Absence d’emplacement officiel de stationnement réservé aux personnes à mobilité réduite

< & Absence de signalétique à l’intérieur du cimetière

'J) Absence de visites traduites en langue des signes

? Absence de signalétique cohérente et continue dans le cimetière

T o u r n a i

F O R T  R O U G E  ( V O IR  P .4 2 )

M otif d e  re je t d e  la c o te  : (p r in c ip e  du m a illo n  fa ib le ).

Présence d’une marche à l’entrée

Pas d’accès possible au 1* étage

CD Escalier à claire-voie menant au 1er étage

<» Pas de sécurisation visuelle des dangers

Visites en langue des signes sur demande

Absence d’indication des heures de visite

T o u r n a i

P O N T  D E S  T R O U S  ( V O IR  P .4 2 )

© Il n’y a pas de parking privé pour cet établissement, il est possible de se garer en voirie 
dans les 100 mètres

0 Le revêtement est non meuble, non glissant

0 Il n’y a pas de circulation intérieure

0 Il n’y a pas d’ascenseur dans le bâtiment

Il n’y a pas de toilettes ouvertes au public

T o u r n a i

T O U R  H E N R Y  V I I I  ( V O IR  P .4 2 )

@ Pas de parking privé, possibilité de se garer en voirie dans les 100 mètres

0 Revêtement non meuble, non glissant. Tour située au centre d’un espace vert, obligation 
de traverser une pelouse pour l’approcher0 Pas de circulation intérieure

0 Pas d’ascenseur dans le bâtiment0 Pas de toilettes ouvertes au public

L I È G E
AMAY
A m a y

T O U R  R O M A N E  ( V O IR  P .4 8 )

0 Pas de parking privé, possibilité de se garer en voirie dans les 150 mètres

0 Revêtement meuble en fin gravier. Entrée de plain pied, largeur du passage libre de la 
porte : 95 cm

0 Allées extérieures assez larges en gravier. Portes à l’intérieur étroites (par exemple 
67cm). Nombreux escaliers pour accéder aux différentes salles de la tour

0 Pas d’ascenseur.

0 Pas de toilettes ouvertes au public

ANS
L o n c in

F O R T  D E  L O N C IN  ( V O IR  P .4 8 )

M otif d e  re je t  d e  la co te  : (p r in c ip e  du  m a illo n  fa ib le ).

*> Circulation difficile dans la salle de projection

:Js>) Circulation difficile dans la salle de projection

CD
Absence d’emplacements de stationnement réservés pour les personnes 
à mobilité réduite

< * Pas de dispositifs spécifiques pour les personnes déficientes visuelles

,y. Absence de fax permettant de prendre contact à distance avec le musée

9 Pas de documents «faciles à lire»

BASSENGE
E b e n -E m a e l

FORT (V O IR  P .5 0 )

0 Pas de parking privé

0 Voie d’accès large de plain pied. Revêtement au sol non meuble, non glissant mais avec 
de petits obstacles

Largeur du plus petit passage dans les couloirs : 77cm

0 Pas d’ascenseur

0 Pas de toilettes ouvertes au public

CLAVI ER
L e s  A v in s

B A T A IL L E  D E S  A V I N S  ( V O IR  P .5 2 )

6 emplacements de parking réservés non délimités au sol, signalés par le panneau 
officiel. Revêtement en gravier

Routes qui relient les différents éléments de la visite (monument,...) en gravier, pavé ou terre

c>;Chemins larges mais certains en pente

0 Pas d’ascenseur

0 Toilettes ouvertes au public mais ne répondent pas aux normes : largeur du passage 
libre de la porte : 75 cm, pas d'aire de transfert

ENGI S
E n g is

C H Â T E A U  D 'H E R M A L L E  ( V O IR  P .5 3 )

0 Pas de parking privé pour cet établissement, possibilité de se garer en voirie dans les 
100 mètres

0 Revêtement non meuble, non glissant et fait de gros pavés lisses

0 Nous n’avons pas pu expertiser l’intérieur du château car au moment de la visite, le pro­
priétaire ne savait pas encore s’il allait ouvrir le château pour les journées du patrimoine

0 Pas d’ascenseur

0 Pas de toilettes ouvertes au public



L I È G E  OS P R O V I N C E  D E  B R A B A N T  W A L L O N

H e r m a l le - s o u s - H u y

F E R M E  C A S T R A L E  ( V O I R  P .5 3 )

M o t i f  d e  r e je t  d e  la  c o te  : ( p r in c ip e  d u  m a i l lo n  fa ib le ) .

*> Pavés anciens bom bés

Absence de barres d’appui dans les WC

1 Absence d ’em placem ent de s ta tionnem ent réservé aux personnes handicapées à proxim ité

<a> Absence de sécurisa tion  des dangers

& Absence de v is ites en langue des signes

rp
Absence de suppo rts  «faciles à lire»

FERRI ÈRES
V ie u x v i l le

C H Â T E A U  F O R T  DE  L O G N E  ( V O I R  P .5 4 )

M o t i f  d e  r e je t  d e  la  c o te  : ( p r in c ip e  d u  m a i l lo n  fa ib le ) .

*> Accès im possib le  pour les chaisards (pentes très fo rtes)

% Accès im possib le  pour les chaisards (pentes très  fortes)

i Accès d iff ic ile  ju sq u ’au château fo r t

Absence de sécurisa tion  des dangers

Pas de v is ites en langue des signes

9
■. ■ -

Absence de suppo rts  «faciles à lire»

V ie u x v i l le

M U S É E  D U  C H Â T E A U  F O R T  DE  L O G N E  (V O I R  P .5 4 )

M o t i f  d e  r e je t  d e  la  c o te  : ( p r in c ip e  d u  m a i l lo n  fa ib le ) .

%
Plusieurs m arches à l’entrée

%
Plusieurs m arches à l’entrée

t
Pas de parking PMR

Baies v itrées non sécurisées

, 7
Absence de v is ite  en langue des signes

9
V »  .

Absence de supports  «faciles à lire»

F L É MA L L E
L e s  A w ir s

C H Â T E A U  D ' A I G R E M O N T  ( V O I R  P .5 4 )

M o t i f  d e  r e je t  d e  la  c o te  : ( p r in c ip e  d u  m a i l lo n  fa ib le ) .

® Revêtement en pavés anciens bom bés

E) Présence de m arches à l’entrée

i) Absence de sta tionnem en t réservé aux personnes à m ob ilité  réduite

Absence de sécurisation des dangers

,7'; Visites en langue des signes su r demande

9
■

Absence de signalétique

H U Y
H u y

C I M E T I È R E  DE  LA  B U I S S IÈ R E  ( V O I R  P .5 6 )

©Pas de parking privé, poss ib ilité  de se garer en voirie dans les 100 m ètres

©Revêtem ent non m euble, non g lissant, sans obstacle à la roue. Largeur du passage libre 
de la porte  : 316 cm . Passage de plain pied

A llées très larges, largeur du plus pe tit passage libre : 150 cm . Revêtem ent au sol en 
sable, grenaille, pavé ou terre

©Pas d ’ascenseur

0 Pas de to ile tte s  ouvertes au public

H u y

C O L L É G IA L E  N O T R E - D A M E  ET S A 1 N T - D O M I T I E N  ( V O I R  P .5 6 )

M o t i f  d e  r e je t  d e  la  c o te  : ( p r in c ip e  d u  m a i l lo n  fa ib le ) .

Plan incliné à l’en trée  tro p  pentu e t non sécurisé

is Plan incliné à l’entrée non sécurisé

t Em placem ent de sta tionnem en t réservé aux personnes handicapées tro p  cou rt

«►Pas de problèm e p a rticu lie r

,7 Absence de v is ites en langue des signes

? Absence de supports  «faciles à lire»

H u y

F O R T  (V O I R  P .5 6 )

©Pas de parking privé, poss ib ilité  de se garer en vo irie  dans les 250  m ètres

©30 m arches derrière le porta il. Revêtem ent en pavé avec de pe tits  obstac les (ex:trous 
>1cm ), assez glissant

©Nom breux escaliers pour accéder aux d iffé ren tes  salles

©Pas d ’ascenseur

©Pas de to ile tte s  ouvertes au public

JUPRELLE

© Pas de parking privé, poss ib ilité  de se garer en voirie dans les 150 m ètres.

© Revêtement m euble, en pavé e t en gravier. Largeur du passage libre de la porte  : 106 cm.

© Couloirs assez larges mais nom breux escaliers pour pouvoir accéder aux d iffé ren tes 
parties du site

© Pas d’ascenseur

© Pas de to ile ttes  ouvertes au public

LIÈGE
L iè g e

C A S E R N E  F O N C K  ( V O I R  P .5 9 )

M o t i f  d e  r e je t  d e  la  c o te  : ( p r in c ip e  d u  m a i l lo n  fa ib le ) .

*> Présence de p lans inclinés sans m ains courantes

\t> Absence d ’une barre d ’appui fixe  e t m urale dans le WC PMR

M arches e t p lans inclinés sans m ains courantes

<& Entrées d iffic ile s  à repérer

,7)Aucun d isp o s itif spéc ifique  pour a m p lifie r le son

f )
Entrées d iff ic ile s  à repérer



P R O V I N C E  D E  B R A B A N T  W A L L O N  US L I È G E

L iè g e

M É M O R IA L  I N T E R A L L I É  D E  C O I N T E  ( V O IR  P .6 0 )

M o tif de re je t d e  la c o te  : (p r in c ip e  du m a illo n  fa ib le ).

Présence de plusieurs marches -  aucun accès possible

it>Présence de plusieurs marches -  aucun accès possible

i Absence de stationnement réservé aux personnes à mobilité réduite

m Absence de sécurisation visuelle des dangers

( g )
Absence de fax permettant aux personnes déficientes auditives de prendre contact 
à distance avec le mémorial

?) Absence de signalétique

LI NCENT
L in c e n t

A N C I E N N E  É G L I S E  ( V O IR  P .6 3 )

© Pas de parking privé, possibilité de se garer en voirie dans les 100 mètres

© Chemin menant à la porte de plain pied mais en gravier. Largeur du passage libre de 
cette porte : 104cm

Une grande partie du site est de plain pied mais le revêtement au sol est en gravier. 
1 marche pour accéder à la sacristie.

© Pas d’ascenseur0 Pas de toilettes ouvertes au public

N A N D R I N
V i l le r s - l e - T e m p le

C O M M A N D E R IE  ( V O IR  P .6 4 )

M otif d e  re je t de la  co te  : (p r in c ip e  du m a illo n  fa ib ie ).

Circulation difficile en raison des pavés anciens

K ) Pas d’accès possible aux souterrains

f Absence d’emplacement de stationnement réservé aux personnes à mobilité réduite

< » Absence de sécurisation des dangers

V
Absence de fax permettant aux personnes déficientes auditives de prendre contact 
à distance avec le syndicat d’initiative

?
Absence de signalétique

PEPI NSTER
P e p in s t e r

F O R T  D E  T A N C R É M O N T  ( V O IR  P .6 5 )

© Pas de parking privé

0
Voie d’accès en pente. Revêtement non meuble et non glissant. Portail d’entrée, 
largeur de libre passage : 104cm

© Chemins à l’intérieur du site assez larges mais plusieurs escaliers pour rejoindre les 
différentes pièces

© Pas d’ascenseur

0 Pas de toilettes ouvertes au public

PL OMBI ÈRES
H o m b o u r g

C IM E T IÈ R E  A M É R I C A I N  D IT  D E  H E N R I - C H A P E L L E  ( V O IR  P .6 6 )

THEUX
T h e u x

C H Â T E A U  D E  F R A N C H I M O N T  ( V O IR  P .6 8 )

M otif d e  re je t d e  la c o te  : (p r in c ip e  du  m a illo n  fa ib le ).

Circulation impossible à l’intérieur de l’enceinte du château

:te Circulation impossible à l’intérieur de l’enceinte du château

CDAbsence d’emplacements de stationnement réservés aux personnes à mobilité réduite

Absence de sécurisation des dangers

'
W J

Absence de fax permettant de prendre contact à distance

?) Pas de mention des horaires d’ouverture à l’entrée

T h e u x

É G L I S E  S A I N T S - H E R M È S - E T - A L E X A N D R E  ( V O IR  P .6 9 )

M otif d e  re je t d e  la c o te  : (p r in c ip e  du  m a illo n  fa ib le ).

Nombreuses marches à l’entrée

£>Nombreuses marches à l’entrée

CD!Absence de stationnement réservé aux personnes à mobilité réduite à proximité

<*)Absence de sécurisation des dangers

3) Absence de visites en langue des signes

Pas de supports «faciles à lire»

VI SÉ
V is é

M U S É E  D E S  A R B A L É T R I E R S  ( V O IR  P .7 1 )

M otif d e  re je t de la co te  : (p r in c ip e  du  m a illo n  fa ib le ).

Présence d’une marche à l’entrée
S r

h Musée au 1" étage sans ascenseur

CDAbsence de WC adapté

Absence d’enseigne

. 7
Absence de fax

9 ■.
Absence d’enseigne

WANZE
M o h a

C H Â T E A U  ( V O IR  P .7 1 )

© Pas de parking privé

© Revêtement en gravier et en terre, meuble, assez glissant et avec de petits obstacles 
(ex:trous >1cm)

0
Accessible uniquement par des escaliers et des chemins avec de fortes pentes, 
en gravier et en terre

© Pas d’ascenseur

0 Pas de toilettes ouvertes au public

© 2 emplacements de parking réservés à 50 mètres de l’entrée signalés par un marquage 
au sol (dimension : 4m50 x 6 mètres). Revêtement meuble

© Voie d’accès large et de plain pied mais une marche à l’entrée du bâtiment compensée 
par une rampe. Rampe non sécurisée par des bordures et des mains courantes

© Seule une partie du site est accessible de plain pied.

© Pas d’ascenseur

@ Une toilette au feznde-chaussée d’une superficie au sol de 201 x 205 cm. Largeur du 
passage libre de la porte : 94 cm. Face à la toilette, côté gauche, la largeur libre de tout 
obstacle est de 135 cm



L I È G E  - L U X E M B O U R G  - N A M U R BQ P R O V I  N C E D E  B R A B A N T  W A L L O N

WELKEN RAEDT
H e n r i - C h a p e l le

C I M E T I È R E  A M É R I C A I N  ( V O I R  P .7 2 )

©
2 emplacements de parking réservés à 50 mètres de l’entrée signalés par un marquage 
au sol (dimension : 4m50 x 6 mètres). Revêtement meuble

©
Voie d’accès large et de plain pied mais une marche à l’entrée du bâtiment compensée 
par une rampe. Rampe non sécurisée par des bordures et des mains courantes

© Seule une partie du site est accessible de plain pied

© Pas d’ascenseur

0 Il y a une toilette au rez-de-chaussée d’une superficie au sol de 201 x 205 cm. La largeur 
du passage libre de la porte est de 94 cm. Face à la toilette, côté gauche, la largeur fibre 
de tout obstacle est de 135 cm

L U X E M B O U R G
ARLON
A r lo n

M U S É E  A R C H É O L O G I Q U E  ( V O I R  P 7 9 )

M o tif d e  re je t d e  la c o te  : (p rin c ip e  du m a illo n  fa ib le ).

*> Cheminement en pente jusqu’à l’entrée non sécurisé par une main-courante

Cheminement en pente jusqu’à l’entrée non sécurisé par une main-courante

i Absence d’emplacement de stationnement réservé aux personnes à mobilité réduite

<» Absence d’enseigne permettant d’identifier le bâtiment

Absence de dispositifs auditifs adaptés

V
Enseigne et numéro postal non visibles depuis la rue

A u t e lb a s

M U S É E  ( V O I R  P .7 9 )

M otif d e  re je t d e  la c o te  : (p r in c ip e  du  m a illo n  fa ib le ).

Présence d’une marche à l’entrée

h
Pas d’accès possible à l’étage

v i t '
Absence de parking réservé aux personnes à mobilité réduite

Absence de sécurisation tactile au niveau des escaliers

.7 Absence de visites en langue des signes

? Absence de supports «faciles à lire»

BASTOGNE
B a s to g n e

P O R T E  DE T R Ê V E S  ( V O I R  P .7 9 )

M o tif d e  re je t  d e  la co te  : (p r in c ip e  du  m a illo n  fa ib le ).

i> Escalier donnant accès au musée

le. Escalier donnant accès au musée

i  ) Escalier à claire-voie donnant au musée

<») Absence de sécurisation des escaliers

, 7
Absence de visites en langue des signes

9 Pas de supports «faciles à lire»

H E R B E U M O N T
H e r b e u m o n t

C H Â T E A U  F O R T  ( V O I R  P .8 1 )

M otif d e  re je t d e  la  co te  : (p r in c ip e  du m a illo n  fa ib le ).

i v  : Pentes très fortes donnant accès aux ruines du château
o -

® Pentes très fortes donnant accès aux ruines du château

I: Pentes très fortes sur revêtement instable

<j3fc Absence de sécurisation des dangers

,7 Pas de problème particulier (visite libre sur le site)

? Pas de problème particulier (visite libre sur le site)

RENDEUX
M a r c o u r t

E R M IT A G E  DE  S A I N T - T H I B A U T  ( V O I R  P. ) 

C H Â T E A U  ( V O I R  P .8 4 )

© Pas de parking privé, possibilité de se garer en voirie à environ 1 km

0
Parcours de + /- 1 km dans un bois sur un sentier en pente et en gravier pour accéder 
au site. Possibilité d’accéder en voiture mais par temps sec

© Chemins assez larges et en gravier. Il n’y a pas de bordures de sécurité

© Pas d’ascenseur

Pas de toilettes ouvertes au public

TELL I N
T e l l in

M U S É E  DE LA  C LO C H E  ET DU C A R ILL O N  (V O IR  P .8 4 )

M o tif d e  re je t de la c o te  : (p r in c ip e  du m a illo n  fa ib le ).

h
Entrée PMR (non signalée) suivie d’une marche

» Pas d’accès possible à l’étage ni à la boutique

3 DAbsence de parking réservé aux personnes à mobilité réduite à proximité du musée

Escalier non sécurisé

5 ?) Absence de visites en langue des signes

Absence de supports «faciles à lire»

N A M U R
D I N A N T
D in a n t

R E M P A R T S  DE D R Y - L E S - W E N N E S  ET T O U R  T A R A V IS É E  

F O R T  M A X I M I L I E N )  ( V O I R  P. 9 2 )

M o tif d e  re je t  d e  la  co te  : (p r in c ip e  du m a illo n  fa ib le ).

*> Cheminements impraticables pour les utilisateurs de chaises roulantes

Cheminements impraticables pour les utilisateurs de chaises roulantes

æ Emplacement de stationnement réservé à proximité mais non conforme

■ Enseigne peu visible

n * Impossibilité de prendre contact à distance via un fax

3 ) Enseigne peu visible



P R O V I N C E  D E  B R A B A N T  W A L L O N  B B  N A M U R

FLOREFFE
F lo r e f f e

CASERNE DE GENDARMERIE À PIED "TYPE 1900" (VOIR P. 93)

© Pas de parking privé, possibilité de se garer en voirie dans les 200 mètres

© 1 marche de 3 cm à l’entrée du musée. Largeur du passage libre de la porte d’entrée : 
90 cm. Revêtement au sol non meuble, non glissant, sans obstacle

© Couloirs assez larges mais lors de rétrécissements ponctuels, certains couloirs ne 
laissent que 60 cm de passage libre

© Pas d’ascenseur

0 Toilettes ouvertes au public, ne répondent pas aux normes, largeur du passage libre de la 
porte : 70 cm, pas d'aire de transfert

N A MU R
J a m b e s

SEIGNEURIE D 'ANHAIVE (VOIR P. 107)

© Pas de parking privé, possibilité de se garer en voirie dans les 100 mètres

© 8 marches à descendre avant d’accéder à la porte d’entrée. Libre passage de la porte : 
82cm. Revêtement en pavé avec de petits obstacles (exrtrous >1cm).

© Couloirs et portes à l’intérieur du bâtiment assez larges mais plusieurs escaliers pour 
accéder aux différentes salles

© Pas d’ascenseur

0 Toilettes ouvertes au public mais ne répondent pas aux normes : largeur du passage libre 
de la porte : 78 cm et pas d'aire de transfert

N a m u r

PALAIS PROVINCIAL (VOIR P. 98)

ROCHEFORT
L a v a u x - S a in t e - A n n e

CHÂTEAU FORT (VOIR P. 101)

M otif d e  re je t de la co te  : (p r in c ip e  du  m a illo n  fa ib le ).

*> Pas d’accès possible au château

fi> Pas d’accès possible au château

CDEmplacements PMR non délimités au sol et sur graviers

Chiens d’assistance non admis dans le château

,7 Absence de visites en langue des signes

C9) Absence de signalétique cohérente et continue

YVOI  R
H o u x

SITE DE LA FORTERESSE ET VILLE MÉDIÉVALE DE POILVACHE (VOIR P. 103)

© Pas de parking privé, possibilité de se garer en voirie dans les 100 mètres

Voie d’accès de plain pied et large mais revêtement en pierre, assez glissant et avec de 
petits obstacles (ex:trous >1cm)

© Parcours du site rendu difficile par le fait que les chemins sont en terre, en pierre, en 
gazon. Chemin principal en pente. Une partie du site n’est accessible que par des escaliers

© Pas d’ascenseur

0 Pas de toilettes ouvertes pour le public

M otif d e  re je t de la c o te  : (p r in c ip e  du m a illo n  fa ib le ).

3>)
Présence de plusieurs marches à l’entrée

& ) Présence de plusieurs marches à l’entrée

CDPrésence de plusieurs marches sans mains-courantes à l’entrée

Absence de sécurisation des dangers

w
\* /y

Absence de visites en langue des signes

y )Vj*. y
Pas de supports de type «facile à lire»

N a m u r

VAUBAN À L'ASSAUT DE LA CITADELLE "BALADE VAUBAN" (VOIR P. 99)

M o tif de  re je t d e  la c o te  : (p r in c ip e  du m a illo n  fa ib le ).

* >
Cheminement en forte pente et sur revêtement instable

t e
Cheminement en forte pente et sur revêtement instable

3 0
Emplacement de stationnement PMR trop étroit et non signalé officiellement

Signalétique de l’événement non mise en place lors de notre visite (pas d’évaluation possible)

Animations non traduites en langue des signes

?
Signalétique de l’événement non mise en place lors de notre visite (pas d’évaluation possible)

ONHAYE
F a la ë n

RUINES DU CHÂTEAU FORT DE MONTAIGLE (VOIR P. 99)

© Pas de parking privé

© Revêtement meuble, assez glissant et avec de petits obstacles. Voie d’accès de plain 
pied et assez large

© Allées en pente et en gravier. Nombreux escaliers pour accéder aux différentes parties du site

© Pas d’ascenseur0 Pas de toilette ouverte au public

DES INFORMATIONS PLUS PRÉCISES
PAR RAPPORT À CES TABLEAUX SONT DISPONIBLES
SUR WWW.IPP-ONLINE.ORG ET WW W.ANLH.BE/ACCESCITY

http://WWW.IPP-ONLINE.ORG
http://WWW.ANLH.BE/ACCESCITY


La Division du Patrimoine, 
mais encore ?
La Division du Patrimoine assure la pérennité du patrimoine culturel immobilier et 
veille à son maintien dans un environnement bâti ou naturel de qualité.

Cette division regroupe les Directions de la Protection, de la Restauration et de 
l'Archéologie.

La Direction de la Protection propose au Ministre la mise sur liste de sauvegarde, 
le classement et le déclassement, la détermination des zones de protection, les 
travaux en zones protégées, elle gère la liste des arbres et haies remarquables. Elle 
propose aussi l'inscription de certains lieux sur la «liste du patrimoine exceptionnel 
de la Région wallonne».Ces biens alimentent aussi la «liste du patrimoine mondial» 
(UNESCO). Depuis 2002, existe une cellule de patrimoine funéraire wallon.

La Direction de la Restauration a pour tâche d'aider le propriétaire et son auteur 
de projet dans l'élaboration du dossier de restauration des monuments classés. 
Elle les conseille sur la nécessité de prévoir des études préalables techniques, 
sanitaires ou archéologiques. Elle favorise les opérations de « Maintenance >,c est 
-à-dire l'ensemble des opérations d'entretien préventives ou curatives, provisoires 
ou définitives en vue d'éviter la dégradation des biens protégés ou d'enrayer 
celle-ci. Le demandeur -  tant privé que public -  bénéficie, outre d'une procédure 
simplifiée et accélérée, d'une subvention couvrant 60 % du coût des travaux. Ces 
subsides sont plafonnés à 7.260 € (TVAC). Le surplus est à charge du propriétaire. 
La Direction de la Restauration propose au Ministre l'octroi de subsides pour les 
travaux sur monuments classés et assure le suivi du chantier en veillant à la bonne 
exécution des travaux et au suivi financier des subsides alloués. Elle assure aussi la 
maintenance et la gestion de l'opération «Petit Patrimoine populaire wallon».

BU,
mur

Archéologie : 081/33.23.91
s.mathieu@mrw.wallonie.be 

Protection : 081 /33.21.82
f.duperroy@mrw.walionie.be 

Restauration : 081/33.21.81 
p.paquet@mrw.waiionie.be 

Maintenance : 081 /33.21.84
jm.nenquin@mrw.waiionie.be 

Patrimoine funéraire :
xdeflorenne@skynet.be

http://mrw.waiionie.be/dgatip

La Direction de l'Archéologie assure la gestion et la protection du 
sous-sol et du patrimoine archéologique. Elle dresse l'inventaire des 
sites d'intérêt archéologique, intervient sur le terrain et publication 
des résultats. Elle est aussi chargée de la gestion des autorisations 
de fouilles et de la conservation des objets découverts.Elle analyse 
les permis d'urbanisme et de lotir et pratique, au besoin, des fouilles 
de prévention et de sauvetage. Elle organise enfin divers colloques 
et journées d'information. Elle apporte aussi son expertise à des 
missions archéologiques à l'étranger.

La Division du Patrimoine regroupe aussi les services techniques 
nécessaires à l'ensemble des directions : laboratoires de photogra- 
phie,photogrammétrie, topographie, anthropologie,dessin,archives, 
bibliothèque du patrimoine, dépôts d'objets archéologiques...

mailto:s.mathieu@mrw.wallonie.be
mailto:f.duperroy@mrw.walionie.be
mailto:p.paquet@mrw.waiionie.be
mailto:jm.nenquin@mrw.waiionie.be
mailto:xdeflorenne@skynet.be
http://mrw.waiionie.be/dgatip
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Lis te  des anciennes  co m m u n es  et ent ités  p a r t i c ip a n te s

A
Aiseau /  Aiseau-Presles (Ht) 24

Aiseau-Presles /  Aiseau-Presles (Ht) 24

Alleur /  Arts (Lg) 48

Amay /  Amay (Lg) 48

Andenne /  Andenne (Nr) 90

Anhée /  Anhée (Nr) 91

Ans /  Ans (Lg) 48

Anthisnes /  Artthisnes (Lg) 49

Antoing /  Anto ing  (Ht) 24

Archennes /  Grez-Doiceau (Bw) 15

Arlon /  Arlon  (Lx) 79

Ath /  Ath (Ht) 24

Aubin-Neufchateau /  Dalhem  (Lg) 52

Audregnies /  Quiévrain (Ht) 38

Autelbas /  Arlon  (Lx) 79

Autre-Église /  Ramillies (Bw) 17

Awans /  Awans (Lg) 49

Aywaille /  Aywaille  (Lg) 50

B
Baisy-Thy /  Genappe (Bw) 14

Barchon /  Blegny (Lg) 50

Bassenge /  Bassenge (Lg) 50

Bastogne /  Bastogne (Lx) 80

Battice /  Herve (Lg) 56

Beaumont /  Beaumont (Ht) 25

Beauvechain /  Beauvechain (Bw) 12

Bièvre /  Bièvre (Nr) 91

Binche /  Binche (Ht) 26

Blaimont /  Hastière  (Nr) 95

Blegny /  Blegny (Lg) 50

Bléharies /  Brunehaut (Ht) 27

Boncelles /  Seraing (Lg) 66

Bougnies /  Quévy (Ht) 37

Bouillon /  Bouillon  (Lx) 80

Boussu /  Boussu (Ht) 26

Bousval /  Genappe (Bw) 14

Braine-l’Alleud /  Braine-IAIIeud (Bw) 12

Braine-le-Comte /  Braine-le-Comte (Ht) 26

Braives /  Braives (Lg) 51

Brugelette /  Brugelette  (Ht) 27

Brüly-de-Pesche /  Couvin (Nr) 92

Brunehaut /  Brunehaut (Ht) 27

Burdinne /  Burdinne (Lg) 51

Buzenol /  ffa //e  (L*) 81

C
Carnières /  M orlanwelz (Ht) 37

Celles /  Celles (Ht) 27

Cerfontaine /  Cerfontaine  (Nr) 91

Céroux-Mousty /  Ottignies-Louvain-la-Neuve (Bw) 17 

Charleroi /  Charleroi (Ht) 27

Chastre /  Chastre (Bw) 13

Chaudfontaine /  Chaudfontaine (Lg) 51

Chaumont-Gistoux /  Chaumont-Gistoux (Bw) 13

Chaussée-Notre-Dame-Louvignies /  Soignies (Ht) 39

Chênée /  Liège (Lg) 58

Chièvres /  Chièvres (Ht) 28

Chimay /  Chimay (Ht) 28

Ciney /  Crney (Nr) 91

Clavier /  Clavier (Lg) 52

Comblain-au-Pont /  Comblain-au-Pont (Lg) 52

Comines-Warneton/Komen-Waasten /  

Comines-Warneton/Komen-Waasten (Ht) 29

Corroy-le-Château /  Gembloux (Nr) 94

Cortil-Noirmont /  Chastre (Bw) 13

Courcelles /  Courcelles (Ht) 29

Couthuin /  Héron  (Lg) 55

Couvin /  Couvin (Nr) 92

D
Dalhem /  Dalhem  (Lg) 52

Dinant /  D inant (Nr) 92

Dion-Valmont /  Chaumont-Gistoux (Bw) 14

Doische /  Doische (Nr) 93

Dourbes /  Viroinval (Nr) 102

E
Eben-Emael /  Bassenge (Lg) 50

Écaussinnes /  Écaussinnes (Ht) 29

Écaussinnes-Lalaing /  Écaussinnes (Ht) 29

Éghezée /  Éghezée (Nr) 93

Embourg /  Chaudfontaine  (Lg) 52

Emines /  /.a Bruyère  (Nr) 96

Enghien/Edingen /  Enghien/Edingen  (Ht) 30

Engis /  (Lg) 53

Éprave /  Rochefort (Nr) 100

Érezée /  Érezée (Lx) 80

Erpent /  Nam ur (Nr) 96

Erquelinnes /  Erquelinnes (Ht) 30

Esquelmes /  Pecq (Ht) 37

Estaimpuis /  Estaimpuis (Ht) 30

Étalle /  Fta//e (Lx) 81

Évegnée /  Soumagne (Lg) 66

F
Falaën /  Onhaye (Nr) 99

Fallais /  Braives (Lg) 51

Falmignoul /  Dinant (Nr) 93

Faulx-les-Tombes /  Gesves (Nr) 95

Fayt-le-Franc /  Honnelles (Ht) 32

Feluy /  Seneffe (Ht) 38

Ferrières /  Ferrières (Lg) 54

Flémalle /  Flémalle (Lg) 54

Fléron /  Fléron  (Lg) 55

Fleurus /  Fleurus (Ht) 31

Floreffe /  Floreffe  (Nr) 93

Florennes /  Florennes (Nr) 94

Fontaine-l’Evêque /  Fontaine-!’Evêque (Ht) 31

Fontenoy /  Anto ing  (Ht) 24

Forêt /  Trooz (Lg) 69

Fosses-la-Ville /  Fosses-la-Ville (Nr) 94

Frameries /  Frameries (Ht) 31

Furfooz /  Dinant (Nr) 93

G
Gembloux /  Gembloux (Nr) 94

Genappe /  Genappe (Bw) 14

Gesves /  Gesves (Nr) 95

Gimnée /  Doische (Nr) 93

Gozée /  77)u/n (Ht) 41

Grez-Doiceau /  Grez-Doiceau (Bw) 15

Grivegnée /  i/è ^e  (Lg) 58

H
Habay /  Habay (Lx) 81

Habay-la-Vieille /  Habay (Lx) 81

Hamoir /  Ham oir (Lg) 55

Hamois /  Hamois (Nr) 95

Ham-sur-Heure /  Ham-sur-Heure-Nalinnes (Ht) 32 

Ham-sur-Heure-Nalinnes /

Ham-sur-Heure-Nalinnes (Ht) 32

Hanret /  Éghezée (Nr) 93

Harzé /  Aywaille  (Lg) 50

Hastière /  Hastière  (Nr) 95

Havré /  M ons (Ht) 34

Hélécine /  Hélécine (Bw) 15

Henri-Chapelle /  Welkenraedt (Lg) 72

Herbeumont /  Herbeum ont (Lx) 81

Hermalle-sous-Huy /  Engis (Lg) 53

Héron /  Héron  (Lg) 55

Herstal /  H erstal (Lg) 55

Herve /  Herve (Lg) 56

Hody /  Anthisnes (Lg) 49

Hombourg /  Plombières (Lg) 66

Honnelles /  Honnelles (Ht) 32

Horrues /  Soignies (Ht) 39

Hotton /  Hotton  (Lx) 81

Houdeng-Aimeries /  La Louvière (Ht) 33

Houffalize /  Houffalize  (Lx) 82

Houx /  Yvoir (Nr) 103

H uy /W u y(Lg ) 56

I

Incourt /  Incourt (Bw) 15

J
Jalhay /  Jalhay (Lg) 57

Jambes /  Nam ur (Nr) 97

Jandrain-Jandrenouille /  Orp-Jauche (Bw) 16

Jemappes /  M ons (Ht) 34

Jemeppe-sur-Sambre /  Jemeppe-surSambre (Nr) 95 

Jodoigne /  Jodoigne (Bw) 16

Jumet /  Charleroi (Ht) 28
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juprelle /  Juprelle (Lg) 58

Jurbise /  Jurbise (Ht) 32

L

La Bruyère /  La Bruyère  (Nr) 96

La Glanerie /  Rumes (Ht) 38

La Louvière /  La Louvière  (Ht) 33

La Reid /  Theux (Lg) 68

Lantin /  Juprelle  (Lg) 58

La-Roche-en-Ardenne /

La-Roche-en-Ardenne (Lx) 82

Latour /  Virton (Lx) 85

Lavaux-Sainte-Anne /  Rochefort (Nr) 101

Le Mesnil /  Viroinval (Nr) 103

Leers-et-Fosteau /  Thuin (Ht) 41

Les Avins /  Clavier (Lg) 52

Les Awirs /  Flémalle  (Lg) 54

Libin /  Libin (Lx) 82

Liberchies /  Pont-à-Celles (Lx) 82

Liège /  Liège (Lg) 58

Ligny /  Sombreffe (Nr) 102

Limbourg /  Lim bourg  (Lg) 63

Linoent /  Lincent (Lg) 63

Lixhe /  Visé (Lg) 70

Lobbes /  Lobbes (Ht) 33

Loncin /  Ans (Lg) 48

M

Maizeret /  Andenne (Nr) 90

Manhay /  Manhay (Lx) 82

Marche-en-Famenne /  Marche-en-Famenne (Lx) 83 

Marche-les-Dames /  Nam ur (Nr) 97

Marchin /  l/la rch in  (Lg) 64

Marcourt /  Rendeux (Lx) 84

Mariembourg /  Couvin (Nr) 92

Martelange /  M artelange  (Lx) 83

Masnuy-Saint-Pierre /  Jurbise  (Ht) 32

Meeffe /  Wasseiges (Lg) 72

Modave /  Modave (Lg) 64

Moha /  Wanze (Lg) 71

Momignies /  M om ignies (Ht) 33

Monceau-lmbrechies /  Momignies (Ht) 33

Mons /  Mons (Ht) 34

Montigny-le-Tilleul /  M ontigny-le-Tilleul (Ht) 36

Morlanwelz /  M orlanwelz (Ht) 37

Mozet /  Cesves (Nr) 95

N

Namur /  Nam ur (Nr) 96

Nandrin /  Nandrin  (Lg) 64

Néchin /  Estaimpuis (Ht) . 30

Neufohâteau /  Neufchâteau (Lx) 83

Neupré /  Neupré (Lg) 65

Neuville-en-Condroz /  Neupré (Lg) 65

Nimy /  /Wons (Ht) 36

Nismes /  Viroinval (Nr) 103

Nivelles /  Nivelles (Bw) 16

O

Onhaye /  Onhaye (Nr) 99

Onoz /  Jemeppe-sur-Sambre (Nr) 95

Ophain-Bois-Seigneur-lsaac /  Braine-IAIIeud  (Bw) 13 

Opheylissem /  Hélécine (Bw) 15

Opprebais /  Incou rt (Bw) 15

Orp Jauche /  Orp-jauche (Bw) 16

Othée /  /lu/ans (Lg) 49

Ottignies-Louvain-la-Neuve /  

Ottignies-Louvain-la-Neuve (Bw) 17

O u peye /  Oupeye ( Lg) 65

P

Pecq /  Pecq (Ht) 37

Pepinster /  Pepinster (Lg) 65

Péruwelz /  Péruwelz (Ht) 37

Philippeville /  Philippeville  (Nr) 100

Ploegsteert /

Comines-Warneton/Komen-Waasten  (Ht) 29

Plombières /  Plombières (Lg) 66

Pont-à-Celles /  Pont-à-Celles (Ht) 37

Pont-de-Loup /  Aiseau-Presles (Ht) 24

Q

Quévy /  Q oé iy  (Ht) 37

Quiévrain /  Quiévrain (Ht) 38

R

Racour /  Lincent (Lg) 63

Rahier /  Stoum ont (Lg) 68

Ramillies /  Ramillies (Bw) ' 17

Ramillies-Offus /  Ramillies (Bw) 17

Rebecq /  Rebecq (Bw) 18

Redu /  Libin  (Lx) 82

Rendeux /  Rendeux (Lx) 84

Richelle /  l//'sé (Lg) 70

Rochefort /  Rochefort (Nr) 100

Rouvroy /  Rouvroy (Lx) 84

Rumes /  Rumes (Ht) 38

S

Saint-Denis /  Mons  (Ht) 36

Saint-Georges-sur-Meuse /  

Saint-Georges-sur-Meuse (Lg) 66

Saint-Léger /  Saint-Léger (Lx) 84

Saive /  Blegny (Lg) 50

Sambreville /  Sambreville (Nr) 102

Samrée /  La-Roche-en-Ardenne (Lx) 82

Sars-la-Bruyère /  Frameries (Ht) 31

Sart-lez-Spa /  Jalhay (Lg) 57

Schaltin /  Hamois (Nr) 95

Sclayn /  Andenne  (Nr) 90

Seneffe /  Seneffe  (Ht) 38

Seraing /  Seraing  (Lg) 66

Silly /  S illy  (Ht) 39

Sivry-Rance /  Sivry-Rance (Ht) 39

Soignies /  Soignies (Ht)

SoIre-sur-Sambre /  Erquelinnes (Ht) 

Sombreffe /  Sombreffe  (Nr)

Soumagne /  Soumagne (Lg)

Sourbrodt /  Wa/mes (Lg)

Spa /  Spa (Lg)

Sprimont /  Sprim ont (Lg)

Stavelot /  Stavelot (Lg)

Steenkerque (Ht.) /  Braine-le-Comte (Ht) 

Stoumont /  Stoum ont (Lg)

T

Tamines /  Sambreville  (Nr)

Tellin /  Tellin (Lx)

Theux /  Theux (Lg)

Thimister-Clermont /  Thimister-Clermont (Lg) 

Thon /  Andenne (Nr)

Thuin /  Thuin (Ht)

Tintigny /  Tintigny (Lx)

Torgny /  Rouvroy (Lx)

Tourinnes-la-Grosse /  Beauvechain (Bw) 

Tournai /  Tournai (Ht)

Treignes /  Viroinval (Nr)

Trois-Ponts /  Trois-Ponts (Lg)

Trooz /  7rooz (Lg)

V

Velaines /  Celles (Ht)

Verviers /  Verviers (Lg)

Vielsalm /  Vielsalm  (Lx)

Vierves-sur-Viroin /  Viroinval (Nr) 

Vieux-Genappe /  Cenappe (Bw)

Vieuxville /  Ferrières (Lg)

Villers-aux-Tours /  Anthisnes  (Lg) 

Villers-le-Bouillet /  Villers-le-Bouillet (Lg) 

Villers-le-Temple /  Nandrin  (Lg) 

Villers-lez-Heest /  ta  Bruyère (Nr)

Viroinval /  Viroinval (Nr)

Virton /  Virton (Lx)

Visé /  Wsé (Lg)

W

Waimes /  Waimes (Lg)

Walcourt /  Walcourt (Nr)

Wanze /  Wanze (Lg)

Waremme /  Waremme (Lg)

Warisoulx /  La Bruyère (Nr)

Warnant-Dreye /  Villers-le-Bouillet (Lg) 

Wasseiges /  Wasse/£es (Lg)

Waterloo /  M/ater/oo (Bw)

Wavre /  IVai/re (Bw)

Welkenraedt /  Welkenraedt (Lg)

Y

Yvoir /  W o/r (Nr)
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INFOS PRATIQUES

Toutes les activités sont accessibles à titre  gratuit.

Il est cependant admis que des participations aux frais puissent être perçues pour tout spectacle 

au-delà de 18h ou pour les circuits en car.

Cette brochure-programme vous informe le plus fidèlement possible des activités proposées par 

l'ensemble des organisateurs locaux et transmises à notre Secrétariat dans les délais fixés.

Elle est envoyée gratuitement sur simple demande via le téléphone vert de la Région wallonne 

(0800 119 01). Les détails diffusés abondamment par la presse -  que nous remercions d'avance -  

vous apporteront de plus amples explications.

Le Secrétariat reste à votre disposition pour tout renseignement complémentaire.

Le Comité exécutif et le Secrétariat remercient chaleureusement les propriétaires privés, les pouvoirs 

publics, les institutions, les associations et toutes les personnes qui collaborent au succès des 

"Journées du Patrimoine". Sans leur aide, un tel déploiement d'activités et de manifestations festives ne 

pourrait avoir lieu.

Les renseignements publiés dans cette brochure datent du mois de mars 2007.

Des modifications et ajouts significatifs peuvent avoir été apportés par les organisateurs locaux.

P H O T O  C O U V E R T U R E  :

Charline JORIS

É D I T E U R  R E S P O N S A B L E  :

Freddy JORIS - Administrateur général de l'Institut du Patrimoine wallon 

Rue du Lombard 79 - 5000 NAMUR



VENDREDI 18 AVRIL 2008

4e EDITION DE LA 

« JOURNEE JEUNESSE ET PATRIMOINE »

Depuis 2005, l’Institut du Patrimoine wallon a mis en 
place une journée dédiée à la sensibilisation des jeunes 
au Patrimoine.

Infos :
Secrétariat des Journées du Patrimoine 

Rue Paix-Dieu, 1 B -  4540 Amay 
Tél. : 085/27 88 80 -  Fax : 085/27 88 89 
Courriel : info@ journeesdupatrimoine.be 

Site Internet : www.journeesdupatrimoine.be

Cette journée offre aux jeunes de 5e et 6e primaires 
et de renseignem ent secondaire du prem ier degré 
d ’observation, tous réseaux confondus, encadrés 
par leurs enseignants, l’opportunité de découvrir, à 
titre gratuit, des m onuments et sites inscrits dans la 
thématique des Journées du Patrimoine qui fêteront 
leur 20ème anniversaire les samedi 13 et dimanche 14 
septembre 2008.

En 2008, l ’Institut du Patrimoine wallon a décidé 
d ’ouvrir aux jeunes quelques fleurons du Patrimoine. 
Tous les m onuments ou sites proposés appartiendront 
en effet au Patrimoine exceptionnel de Wallonie.

Sur place, trois moments privilégiés de découverte 
seront réservés à la jeunesse en compagnie d ’historiens, 
d ’historiens de l’art ou d ’archéologues, d ’architectes et 
d ’artisans.

Vendredi 18 avril 2008, 
plusieurs milliers d ’élèves e t ... votre classe ?

mailto:info@journeesdupatrimoine.be
http://www.journeesdupatrimoine.be


RÉGION WALLONNE

Patrimoine

Secrétariat des Journées ; 
du Patrim oine ‘

Rue Paix-Dieu, 1 B ;

B-4540AM AY j 
Tél.:0 8 5 /2 7 8  880 I 

Fax:0 8 5 /2 7 8 8 8 9  i 

info@journeesdupatrimoine.be 

www.journeesdupatrimoine.be i

À paraître en décembre 2007...

Le patrimoine militaire de Wallonie
Sous la direction de Valérie D ejardin  et de Julien M a q u e t

Un ouvrage de référence qui vous invite à découvrir à travers 63 notices 
détaillées et richem ent illustrées un pa trim o ine  exceptionnel à bien 
des égards, in tim em en t lié aux grands événem ents de notre  passé 
et qui marque encore aujourd'hui nos paysages de manière indélébile.

Souscription avant le 15 septembre 2007:38 € au lieu de 45 €

Cent merveilles de Wallonie
Photos de Guy F o c a n t

Cet ouvrage prestigieux évoque cent splendeurs incontournables à découvrir 
ou redécouvrir à travers une brève notice historique et des photographies 
de Guy F ocan t. La Wallonie y présente ce qu'elle a de plus beau en matière 
de patrim oine im m obilier architectural.

Souscription avant le 15 septembre 2007:25 € au lieu de 30 €

Informations : Institut du Patrimoine wallon -  Monique Van Opstal 
Tél.:+32 (0)81 230 703 - fa x  :+32 (0)81 659 097 -  mail : m.vanopstal@institudupatrimoine.be 

* Ouvrages à retirer dans notre boutique de Namur ou à l'Archéoforum de Liège

mailto:info@journeesdupatrimoine.be
http://www.journeesdupatrimoine.be
mailto:m.vanopstal@institudupatrimoine.be

